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L I V R E  D I X I E M E .

D r. s q j j  e M. le Ma- 
échal de Viliars fut l705 
appellé de Langue- 

doc j la Cour choiíic 
M. le Duc de Bervvick pour y 
commander. Ce dis;ne choixO
remplit de joye cous les peu- 
ples de cette Province , oà la 
renommée avoic déja appris à 
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touc le monde , que , dans ía 
derniererévolution de 1’Angle- 
terre , cet illuftre Etranger a- 
voic cherché un azile en Fran- 
ce , &  íuivi la fortune d’un 
grand Roi , auquel il étoit en- 
core plus actaché par les vertus 
chréciennes &  héroiques, qu’ii 
lui avoic cranfmifes , que par 
les líens du fang qu’il en avoic
recu.>

Cependanc , comme tout é- 
toic alors rranquille dans les 
Cevenes, &  qu’il n’y avoic plus 
de Révolcés  ̂ qui ofaíTent pa- 
roicre les armes à la main, il ne 
íe rendic dans la Province que 
deux mois après le déparc de 
M. le Marechal de Villars.

Mais , pendanc cet interval- 
le de tems 5 M. de Bafville, quí 
regardoit la fín des troubles 
comme íon propre ouvrage , 
parce que ceux que la Cour en-
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voyoit pour commander les 
Troupes, íe íuccedoient les uns 
auxautres, au lieu qu’jl ecoic 
toujours fixe, &  ne cefloir. ja­
mais d’agir, veilla avec tant 
d ’arrention á maintenir la cran- 
quillicedes Cevenes, qu’íl n’y 
euc pas la moindre émotionen 
aucun endroic.

La plüparc des Troupes 3 
dont on pouvoic fe paíler alors 3 
avoient eu ordre de marcher 
vers nos fronrieres , ou la çruer- 
re écoit rerriblement allumee,
& ou nous n5avions jamais eu 
tanr d’Ennemis : II ne reftoic 
dansla Province que deux Ba- • 
raillons du Regiment de Hay- 
naut , trois de SuiíTes de celui 
de Courten , un de celui de 
Cordes , le Regimentde Dra- 
gons de Sr. Sernin, qui eroic 
en afiez mauvais etar, lesCom- 
pagnies des Fufiliers de Lan-

M m iij
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guedoc , &c les Miquelets du 
Rouílillon.

Avec ce peu de Troupes 3 il 
falloit concenir un Pays de pias 
dequarante lieues d’ecendue , 
veiller lur le Vivares , &  gar- 
der üous les paílages du Rone , 
depuis Lion jiiíqu’à 1’embou- 
chure de ceFleuve: mais M. de 
la Lande les avoit fx bienpof- 
tées , & les tenoic dans des 
mouvemens ÍI viis, par les preL 
íans avis qu’il recevoit fans ceP- 
íe de M. de Bafville , que les 
Mal-intentionnés,donc il n’y en 
reltoic encore que trop 5 ne pu- 
rent rien entreprendre $ & que 
la pluparr de ceux qui ecoient 
forcis des Cevenes > &  qui tâ- 
cherenc d’yrencrer, furent ar­
retes.

Par ce bon ordre &  cette 
vivacité, rien ne branloit dans 
le Pays qui ne fut d’abord ap-
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paifé : Aucun fcelerac, de ceux 
qui y avoienc demeure caches, 
ne pouvoic paroitre, qu’il ne 
fut decouvert. Ravanel , qui 
s’étoit tenu enferme dans íes 
cavernes des montagnes, avanc 
voulu íe produire au jour , &. íe 
monrrer du coce de Serviès, 
auprès d’Ufès , fut aufficoc vii 
& pourfuivi: on lemanqua mal- 
heureufemenc  ̂ mais on pric un 
iníigne Bandic appellèCriftofley 
qui ne le quittoit jamais, 6l qui 
éroicle compagnon deles cri­
mes.

D’un aurre côté Claris eut le 
même forc ; le jour même qu’il 
voulut íorcir de fa taniere, pour 
épier s’il ne rrouveroit pas quel- 
quesBrigands qui vouluflenc le 
íliivre , il fut apperçu, &  vive- 
ment pourfuivi. Son heure n’é- 
toir pasencore venu&e Illeíau- 
va à la faveur des B o is , &  de

M m iiij
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la nuic j mais on arreta deux 
hommes qui écoient avec lui „ 
&  qu’. furent convaincus de Va- 
voir retiré& rtourri chez eux. 
Le Preíidial de Nímes con da ni­
na Criífofie, & ces deux Mal- 
Beureux â la rnort, ÍM on les 
executa lur les Lieux oü ils 
commectoicnt leurs crimes.

Par les mouvemens continueis 
oü etoient nosTroupes, un des 
Dérachemens de M. de la Lan­
de tomba alors fur dix ou douze 
Scelerats 3 qui compofoient la 
Bande de Sal les lorfqifil le 
íoumit, &  qui n’avoient pas vou- 
lu fe rendre comme 1 ui : II y en 
eut quatre ou cinq de cués : on 
en prit íept en vie , dont deux , 
qui avoíierent d’avoir aífifté au 
brülement du Faubourg de 
Sommieres, y furent roués vifs: 
Les jugesfcíondamnerent les au- 
tres auGibet j &  on les exécu-
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ta fur les Lieux qui avoient be- 
foin d’êcre contenus par de pa- 
reils exemples.

En ce tnême tems , on arre­
ta auffi un Homme trcsdange- 
rcux, appelle Boury. 11 avoit 
écé un des principaux Lieute- 
nans de Cavalier, s’étoit íou- 
mis avec lu i , 6c 1’avoit fuivi à 
Geneve. 11 en éroit revenu , 6c 
avoit trouvé le moyen de fejet- 
ter íecreutement dans les Ceve- 
nes , pour y fonder les efprits, 
6c tâcher d’y renouveller les dé- 
fordres : mais ayant connu qu’il 
n ’y avoit rien à faire 6c vou- 
lant s’en retourner d’oii il étoit 
venu , il fut pris fur le Rône,  
après avoir été bleílé dangereu- 
íèment 3 en fe defFendant : fa 
bleílurelui laiíTa pourtant aíTez 
de vie pour être conduit à Uses, 
ou il expia par fon fupplice les 
crimes qu’ily  avoit commis.
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II fe répandit alors un bruit, 
que Catinac étoic revenu de 
Geneve , 6c íe tenoit cachê dans 
les Cevenes; mais par la rcclrer- 
cheexaêle qu’on en fíc de tous 
vCÔtez , on reconnut quec’etoit 
nn faux bruit que ies Mal-inten- 
tionnez avoient faic courir. 
Cependanc, par les perquiíi- 
tions qu3on faiíoit, on trouva 
dans une caverne des hauues- 
montagnes, deux Mortiers, 
dont les Fanatiques íeíervoient 
pour faire la poudre^ & les deux 
Ouvriers qu’on íçavoit y avoir 
travaillé , furent arrêtez dc 
punis.

M. de Bafville íit auíli en ce 
tems-là une découverte très-im- 
porcante pour la íurecé du Pays. 
Il fçavoic que nos Ennemis a- 
voienc été très.monihez d’ap- 
prendrele calme des Cevenes, 
§c faiíoient tout ce qu'ils pou-
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voient pour le troubler: Que 
dans ce deííein , ils envoyoienc 
de 1’argent à Geneve, d’ou on 
le faifoic patler dans la Provin- 
ce ,pour être diftribué à ceux 
qui etoient propres à y excicer 
de nouveaux defordres. II sJap- 
pliqua â demêler cetce affaire : 
íte. par des Gens aífidez qu’il en- 
trecenoit dans les Pays étran- 
gersQl fut averci qu’un liom- 
me appellé Flotará , recevoit 
cet argenc à Geneve , &  1’en- 
voyoic à un Habicant du Pays, 
nommé M aillé  , qui en écoic le 
diftributeur. 11 ficarrêter ce der- 
nier , tk on trouva íur lui deux 
cens écus , qui étoient le refte 
de quacre cens, qu’on décou- 
vrit lui avoir été portes par un 
Dragon déferteur, en deux 
Lettres de change , tirées íur 
Galdy &  Fefquet Banquiers af- 
fociez de Monrpeliier, qui ne
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íçachant rien de Pemploy qu’on 
en vouloit f-aire, ies avoienc ac- 
quirtées crès - innocemment, 
ainíl que M. de Bafvillele veri- 
íía par Pexamen qu’il alia faire 
lui-même dans leurs Maifons 
de tous leurs papiers.

L ’on differa quelque tems à 
jugerMailléj  foic qu3on rdeüt 
pasd’abord coutes les preuves 
neceílaires , ou qu’on voulút fe 
íervir de 1 ui pour découvrir à 
fonds une affaire íi confidera- 
blc  ̂mais enfin , après qu’il eut 
déclaré tout ce qu’il fçavoit, 6c 
qu’on euc une convicdionencie- 
re defon crime , il en fuc puni, 
comme il le mericoic.

Il eíl cercain , que par cette 
découverte , M. de Bafville ar­
reta le cours de 1‘argent des E- 
rrangers qui étoit capable de 
rallumer lereu qu’on venoit d’é- 
teindre* 6c que , par le íupplice
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de M ai!lé ,&  lesíoins qu’il príc 
eníuice cPobliger Flocard â sJen. 
fuir de Geneve, il fic perdre 
1’envie de Jes imicer, á ceux quí 
anroienc pú fe mêler de ce cri- 
minei commerce.

Tandis qu’on faifoic ces dé- 
couverces &. ces pouríuites , on 
conrinuoic coiijours à faire une 
recherche exade des armes qui 
écoienc cachées dans le Pays a 
<k on en découvroir cous les 
jours : ceux des Rcbelles qui 
avoienc difFeré à fe íourneccre , 
venoienc íe rendre & l ’on ar- 
rêtoic de cemps en temps ceux 
qui refuíoienc de venir.

11 y euc alors quelques pecL 
tes Aílemblées de Religion en 
diversendroics , dans les Boui- 
tieres enVivarès,aux porces de 
Nifm es, près de Valmagne, du 
côcé deMoncpellier,&q uelques unes dans le Diocèíe de Caí-
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tresjmais toutes cesAílemblées, 
quoique convoquees de nuit, &  
íecrettement^furenc découver- 
te s , &: dillipees par ia diligen- 
ce de ceux qui veilloient á la 
tranquillité publique ; ies Pre- 
dicans,, &  plulieurs de ceux qui y avoienraffifté, furenc arrêtez 
ôc punis: M. de Bafviile fk mê- 
me raíer . en cerrains lieux , les 
maifons óc les granges oú ei 1 es 
avoient été faites. Ainfi, Pon 
arrêra bienrôt le cours de ce 
zele inconfideré des Pveligion- 
naires, qui auroic eu peut-ê- 
tre des fuices fâcheufes , íi 1 ’on 
n y eúr promptement remedié.

La Femme de Caftanet, cet- 
te cruelle ProphéteíTe donc 
nous avons deja parle^ connue 
fous le nom de Mariette, re- 
vínren ce tems-Jà de Geneve, 
ou elle avoic écé envoyée 3 &c 
ofaíe prefencer âM . de Baívil-



d u F a n a t i s m e . 425
le, difanc qu5eile avoit éré obli- 
gee d’en partir,parceqifelle n’y 
avoit pas dequoi íubíiíter,&de- 
mandanc un Paíleport pour en 
faire revenir fon mari : mais , 
M. de Baíville , qui étoit aver- 
ti de cout ce qui fe paííoit par- 
mi ceux qui y avoienc éte en- 
voyes, 6c qui avoit eu avis qu’el- 
le 6c Caílanet en avoient eté 
chaíTez 3 pour y avoir fanatiíé 
pubiiquemenc , la fit arrêter, 6í  
enfermer dans la Citadelle de 
Moncpellier; illuiauroit même 
fair íon procès 3 pour être re- 
venue fans permiífion , fi elle ne 
s’etoit trouvée enceinte , 6c s’ii 
n ’avoit efperé par íon moyen de 
faire prendre Caílanet , qu’il 
íçavoit être parti de Geneve , 
dans Je deíTein de venir fe re- 
jetcer dansles Cevenes.

L ’on furprit auíTi alors dansune maifon de Caveyrac, deux
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grands Scelerats, appellez Pa- 
tus 6c Deleuze: ils travailloienc à íoulever la Yau-Nage, Can- 
ton rempli de Religionnaires : 
c ’etoienc les deux plus méchans 
hommes qui fufient parmi les 
Fanariques , 6c jfour cout dire , 
les Camarades de Ravanei. M. 
de Bafvilleles faifoic chercher 
depuis long-témsjmais enfin on 
les troava. Pacus voulutfuir,  
6c fut tue d’un coup de fulil , 
more crop douce pòur un li in­
fame Brigand. Deleuze fucpris, 
conduit à Montpellier , 6c con- 
damné à ia roue.

Cependant le Prédicant Caf- 
tanet, indigne de 1’affront qu’~ 
on lui avoit ta.it à Geneve , s’en 
•éloignoit peu à pen, maudiílant 
cette ingratte Jerufalem , qui 
maltraitoit les Prophêces qui 
lui étoient envoyés, 6c fuivanc 
infeníiblement la route que ía

femme
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femme avoit tenué entrainé 
par le defir de la réjoindre , &  
de retourner dans un pays ou 
l ’on avoic plus de reíped pour 
íes Propheties.

M. de Bafville en fut d’abord 
averti ; 6c comme ii euc aulli 
avis que plufieursautres étoienc 
partis de Geneve , dans ie deí- 
iein de render dans 1 es Ceve- 
nes, iJ redoubla auffitôt les Pof- 
res, & excita la vigilance de 
ceux qui gardoienc les paííages 
du Ròne du côté du Langue- 
doc , depuis fon embouchure , 
juíqu’au Vivares. íl manda à 
M. de Julien d’en faire de mê- 
me dans ce Canton , & íur-touc 
aux bords de ce Pleuve habites 
par des Religionnaires: mais , 
parce qu’il étoit important que 
le Ròne íut auíli gardé du cô­
té du Dauphiné , qui n’écoic 
pas de fon Departement, il écri- 

T  ome 11. N  n
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vit à la C o u r , aíin qu'on don-
nât les ordres neceflaires pour
cela.

II ne fe contenta pas d’a- 
voir pourvu à la ííireté de ces 
paííages : il fçavoit qu’en paf- 
íant près de Lyon , on pouvoit 
defcendrejôc entrer danslesCe- 
venesparle Velay j il y fit met- 
tre des Gardes. Et parcequ’en 
■ faifant un plus grand détour, 
on y pouvoit auffi pénetrer 
par 1’Auvergne, il ecrivit à tous 
ceux qui commandoient en ce 
pays-là, d’être attentifs aux 
poíles qu3on y avoit établis.

Par ces précautions, dont on 
étoit informe dans les pays é- 
trangers,on empêcha pluíieurs 
Scelerats d’ofer entreprendre 
depaííer j on arrêca ceux donc 
nous avons déja parle , 6c quel- 
ques autres encore de moindr.e 
conféquence , qui ne meritenc
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pas d’avoir place dans cette 
Hiftoire.

Le Prophêce Caftaner, aver. 
ti par la renommée , 6e de la 
prife , 6e des lupplíces deíes 
Confreres , s’avançoic apetites 
journées , dans Ja crainte d un 
pareilfort j 6cvoyantbien qufil 
ne pourroit pénetrer jufqifiou 
il avoitfait deííein d^allerfans 
ufer de ítratagéme, il s’aviía de 
fe déguiíer en Gueux. Il nJeut 
pas beaucoup de peine â íe tra- 
veftir de la forte : il avoic reçii 
de la nature, comme nous l’a- 
vons deja d i t , un petit corps 
tout contrefait ; en forte qu’en 
ajoutanc à la pitueufe figure , 
quelques vieux haillons,6c tout 
1’attirail de la çmeuferie, il íe 
déguifa íi bien , q^e les plus 
clairvoyans , bien loín e íoup- 
çonner que ce qu ils <ent 
paíTer/ucun Commam ant des

N n ij
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Fanatiques, étoienr plucôt por- 
tez à 1 ai donner Paumône, qiPà 
fonçer à 1’arrêter.

Ce fut ainíi , comme il l ’a- 
voua lui même quelques jours 
après, qu’en evicant lesgrands 
chemins, 6c gueufanc de mai- 
fon en maifon il íe glifía da 
Dauphiné dans le Vivares , 6c 
duVivarès dansles Cevenes.

Tandis qu’il etoit en ehemin, 
il avoiu eu laprécaution d’écri- 
reà fa femrhe , de le venir join- 
dre á Valonen Vivarès, oü il 
devoic íerendre.- mais par les 
diligences quJon faiíoit par couc 
fa letcre fuc intercepcée , 8c 
portée à M. de Bafville , qui 
envoya auíli tôc un homme en 
pofte à Valon pour le faire ar- 
rêcer : on le manqua de crois 
heures  ̂ 6c l’on y apprit feule- 
menc qu’il écoic entré dans le 
pays qui avoit été le tbéâtre de 
fes crimes.
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C ’écoic le plus dangereux de 

tous les P^édicans 8c le plus 
capable d’exciterdes croubles, 
parceqiFil avoic beaucoup plus 
dJeípric que les aucres , & des 
manieres coutes propres à per- 
íuader le menu Peuple. M. de 
Baíville,qui voycic de quelle 
coníequence il écoic , d^mpê- 
cher les progrès de ceMiffion- 
naire Fanatique , 8c qui ícavoic 
les lieux qu’il avoic accoutumé 
de frequencer, y mic couc en 
mouvemenc pour le faire arrê- 
ter 3 &  fur-touc à S. André de 
Valborgne , oíiil laiíoic fa ré-D .
fidence ordinaire.

Les chofes écoienc en cec é- 
rac, loríque M. le Duc de Ber- 
yvíck arriva dans la Province , 
le 15? du mois de Mars de l’an- 
née 1705-. Touc y ccoic alors 
paifible : les Chefs de la Re- 
volce s’écoienc rendus : les Fa-
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natiques avoienc mis bas les ar­
mes :on n’entendoitplus parler 
de meurcres &  d’incendies 5 6c 
Jes Communautez àccablées de 
cequ’elles avoienr foufFert, pa- 
roifíoient êcre rentrées dans le 
devoir.

Mais,, quoique le Pays fut 
tranquille au-dehors, les Peu- 
ples y écoienc encore incerieure- 
ment agicés par les eíperances 
du rétabliflement de leur Reli- 
gion 3 dont on les avoir flactés 
pendam: les troubles, &  dans 
lefquellesles ennemisdelaFran- 
ce les encretenoient íans cefíe , 
par des écrirs qu’on repandoic 
de cous côtés, qui leur faifoient 
atcendre de prompcs fecours 
d5hommes & dJargent, pour re- 
nouveller les défordres 5 en for­
te qu’il en étoic des Cevenes 
comme des mers , oüaprès que 
les vents ont ceíTé de íouffler,&
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que la tempêce eílappaifée , Jes 
flocs ne laiílent pas d’être en- 
core en mouvemenc, &  tous 
difpofez à de nouvelles agita- 
tions.

M. deBaívilIe informa exac- 
temenc M. le Duc de BerwicK. 
de coutes ces chofes : il lui íic 
connoícre ie génie des Fanati- 
ques, des Habitans des Ce- 
venes ; il lui communiqua les 
avis qu’il recevoit de Geneve> 
par lefquels on lui mandoit qu’- 
on follicitoit fans ceife ceux qui 
s’y écoient refugiés^à recourner 
dans les Pays dont ils éroient 
venus, pour y remettre le feu t 
que pluíieurs étoient déja par­
tis dans ce deífein , & que quel- 
ques uns pouvoient être ren- 
trez > enfin , il 1 ’inftruiíit de 
tout ce qui avoir été fait par 
le paífé , pour appaifer la re» 
volte, &  ils formerent eníem-
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ble le pia li de ce qu3il y avoic 
à faire â 1’avenir , pour conte- 
nir des Peuples qui rfécoienc 
íages que par force &  par l’im- 
puillance de mal faire , oii on 
Jes avoic réduits.

Ils reíolurent donc de conri- 
nuer á faire garder les paíla- 
gesavec coute la vigilance pof- 
ilbleJ & à cenir lepeu deTrou- 
pesque l’on avoic dans un raou- 
vement continuei,aiin decher- 
cher fans ceíTe , &  de tous 
côtez 5 ceux des Rebelles qui 
ne s’écoienc pas encore foumis , 
de tomber fur tous ceux qui 
cauferoienc les moindres émo- 
tions, &  de faire par-couc des 
perquiíicions exaftes des armes 
qu’on pouvoic avoir cachées , 
malgré les ordres qui avoienc 
été donnez de les rendre.

Ec parceque la faiíon de la 
Navigation écoic venuc,Ôc que

M,
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M. de Bafviiíe avoic auífi eu 
avis que lcs Ennemis avoicnc 
embarque íur leur Flocce plu- 
íieurs Religionnaires, avec des 
Officiers puur les commander, 
quancicc d’armes &: de muni- 
tions , pour les jecter fur nos 
coces j &: les faire paífer dans 
le Pays qu’on vouloic foulever, 
ils firenc deíTein d5aller vilicer 
eux-memes cous les endroics ou 
la defcence pouvoic ecre faice , 
&c de pourvoir à touc ce qui 
écoic neceífaire pour s’y oppo- fer.

Jamais précautions ne furent 
I prifes plus â propos: i 1 íe for- 

moic alors fecrettement,dans le 
j íein de la Province , un orage 

cerrible , &c qui auroic fait plus 
de ravages que 1’embrafemenc 
qu’on vcnoit d’éceindreíi  c ux 

j qui veilloienr â la tranquillicé 
l p u b l i q u e n ’en avoienc décou- 

T m c  11, O o
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vert conte 1’intrigue, ainfi que 
nous 1’allons raconter.

Caftanec n’ecoic pas le feul 
qui eút eu 1’adrefle d’encrer 
dans les Cevenes 5 il étoic im. 
poífible de garder li bien un 
pays d’un íi vafte circuic, que 
quelqu’un ne s’y pdc glifler a- 
droicemenc. Catinac, Jonquer, 
Lafleur , Francezet 6e quelques 
autres nouveaux A&eurs , qui 
n’avoient pas encore paru fur 
la fcene , crouverenc le moyen 
de s’y incroduire,réparemenc,6c 
deguifés de differentes manie- 
res. lis y crouverenc Ravanel, 
Clary , 6c pluíieurs autres fce- 
leracs s q u i , en les accendanc, 
avoient roulé fecrettement de 
cous côcez , pour difpofer ceux 
qu’ils íçavoient êcre de leur par­
ti, à fe cenir prêcs pour un nou- 
veau íou'evemenc.

C e p e a Ja n t , comme iis ne
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doucoient point que M. de Baí- 
ville n’eüc éte averti de Jeur 
recour 3 qu’il ne míc couc 
en mouvemenr pour les faire ar- 
rêcer,ils tecacherenc íí bien_,en. 
íe íeparanc, &  n’allant que de 
n u it , que pendanc quelques 
jours on ne puc íçavoir ou ils é- 
roienc_,ni ríendécouvrir de cer- 
cain de ce qu’iis tramoienc dans 
le p a y s ,  quoique, íur les avis 
qu’on avoit reçus, on tiic aííuré 
qu’ils y machinoienc quelque 
choíe de nouveau.

Caftanct qui étoit entré le 
premier dans les Cevenes ,, fuc 
arrêté le premier , le jour mê- 
me que M. le Duc de Berwick 
arriva á Monrpellier -} les iní- 
trudions , &. les ordres que M. 
de Bafville avoic donnes,furenc 
caufe de cerre importante cap­
ture. LeSr  de Muller, Lieute- 
íianc dans leR.egim.enc deCour*
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ten , ayanc écé averci par des 
Payfans3que ce Chef Fanatique 
accompagné de deux de íes Sa- 
tellites, ecoic dans un bois au- 
près du lieu de Rivieres s il les 
alia chercher avec unDécache- 
menc de cinquante hommes ; 
cependant, ayanc prevu que 
lorfque ces Bandics fe verroienc 
pouríuivis, ils prendroienc la 
fuite , avanc que de les relan- 
cer comme il fit , en divifanc 
fes Gens par pelotons, il pofta 
quelques íoldacs demilice qu’il 
avoit pris avec lu i , dans un lieu 
par ou il jugea qu’ilspafíeroienci 
cecce précaucion lui réuflic 5 ils 
donnerenc cous trois dansTem- 
bufcade , &  ayanc voulu l ’évi- 
ter en Fe íauvanc â couces jam- 
bes , le Sr. Julien , Lieutenant 
de Bourgeoifie , qui comman- 
doit cecce Milice, en cua un ap- 
pellé Boyer , d’un coup de fuíilj
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on pourfuivic les deux autres 3 
le Prophêce , qni couroic le 
moins vice , fut biencôc acceint; 
quand il vir qu’on Palloit cuer , 
ií cria qu’on 1 ui fauvât la vie^ôt 
qtfil  écoic Caftanet : on fe jetta 
íur lui 3 il fut lié , &  conduic â 
Rivieres.  L ’autre nommé Vale-  
tê , famcux Prédicant, cragna les
bois à la faveur de la nuic. mais/
il fuc pris le lendemain matin 
par des Bergcrs,, qui le mene- 
renc au même üeu.

Ces deux Prifoniers furent 
conduics à Moncpellier , & j u .  
gez par M. de Bafville. Cafta-  
nec crut d ’abord pouvoir juíti- 
fier fon r e r o u r e n  difant 3qriil 
riavoitaucun mauvais dcffcin 3&  
riètoitrcvenu dans le P  ay s , que 
farce qu il riavoit pas dequoi vi- 
vre d Geneve 3 mais on le força 
d ’avoüer j qu ’il n ’étoic pasplú-  
tôc arrivé en Vivares  , qu ’il

O o iij
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avoic faic une Aílemblée fédl- 
tieufe de plus de cenc períon- 
nes , dans une Caverne auprès 
du lieu de la Gorce. II declara 
eníuire , dans plufieurs incerro- 
garoires , q u ily  avoit un dcjjein 
form e, de faire entrer dans les Ce- 
venes , par le Dauphine , ou par 
la M er , une troupe de Relipion- 
naires , avec des Offi\ iers pour les 
commander , quert attendant 
ce fecours , on avoit envoyè par 
avance des Emfifaires pour difpo- 
fer les efprits d la revolte : q u il 
êtoit lui-memeun de ces Envoyezj 
que Catinat ètoit au/Ji déja venu 
pour le mcme deffcin : qu il avoit 
apportè de l’ arpe nt que les Etran- 
pers lui avoient baillè pour le dif- 
tribuer; &  que plufieurs autres è- 
toient auíji entres dans le Pays qu- 
on vouloit foulever.

Après donc , que par 1’adref- 
fe du Commiífaire, ou par la
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violence de Ja queftion, on eut 
tire de 1 ui, 6c de Lavalette, touc 
ce qu’on put leur faire avouer, 
le Prophcte , meurcrier 6c in- 
cendiaire , Fut condamnéà la 
roue; le Prédicanc un peu moins 
coupable au gibet. lis mouru- 
rent toas deux en vericables 
Scelerats, lansaucun lentiment 
de piete , 6c lans le moindre 
repentir de leurs crimes.

Comme c’ecoit íur Pavis que 
Jes Habitans du Pavs avoient 
donne, qu5on avoic tr-ouvéces 
trois FanatiquesT & que ces mê- 
mes Habicans avoient ai d é à 
les prendre , M. de Baíville leur 
fit donner une gratidcadon de 
quatre cens livres, pour les ex- 
citer á avoir la même atteniion 
pour faire arrêrer Ravanel , 
Clary , &  les autrcs qui étoienc 
encore cachês dans le pays , 6c 
qu' on cherchoit de tous cotes.

O o iiij
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Cependant^quoique Caftanet 

eut aííez parlé , &  que M. de 
Balville eut reçu pluílenrs avis 
des pays étrangers,de tous ceux 
qui pouvoienc erre entres dans 
lesCeveneSj &í de ce qu’on y 
tramoic 3 on ne pouvoit, ni dé- 
couvrir 0Í1 ces Scelerats íe te- 
noienr cachez , ni rien appren- 
dre de précis de íorage qui íe 
formoíc, &  qui étoit prêc á é- 
clarer.

M. le Duc de Berwick fíc 
alors une tournée dans tous les 
Cantons fufpects, pour recon- 
noitre le Pa'is , &  íe montrer 
aux peuples qu’on vouloit con- 
tenir 5 donnant par-cout les or- 
dres neceíTaires pour y maince- 
nir la tra.nquillité, Sc exhortant 
les Communautés á demeurer 
dans le devoir.

11 alia eníuite vifiter les C o ­
tes maritimes, depuis Montpel-
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Jier jufqu’à Narbonne, exami- 
nàncavecfoin tous les endroics 
ou lesEnnemis pouvoient faire 
des defcentes, &  ordonnant ce 
qu’il yavoirà  faire pour les en 
empêcher : mais 5 parceqtfil y 
avoíc beaucoup plus àcraindre 
qifils ne tencaíTent quelque dé- 
barquemenc depuis Aiguemor- 
res jufqu’à rembouchure duRô- 
ne , il alia auíli vifiter exade- 
menc cette Coce , avec M. de 
Bafville 5 &  ils pourvurent à fa 
íurecé , en y meccanc de bon- 
nes Troupes , à porcèe d’aller 
ou il feroic neceííaire, comman- 
dées par M. de Grandval,dont 
EaíTiduité , la valeur la vigi- 
Jance leur écoient connues , &  
qui s’étoic rendu redoutable 
aux Revoltes , dans coutes les 
occafions 011 il s’écoit trouvé.

Tandis qu’on prenoic ces pré- 
caucions, les Troupes qui c-
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toient dans les hautes Cevenes 
Sc dans la plaine,agilíoient fans 
relâche, par les ordres de M, 
le Duc de Bervvick, pour cher- 
cher partour ceux les Revoltes 
qui ne s5etoient pas encore fou- 
mis j Sc tous ceux qu’on fça- 
voit erre revenus des Pays é- 
trargers.

Par ces mouvemens conti­
nueis on arreta à Vauvert un 
homme très dangereux, appel- 
le Barandon , cjui s’érigeoit en 
Predicant, Sc qui fut auífitôc 
condamné à mort : on rencon- 
tra aufli deux Satellites de U 
Fleur , dont 1’un fut tué , Pau- 
trepris Se puni ; Sc Pon obligea 
quelques uns de ceux qui a- 
voient differé leur foumiílion à 
íe venir rendre.

Avec les précautions qiPon 
venoit de prendre , Sc les dili- 
gences qu’on faifoit de tous



d u F a n  AT I S ME .  445 
côtez , pour empêcher Ies Mal- 
incencionnez de rien entrepren- 
dre , il y avoít long -tems qu’on 
iPavoit joui dans la Province 
dJune fi parfaice tranquillité , 
mais conime l ’on voit que fur 
la Mer un calme profond eft 
ordinairement íuivi d’une vio­
lente tempête , au mornent que 
Pon croyoit n’avoir rien à crain- 
dre j la conjuration qui fe tra- 
moic fecrertement , étoit prête 
à éclater, 6c àexciter un grand 
orage. Nous verrons bientôt 
quels étoient les Auteurs de 
cette entreprife , ce que les 
Conjurés avoient projetué de 
faire, &  la conduite qu’ils te- 
noient : mais voyons aupara- 
vanrde quelle maniere la conf- 
piration fut découverte.

On étoit íur la fin de la Se- 
maine Sainte : M. le Duc de 
Bervvick 6c M . de Baíville é-
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toient tranquilles àMontpeilien 
&  tour ]e monde n’y écoic oc- 
cupc que de la devotion da 
temps. II y avoic encorealors 
dans les prifons de la Ciradelle 
quelques Fanaciques , auprès 
deíquels on avoic mis 1’Abbé de 
.Maílillan ,, vercneux EcclefiafH- 
que,pour en prendre íoin : Et 
comme il mêloic aux inftruc- 
tions qu’il leur donnoic  ̂beau- 
coup de charicé , Sc les affiftoit 
dans leurs beíoins , il gagnoit 
quelquefoís leur confrance , 6c 
les porcoic à s’ouvrir à lui, fur 
plufieurs ohofes qiFon écoic bien 
aife de fçavoir.

Un jour , qu'il avoic rendu 
quelque fervice dececce nacure 
à un jeune homrac , appellé 
Chevailler, qui avoic écé forc 
accredicé parmi les Rebelles, 
celui c i , en reconnoiílance du 
plaiíir qu’il venoic d’en rece-
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voir ,  lui declara ,  qu on verroit 
bientot un èvcnemcnt plus extra-  

ordinai.re que tout ce que /’on avoit 
vü par le pajfè 3 &  qu i l  ri ètoit 
pas mcme fori èloignè 3 puifquil 
arriveroit duns quatre ou cinq 
jours.

L ’AbbéIe pria de lui direce 
que e’éi:oic. Le Fanarique ajou-
ca : que M. de Bafuille riavoit 
qu d prendre yzrde d lui -3 qu'on 
avoit refolu de le tuer 3 &  d'en­
leve r M . de Bervvick : qu i l  y  
avoit dèja plus de trente h o mm es 
dans la Vil(e arrivez^d cc dcfsein; 
qu'on riattendoitplus que les B an­
des que Ravanel &  Catinat de- 
voient amcner , compofèes de leurs 
G-ens les plus hardis : que le jour 
ètoit pris le vinpt-cinq du mois , 
pour exècuter cc projet: qu'on de- 
voit commencer par mettre lefeie. 
au Grenier d Foin de M . de B a f ­
ville , qui efl devant fa  maifon s
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que dans le tcmps que 3 pour y  

mettre ordre 3 il en Jbrtiroit ou 
faroitroit auxfenètres, ily  auroit 
des Gens pojlez  ̂pour lui tircr des 
coups de fufil. L ’ Abbé lui de­
manda s’il fçavoic oíi étoient 
iogez ceux qui étoient deja ar- 
livez dans laVille. Ilrépondit 
qu il le fcavoit , mais qtdil nc 
pouvoit pas le dire , parce qu il 
vouloit bien donner avis du mal- 
heur qui dcvoit arriver , afinqu’- 
on leprèvint, mais q u il ne vou­
loit pas efire la caufe de lá mort 
de [es Frercs. L ’Abbé fít touc 
ce qu’il put pour le lui faire dire, 
il n’en putvenirà bout:ilalla  
fur le champ decouvrir ce qu’il 
venoit d’apprendre à M.de Baf- 
ville,qui le renvoya encore au> 
près de Chevailler, pour faire 
un dernier efFort , afin de lui 
faire dire ou ces Gens étoient 
lefugiés, parce que c5étoit prin»
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cipalemenc ce qui ecoic eilen- 
ciei deíçivoir .L ’Abbe y recour- 
n a ; employa prieres 6c mena- 
ces , mais ce fuc inucilemenc,ôc 
ii revinc lans rien obcenir.

M. de Bafville informa auíli- 
tôt M. ie Duc de Bervvick de 
touces ces chofes 5 &í ils coniul- 
cerenc long-temps enfemble , 
pour fçavoir ce qu'ii y avoic à 
faire , afin d’obliger Chevailler 
à parler. Ii fembla dfabord à 
M. leD u c  de Bervvick, qu’il 
n ’y avoic poinc d’aucre parci à 
prendre que celui de Ia corcu- 
re ; mais M. de Baíville , qui 
connoifloic legenie des Fanaci- 
ques, ne fuc poinc de cec avis. 
Il íçavoic par experience, qu3oa 
nepouvoic rien arracher cfeux 
par les courmens: qu’ils par- 
loienc jufqu’à un cercain poinc, 
&  jamais au-delà; qu’ilsendi- 
foient même fouvenc plus qu’ii
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n’en fallok pour les faire pen­
eire , mais jamais aíígz pour 
éclaircir les faies j 6c ainfi , au 
lieu de la queftion , il propo- 
fa mi expedienc, qui euc touc le 
íucccs qu3on en pcuvok acren- 
dre.

Cefut premierement de bien 
garder le íecret íur ce qu’on ve- 
noic d’apprendre, 6c de faire 
fouiller dans la nuit, par des 
Détachemens , cerraines mai- 
fons, donr les Maitres écoienn 
capables derecirerces forces de 
Gens ; qu’il écoic impoíllble 
qu’on n’y trouvâc quelqu’un de 
ces Scelerars$ 6c que fi l'on pou- 
voit parvenir à en prendre un 
feulemenCj on auroin bien-tôt 
Xous les autres.

II écoit íix heures du foir 
quand on pric cetce refolucion, 

à min.uk on fic douze Dera- 
chemens, compofez de Soldars

dc



d u  F a n a t i s m e . 4 4 9  
&  d’Archers,á la tece defquels 
on mic des Gens aílurés. M. 
Dumayne, Lieutenant de Roi 
de la Viile leur aííigna à cha- 
cun les Quarriers qudlsavoienc 
à viíicer 3 &  ils partirent tous à 
la fois de l’Hotel-de-Ville à une 
heure apròs minuit fans bruic 
&  fans cumulte.

Ils fouillerent d ’abord plu- 
fieurs maifons inutilementjmais 
enfin , le Sr. JauíTerand Prévôc 
Diocèfain , écant encré avec le 
Sr. VilaCapitaine de Bourgeoi- 
íie, dans une de celles qu’ils a- 
voienc eu en partage,ils y.rrou- 
verenc crois hommes couchés á 
terre íur des matelas. Le Pré­
vôc leséveilla; leur demanda, 
qui ils etoienr, d'oú ils venoienc, 
éc ce qu’ils faifoient à Monc- 
pellier;&. ayanc remarque quel- 
que deíordre dans leurs repon- 
fes,& íqu qu’ils Aavoient poinc 

T o m e  I I , p P
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des Paíleporcs, il Jeur comman. 
da des’habiller prompcemenc 3 
&  de ie íuivre.

L ’un de ces crois écoic Flef- 
íieres, Deferceur du Regimenc 
de Fimarcon , &  celui qui écoic 
principalemenc chargé du íe- 
crec de la conjuracion : Paucre 
écoic Gabriel Gaillard,dic PA1- 
Jemand , qui avoic écé Soldac 
dansle Regimenc de Haynaut, 
&  le même qui quelque cemps 
auparavanc, avoic écé envoyé 
en Rotiergue ..pour y porcer la 
revolce, &: le croifiéme écoic 
Jean-Louis , íiirnommé le Ge- 
nevois 3 il avoic deíercé du Ré- 
gimenc de Courcen,après avoir 
tué en duel un de íes Camara- 
des 3 &  ne fçacbanc oü ferefu- 
gier , il s’écoic enrollé â Nímes 
avec íes Coníurez , à la íollici- 
racion de Ravanel &  de Cad-



d u  F a n a t i s  M I .  4 7 1  
Le deftin de ces trois hom- 

mes fuc different, 5c aílez íin- 
gulier. Fleflieres, comme ]e 
plus hardi , après que le fieur 
Jauílerand leur eut commandé 
de fe lever , faifanc íemblanc 
de prendre fes habics qui é- 
toienc fur un coíFre, il gliíTa 
fes mains par-deíIous3 5c les 
porta fur deux Piftolets qu’il 
banda. Le  Prévõt ayant oiiy le 
bruit du reílort , fe jecta fur lui, 
5c le faiíit par derriere. Fleílie- 
res ne pouvant fe courner, lui 
tira par-deíTus 1’epaule un coup 
de Piftolec , qui lui brúla les 
cíieveux feulement , 5c bleíTa à 
la main le Valet du Sr Vila., 
qui portoic un Fanal. Le fieur 
Jauílerand voyant qu’il s’efFor- 
çoit pour lui cirer un fecond 
eoup de Piftolec^ lui lâcha un 
des íiens dans la tête , donc il 
tomba mort íurlepavé.

F P ij
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Tandis que le Prevot &:Flef- 

fieres etoienc aux priíes , 1 'A l­
iem and s’etoic xtte  fur le íieur 
Vila j qu’il tenoic écroitement 
embraííe ; mais voyanr la iu- 
miere du Fanal que ie Valet 
bleíle d la main , avoit laiííe 
tomber par cerre , prefqu’étein- 
re, il cruc fe pouvoir évader 
dans 1’obícuricé , &  le quieta 
pour s’enfuir. La maifon oü ils 
etoienc avoit deux portes, qui 
répondoientà deux rues j on y 
avoit poílé des Soldats &  des 
Archers , leíquels voyant un 
liomme qui fe íauvoit à coutes 
jambes, coururent après, lui 
tirerent quelques coups de fu- 
fil, dont il fut legerement bleí- 
fé , 1’arrêterent , & le condui- 
firent à 1’Hotel de Ville , ou le 
eadavre de Fleffieres fut auíli 
port é • après que le fíeur Jauf- 
íerand eut appelié les Voiiin j ,
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fait apporter de la lumiere, 6c 
viíité ia chambre oü étoient ces 
trois hommes , dans laquelleii 
trouva deux porcefeüiiles ou 
éroient cous leurs papiers.

Le Genevois fuc plus heu- 
reux que les autres: ht comrne 
ce furdelui donc la Providen- 
ce voulut íe íervir pour decou- 
vrir â fonds la conjuration & 
pour en faire arreter les Au- 
teurSj Dieu permic qudl íe tira 
enfin heureuíement d’afFaires , 
ainíi que la fuite de cette Hif- 
toire nous 1’apprendra.

Cependant vovant alors tous 
ceux qui compoíoient ce Dé- 
tachement , occupez les uns 
après Fleffieres, les autres après 
P Allemand, il s’échapa de leurs 
mains avec aílez de facilite , 
roula quelquetcmps pendantla 
nuit derue en rue,cherchantà íe 
cacher,&. renconcra parhazard
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la PoiíTonnerie, rerraire ordi- 
nairedesGueux de laVilledà enJ «3
ayanr trouvé un qui écoit à peu 
près de fa raille., ii 1 ui propoía 
de changer d’habic,craignant , 
quand le jour feroit venu , d’ê- 
tre reconnu au íien, que Pon 
pouvoic avoir remarque à la lu- 
miere du Fanal $ Péchange fut 
bientôtfaire Le Genevois, re- 
vêcu des haillons du Gueux , 
quitta la PoiíTonnerie pour 
s’approcher des Porres de la 
V i l le ,  dans le deíTein d’en íor- 
tir dès qu’on les ouvriroic; 
le Gueux íe íauva d’un autre 
côcé , de crainte que celui qui 
Pavoic íi bien vêru , ne lui re- 
demandât fes habics.

Parmi les tragiques avanrures 
de cecte nuit , cer échange 
d ’habics en produiíit une aflez 
plaifante.Comme pluíkurs per- 
ionnes rouloient à cette heurj^.
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là de toiis côtés , pour t.icher 
de trouver celui des trois hom- 
mes qui s’étoit fauvé j le Gueux 
fuc rencontré par quelques Ar- 
chers, &  1’habit qu il portoit_, 
1 ’aiantfait prendre pourl’hom- 
mequ’ils cherchoient.ils l ’arrê- 
rerentj&Ie conduifirent á l’H ò-  
tel-de-Ville 5 mais il n ’y futpas 
plúcôt arrivé, qu’il fuc recon- 
eu pour un Gueux de profef- 
iion , qui étoic depuis long- 
temps dans Montpellier.

Cependant , dans le temps 
qu’á 1’Hôcel-de-Villeon lâchoit 
le Gueux , qui avoic été pris 
fous 1 habic du Genevois on 
arreta dans une rue le Gene­
vois fousPhabic du Gueux : le 
Valet qui avoic ecé bleílé , &C 
qui alloic fe faire panfer , le 
jencontra, &  à la lumiere du 
Fanal qu’il portoic encore, il 
le reconnuc malgré fon dégui-
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fément  ̂fe jetca íur lui , &  avec 
le íecours qui furvinc , il fuc 
mené à 1’HoteI-de-Ville  ̂&  de 
láchez M. leDuc de Bervvick, 
ou M. de Bafvilie íe rendit aulli 
tôc , &  ce fuc là que touces les 
circonftances de la conjuraciom 
furenc découverces.

Le Genevoi' n’eut pas plú- 
tôc éré amené en leur préfen- 
ce , que fe voyanc perdu, il fon- 
gea aux moyens de íe garantir. 
D ’abord il fe jetca à genoux j 
avoüa qui il  ètoitpl dit les raifons 
qui l'avoient obligè de s' enroler 
avec les Fanatiques : qu i l  ètoit 
vèritablement coupable de ce cri­
me , mais qu il ne /’avoit commis 
que pour fe tirerdu prcffant danver 
ou il ètoit 5 &  que 3 fl l’on voulóit 
lui fauver la vie3 &  lui en donncr 
des affurances , i l  leur àèclareroit 
des chofes de la derniere conféquen- 
ce 3 &  leur donneroit le moyen de

faire
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faire arrèter les principaux des 
Conjurés.

Ceux qui ont de la pénérra- 
tion 3 &  de 1’experience dans 
ces fortes d’affaires, difccrnent 
aiíemenc li ce qu5un i révenu 
diceft veritable , ou s’il dégui- 
í.e la veritc j & Mr. de Baíville 
quiincerrogeoit celui-ci, recon- 
nuc tant d ’ino;eniTÍcé dans íes 
paroles , qu’il fic connoícre à 
Alr.le Duc de Bervvick qu’011 
ne devoic poinc doucer de ce 
qu’il diíoic. D ’aiilcurs ce qiril 
leur prometcoic de faire 3 leur 
parut d’une íi grande impor- 
tance, qu’ils n’helicerent po nt à 
1 ’alTurer qu’on lui donneroic la 
viCj pourvú qu’il exécutâc ponc- 
tuellement , &: de bonne-foi_, 
ce qu’il venoit de leur promet- 
cre.

II declara alors 3que fur plu* 
(ienrs Lettrcs venues des Pays

T  omc 1 L. Q j j
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trangerS3 par lefquelles onaffuroit 
les Mal-intentionncs de laErovin- 
ce, d’un grand Jecours d'hommes &  
d' argent, il s'y ètoit forme un Far- 
ti conjidèrable . pour y excitcr un 
nouveau foulevemcnt: que par ces 
JLettrcs3&  pardivcrs autresEcrits, 
qui avoiert ètè rèpandus de tous 
còtès 3 on leur faifoit efperer que 
Jvír. de Miremon devoit amener 
ce fecours , qui feroit compofè de 
cinq ou fíx mille hommes, qui vien- 
droient par M e r , &  feroicnt une 
defcente dAiguemortes3 ou auPork 
de Cete '■> &  que deux mille Bar- 
bcts ou Rcligionnaires 3viendroicnt 
en meme-temps par le Duuphinc, 
&  fe joindroient aux Troupes du 
dèbarquemcnt.

Que dans cette efpcrance, Ca- 
tinat, Ravanel 3 Clary, &  lon- 
quet, qui étoient les Chefs de 
ÍEntreprife , avoicnt dèja parcou- 
tu [ecrettement les quatre Diocèfes
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in fedes du Fanatifme $y avoient 
difpofe tontes chofes à Li revolte ; 
etabli desMagajins fecrets dc pou- 
dre, de plomb , ç f de toutcs forifo 
de munitions de guerre , &  de bou- 
che 5 enrblè tons ccux de leur con- 
noiffance qui ètoient d'age à portcr 
les armes ; fait un Etat de ce que 
chaque Villc , Bourg fj- Village , 
devoit contribuer^our ce quilsap- 
pelloient la Ligue des Enfins de 
Dleu : qidils comptoicnt dlavoir 
deja buit ou dix mille bommcs, 
■ prèts à fe  declarer au prcmier Ji- 
g n a l: qu'il avoit èté rèfolu de fe 
foulever en d:feren endroits tout 
à la fois: qu ils s'ètoiert dftribuè 
les lieux , nommé ccux qui y de­
vo icnt agir , convcnu de ccqnil

y  falloit cxècuter: qu’à Muntpcí- 
lier , cent des plus hardis devoient 
mettre le feu en divers quartiers 
aux Maifons des anc:cns Catho- 
li que s , tuer ceux qui y courroient
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pour l’èteindrc 3 &  avec le fecours 
des Religionnaires, ègorger la Gar- 
nifon,fe fa ifr  de la Citadelle , 
e$lcver M r. le Duc de Bervvick 
&  M r. de Bafville : qu d Nimes, 
U fès , Andufe , A la is , St. Hipo- 
lite , Sommieres, (j- autres V i lies, 
on devoit faire d pcu prcs la mi­
me chofe : q u il y  avoit prcs de 
trois mois qu on travailloit d cet- 
te confpiration : quc.les Conjures, 
pour netre pas dccouverts , ne s''è<- 
toient adrejfés qu'd ceux quils f a -  
voient etre difpofés d fe lier avec 
eux 3 n'avoicnt revele leur fecrct 
d aucune femme , ni d pcrfonne 
qui leur füt tant foit peu fufpecl > 
&  avoient reglé toutes chofes en de 
petites Affemblècs tenues de nuit, 
dans certaines maifons de campa- 
gne 3 ou l’on n'avoit cte introduit 
que fur le mot du guèt quils s’é- 
toient donnè pour fe reconnoitre ; 
quenfin, on avoit pris le 2 f. du
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mois pour fe foulever par tout, &  
excctiter ce qu on avoit rèfolu.

Tout cela écoit véritable 5 il 
y avoit quelque temps que Mr. 
de Baíville le íoupçonnoit, íur 
les avis qu’il recevoit des Pays 
étrangers j il venoit même déja 
d’en apprendreune partie., par 
les papiers qui étoient dans les 
porce-feüilles dont j ’ai parle , 
qu’ij avoit lús &  examinez avec 
Mr, le Duc de Bervvik , avant 
que d ’interroger ce Priíonnier : 
mais ni 1’un ni 1 ’autre ne íça- 
voient pas encore toutes les cir- 
conítances de la conjuration 3 
qu’ils apprirent alors de la bou- 
che du Genevois.

Jamais nos Fanatiques n’a- 
voicnc faic d’entrepriíe íi gran­
de, ni íi bien concertée : l’on 
jugea par. lá } que des gens plus 
ícníez qu’eux 1’avoient condui- 
te : l ’on íut étonné, qu’une conf-

Qa1’)
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piradon de cerce conféqucn- 
ce , oü tant de gens avoient eu 
pare., eut pü êcre cenue fecrecce 
pcndant fi long-cems ■, 1 ’on ad­
mira que la Providence íe fúc 
ferviedeTun des Conjurez pour 
la réveler 5 6: couc le monde 
crouva qu’il y avoic du rapporc 
enrre ce que Ton voyoir alors 5 
6c ce que PHiítoire raconce de 
la conjuradon de Veniíè, qui ne 
fut découverte, par un des Con­
jurez, que la veille dePexécu- 
tion^quoique pendanc près d’un 
an, plus de fix mille períonnes 
en euílenc eu connoiíLnce,avec 
pourtanr certe difference , que 
Ia conjuracion de Veniíe ne re- 
gardoic qu’une feule Ville, 6c 
que celle que l ’on préparoic 
alors devoin embrafer couce une 
grande Province.

Cependanc le danger écoic 
preílanc , le jour fatal appro-
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choit, & J’on n’en avoit que Fix 
poiir diíliper 1’orage dont oa 
écoic menace. Dans une íi deli- 
cace conjondture , Mr. le Duc 
de Bervvik , 6c Mr. de Baívil— 
le 3 prfrenc d’abord le parti de 
bien garder le íecret.íur ce qu’ils 
venoienc d’apprendre  ̂ 6c afia 
d5empêcher que ce qui s’etoÍE 
pafie cecce nuic là dans Monc- 
pellier , ne íút divulgue au de- 
hors , lis en fírenc termer les 
porces, 6c íongerenc à faire ar- 
rêrer prompcemenc les pi inci- 
paux Chefs de la coniuration.

Le Genevois venoic de leur 
prometcre de leur en donner les 
moyens. Ils lui direnc que s’il 
vouloic íauver fa vie, il falloic 
qu’il s’acquittât en cela de ce 
qufil avoic promis. 11 répondit, 
q tiil ètoit prèt â le faire 3 & que 
Catinat &  Ravanel ètoicnt a 2Vz~ 
mes. Onlui demanda dans quel-

Q_q Üij
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le maifon . II dic qu'il n'en [ca­
vou point Ic vom , ni celui de la 
tuc , mais que fi on vouloit l'en- 
voyer a Tslímes, il  la trouveroit 3 
ajourant} qu il ny avoit pointde 
temps d pcrdre 3 puijquils n y de- 
voient[éjourncr que jufqidau. ving- 
tième de cemois, &  que fi l'on dif- 
feroit dy allcr , on ne les Trouve­
roit plus.

II tallut donc prendre le par- 
ti de 1’envoyer à Nimes , mené 
par íix Archers , íous la con- 
duice dnSr. Barnier,Lieutenant 
de Prcvôc , homme de con­
fia nce , de main &  de tece., à 
qui Pon donna des Lettres pour 
Mr.de Sandricourt, par lefquel- 
les on Binílruifoit de cequ’il y 
avoit à faire dans le li.eu oii il 
commandoit.

Ce Prifonnier y arriva le mê- 
me jour 15). du mois,â íixheu- 
res du foir : II fuc mis dans le
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Fort , fans que períonne pu 
íçavoir , ni que la conjuradon 
avoic écé découverce , ni que 
celui qu’on menoit iát un des 
Gonjurez 3 parce quJon avoir eu 
laprécaucicn defaire répondre 
en.chemin , à ceux qui en dc- 
mandoienc des nouvelies , que 
c’ecoit unDéferreur qu’on avoit 
prisT& que Ton conduiíoic-à 
fon Regimenc.

Tandis qu’on le menoit à N i-  
m es , Mr, de Baíville fit metcre 
en prilon â Moncpellier la fem- 
me qui avoic logé dans Ta mai- 
íon les troisConjurez: tousceux: 
qui avoienc eu quelque com- 
merce avec eux, furenc auffi ar- 
rêcez, &  dans la íuirecondam- 
nez àdes peines proporrionnées 
à la part qu'ils avoienc eu dans 
Ja conjuracion. Le bruic s’écoic 
répandu que Glary écoic dans 
la Ville 3 mais foit qu’il fe fuc
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évadé , ou qu’il eut crouvé Ie 
moyen de fe bien cacher , il fuc 
impoffiblede le crouver , quel- 
que diligence qu’on fie pour 
cela.

Ccpendanr, lanuicdu ip.d'A- 
vril coirmençanc á approcher , 
Mr. de Sandricourc, pour s’ac- 
quicter des ordres qu’il avoic 
reçus , fíc lermer les portes de 
Mimes de meilleure heure qu’on 
rfavoic accoutumé: il fic enluite 
appeller cher lui les Officiers 
de la Garnifon , du Kegimenc 
de Courten , 6c de la Bourgeoi- 
íie ; leur co mm ar. d a de taire 
mettrefous les armes tous leurs 
Soldars ,6c de les repandre íans 
bruir dans la Viíle principale- 
ment dans le quartier deSainte 
Eugenie , ou etoient les mai- 
íons que le Ganevois avoit in- 
diquées,qui íurentfecrettemenc 
inveílies à dix heures de nuit,
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aprèsquon eucplacé danscou­
tes les ruês voifines des Soldars 
Suiíles , aufquels on configna 
d’arrêcer tous ceux qui y paf- 
íeroieur.

Touccela fut exécuté fi ponc- 
tuellemenc , avec canc d’or- 
dre , que bien loin que ceux 
qu’on vouloic arrêceren pufienc 
prendre ie moindre íoupçon.les 
Bourgeois même , qui avoient 
accoutumé de voir íouvenc de 
pareilles chofes, ne s’en apper- 
qurent preíique poinc.

Après dix heures, les Majors 
du F o rt , &: du Regiment de 
Còurten, quelques Officiers de 
Bourgeoifie, &: une pecice Trou- 
pe de Soldacs choifís, menerenc 
le Sr. Barnier &  fes Archers à 
une des maífons que le Gene- 
voisavoit indiquées: ils en trou- 
verenc la porce de la rue ouver- 
te y ce qui leur fie d’abord croi-
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re , qu’il y avoit peu d’apparen- 
cc } que les Chefs d’une conju- 
racion fuíTenc dans un logis, 
doncl’entrée éroic fi libre: mais 
s’écanr gliltez dedans, lans faire 
aucun bruic, ils entendirenr des 
gens qui parloienc aílez haut 
dans une chambre á plein-pied 
de la baile cour. Ils prêterenc 
Toreille avec atcention , & oüi- 
rent forc diftinctemenc un hom- 
me , qui difoit d’une voix en- 
roüee 5 Serve Disu , je vous ré- 
pons 3 que dans moins de trois fc- 
maines, le Roi ne fcràplus maitre 
du Languedoc , ni du Dauphiné : 
Z'on me cberche pãr tout 3 je fuis 
ici, &  je ne crains rien.

11 n’en fallut pas davantage, 
ponr leur perfuader que c’é- 
toienr les gens qu’ils cher- 
choienr, Ils coururent à la por­
te 3 elle n’étoic quepoufTee; <Sc 
ils encrenc tous dans la cham-
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brc 1’épée â la main. L/on ne 
íçauroic exprimer 1’éi.onnemenc 
ôc la furpriíe des crois Scélerats 
qu’ils y rrouvercnt ; c ’ecoient 
Ravanel^Jonque:: Se Villasicha. 
cun peuc s’imaginer ce qui íe 
palia d’affreux dans leur ame 3 
loríqidau momenc qu’ils y pen- 
loienc le moins, ils fe virenc touç 
d’un coup environnez d’une 
troupe de gens armes, aufquels 
ils ne pouvoienc échaper.

J ’ai déja dic quel homme é- 
toicRavanel, loríque j ’ai racon- 
té de quelle maniere fole 5c 
brucale il débaucha á Calvií- 
fon la Troupe de Cavalier, qui 
s’ctoic foumiíe 5 &  comme en- 
íuice, malgré 1’exemple depref- 
que cous les aucres Chefs qui fe 
rcndirenr, il demeura íeul opi- 
niâtré dans la révolce , &. s’alla 
cacher dans le fonds des bois, 
oü il ne fut jamais poífiblç de 
le trouver,

\
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J o n q u e t  écoic un je une  h om -  

m e  d e  Sa inc  C h a c e , en c ê c é  d u  
F a n a c i l i n e . i l  a v o ic  cou jours  fui- 
v i  &: c o n l e i l l é  R a v a n e l  d a n s  íes 
p lu s  c r u e l l e s  e x p é d i t i o n s .  II  ne 
s ’é c o h  pas faic u n  n o m  p a r m i  
l e s R e b e l l e s , p a r c e  q u ’il n^y a v o ic  
j a m a i s  eu d e  c o m m a n d e m e n c  , 
m a i s  il ecoic c o n n u  p o u r  un des  
p lu s  m é c h a n s  &  des  p lu s  d a n -  
ger .eux  h o m m e s  q u i f ú c  d an s  les 
C e v e n e s .

V i i l a s  écoic  un A d le u r  n o u -  
v e a u  , je u n e  h o m m e  , d ’une a í l  
fe z  b o n n e  f a m i l l e  d e  S a in r H i p o -  
l i c e ,  b ien  faic d e  fa p e r í o n n e  ,  
p r o p r e  en íes l i a b i c s , &. ne  m a n -  
q u a n c  pas  d ’elpr ic  5 en q u o i  i l  
écoic  touc  d i t fe renc  des  aucres , 
q u i  n ’é t o ie n t  q u e  des  ru ft res &c 
d e s  b ru c au x .  1 1  a v o ic  cou jou rs  
p o rc é  1 ’ é p é e  , &  íe r v i  en A n -  
g le c e r r e ,  en q u a l icé  d e  C orn cc-  
ce , d a n s  le  R e g i m e n c  d e  B e l -
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caílel. Après avoir quitté Ie íer- 
vice , il s’etoit refugie à Gene. 
ve , &. Jà il avoit ére choili pour 
êcre mii à la tête des Conju- 
r é s , parce qu’on avoit faic defl 
fein de leur donner un Chef 
plus confidérable que tous ceux 
qu’ils avoient eu julqu’alors. ,

C e  m a l h e u r e u x  t r a v a i í l o i c  
d e p u is  t ro is  m o is  á c e t t e  c o n í -  
p i r a t io n  : il é ro ic  v e n u  p o u r  c e ­
l a  à M o n r p e l l i e r , o u  il ne  fe c a -  
c h o i t  poinc  , p a r c e  q u e  p e r í o n -  
n e  ne f ç a v o i t  ío n  def le in  il j,’ y  
é c o i t  t r o u v é  l o r í q u ’on  a v o i t  j u ­
g o  C a í f a n e t , &  a v o i t  eu  la cu-  
r io f i t c  d ’a í l i í f e r á  íon e x é c u t i o n ,  
o ü  il fu t  v u , &  o u í  p a r  q u c l q u e s  
je u n e s  g e n s  d e  la V i l l e  d e d a -  
r o a n t  c o n t r e  ce  F a n a t i q u e  f é d i -  
t i e u x .

C o m m e  il é t o i t  d ’ une  f ig u r e  
à  fe p r o d u i r e  d a n s  les n ic i l l e u -  
l e s  C o m p a g n i e s  5 i l  eu t  1’i m p u -
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d e n c e  d ’ ai Ler v o i r  d e u x  ou rrois  
f o i s M r .  d e  B a l v i l í e  5 £e 1 ai dic 
m ê m e  u a  j o u r  ., q u ’i l  a v o i t  des 
n o u v e l l e s  à lui  c lo nner  des R e -  
J i g io n n a i r e s  qu i  é c o ie n t  dans les 
P a y s  é t r a n g e r s .  P e u r - ê c r e ,  en  
cas  q u ’ii fu t  pris , vo-uloit-il  p a r  
l à  íe m ectre  à c o u v e r t , &  fe pré -  
p a r e r  une  ra i fon  d ’im p u n i t é .  
C e p e n d a n t ,  q u o i q u e  M r .  151 n - 
t e n d a n c  lui eúc dic q u ’il lui  f e -  
r o i t p l a i f i r  de  1 i n f o r m e r  d e  ce 
q u ’ il í ç a v o i c , <k lui  eüc d o n n é  
h e u r e  p o u r  1 ’e n c e n d r e  , il ne ie 
r e v ic  plus.  L o r f q i f i l  fuc p r i s , il 
v e n o i r  de  fa i r e  un v o y a g e  lècr.ei 
á  M o n r p e l l i e r  a v e c  C a t i n a r  , 
il é to i t  r e v e n u  ce j o u r - l à  m ê -  
m e  á N í m e s  a u p r è s  d e  R a v a -  
n e l .

lis furentarrêcés cous trois , 
íans pouvoir faire la moindre 
reílftance, Ravanel íicpourcant 
cRabord quelques eíForcs pour

fe
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fe fa i f í r  d e  ío n  é p é e  on ne lu i  
e n  d o n n a  pas  le t e m p s ; il v o u -  
Jnc e n íu i t e  n i e r ,  qni il écoic j 
m a is  le  L i e u t e n a n t  d e  P r e v o t  , 
q u i  le  c o n n o i f l b i c , p o u r  1 ’a v o i r  
v i i  á C a l v i í l o n , l e  f o r ç a  de  l ’a-  
v o i i e r .  O n  a v o ic  m c m e  d é ja  r e -  
c o n n u  , au  m o t  d e  Serve-Dieu  , 
q u i  écoic  ío n  f e r m e n c  o r d i n a i -  
re , q u e  c ’é t o i t  lu i  - m ê m e  q u i  
a v o ic  p r o n o n c é  les  p a r o l e s  in-  
ío l e n t e s  q u i  d é c e r m i n e r e n t  l a  
T r o u p e  à e n c re r  d a n s  la  c h a m ­
b r e  5 en f o r t e  qu*il í e m b l e  q u e  
D i e u  p e r m ic  q u ’il t ine a lo r s  ce  
d i f e o u r s , af in  q u ’ il f e r v i t  c o m -  
m e  d e  f íg n a l  à c e u x  q u i  le d e -  
v o ie n c  p r e n d r e .  O n  les m e n a  
l i e s  t r è s - é c r o i t e m e n t  d a n s  les  
p r i í o n s  d u  F o r t , o u  ils f u r e n c  
g a r d é s  á v u e  ; &  M r .  d e  S a n -  
d r i c o u r t  íic auíTi-tôt p a r c i r  un  
C o u r i e r  , p o u r  en  a v e r t i r  M r .  
le  D u c  d e  B e r v v i c k  &  M .  d e  

Jome I I .  R  r
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B a í v i l l e  , qu i  a p p r i r e n t  a v e c  
p l a i í l r , l e  20 .  d u  m ê m e  m ois  
au  m a t in  } q u e  le  G e n e v o i s  s ’ é- 
roic a c q u i c t é  d e  ce  q u ’ il l e u r  
a v o i t  p r o m i s ,  &  fe d i fp o fe r e n t  
à  p a r t i r  en m ê m e - c e m p s  , p o u r  
a l l e r  e x a m i n e r  ces P r i í o n n i e r s ,  
&  t â c h e r  d e  d é c o u v r i r  tous Ies 
C o m p l i c e s  d ’ une c o n f p i r a t i o n  íi 
d a n g e r e u í e .

C e u x  q u i  a v o i e n t  pris  ces* 
t r o i s  S c e le r a c s  j v o u l u r e n t  a r r ê -  
t e r  auífi le M a i t r e  de  la  m a i -  
íb n  o u  ils les a v o i e n t  t r o u v é s  $ 
m a i s , un m o m e n c  a v a n t  q u ’ils 
e n t r a í l e n t  d a n s  c e t te  c h a m b r e  
baíTe d o n t  j ’ai  p a r l é , il  en  é -  
t o i t  f o r t i a v e c  un d e f e s p a r e n s ,  
&  ils é c o ie n t  m o n t e s  tous d e u x  
a u  h a u t  d e  l a  m a i í o n  , d ’o ü  
a y a n t  o u i  le b r u i t  q u ’on f a i í o i t  
en bas  , i ls a v o i e n t  g a g n é  le 
toit 3 Sc s’ e t o i e n t  c a c h ê s  à  la  
í a v e u r  des  t é n e b r e s : m ais  àfin
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q u ’i is  n c  p u í le n t  é c h a p e r , on  
m ic  d e s  S e n t i n e l l e s  íu r  les  t o i t s  
d u  v o i í i n a g e  , Sc c ou te  T l í l e  d e -  
m e u r a  in v e f t i e  d e  S o ld a c s  p e n -  
d a n c  la  n u i c , a v e c  o r d r e  d e  n e  
la i í fe r  forc i r  p e r í o n n e  $ en fo rce  
q u e  le  jou r  é t a n t  v e n u  3 i ls  f u -  
re n c  v u s  , a r r e t e s  ,  Sc c o n d u ic s  
a u F o r c .  E n f i n ,  d a n s  c e c t e n u i t ,  
ou  Je l e n d e m a i n ,  fu r  1’ i n d i c a -  
t io n  du  G e n e v o i s 3 Sc fu r  les d é -  
n o n c e s  des  P r é v e n u s  3 on  a r r e ­
t a  d a n s  N í m e s  , o u  à  la  C a m -  
p a g n e . ,  p lu s  d e  c i n q u a n t e  p e r -  
í o n n e s  , h o m m e s  Sc f e m m e s , 
d o n c  les uns éco ien c  du  n o m -  
b r c  d e s C o n j u r é s  : les  a u cres  ,  
o u  le u r  a v o ie n c  d o n n é  d iv e r s  
f e c o u r s  , ou , les a y a n c  c o n n u s , 
n e  les avoien-c pas  d é n o n e e s ,  
Sc ils f u r e n t  tou s  j u g é s , êc c o n -  
d a m n é s  d a n s  la  furte  a u x  p e i n e s  
q u ’ ils a v o ie n c  m é r i c é e s .

M r .  le  D u c  d e  B e r v v i c k j S cR r ij
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M r ,  d e * B a f v i l l e  y a r r i v e r e n t  à 
N i r a e s  le 2 1 .  d e  ce  m ois  : ils y 
t r o u v e r e n t  e n c o r e  to u t  en m o u -  
v e m e n t  3 on c o n r in u o i t  à y a r -  
r ê t e r  les C o u p a b l e s : il parco ic  
à touce  h e u r e  des. D é t a c h e -  
rnens , p o u r  en a l l e r  p r e n d r e  
d a n s  les l ieu x  du v o l f i n a g e  ■, les 
p o r r e s  e to ie n c  f e r m é e s :  II y  a-  
v o i r p a r  rou t  d e s  C o r p s - d e - g a r »  
d e  ; Jes M i i i c e s  Bourg.eoii .es é- 
t o ie n t  lous  les*  a r m e s  ; l ’o n  
v o y o i c  t o u t e s  les ru es  g a r d é e s  
p a r  les Soldars; .&:  les R e l i g i o n -  
n a i r e s  t r e m b lo ie n c  d an s  leurs  
m a i f o n s , fans en o íe r  fo r t i r .

Parmi rant de gens que l’on 
arrêcoir à laVilleSc aux champs* 
on n'encendoir poinr parler de 
Catinac j quiétok pourtant ce- 
lui qu’on Ibuhaitoit le plus de 
voir arrêcé: on étoic alTuré qu’iL 
ctoic dansNimes tous les Pri- 
íonniers le diíoient 3 mais ils 11 e
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í ç a v o i e n t  o ú  il  s ’é t o i t  c a c h ê  , 
êc q u e l q u e  r e c h e r c h e  q u e  l ’o n  
f ie ,  il e to ic  i m p o í l ib le  d e l e  t ro u -  
v e r .

P o u r  t â c h e r  d e  le  f a i r e  í o r -  
t i r  d e  fa r e t r a i t e  , M r .  d e  B a f .  
v i l l e  c o n f e i l l a  à M r .  d e  B e r -  
v v i c k , d e  f a i r e  p u b l i e r  u n e  O r -  
d o n n a n c e  p a r  l a q u e i l e , ilp ro -  
mettoit de donner cent Loüis d ’or 
d celui qui le liv re ro it , ou qui le 
fero it -prendre : i l  déclaroit qtdil 
fero it grace d celui qui l\iuroit 
retire , pourvü qu i l  le denonçdt 
d va n t la perquijition exadic &  
gènerale qui en alloit efirc fa ite  
dans toutes les maifons j mais 
qu’après cela 3 /’ H abitantde cells 
eu i l  feroit trouvè , feroit pendtt 
fu r  le champ d fa  porte , fa  F a -  
mille emprifonnée, fes biens confif- 
quès , &  f i  maifon rafèe,fans au~ 
tre forme de procès.

C e p e n d a n t   ̂ Mr, d e B a f v i l l e
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i n t e r r o g e o i t  les  p r i n c i p a u x  de  
c e u x  q u ’on a v o i t  m is  e n p r i f o n ;  
&  il  les  f o r ç a  d ’a v o ü e r , q u 5on  
a v o i t  d é j a  f a i t  des  m a g a í l n s  d o r ­
m e s  a d e  p l o m b  6c d e  p o u d r e  } 
il  1 ui d e c o u v r i r e n c  aulli  les l ieu x  
o u  ces c h o fe s  a v o ie n c  ece  p o r -  
tées  j ce  q u i  1’ o b l i g e a  à fa i r e  
f a i r e  d iv e r fe s  p e r q u i f i t io n s  , 6 :  
d e n o u v e l l e s  c a p t u r e s .

I I  fe re n d i t  en fu i te  a u  P a la i s  
l e  22  d u  m ois  , 6c y  a í í e m b la  
l e  P r é f i d i a l  , p o u r  j u g e r  R a v a -  
n e l  ,  J o n q u e t  6c V i l l a s ,  q u ’on 
fiu v e n i r  des  p r i fo n s  du  F o r t  : 
D a n s  le  t e m p s  q u ’il t r a v a i l l o i t  
á  P in f t ru cU on  de l e u r P r o c è s ,  
o n  v í n t  P a v e r d r  q u e  C a t i n a c  
é t o i t  a r r e t e  ; ce  qui lui  fic fur -  
í e o i r  au J u g e m e n t  des  a u t r e s  , 
&  il e n v o y a  o r d r e  à c e u x  q u i  
P a v o i e n t  p r i s ,d e  1 ’a m e n e r  p r o m -  
t e m e n t .

V o i c i  c o m r a e  il fuc  a r r ê t é ,  
i P h a b i t a n t  q u i  le  t e n o i t  c a c h e ,
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Sc qui n e  fuc  p o in c  Gonnu y 
v o y a n c  q u ’on ío ü i l lo i c  d a n s  cou ­
tes les m a í í o n s  í u f p e & e s  , &  ne 
p o u v a n c  i g n o r e r  les p e in es  p o r -  
t é e s  p a r  1 ’ O r d o n n a n c e  q u ’on v e -  
n o ic  d e  p u b l i e r  } c r a i g n o i c  fan s  
d o u c e  q u ’o n  n e  v in c  v i f icer  la  
í i e n n e .  Et comrae r ie n  n Ja g ic  
p lu s  e f l i c a c e m e n c í u r  r e f p r i c  d e s  
h o m m e s  y q u e  la  c r a i n c e  d e  l a  
more, il chaíTa a p p a r e m m e n c  
ce  m a l h e u r e u x  d e  c h e z  lui .

L Jon  peuc  a i f é m e n t  s ’ i m a g i n e r  
q u e l  f u t  B e m b a r r a s  d e  ce  m i le -  
r a b l e  , q u a n d  il í ’e v i c a b a n d o n -  
n é  d a n s  les r u é s , i l  écoic  p e r -  
í u a d é  q u e  fa  f ig u r e  feu le  é c o ic  
c a p a b l e  d e  le  fa i re  a r r ê t e r .  L a  
n é c e í í i t é  r e n d  in v e n c i f .  1 1  s ’ a v i -  
í ' a d ’a d o u c i r  un p eu  fia m in e  af*  
f r e u f e , ô c  e n c ra  d a n s  la  p r e m i e -  
r e  B o u c i q u e  de  B a r b i e r  , q u ’i l  
r e n c o n c r a , o ü  il fe fie r a fe r  
p o u d r e r  y 5c a ju f t e r  l e  p lu s  p r e -
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p r e m e n c  q i f i l  lui  f u t  p o f f i b le :  
D c  l à , a y a n t  o u í  d i re  q u e  l a  
P o r t e  de  S a in t  A n t o i n e  é t o i t o u -  
v e r t e  , il fe h a z a r d a  d’ y a l l e r  , 
po.ur t â c h e r  de  f o r t i r  d e  la  V i l -  
le.  II f a l l o i t  n é c e í l a i r e m e n r  p a í -  
fe r  d e v a n t  un C o r p s * d e - g a r d e  ; 
il p à y a  d ’e f f r o n t e r i e  , e n f o n ç a  
ío n  c h a p e a u  , fit í e m b l a n t  d e  
l i r e ,  c h e m i n  fa.ifa.nt, un p a p ie r  
q u ’il  tenoic  â la m a i n 5 &  il a v o ic  
d é ja  c r o m p e  les y e u x  de c e u x  
q u i  a v o i e n t  o r d r e  d ’o b f e r v e r  
e x a & e m e n t  tous  les  P a íT a n s , 
J o r f q u e  D í e u q u e  Pon  ne p eu t  
t r ò m p e r  , ne  lui  p e r m i t  pas  d ’a l-  
l e r  p lus  lo in .  II in fp i r a  à un 
O f f i c i e r  ,  q u i  h é f i t o i t  d e l e f a i r e  
a r r ê t e r ,  du  m o in s  d e  P e x a m i -  
n e r .  II fu t  m e n é  p o u r  c e l a  a u  
C o r p s - d e - g a r d e o u  1’o n f u t e n -  
c.ore q u e l q u e  t e m p s  fans  f ç a v o i r  
qui il étoit , quoique plufieurs 
Perfonnes y fullenc accourues

pouj*
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p o u r  le v o i r  5 m a is  enf in  , en  le  
f o ü i l l a n t ,  o n  t r o a v a  d a n s  fes po-  
c h e s  u n e  L e t t r e , q u e  la  J u í t i c e  
D i v i n e  , q u i  a v e u g l e  les M é -  
c h a n s ,  lui f a i ío i t  p o r t e r  i m p r u -  
d e m m e n t  í u r l u i ,  p o u r f e r v i r à  
le r e c o n n o í c r e  5 la  f o u í c r i p t i o n  
de  c e t te  L e t t r e  c t o i t , A  Mon- 
Jieur , Monjieur M o re i: dit Ca- 
tinat. A p r è s  q u o i  p e r í o n n e  ne  
d o u t a  p lus  q u e  ce  ne le  f u t : I I  
f u r v i n t  m ê m e  d e u x  o u  t ro i s  
h o m m e s  qu i  le r e c o n n u r e n c : 
II  íe v i t  f o r c é  lui m ê m e  d e  La -  

I v o ü e r ; &  il f u t a u f l i t ô t  l i é é t r o i -  
t e m e n t , &  c o n d u i t  au  P a l a i s ,

1 avec bonne cícorte.
On plaint naturellement les 

. malheureuxj mais celui-ci avoit 
i commis tant de crimes , que 
» dans toutes les ruês ou il paíla , 
t il n’entendit que des huées ôc 
» des maledi&íons. Saprife rem- 
f plit de joye conte la Ville.- le# 

Tome I I ,  S s
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H a b i t a n s  le  c r i o i e n t  d u h a u c  des  
n iu r a i l le s  à c e u x  d e s F a u b o u r g s ;  
ÒL F o n  ne v o y o i c  d e  cous c o -  
cés que  g e n s  qui c o u ro ie n c  , 
p c u r  le le  d i r e  les uns a u x  au-  
cres.

M r .  le  D u c  d e  B e r v v i c k  e n  
f u t  a v e r c i  des  p r e m i e r s  j &. on  
n e  l ’euc pas p l ú t o t  a m e n é  au 
P a l a i s  , q u e  M r .  d e  B a í v i l l e  le 
lu i  e n v o y a ,  afin q u  il eur le p la i -  
í i r  d e  v o i r  ce t te  B e t e  te r o c e  q u e  
1 ’ o n  a v o ic  eu t a n t  d e  pe ine  à  
t r o u v e r .  C e  D u c  lui d e m a n d a  
d ’a b o r d ,  p o u r q u o i  il é t o i t  re- 
v e n u  d a n s  le L a n g u e d o c ,  a p r è s  
la  g r a c e  q u e  le R o i  lui  a v o ic  
f a i t e  ,  d e  le  la i í ler  fo r r i r  d u  
R o y a u m e  de  lui p a r d o n n e r  
les  c r im e s  h o r r i b l e s  q u ’il a v o ic  
c o m m i s .  1 1 ne  r e p o n d i c  à c e l a  
q u e  des  im p e r t i n e n c e s ;  &  s’ a v i f a  
«de lui  d i r e ,  q u ’ il a v o i t  á F a v e r -  
d r  d ’une  c h o í e  d e  c o n f é q u e n c e »
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m a is  q u ’ il ne  p o u v o i r  le f a i r e  
q u ’en  íe crec .  O n  íic é l o i g n e r  
c e u x  q u i  é c o ie n t  p r é í e n s  j tk. 
a l o r s  ce  m i í é r a b l e  ene 1 i m p u -  
d e n c e  de  1 ui p r o p o f e r  ion  é c h a n -  
g e  a v e c  M r .  de T a l l a r d ;  a j o u -  
ta n c  , qu on feroit affiifément en 
a4nqj,etcrre a ce Marechal, le mè- 
me traitement que lui Catmat rc- 
cevroit en France. M r .  le D u c  d e  
B e r v v i c k  euc p i t ié  d e  ía f-olie., <$c 
fans  lui r ie n  d i r e  , ni 1 ’ e c o u t e r  
d a v a n t a g e  , i l  le  r e n v o y a  à íes 
J u g e s .

S o n  P r o c è s  fuc b ie n - t ô t  faic.  
C e l u i  des  aucres  crois e c o i r p r ê c  
à j u g e r .  L u i  &  l l a v a n e l , q u i  é -  
t o ie n c  c o u p a b l e s  d ’ une in f ín icé  
d e  m e u r c r e s , dM ncendies ,  &  d e  
f a c r i l e g e s , Furent  c o n d a m n é s à  
£ t r e  b r u l é s  v i fs .  V i l l a s  &  J o n -  
q u e t   ̂ à  ê t r e  r o ü é s  ; m ais  ce  
d e r n i e r  á ê c r e  en íu ice  je tcé  v i -  
v a n t  d a n s l e  b u c h e r  de  ces d e u x

S s ij
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p r e m i e r s , a f i n  de  c o n f u m e r  d a n s  
l e  m ê m e  fe u  , c e u x  qui a v o ie n c  
é c é  cou jours  unis p o u r  les m ê -  
m e s  c r im e s .

L e j u g e m e n t  p o r c o ic ,  q u ’ils 
f e r o i e n t  ap p l iq u é s  â l a  q u e í t ion .  
R a v a n e l  la fouffr ic  c o m m e u n  
f o r c e n é , fans q u ’ on p u t  l u i a r -  
r a c h e r  un feu l  m o t .  C a c i n a t  
a v o ic  fa ic  de l íe in  d e  ne po inc  
p a r l ç r  ; m ais  c o m m e  il é to ic  
r o b u f t e  , Ta v i g u e u r  le re n d ic  
p lu s  í e n í ib le  à la d o u l e u r , il 
r é v e l a p l u í i e u r s  C o m p l i c e s . J o n -  
quec  ne d it  p r e f q u e  q u e  ce q ue  
l ’ o n  f ç a v o i t  d é ja .  Ec V i l l a s , e n -  
t r ’a u t re s  c h o f e s , a v o i i a  , q u ’ il 
é ro ic  v r a i  q u e  les C o n j u r é s  a -  
v o i e n t  faic delíe in  d ’e n l e v e r M r .  
l e  D u c  de  B e r v v i c k  &  M r .  d e  
B a f v i l l e  , l o r f q u ’i ls  iro ienc  â la  
p r o m e n a d e .

C e p e n d a n c  ,  a v a n c  q u e  touc  
g e l a f u c  f a i c ,  &  q u e  1 ’é c h a f a u d
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&  le b u c h e r  fu f le n t  d r e f í e S j  l a  
nuic  í u r v i n t  5 &  M r .  P I n t e n d a n c  
n e  j u g e a  pas  à p r o p o s  d e  f a i r e  
e x é c u t e r  a u x  f l a m b e a u X j &  d a n s  
les  c e n é b r e s , les q u a t r e  p r i n c i -  
p a u x  C h e f s  d ’ une li g r a n d e  c o n -  
j u r a c i o n ,  m ais  il en fit r e n v o y e r  
1 ’e x é c u c i o n  au 1 ’e n d e m a i n  , a f in  
q u e  les M a l - i n r e n r i o n n é s  des  
R e l i g i o n n a i r e s  ne  puí lenc  pas di- 
r e ,  c o m r a e  i l s a v o i e n c  f a i c q u e l -  
q u e f o i s , q u e  c e u x  q u ’on  a v o i c  
m e n é s  au  f u p p l i c e  , n ’e t o ie n c  
p o i n t c e u x  q u ’on  fe  v a n c o i t  d Ja -  
v o i r  f a i f m o u r i r  , &  v i f ien t  a u  
g r a n d  j o u r , q u e  c e u x  q u ’ o n  
e x é c u t o i c  a l o r s , é t o i e n t  v e r i t a -  
b le m e n c ,  R a v a n e l , C a c i n a t ,  J o n -  
q u e c  &  V i l l a s .

L e  2 3 .  à d i x  h e u r e s  du  m a t i n ,  
i ls  fu r e n c  c o n d u i t s  au  b o u r  d u  
C o u r s  , a u p r è s  d u  F o r t  , l ieu  
q u ’on a v o ic  c h o i í i  p o u r  y d o n -  
n e r c e  g r a n d  e x e m p le ^  ils y ío u f -  

S s iij
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f r i r e n t  les pe ines  p o r t é e s  p a r  
l e a r  J u g e m e n t  , 6e m o u r u r e n c  
to u s  q u a cre  íatis a u c u n  fenci- 
m e n t  de K e i i g i o n ,  q u e l q u e s  e f -  
fo r c s  q u e  fílTenc les E c c le f i a í t i -  
q u e s  , qui les e x h o r t o i e n c  à íe 
c o n v e r t i r  , 6c à íe re p e n c i r  d e  
leu rs  c r im e s .

I l  ne íe paíía  r ien  d e  r e m a r -  
q u a b l e  à leu r  e x é c i u i o n  ; íi c e  
n ’efl: q u e  Pon vic R a v a n e l  6c 
C a c i n a c  a t r a c h é s  au tnil ieu  d a  
b u c h e r  â un m ê m c  p o te a u ,  p o u r  
êc re  b r u l é s  e n í e m b l e ,  touc  le  
m o n d e  fa i f a n t  a lo r s  r é f l e x i o n  a u  
r e m p s  a u q u e l  ce  d e r n ie r  a v o i t  
é t é  pris  , r e c o n n u c  v i í i b le m e n c  
q u e  la  P r o v i d e n c e  P avo ic  c on -  
d u i t  á fes J u g e s , d a n s  le  m o-  
m e n t q u ' i l s  a l lo ie n c  c o n d a m n e r  
l ’ aucre  j aí in q u e  ces d e u x  m o n f .  
c r e s , q u e  Pon  fç a v o i c  êc re  les 
p lu s  c ru e l s  , 6c les p lu s  b a r b a ­
res  d e  pous les F a n a t i q u e s , fu f-
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jfent j u g é s  p a r  une  r n c m e  S e n -  
t e n c e ,  &c r e d u i t s  en  c e n d r e s  p a r  
les  m ê m e s  flame.s.

A p r è s  q u e  les q u a t r e  p r i n c i -  
p a u x  C h e f s  de  Ja  c o n j u r a t i o n  
e u re n c  e x p i é  p a r  les íu p p l i c e s  , 
le  c r i m e  q u ’ ils p r o j e t t o i e n t  j  d e  
r e m e c c r e  le feu  d a n s  la P r o v i n -  
c e ,  M r .  le D u c  de  B e r v v i c k  p a r ­
ti r  d e  N i m e s  , p o u r  a l l e r  d o n -  
n e r  d e  n o u v e a u x  o r d r e s  à l a  fu- 
r e t é  d e s  C o t e s ,  &  p a r c e  q u ’o n  
a v o i t  a p p r i s  des  C o n ju r e z . ,  q u e  
C é c o i t  p r i n c i p a l e m e n r  a u p r è s  
d 3A i g u e m o r t e s ,  q u e  les E n n e m i s  
a v o i e n c  f a i t  deíFein d e  t e n t e r  
u n e  d e í c e n t e ,  íl y  fít c o n f t r u i -  
r e  d e  pet ic s  F o r t i n s  d e  d i l t a n c e  
en  d i í l a n c e ,  g a r n i s  d e T r o u p e s ,  
à  p o r c é e  de  le j o i n d r e ,  &  d ’ a l -  
l e r  o u  le b e fo in  le d e m a n d e -  

t ro ic .  1 1  é t a b l i c  auíli  a &  o r d o n -  
1 n a  q u ’on  f ie  des  í i g n a u x  d e  n u i t  
\ òí d e  j o u r  , fu r  les  l i e u x  les p lu s

S s iiij
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é l e v é s  , le l o n g  des  b o r d s  de  l a  
M e r ,  j u f q u ’à A g d e , afin d ’ êcre  
a v e r t i  d è s  q u ’ on v e r ro ic  p a r o í -  
t r e  des  V o i l e s  e n n e m ie s  d an s  le 
G o l f e .

I I  e n v o y a  auífi d o n n e r  o r d r e  
à  cous c e u x  qu i  g a r d o i e n t  les 
p a í í a g e s  du  R ò n e  , de  r e d o u -  
b l e r  l e u r  v i g i l a n c e  j p a r c e  q a ’ il 
a v o i c  e n c o r e  fçu  des  C o n j u r é s ,  
q u e  le D u c  de  S a v o y e  le u r  d e -  
vo ic  e n v o y e r  du  fe c o u rs  p a r  le  
D a u p h i n é .  M a i s  rien ne pa ru c  , 
n i  d u  c ô t é  de  l a  M e r  , ni d e  
c e lu i  d e  la  T e r r e  , ío i t  q u e  les 
E n n e m i s  euflenc a p p r i s  q u e  le  
P r o j e t  q u ’ils a v o ie n c  f a i c , é c o i c  
é c h o ü é  , p a r  la  d é c o u v e r c e  d e  
l a  c o n f p i r a t i o n  5 ou  q u e  M r .  le  
D u c  d e V e n d ô m e , q u i  pr i t  a lo r s  
V e r u e  , & g a g n a  q u e l q u e  cem ps 
a p r è s  la  B a t a i l l e  d e  CaíTano , 
d o n n â c  c rop  d ’o c c u p a t i o n  au  
D u c  d e  S a v o y e  d an s  fon  p r o p r e
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P a y s  , p o u r  f o n g e r  à a l l e r p o r -  
t e r  le t r o u b l e  d a n s  celti i  de  fes 
v o i f in s .

M r .  de  B a f v i l l e  re f ta  e n c o r e  
q u e l q u e  re m p s  à N í m e s  ,  p o u r  
c o n c i n u e r á  f a i r e l e  P r o c è s . t a n t  
â  c e a x  q u ’ on a v o i t  d é j a  mis  e n  
p r i í o n  , q u ’a u x  C o u p a b l e s  qui  y  
é t o i e n t  a m e n e z i n c e í l a m e n c  
q u ’on  e n v o y o i c  p r e n d r e  d e  tou s  
c ô r é s , f u r  les d é n o n c é s  d e  c e u x  
q u i  é to ie n c  e x e c u t e s  j en fo rc e  
q u e  p e n d a n t  p lu í i e u r s  jo u rs  , c e  
n e  fu r e n c  q u e  d é n o n c é s ,  c a p t u ­
r e s ,  e m p r i f o n n e m e n s  5c f u p p l i -  
ces .

C o m m e  to u s  c e u x  q u i a v o i e n t  
p a r t  á l a  c o n j u r a t i o n ,  fe d é n o n -  
ç o i e n t  les uns les a u t r e s  ,  on  a r ­
r e t a  d a n s  N í m e s ,  ou  a i l l e u r s ,  
p lu s  d e  d e u x  c e n t  p e r f o n n e s  d e  
P u n  &  d e  r a u c r e f e x e .  O n  v o y o i t  
b r u l e r  d a n s  les b u c h e r s  , c e u x  
q u i  a v o i e n t  b r u l é  les E g l i f e s  j
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r o m p r e  fur les é c h a f a u d s ,  c e u x  
q u i  a v o ie n c  m a l ía c r é  l e s P r c t r e s j  
&  c o n d u i r e  au g i b e t  , a u x  g a le -  
re s  , &. d a n s  des  p r i ío n s  p e r p e -  
t u e l l e s ,  c e u x  q u i  a v o i e n t  p a r t i ­
c ip e  à leurs a t t e n t a t s .

A i n í i , tons ces f a m e u x  S c e -  
l e r a t s  , qu i  a p r c s  a v o i r  c o m m i s  
m i l l e  m a u x  , &  a v o i r  e t e  p a r -  
d o n n é s ,  r e v e n o i e n t  e n c o r e  à la  
c h a r g e , p o u r  b r ú l e r  &í m a í í a -  
c r e r  c e u x  qui  a v o i e n t  é c h a p e  la  
p r e m i e r e  fo is  à l e u r  fu r e u r  , v i -  
r e n t  t o m b e r  fu r  e u x  le f e r  &  le  
f e u  , q u ’ils p r é p a r o i e n t  c o n t r e  
les  C a t h o l i q u e s .

O n  v i t  a lo r s  fu r  les é c h a f a u d s  
d e s g e n s  p lu s  c o n í i d é r a b l e s  q u e  
t o u s  c e u x  q u ’on  a v o i t  e x é c u t é s  
a u p a r a v a n t :  D e u x  f a m e u x  M a r -  
c h a n d s  d e  N í m e s  , qui  é t o ie n t  
c o m p l i c e s  d e  la  c o n j u r a c i o n ,  &c 
l es  T r é f o r i e r s  d es  F a n a t i q u e s .  
M a i s ,  e n t r e  les p lus  r e n o m m é s
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a u x  d e r n i e r s f u p p l i c e s ,  o n  v i t  um 

! F r a n ç o i s  S a u v a i r e  , dir F r a n c e -  
z e c , P r é d i c a n t ,  p r o p h ê c e ,  ôc 
C h e f  de  T r o u p e ,  qu i  a v o ic  f a i c  
tou s  les m a u x  q u ’ im h o r a m e  
p e u t  fa ire .  U n  B r u n ,  i n í i g n e  
m e u r c r i e r  ôc i n c e n d i a i r e  , q u i  
5’ écoic d i f t in g u é  p a r  fa b a r b á ­
r ie .  U n  G a i l l a r d  , dic i ’A l  1 e-  
m a n d  , d o n c  n o u s  a v o n s  d d ja  
p a r l é  , q u i  f u t  a r r ê c é  à M o n t -  
p e l l i e r  > ôc q u i  d e v o i t  y e x é c u -  
t e r  ce  q u ’on  a v o ic  p r o je r c é  ; ôc 
u n  C h e v a i l l e r ,  qui a v o ic  éce d e  
l a  T r o u p e  d e  C a v a l i e r  ,  ôc s’ é-  
to ic  t r o u v é  à íes p lu s  c r u e l i e s  
e x p e d i c i o n s .  L e s  c r i m e s  e n o r ­
m e s  q u e  ces q u a c r e  S c e l e r a t s  
a v o i e n c  c o m m i s   ̂ fone q u ’on  fe  
fo u v ie n c  a v e c  h o r r e u r  de  le u r s  
n o m s .  T o u s  les aucres ,  qui con i-  
m e m o i n s  c o u p a b l e s . f u r e n t c o n -  
d a m n é s  â de m o i n d r e s  p e i n e s ,, 

n e  m é r ic e n c  p a s  q u ’ o n  les  n o m r
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m e  d a n s  c e t te  H i f t o i r e .

C e p e n d a n c  , je  ne dois  pas 
o u b l i e r  d ’ i n f o r m e r  ici l e L e d c a r  
d e  ce  qui fe p a í la  de  r e m a r q u a -  
b le  au j u g e m e n t ,  &  á T e x é c u -  
t io n  de  C h e v a i l l e r .  C e  m a lh e u -  
r e u x  é t o i c u n j e u n e h o m m e  d 5en- 
v i r o n  v in ge  - q u a t r e  a n s , b ie n  
fa ic  d e  fa p e r í o n n e  , &  p a r la n c  
a v e c  a í íez  d ’efpric .  II  s ’écoic  
f o u m is  l o r í q u e  C a v a l i e r  fe r e n -  
d ic ,  &  a v o i c p r i s a l o r s  p a r t i  d a n s  
Je  R e g i m e n c  de  C o u r t e n  , d o n c  
i l a v o i t  d é f e r t ê  depu is  p e u ,p o u r  
f e  jo i n d r e  a v e c  R a v a n e l  òc C a -  
t inac .  A p r è s  le u r  e x é c u t i o n ,  il  a- 
v o i t  d e m e u r é  q u e l q u e  ternps in- 
c o n n u , &  c a c h ê  d an s  N u n e s ,  
o u  enfin il a v o i t  é té  d é c o u v e r c ,  
Ôcpris un fo ir  q u ’ il a v o i t  t r o p  bú. 
V o i l à  tout  c e q u e  i ’on f ç a v o i c  de  
lui .

M a i s ,  l o r f q u ’ iI fu t  d e v a n t  fes 
Jugesjêc fu r  ia  fellette, j a m a i s
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P r é v e n u  ne hc une p l u s f r a n c h e  
c o n f e l í io n  d e  íes c r i m e s , n ’en  
r é m o i g n a  ranc de  r e p e n r i r .  II 
n ’e to ic  c o n n u  q u e  íbus le n o m  
d e  C h e v a i l l e r  : íl  d e c l a r a  q u il  
s’appclloit Guillaumc Dclorme : 
q u il ctoit de la Vilíe d} Evreux 
en Normandic ,d ’une honnète fa . 
mille , f  Catholique dc naijfan- 
ce. II c o n f e í l a  , quayant êté fu -  
je t  toute fu  vie au vin , f  aux 
femmes , ccla 1'avoit porte à fe 
jettcr parmi les Fanatiques,dans 
La penfèe q u ily  trouvcroit dcquoi 
fe  fatisfaire : q u il ne s'ctoit point 
trompé en cela , leurs Affemblèes 
riètant que des occafions de libcr- 
tinage, f  dc debauche : qu ètant 
avec cux , i l  avoit pris le nom de 
Chevailler , t f  commis une infini­
to de crimes , dont il fe repentoit, 
mais dont il prioit fes Juges de 
le punir, parle fupplice qriil avoit 
mèrttê : que toute la gracc qriil
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leur demandou 3 ètoit ds Ui per• 
mettre dc par ler un mornent d ccux 
qui ajjiftoicnt d [a mort 3afin de ré- 
parer3 par une confcjjion publique, 
le Jcandale de J~on y4poJlaJiet &  de 
leur protefier qu il mouroit Catbo-  
l i  que. E n f í n , i l  les íu p p l ia  , que 
fon Corps fut porte en Terre-Sain- 
te.

I l s  furenc  H a cte n d r i s  d ’ une 
c o n f e í l io n  fi E n c e r e  ,  &  par  des 
í e n t i m e n s  fi c h r é t i e n s  , q u ’ ils 
lu i  a c c o r d e r e n c  ce  q u ’ il d e -  
m a n d o i r  3 &  ne p o u v a n t  é v ic e r  
d e  le c o n d a m n e r  à la  r o ü e  , ils 
o r d o n n e r e n t  q u ’on lui a d o u c í t  
les  r i g u e u r s  d e  ce f u p p l i c e ,  en  
l e  f a i f a n r  m o u r i r  a v a n c  q u e  d e  
l e  r o m p í  e.

L o r í q u ’i 1 fu t  fur 1’é c h a f a u d ,  
i l  d i t  } À peu prè s  , a u x  A í í i í ta n s 5 
á h a u r e  v o i x  , ce  quMl a v o i t  
d é j a  dir fur la i e l l e r t e ;  &  les 
í u p p l i a  j  d ’une m a n i e r e  í i  t o u -
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c h a n c e  , d e  iui  a c c o r d e r  le íe- 
c o u r s  d e  leurs  p r i e r e s , q u e  f o n -  
d a n c  e n  l a r m e s  , i l s í e  n u i e n t  
tou s  á g e n o u x  , &  p r ie re n c  D i e u  
p o u r  1 u i : il les en r e m e r c i a  ten-  
d r e m e n c  ; &  les c o n j u r a  d e  Jui 
a c c o r d e r  e n c o r e  la  g r a c e  d e  
f a i r e  ofFrir p o u r  1 ui , a p r è s  fa 
m o r t , le  Sa inc  S a c i i h c e  d e  la  
M e d e .  O n  lui c r ia  . q u ’ il p o u -  
v o ic  s’e n a l l u r e r :  il les r e m e r ­
c i a  u n e  í e c o n d e  fo is  , l ev  i l es  
y e u x  au  C i e i , fit le S iu n e  d e  la 
C r o i x  &  l i v r a  à 1’E x é c u r e u r  
fo n  c o r p s ,  qui fu t  e n lu i te  in h u -  
m d  en  T e r r e - b a i n c e .

P e n d a n c  le  re lte  d e  c e  m o is  3 
&  les fu i v a n s ,  p lu í i e u r s  d e c e u x  
q u i  a v o i e n c  e c h  pé  a lo r s  a u x  
r e c h e r c h e s  q u ’ on  h i i ío i t  3 ou íe 
r e n d i r e n r  v o í o n c a i r e m e n c ,  par -  
c e  q u e  P o n  a c c o r d o i c  e n c o r e  
g r a c e  à c e u x  qui  v e n u ie n c  le 
fo u m e c c r e  j  o u  í u r e n c a r r ê t é S jô C
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punis .  L e  feul C l a r i s ,  a v e c  d e u x  
o u  t ro is  aucres B r i g a n d s ,  d o n c  
n o u s  a p p r e n d r o n s  le forc d an s  
l a  lu i te  , d e m e u r e r e n t  c a c h e s  
d a n s  les C e v e n e s  ; m a is  fi e con -  
n é s  des  fu p p l i ce s  de  tous leurs  
C h e f s ,  q u e  d e  lo n g - t e m p s  i ls 
rdy o í e r e n t  r ien  e n t r e p r e n d r e .

O n  a v o ic  é c r i t  à la C o u r  e n  
f a v e u r  d u  G e n e v o i s .  Ser. L c c -  
t re s  d e  G r a c e  a r r i v e r e n c  d a n s  
l e m o i s  d e  ju i l l e c  ; m a i s  il n ’e u t  
pas  p k i c õ t  éce  é l a r g i  , q ue  M r .  
C o u r t e n  le  fic r e p r e n d r e  c o m -  
m e  d e í e r c e u r  , &  a í l e m b l a  le  
C o n f e i l  de  G u e r r e  , q u i  le c on -  
d a m n a  á la  m o r t .  O n  l u i p r o -  
n o n c a  ía S e n c e n c e  5 il f u t  m is  
e n c r e le s  m a in s  d ’un C o n f e í l e u r ,  
&  c o n d u ic  au  l ieu du  fu p p l i c e  : 
m a i s  d a n s  le  m o m e n t  q u e  touc 
l e  m o n d e  c r o y o i t  q u ’on  a l lo ic  
l e  f a i r e  m o u r i r  , c e  C o l o n e l  
S u i í l e ,  q u i  n ’a v o i t  f a i c c e j a  q u e

p o u r
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p o u r  f a i r e  v o i r  q u e  le  R o i  n e  
le  p r i v o i t  p a s  du  p o u v o i r  d e  j u -  
g e r f e s  í b l d a t s ,  d i t  à h a u t e  v o i x ,  
q u e  q u o i q u ’il  e u t  1’ a u t o r i t é  d e  
f a i r e  p u n i r  ce  d é í e r t e u r  , n e a n -  
m o i n s  il r e v o q u o i t  la  S e n t e n c e  
r e n d u é  c o n t r e  lu i  , à  c a u f e  d u  
f e r v i c e  q u ’il a v o i t  r e n d u  â  l a  
F r a n c e  , &c lu i  d o n n o i t  l a  v i e ,  
la  l i b e r t e  ,  &  fon  C o n g é .  C e -  
p e n d a n t , c o m m e  le p a u v r e  G e -  
n e v o i s  n ’a v o i t  pas  é t é  a v e r t i  d e  
tou c  ce  m a n e g e ,  & q u ' i l  c r o y o i c  
q u e  c ’é t o i t  t o u t  d e  b o n  , i l  
fa i l l ic  à m o u r i r  d e  f r a y e u r  5 a i n -  
íi , c e iu i  q u i  n 'é t o ic  c o u p a b l e  

í  q u e  d e  la  p en fée  q u ’il  a v o ic  e u  
I d ’e n t r e r  d a n s  u n e  c o n j u r a t i o n  

q u i  n ’a v o i t  p a s  é t é  e x é c u t é e  , 
f u t  puni  d a n s  ía  p e n f é e  fe u le -  

; irnent p a r  1’efFroi d ’un f u p p l i c e
> q u i  ne fu t  p o in t  e x é c u t é .

S u r  l a f i n  d e  c e t t e a n n é e ,  l a
> C o u r  a y a n t f a i t  deíTein d e  pren*

Torne 1 1 .  T  t
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d r e N i c e ^ c T o ü  p a r c o i e n t l e s  íe- 
c o u r s  q u ’o n e n v o y o i c  a u x  F a n a -  
c iques ,  M r .  l e D u c  de  B e r v v i c k  
fu t  cho i f i  p o u r  en  fa i re  le í i ege ;

le R o i  n o m m a  M r .  le D u c  d e  
R o q u e l a u r e  p o u r  v e n i r  c o m -  
m a n d e r e n  L a n g u e d o c .

O n  fçaic q u e  M r .  le  D u c  d e  
B e r v v i c k  fíc cecce i m p o r r a n r e  
c o n q u ê c e  en peu d e  j o u r s , q u o i -  
q u ’ on ne lui eúc  d o n n c  q u e  q u a -  
cre ou  c in q  m i l le  h o m m e s  p o u r  
a íT iéger , p e n d a n c  1 ’ h y v e r  , une  
d e s  plus  fo rces  p la c e s  d e  l 'E u -  
r o p e j  &  p e r f o n n e  n ’i g n o r e  auí l i ,  
q u ’i l a l l a  en fu i te  c o m m a n d e r  
nos  A r m é e s  en  E f p a g n e ,  oü  à l a  
B a t a i l l e  d ’ A l m a n ç a  , a a n s  l a -  
q u e l l e  il défic  1’ A r m é e  des  E n -  
n e m is  , on t r o u v a  p a r m í  les  
T r o u p e s  q u i  fu ren c  ra i l l é e s  en  
p i e c e s , un g r a n d  n o m b r e  de  
F a n a r i q u e s  qu i  a v o ie n e  fu iv i
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Cavalier , &  que la Providence 
fembla avoir amenés à cecte fa-' 
meufe journée; pour y périr de 
la main de celui que le Roi a- 
voic auparavanc choiíl pour a- 
chever de les exterminer cn 
Languedoc.

Tome 1 1 . T t í j
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Z 2 V R E  0  N Z  1 E 'M  E .

A. joye que tous les 
Peaples de Langue- 
ioc reíTentirent à Par- 
.ivée de Mr. le Duc 

de Koquelaure , ruc d’aucant 
plus vive , qu’ils écoient alors 
trauquilles , &  délivrés des al- 
larmes donc ils avoienc écé a- 
giccs. On venoic de dilliper une
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conjuracion rerrible 3 le calme 
écoic encieremenc revenu : la 
plüparc des Fanaciques avoienc 
déja péri par le fer , ou par les 
íupplices j les aucres avoienc eu 
recours à la clemence du Roi^ 
&  écoienc forcis du Royaume : 
les Peuples qui les avoienc fou- 
tenus, écoiencrencrés dans leur 
devoir: les Egliíes brülées a- 
voienc écé rebâcies auxdepens 
de ceux qui avoienc favoriíé la 
révolce , les Habicacions qu’on 
avoic écé obligé de décruire 3 
avoienc écé remifes en leur pre- 
mier écac : on n’encendoic plus 
parler de mcurcres òí d’incen- 
d ies : les Curés, auparavanc fu- 
gicifsjécoienc revenus dans leurs 
ParoiíTes: les chemins écoienc 
libres, les champs culcivés, le 
commerce récabli  ̂ &  lus an- 
ciens Cacholiques, rencrés dans 
ieurs maifons} n’y craignoienc
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plus Porage qui les en avoic
écarcés.

Cecce cranquillicé dura de- 
puis 1’année i7oy.jufqu’en 170$. 
&  quoique pendanc le cours de 
ees facales années, les profpe- 
ricés de la France euffenc écé 
incerrompues par les avantages 
de nos Ennemis, néanmoins les 
Pays ou la révolce avoic éclacéa 
étoient íi bien eoncenus^que 
jamais les Efprics les plus re- 
muans n’y purenc y felon leurs 
coútumes 3 fe prévaioir de nos 
malheurs , pour y renouveller 
les déíordres.

Ce qui concinr íí bien ce Pays 
pendanc ces annees là, c’eft que 
Mr. leDuc de Roquelaure n’euc 
pas plúrôc pris poíleffion du 
Commandemenc de la Provin- 
ce , que Mr, de Bafville lui fíc 
connoicre, qu-il ne falloic poinc 
fe fíer au calme donc elle joüi£.
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foic 5 mais qu’on devoit être 
continuellement íur fes gardes, 
pour prevenir les defleins d’un 
Peuplefacile à íèfoulever^ôc qui 
n’écoic alors tranquille que par- 
ce qu’on 1’avoir mishors d’écae 
de rien encreprendre.

Depuis long-temps cet ha- 
billeIntendant avoit fi bien écu- 
dié , 6c connoifloic íi parfaite- 
menc Peiprit des Cevenois, 6c 
le genie des Fanatiques j que 
quelque beau femblant qu’ils 
fillenc les uns 6c les autres , de 
vouloir vivreen repos, il fe de- 
fioic toujours de la légerecé de 
ceux-là 3 6c de la folie de ceux- 
ci.

Lors même qu’il confentic à 
laifler fortir du Royaume ces 
Infenfés, parce qu*i 1 crur les de- 
voir éloigner de Ieur Pays, il 
écrivir à la C ou r , qu il ne dou- 
toic poinc qiFils ne tencafíenc
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bien-tôt  touces fortes de 
moyens pour y revenir,afind5ex-' 
citer de nouveaux troubles.

Dans cette défiance , il en- 
tretenoit toujours des gensaf- 
fidcs à Geneve , &  dans les 
Pays étrangers, qui le tenoienc 
exa&ement averti de la con- 
duite de ceux qui s’y ctoient re­
tires. II íçavoit tout ce qu’üs fai- 
foient, &  tout ce qu’ils avoient 
deííein defaire: fi quelques-uns 
d’eux fe mettoient en chemin 
pour revenir j il en étoit auili- 
tôt informe , &  les ordres é- 
toient dJabord donnés pour les 
arrêter. II communiquoit les 
avis qu’il recevoit àMr. le Duc 
de Roquelaure , qui avec un 
fi bon confeil , entra bien-tôt 
dans le train des affaires  ̂ &c 
ils veilloient j l ’un &  1'autre de 
concert , à prevenir les défor- 
dres, s’arcachanc fur cout à fai-re



d u F a n a t i s m e . yop
re garder íoígneuíement toas 
les pallages du Rhône } afia 
d ’empêcher lesSédicieux, qu’on 
avoic eloignes , de rencrer dans 
un Pays oà. les íeux de la revol­
ta écoienc faciles à rallumer.

Par cecte conduite &  cecce 
vigilance , ils firent échoüer 
pendant trois ans plufieurs pro- 
jecs de rebellion , qui auroienc 
eu fans doute des íuites fâcheu- 
í e s , s’ils n’euííenc été décou- 
v e r t s ,& í i  Pon n5eút arrêcé les 
Bouce-feux, qui, de temps en 
temps revenoienc des Pays 
écranger.s 3 &  tâchoienc de íe 
gliíTer dans les Cevenes.

Dans le mois de Février de 
Pannée 1706. fur 1’avis que Mr. de Bafville avoic reçu de Ge- 
neve on arrcca à Livron en 
Dauphiné , par les íoins du 
Curé de ce lieu , Salomon 
Couderc 3 Pierre Vignes 6c

T  m e 11, V  v
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Jacques Veyrac. Ce premíer 
s’écoic crouvé à la naiílance 
de la révolce3 il avoic écé Dif- 
ciple du fameux Efpric Seguier 
doncnous avons parlé,auquel 
il íuccéda en la charge dePré- 
dicanc & de Prophêce Fanaci- 
q a e 3 il avoit aííiité au meurcre 
de 1’Abbé du Cheyla , au maE- 
facre de Ia famille de Mr. de 
la Deveze , ôc à une infinité 
d’aucres adions horribles : le 
fecond avoic écé Lieucenanc 
de Joanny, Sc écoic par confé- 
quenc coupable de cous les ac- 
tencacs que ce Chef de Troupe 
avoic comrnis -y &  le croifiéme 
écoic un Payfan de Genoüillac, 
auffi méchanc que les deux au- 
tres , aufquels il fervoic alors de 
Guide.

Ces crois Sceleracs vouloient 
paíTer dans les Cevenes , Sc 
avoienc offerc beaucoup d’ar- genc, au Bacelier du Bac du
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Pouílin, poar les porcer de nuic 
& Paucre bord du Rhòne : mais, 
on écoic averci de leurrecourj 
6c les ordres de fe íaiíír d’eux 
étoienc íí bien donnez, qu’ils 
furenr pris 6c conduics â Mont- 
pellier, oíi on leur fic le Pro- 
cès. Quoique ces Malheureux 
euíTenc faicmille maux ,on leur 
avoic pardonné , 6c permis de 
íortir du Royaume: mais ayant 
voulu revenir, on leur fic ex- 
pier alors dans les íupplices , 
les crimes quJils avoienc déja 
commis , 6c Pon previne ceux 
qcPils avoienc deíTein de com- 
meccre.

Pendant le cours de la mê- 
me année on arrêca auííi, en 
differenes *pafTages du Rhône , 
Pierre Pauciche, dicMonc-Verc, 
Nicolas Moyfe , Daniel Poujet, 
6c Jacques Couderc , frere de 
celui donc nous venons de par-

Vv ij
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ler , qui écoic connu fous le 
nom de Lafleur , 6c avoic été 
Chef d’une Troupe de Revol­
tes. Ces quatre Brigands, fa- 
meux par leurs crimes, avoient 
eu recours á la clemence du 
Roi , étoienc forcis duRoyau- 
mc 5 Ôc vouloienc rencrer dans 
leur P a y s , pour y faire les mê. 
mes déíordres qu’auparavant 5 
mais ils eurent le même íortque 
les aucres,

En 1707. Tobie Rocayrol3 
homme dangereux par les in- 
telligences qu’il avoiravec les 
Ecrangers , Henry Grifot íon 
Compagnon, Se tous leurs Com- 
plices, íurent pareillement ar­
retes , &  punis.

Ces exemples furenc peut- 
être çauíe qu’en 1708. aucun 
ji’oíà entreprendre de revenir ; 
maiSjComme les gens portes 
à mal faire, ôc lesfols furtouc,
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ne fe rebuttent poinr par les 
châripensde leurs femblables, 
il arriva qu’en 1709. dans le 
mois de May , quatre Fanati- 
ques , envoyes de Londres par 
Cavalier , pour íoulever le Vi­
vares, trouverent le moyen de 
s’y incroduire. Quand il faut 
garder , d’un bouc á 1’autre, 
une riviere d ’un auíTi long cours 
que le Rhòne j il eíl prefqidim- 
poíFible que de pluíieurs Scele- 
racs, qui ne craignent rien , ôc 
qui bazardenc touc ,quelqu’un 
n’y découvre enfin quelque paf- 
fage.

Le deííein de ceux-ci,  n’a- 
voiü pourcant pas été conduic 
íi fecrettement ,queMr. leD uc 
de Roquelaure & Mr. de Bafvil- 
le, n’en n’cuíFent écé avertis. Ils 
1’avoient fçu par deux Letcres 
interceptces , qui étoient tom- 
béesencre leurs mains au com.

V  v iij
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mencemenc da mois de Juin : elles ecoienc écrices deLondres, 
l ’une du í i .  1’aucre du 12. d’A- 
vril de la même année 1705). à 
une femme Huguenote , donc 
je n’ai pas íçu le nom. La pre- 
miere écoic conçue en ces ter- 
mes.

Lei perfonnes que Cavaliervous 
a envoyé , font les frcres Billarâ 
&  Dupont > il a reçu des nouvelles 
comme ils étoient arrivês au Fays: 
faites-moi f^avoir tout ce qui sy  
pajje 3 &  je vous injiruirai de tout 
ce que jefçaurai.

Voici ce que contenoic Ja íè- 
conde, qui écoic de Cavalier 
même.

Je  rí ai jamais doutè, ma che- 
re faeur , du iple &  de la bonne 
ajfeílion de nos Compatriottes% l l  
ne tiendra pas à moi qríils ríayent 
pleine fatisfaítion : mais , a la 
vêritè 3 je  cr oi que la paix arre-



d u F a n a t i s m e . ; n
tsra tous nos bons defjeins j on la 
croit comme faite. Cependant} i l  
faut toujours avoir efperance en 
Dieu, &  implorer fon fecours. f  ef- 
pere quonparlera de nous dans la  
P aix. Cette grande Reine eji pieu- 
fe.Jdonnez^moi des nouvelles de mes 
Parens 3 &  du cher frere Claris. 
Vous avez^vü les perfonnes dont 
je vous ai parle par ma preceden­
te y ou vous les verrez^bientot, con~ 
duifez^vous par eux. Je vous Jbu- 
haite toute forte de bénédidlions.

Ccs Lettres en apprirent af- 
fez à Mr. Je Duc de Roque- 
Iaure &  à Mr. de Bafville , pour 
les obliger auílirot à envoyer 
desordres preílans, à tous ceux 
qui gardoient les entrées de la 
Province, de redoubler leurvi- 
gilance ; mais elles arriverenc 
trop tard , puifque lorfqudls les 
reçurent ceux dont elles par- 
loient étoient déja dans le V i ­
vares. V  v iiij
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On s’apperçut bien-tôt qu'il 

y  étoic entré des Gens qui a- 
voienc fouíflé la rcvolre . Ce 
fuc â Vais , fur la fín du rnois 
de May 3 que paruc la premie- 
re étincelle de ce feu. Un rn- 
íigne Scelerac de ce lieu, ap- 
pellé Jurter^ qui avoic été Lieu- 
tenanr de Cavalier , & un des 
quatre qu’il avoit envoyés j 
liomrne chargé de crimes, &  
accrédité parmi la Canaille de 
ce Canton, y atcroupa d’abord 
trence Jeunes-Gens , de même 
trempeque lui, qui prirenc les 
armes ,6c commencerenc à cou- 
rir d’un côté &  d’autre pour 
foulever le Pays.

Comme le peu de Troupes 
que nous avions dans le Viva­
res , pour le contenir pendanc 
le calme dont on joüiflòit alors, 
fe trouverenc éloignées du lieu 
ou cec éclac arriva , Mr. de
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Vacance , Gcntilhomme zéié 
pour le íervice du Koi , qui é- 
toic fur les lieux , vouluc ar- 
rêcer ce mouvement dans fa 
naiííance. II aílembla ce qu’il 
puc de G e n s , êc fuivic ces Sé- 
diEieux pour les diíliper : mais, 
1 ’aüivité avec laquelle il les 
pourfuivoit , leur ayant fait 
comprendre , que candis qu’ils 
auroient á leurs rrouíles un 
homme fi agiílant, ils ne réulH- 
roienc jamais dans leur entre- 
prife , ils réíolurent de s’en dé. 
faire, lui dreflerent une embuí- 
cade , & raíTaflinerent.

Ce meurtre fut le fígnal de 
la revolte. Cette Troupe grof. 
íit auílí tôt , par la jonótion de 
ce que les trois autres Emii- 
faire de Cavalier avoient af- 
femblé ailleurs , ôc par les Sce- 
lerats du P a y s , que la miíere 
fit fortir de leurs chaumieres 3
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en forte que le io. du mois de 
Juin , plus de deux cens hom- 
mes parurent en armes dans la 
Paroiíle de G ilhoc ,  ou ils fe 
faiíirent du Châceau de Bos, 
appartenant au Marquis de 
BriíTon ,qui étoit alors abfent, 
6c y prirent une cinquantaine 
de fuíils.

Le 1 1 . Ie íleur de Rapine,qui 
commandoit un détachement 
de Suiffes à Vernoux , en fut 
averti. Mais, comme on ne fça- 
voit pas encore le nombre des 
Attroupés,i l  ne pritquetren- 
te hpmmes pour les alier cher- 
cher. Aucun Habicant du Pays 
ou ils avoient paru , ne vouluc 
lui dire de quel côté ils étoient 
allés i &  cene fut que par ha- 
zard qu’il les rencontra. Un 
Soldat de fon Avant-garde r 
ayant voulu entrer dans la mai- 
fon d’un Payfan, pour en ap-
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prendre des nouvelles,la Troa- 
pe enciere, qui s’y étoic réfu- 
giée à cauíe d’une groífe pluye 
qui tomboit alors,en fortic bruf- 
quemenc , &c tira fur lui. Le 
Sr. de Rapine jVoyant la partie 
inégale , fe battic en recraite, 
gagnanc toujours fur eux les 
hauteurs , enfe recirant du cô- 
té de Gilhoc , dont il étoit é- 
loigné de demi-lieue. Quand 
il y fut arrivé , n’ayant trouvé 
perfonne pour le íoutenir , il 
pofta fes Gens derriere les mu* 
railles d’un Cimeciere, &  au 
Clocher de 1’Eglife. Là ils íi- 
rent feu les uns íur les aucres v 
depuis dix heures du macin juf- 
qu’à la nuit  ̂ auquel temps les 
Attroupés ceílercnt de tirer , èt 
fe retirerenc dans les bois da 
voiíinage.

Nous eumes dans cette oc- 
caíion, un Soldat tué , ôc deux
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légeremenc blcffés. Les Revol­
tes y perdirent cinq ou íix hom- 
mes, dont on vit empprter les 
corps morts. Le Cheí de cette 
Tronpe fut vü de fort près : il 
étoit vêtu de bleu , avec une 
plume au chapeau de même cou- 
leur : il n’avoit qu’un pifbolet à 
la main 5 Ik. crioit de temps en 
temps aux SuiíTes 3 Metjieurs 3 
rendez -̂ vout, cn vous fera bon 
quartier. L ’on remarqua auííi 
que pluíieurs jeunes Gens fe joi- 
gnirentaux Rebelles devant ce 
Cimetiere 5 &  l’on apprit, dans 
Ja íuite , que c’étoient des Re- 
ligionnaires de ceute Paroiífe.

Le lendemain de cette adlion 
le íieur de la Caze, Major de 
Duboulay, avec deux Compa- 
gnies de fon Regiment , trois 
de Bourgeoiíie , & un détache- 
menr de SuiíTes, fe mit en mar­
che pour aller combattre cette



d u F a n a t i s m e . 517  
Troupe : mais quelque diligen- 
ce qu’il pút faire , il lui fuc 
impoffible de la trouver ce jour- 
là. Mr. Courcen , qui comman- 
doit en Vivares les Bataillons 
Suiíles , marcha auíli dans le 
même deílein^ & envoya , íur le 
champ , un Courier à Mr. le 
Duc de Roquelaure , pour l ’a- 
vercir de ce íoulevement.

Mr. de Baíville reçut auíli , 
par le même Courier , une 
Lettre du Sr. du Molard , fon 
Subdelegué dans ce Pays-là_, 
par laquelle il lui mandoic tou- 
tes les circonítances que je viens 
de rapporter ; &  outre cela , il 
lui envoya un Ecric , que celui 
qui commandoit les Revoltes 
avoit fait remettre entre les 
mains du Sr. de Rapine le jour 
du combat de G i lh oc , &  qu’on 
avoit pris foin de faire répan- 
dredans cout le Vivares.
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Voicicet Ecric , que j’ai co- 

pié íiir 1’Original , íans rien 
changer , aíin que le Lecteur 
juge combien groíEers & info- 
lenrs en eroientles Auceurs.

JDieu bcnifje notre entreprifc , 
&  préfde cn nos Confeils3 afn que 
nous ne puiffions jamais rien en- 
treprendre,qui ne Joitpourfa gloi- 
re 3 pour /’édification de nosPro- 
thains, &  pour Íavanccment de 
fon Regne. Amen.

Vous ne ferezgpas ftirpris, M cf- 
fieurs du Clergé , de ce qui vous 
arrive aujourd'hui, après avoir 
fe rv i de Langucs amiclées, &  de 
Boute-feux , nous ayant fraude la 
Foi. Vous qui feuls etes la caufe 
de la ruine to tale de ce Royaumc y 
&  qui avesy mis tout le Peuple 
dans un ètat À rien pouvoir ja ­
mais relever 3 je vous avertis 3 de 
la part de Dieu , de quel ordre 
que voaspuiffiez^ètre , que je mcn



d u F a n a t i s m e . 51 $
frcns a vous cn pcrfonne , &  d 
tous vos Emiffaires , comme étant 
les fculs Perturbateurs du repos 
public , pourvous fa ire toutce que 
vous &  vos Ancefires nous avcz^ 
ufurpé , &  d nos Peres: Vous dé- 
clarant, que nous prètendons &  
que nous voulons efire remis dam 
nos anciens Privilcgcs ; &  vou­
lons notre liberte, qui efi, les Edits 
de Nantes , de la maniere qtiils 
étoient lorfque vous les avez^vio- 
lez^par yos enchantemens diaboli- 
ques s ne pretendant rien payer d 
Pavenir que les deniers qui feront 
legitimement düs.

Nous voulons aujjiabfolument, 
l'élargiffement de tous les Prifon- 
nicrs , Galeriens 3 &  Exile^  cn 
un mot, tous ceux &  celles qui 
fouffrent pour caufe de Rehgion , 
funs diflihíiion de perfonne.

Je  declare, &  nous dcclarons , 
avec une promejfe inviolable } à
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tous les ancicns Catholiqucs q u il 
ve leur fera fa it  aucun tort prè- 
jndiciable , ni d toute autrc Se fie 
ou Religion 3 d la ré ferve quils 
ve viennent en armes contre nous', 
c a r , s3il y en avoit qui fuffent 
affez^foibles que de Je laiffer per- 
fuader aux Emiffaires , je vcux 
dire aux Ennemis du repos public 3 
nous leur dèclarons quils nont 
point de grace d efperer , ni tous 
ceux qui feront contre nous , de 
quelle Kcligion quils Joicnt.

l\'ous voulons aajji fervir Dieu , 
chanter fes immortelles Loüanges3 
&  faire annonccr fa Parole par 
tGut ld ou nous pafferons.

Je  remonte d la fource de no- 
tre m al, parlant d tous lesVicai- 
res 3 Pricurs &  Prétres 3 &  au- 
ires qui caufent la defunion 3 &  
veulent détruire l3Empire de 2V~o- 
tre Seigneur Jtfus -Chrift: quils 
ayent d fe. retirer de par mi nous 3
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fur peine de la vie ; aux Paroif- 
Jicns qui les qarderont duns leurs 
Communauteey dlètre traitey Ju i- 
vant les Loix militaires3 qui font 
d’ètre pillez^ &  briilcz  ̂ , faute 
d'obéijfance.

ybffurant d tout le Peuplc qui 
liront ou cntendront parler de la  
fttfdite entreprife , que nous avons 
jettè les fourreaux de nos épèes en 
arriere , avcc promejje de ne les 
plus remettre que les demandes ci- 
dejfus ne nous foientaccordécs. P a it  
au Defert le \ i. IMay 1705». 
u4 B R A H A  M  , Jzgné.

Cet Abraham écoit un des 
quatre hommes envoyés par 
Cavalicr : il avoic été un de fes 
Lieurenans > &  outre cela 3 é .  
toic reconnu pcur un Prophê- 
re Fanatique. On Iui avoit ac- 
cordé trois fois, par differenes 
motifs , le pardon dc fes cri- 
mesj &  la permiífion de forcir 

T  ome 11, X  x
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duRoyaumej &  il étoit reve- 
nu autant de fois dans leP aysr 
pour y renouveller les deíor- 
dres. Nous verrons dans la fui- 
te , quelle fut la deílinée de ce 
miíérable.

Mr. le Duc de Roquelaure 
&  Mr. de Bafville , ayant ap- 
pris cette fâcheufe nouvelle , 
ne douterent point que ceux 
dont il étoic parlé dans les Lec- 
tres que nous avons ci-devant 
rapportéeSj n’euíTent excité ce 
foulevement ; tk. que cet Ecrit 
ne fut la déclaration d’une nou­
velle guerre fanatique , qui al- 
loit commencer dans le Viva­
res.

On ne fçauroit courir avec 
aílez de diligence á un feu qui 
commcnce à s’allumer. Ils re- 
curent ces nouvelies à MontpeE 
Jier , le 14. du mois dejuin : 
ils en partirent le iy. pour fe
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rendre au Saint.Efprir, afin do 
s’informer de plus près de cou­
tes choíes, 6c êcre à porcee 
d’aller ou leur préfence íeroit 
néceílaire.

En paíTanc à Nímes , ils ap_ 
prirenc que les Réligionnaires 
y avoient convoque une Aílem- 
blée5 6c pournenen laíííer der- 
riere eux qui put leur faire de la 
peine,avant que de palTer outre, 
ils trouverent à propos de faire 
punir ceux qui y avoient eré 
pris. Le Predicam, qui étoic un 
Cordonnier dececte Vi He, avec 
quelques-uns des plus coupa- 
bles , furent envoyésaux Gale- 
res  ̂ les femmes dans les Prifons. 
d’Aygues-Mortes , 6c les Filieis, 
dans celles de Carcaílonne.

Quoiquecette AíTembleeeüt 
été faire íans armes, il etoic 
néanmoins important d’en cha- 
tier les Auceurs, parce qu’U y

X x i j
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avoit apparence, que leur dei. 
fein étoit d’exciter les Efprits 
à la revolte, dans le temps que 
celle du Vivares y dont ils e- 
toient inftruics , alloic éclater; 
&  l’on doit fans doute attribuer 
à cecte fage précaution, la tran- 
quillité dans laquelle demeure- 
rent les Huguenots de cePays : 
tandis qu’on calmoicailleurs l’o- 
rage qui s’v etoit élevé.

Loríque Mr. leD ucde  Ro- 
quelaure & Mr. de Bafvillefu- 
rent arrivés au Saint Efprit , ils 
fçurent que le íleur de la Caze 
avoit aítaqué& chargé les Re­
voltes ; mais quil ne leur avoit 
tuc que peu de gens parce 
qu’ils avoient fait peu de réfif- 
tan ce ,& pr is  la Rite du côté 
de Vais, ou Mr. Courten les 
avoit fuivis, fans pouvoir les 
)oindre , à caufe que dc là , ils 
Vétoient retires vers les Boutie-
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re s , au nombre d ’environ trois 
cens.

Un Sol da t des nôtres , qui 
fuc pris dans 1’aclion da Sr. de la 
Caze , &  renvoyé par les Re- 
belles , fans qu’ils lui fitlenc au- 
cun m a l , donna lieu au faux 
bruin qui couruc alors, que Ca- 
valier écoic le Chef de certe 
Troupe. Ce Soldat aíTuroit lui 
avoirparlé ,&en  faifoit un por- 
traic aííez reflemblanc: mais, on 
íçuc dansla fuite, parles prifon- 
niers qu’on fit fur eux , qu’elle 
éroic commandce par Abra- 
ham , Daniel, Duponc Sc Juf- 
t e r , qui avoienc été Officiers 
dans le Regiment que Cavalier 
fit lorfqudl íortit du Royaume; 
&  que c’étoient ceux-là même 
qu’iíavoit envoyés, comme En- 
fans-perdus, pour commencer 
la revolte.

Mr. de Bafville , qui gardoit
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des Mémoires ou écoient les 
noms òl Jes portraits des plus 
dangcreuxFanatiques,lorfqu’oii 
lui nommaces quatre>.celerats, 
&  qu’on les lui dépeignic , le 
fouvint de les avoir vus en 1 704. 
parmi ceux qui fe rendirenc : 
il fe fouvint auíli , qu’en 1702. 
trois Officiers reformes, venant 
de Holl ande , avoienc écé a -  
rêcés en pallanc íe Rhône j ôc 
qu’und’eux lui déclara , que le 
Peníionnaire Heinfius les avoic 
envoyés avec un projet de rc- 
volue 5 dans lequel il íeur don- 
noicpour principale inftrudion, 
de ne peint tuer ni brülcr } mais 
feulement de promettre aux Peu- 
plcs la décharge des lmpots 3 &  
le rctablifdfement de la Relip-on 
PYotefiante : En force que íai- 
fant réflexion â 1’article 4. de 
1’Ecric que je viens de rappor- 
ter , &  à la conduice que te-
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noient alors les Révoltés du 
Vivares j qui ne cuoient que 
ceux qui les attaquoient, il ju- 
gea que ce prefent íoulevement 
étok un plán de révolte , cor­
rige fur celui des Cevenes , 5c 
forme fur le modelle de celui 
qifHeinííus avoit aucrefois dic- 
té lui-même à ces trois Offi- 
ciers.

Ce n’étoit point par un fenri- 
ment d’humanitc qu’on avoit 
infpiré aux Révoltés de tenir 
cette conduite; mais c’étoit 
pour rendre le íoulevement plus 
general, 5c de plus longue du- 
r é e : car il eít certain que les 
cruautez horribles des Fanati- 
ques des C evenes , avoient été 
generalement condamnées de 
tout le monde ; 5c que fans ce­
la, les troubles qu’ils exciterenc 
rfauroient pas fi tôc fini.

Âinfi ,il y avoit lieude crain-
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dre que ce foulevement ne fúc 
plus dangereux que 1’autre : par 
cela même, qu’il étoit plus mo­
dere , Sc qu’il iollicitoit égale- 
ment à la revolte , &c les Ca- 
tholiques& les Religionnairesj 
enpromettant à ceux-là , ladc- 
charge des Impòts, Sc à ceux- 
ci, le retablillementde leur Re- 
ligion.

Ce qui rendoic encore ce 
foulevement à craindre, c’eíl 
que le Vivares eft un Pays plus 
rude que les Cevencs, Sc par 
coníéquent plus favorableà des 
Revoltes : II eft vrai que les 
Cevenes ont des Montagnes Sc 
des Bois j qu’on ne pénétre 
qu’avec peine j mais on y trou- 
ve de beaux Valons , Sc en 
plufieurs endroits des routes af- 
íez commodes: au lieu que dans 
le Vivares , les Montagnes íonc 
plus hautes, les Bois plus épais,



i )u F a n a t i s m i , y2p
les Valons affreux :en forte que 
]a feulc vüe de ce Pays fauvage 
fait horreur aux Voyageurs.

Ajoutez á cela, que comme 
les Peuples tiennent ordinaire- 
ment quelque chofe de la na- 
ture des Pays qu’ils habitent , 
les Vivareis étoient beaucoup 
plus à craindre que les Ceve- 
nols. Ceux-ci^par le commer- 
ce qu’ils onc avec leurs Voi- 
lins du Bas - Languedoc 5 ont 
nn peu adouci la rufticité de 
leur naturelj &  quoiqifils íoient 
demeurez légers &l malins, ils 
Pont néanmoins devenus aílez 
faciles Sc íociables : ceux-là, 
qui ne íortent jamais de leurs 
Montagnes, ont confervé toute 
leur ferocité, &c font farouches 
&intraitables.

Outre c e la , la conjon&ure 
du tems faifoit beaucoup crain­
dre pour ce foulevement. La 

Tome / / .  Y  y
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France étoit alors dans 1c plus 
fort d’une longue &  cruelle 
Guerre : la Campagne alloic 
commencer : les perres que 
nous avions faices , avoient ré- 
veillé Pefpric de revolte parmi 
les Religionnaires $ les eíperan- 
ces de Paix , dont on le dat- 
toit de tems en tems , s’éva- 
noíiiíroient prefqu’en naiíTant. 
Nous fortions d’unHyver ter- 
rible , qui avoit ravagé laTer- 
re , &  annoncé la farnine. Les 
Peuples, fur tout ceux des Mon- 
tagnes, íe fentoient déja pref- 
fez de la faim. Tous ces mal- 
lieurs enfemble , faifoient juf- 
temenc apprehender , que desI 
Gens â qui la vie étoit á char-j 
g e ,  ne íe laiíTaíIent facilementl 
encraíner dans la rebellion , ôd 
que les agitations íanglantes qui: 
avoient déíole le LanguedocJ 
ne vinílent à recommencer.
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Nous érions cTailleurs peu 

en état , dans la Province , de 
foiirenir une affaire fi dange- 
reufe & fidéclarée. J ja r s  touc 
Je Pays ou la revolte avoit écla- 
ré d’une maniere íi vive, nous 
n’avions que urois Compagnies 
de Suifles , & le Regiment du 
Boulay , qui n’étoit guéres en 
état de bien íervir • Mr. le Duc 
de Roquelaure n’avoit dans le 
Languedoc 3 que le Regiment 
de Dragons de la Province , 
denx Compagnies d’Irlandois, 

quelques mechantes Milices: 
il attendoit des Troupes 5 mais 
il n’avoit ni bled pour les 
nourrir,ni argenc pour les paier. 
Mr. Courten , qui comman- 
doit les SuiíTes en V .varés , fau- 
te de paye, n’oíoir fe fier á cux : 
Les Soldats commençoient à 
deferter • les Peuples crioie-nt , 
les bons Serviueurs. du Roi é-
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France étoit alors dans Ic pias 
fort d5une longue & cruelle 
Guerre : la Campagne alloic 
commencer : les perres que 
nous avions faites , avoient ré- 
veillé Pefprit de revolte parmi 
les Religionnaires ; les eíperan- 
ces de Paix , dont on le flat- 
toit de tems en tems , s’éva- 
noililíoient prefqu’en naifíant, 
Nous fortions d’unHyver ter- i 
rible , qui avoit ravagé laTer- 
re , & annoncé la famine. Les 
Peuples, fur tout ceux des M011- 
tagnes, íe fentoient deja preT-1 
fez de la faim. Tous ces mal-j 
heurs enfemble , faifoient juf-J 
tement apprehender que des 
Gens á qui la vie étoit d char-j 
gegn e  íe laiífaílent íacilementi 
entrainer dans la rebellion , ôd 
que les agitations fanglantes qui 
avoient défole le LanguedocJ 
ne vinlíent à recommencer.
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Nous étions d'ailleurs peu 

en état , dans la Province , de 
íoútenir une affaire fi dange- 
reufe &  íi déclarée. D ars  couc 
le Pays ou la revolte avoit écla- 
té d’une maniere íi vive, nous 
n’avions que trois Compagnies 
de Suifles , & le Regiment du 
Boulay , qui n’étoic guéres en 
état de bien fervir j Mr. le Duc 
de Roquelaure n ’avoit dans le 
Languedoc 3 que le Regiment 
de Dragons de la Province , 
deux Compagnies d’lrlandois, 
&: quelques mechantes Milices : 
il attendoit des Troupes 5 mais 
il n’avoit ni bled pour les 
nourrir,ni argent pour les paier. 
Mr, Courcen , qui comman- 
doit les Suiíles en V .varés , fau- 
te de paye, n’oíoit Ce fíer à cux : 
Les Soldats commençoient à 
deferrer • les Peuples crioie-nt , 
les bons Serviceurs. du Roi é-

Y y i j
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toient confternés ; les mal-ín- 
tencionnés fe réjoüi(íoient.,6e la 
revolte alloic fon train.

Avant que de partir de Mont- 
pellier 3 Mr. le Duc de Roque- 
laure avoiu prévu toutes ces 
difficultés , 6e eu la précaution 
d’envoyer demander du íecours 
à Mr. le Duc de Bervvick , 
qui étoit en Dauphiné 6c qui 
détacha auíli-tôc de 1’Armée 
qu’il commandoit, le Regiment 
de Boiílieux , 6c deux Bataillons 
de celui de Quercy.

Mr. de Baíville pourvut auíli 
en diligence à ce qui étoit de 
fon miniftére. Lorfqu’il rcçút 
la nouvelle du foulevement,, il 
étoit occupé du foin de ga­
rantir la Province de la fami- 
ne ; Pour cela , il avoit envoyé 
querir du bled au Levant, d3oü, 
bien-tôt après , nous vint Pa- 
bondance;6c il en fjaifoic alors
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amaíTèr dans Montpellier, pour 
fes H abitans: mais , comme la 
prudence veuc qu’on remedie 
à ce qui preíle le plus, il or- 
donna qu’on en prit une par- 
tie dont il fíc faire prompte- 
ment de la farine , laquelle fuc 
enfuite tranfportée en Vivarés, 
&: arriva íur les lieux á poinc 
nommé, pournourrir lesTrou- 
pes.

Outre ce la , il emprunta tout 
1 ’argenr qu’il put trouver dans 
les bourfes de fes amis j entre 
lefquels , Mr. de Chambonas, 
Evêque de Viviers, íignala fon 
zéle par un prêt confidérable , 
&  qui fuc d3un très-grand fe- 
cours.

Lorfque Mr. le Duc de Ro-
qVtelaure fut aíTuré d’avoir 3 à- 
peu-près, ce qui 1 ui étoit né- 

I ceííaire pour cenir la Campa- 
gne , il commença à fe mectre

Y  y iij
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en a&ion, réfolu de chercher 
fans relache les Rebelles, &  de 
ne point ceíler de les pour. 
íuivre, qu’il ne les eút entiere- 
menr diflipés.

Mais auparavanc , il envoya 
aux Troupes,quj lui venoient 
du Dauphiné , de hâter leur 
marche,ôc de íe rendre à Pri­
vas le 25. de Juin. Le mêrne 
rendez-vous fut auili donné au 
Regimenc de Dragons de Lan- 
guedoc , &  à deux Compa- 
gnies de celui deGuienne, auR 
qnelles il ordonna de traverfer 
les Cevenes , &  de paíler à 
Pradeles Sc à Langogne 5 afin 
que íi les R e v o k é s q u ’il vou- 
loic aller chercher dans les 
Boutieres , íe jetcoient de ce cô- 
cé lá ,, ils fuílenc enveloppés, SC 
que les Dragons puííent íe join- 
dre au peu deTroupes que Mr. 
de la Lande y commandoic.
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Ces ord.x.. umnics , u pari 

tit du SaintEfpric, avec Mr. de 
BafvillCj & accompagné de cou­
te la Nobleíle du Vivares , qui 
s’étoit rendue auprès de 1 ai , 
pour alier á Aubenas , dans le 
deíTein de concenir , en atten- 
danc , le Pays , par fa préíence, 
n ’ayant encore avec 1 ui d’au- 
tres Troupes , que les deux 
Compagnies d'Irlandois com- 
mandées par le íieur Cote.

11 pric cTabord le chemin du 
Pouíin, qui eft le plus conrt : 
mais , ayant eu avis que les Ré- 
voltés avoienc fait un mou- 
vement , qui marquoic qu ils 
avoienr envie de íe jetter dans 
les Cevenes, par un Pays cou- 
vert de bois , qui les menoit 
à Florac , il changea ía mar­
che , & prit la rouce de Joyeu- 
fe , aíin de les couper, s’ils con-

Y  y iiij
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tinuoienc dans le mouvemenc 
qu’iís avoient faic 5 o u , s5ils s’o- 
pinâtroient à reíter dans le V i­
vares., de leur tomber deíTus, en 
paílant par Aubenas.

Les Troupes s’avançoient de 
tous côtés , & il écoic arrivé 
à joyeufe le  24.. d’oii il fe pré- 
paroic à partir le lendemain 
pour aller joindre Mr. Courten 
à Privas , lorfqu’il apprit la 
nouvelle d’un malheur , auquei 
il n’y avoit aucune apparence 
qu’on fe düc attendre.

Ce Colonel SuiíTe, depnis 
1’aclion du Sr. de la C aze , avoit 
toujours fuivi les Révoltés, avec 
touce la diligence poífible , 5c 
enfin il les avoit joints. Ils n’é- 
toient qu’environ fix vingts, 5c 
il avoit avec lui la Compagnie 
Colonelie du Regiment de Heí- 
fy^ôc deux autres Compagnies 
frajiches, ce qui faifoit près de
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trois cens hommes : II avoic 
gagné les hauteurs , &  les te- 
noit ferres de íi près , &  avec 
tant d’avantage , qu’ils ne pou- 
voient évicer d ’être taiilés en 
pieces: maisj quand il fuc quef- 
tion deles faire charger, tous 
les Soldats SuiíTes , bien loin de 
t ire r , ne voulurent pas feule- 
ment préfenter lears armes. Les 
Révolcés leur rendirent la pa- 
reil le3&  ne tirerenc que íur 
les Officiers, q u i , après avoir 
faic tout ce que debraves Gens 
pouvoient faire , furent enfín 
obligés de faire retirer leur Dé- 
t a c b e m e n t & de laiíler rem- 

‘ porter cec avantage à cecte Ca- 
: naille ^fur des Troupes reglées 
i qui devoient les écrafer.

L ’on eur dela peine â com- 
[ prendre dJoü pouvoit venircec- 
i re inrelligence entre des SuiL- 
: fes &  des Vivarois: II n’étoit
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pas croyable que ce fiit lâ- 
cheté du còté des SuiíTes , ils 
avoient touces forces d’avanta- 
ges j ce ne pouvoic être anííi 
par un motif de Religion , il 
lYy avoic que peu de Religion- 
naires dans ce décachemenc •> 
enfín on íoupçonna que qua- 
tre Soldats Suiíles en pou- 
voienc êcre la caufe. Quelques 
jours avanc cecce aftion , ils 
avoient écé pris par les Re- 
belles,qui les renvoyerent vo- 
lontairement, après les avoir 
faít bien boire & bien manger 
tout le tems qu'ils les avoient 
gardez : enforte que l ’on crut 
que ces quatre Soldats avoient 
informe tous leurs Camarades 
de ce bon traitement-, & qu’en 
reconnoiílance, ils avoient con- 
certé eníemble , quand 1’ occa- 
ííon s’en préíenteroit, de ne 
point tirer fur des Gens qui
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recevoient li bien les Soldats 
de leur Nacion.

Les Révoltés en avcient uíé 
de la forte envers ces quatre 
Soldats , à caufe que par les 
raifons que nous avons dites 
ceux qui dirigeoient ce íouleve- 
ment , leuravoient recomman- 
dé de ne point maltraiter ceux 
qui tomberoient entre leurs 
mains, &  de ne pas imiter les 
Fanatiques des Cevenes qui les 
égorgeoient i.enforte que r com» 
melesfols vont toujoursà l ’ex- 
trême les Fanatiques du Vi- 
varés s’aviferenc de regaler leurs 
Prifonniers.

Cependant 3 Mr. le Duc de 
Roquelaure, craignant que les 
Soldats SuiíTes ne pouffaííenc 
encore plus loin la reconnoif- 
íance, &  ne viníTent à deferter 
pour Fe jetter parmi les Rebel- 
les , cruc qu’on ne pouvoit fe
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íervir cTeux dans ce P ays , fans 
quelque danger 5 6c ils furent 
renvoyés à leurs Bataillons , 
oü j par le Confeii de Guerre , 
il furent décimés en arrivant , 
aíin de laver la tache quhine 
pareille faute auroit pu faire à 
une Nation a dont la valeur êc 
la fídelité íont également con­
luies de toute la terre.

Comme , dans cette malheu- 
reufe affaire , les Kévoltés ne 
tirerent que íur les Officiers , 
nous y en perdimes deux , qui 
étoient des gens d’un très- 
grand mérite. L/unfut le Sr.de 
JMuller, Capitaine Suiire qui 
y fut tué , &c extrémement re- 
gretté : 1 ’autre, le fieur de Maf- 
íillan , qui eut le meme fort : 
il avoit long tems fervi  ̂ com- 
mande un des Regimens des Fu- 
íiliers de Languedoc j & ayanc 
alors une Compagnie franche3
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il avoicíuivi M.deCourten dans 
cette expedition.

Rien n’eft plus à craindre; 
au commencement d’une revol­
te 3 que de laiíTer remporcer 
quelque avantage à des Sédi- 
tieux , íur tout , quand on a à 
faire à des Fanatiques, qui s’i- 
maginent d’abord que le Ciei 
íe declare pour eux : Et il effc 
certain que cet échec arrivé 
aux Troupes du Roi á la pre- 
míere occaíion , étoic capable 
d’entrainer tout le Pays dans 
le parti des Rebelles , fi Mr. le 
Duc de Roquelanre n’y eúc 
promptement remedié.

Leíecours qu’il attendoit nJé- 
Çoit pas encore venu : il avoit 
renvoyé ces Soldats noncha- 
lans , qui épargnoient les Ré-  
voltés. II fit d’abord marcher 
çontr’eux , le peu de Troupes 
qui lui reíloienc ; Ec en attej>
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dane qu’il y put marcher lui- 
même avec íuperiorité , pour 
ne point commettre l ’honneur 
des Armes du Roi contre des 
Gueux , il parcourut ,, en dili- 
gence , avec Mr. de Bafville , 
toutes les Communautés du 
Pays , leur dénonçantj que íi 
elles fourniíToienc des vivres 
aux ateroupés, il les feroic punir 
avec la derniere févericé : 11 íe 
fit donner les noras de cous les 
jeunes gens qui avoienr quicté 
leurs Maiíons pour íejoindre à 
eux  ̂ parla lui-meme à leurs 
Parens j 6c leur declara , que 
s’ils n’obligeoienc leurs enfans 
â revenir j & à rapporter leurs 
armes dans quacre jours, il s’en 
prendroit à eux-mêmes. Pour 
les Genciíshommes , il ne fuc 
pas neceíTaire de les exhorrer 
á faire leur devoir , puiíqidon 
ne íçauroic jamais aílez loüer
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le zele que toute la Noblefle té- 
moiena dans cecte occaíionO
pour le íervice du Roí.

Par cette conduite , il affama 
les Revoltes , empêcha leur 
Troupe de groffir; engagea les 
principales Communauiés à 
prendre le bon parti , continc 
dans le devoir celles qui chan- 
celoient, intimida les autres par 
la crainte deschâtimens , ôc fe 
rendit abfolument le maitre de 
tout le pays.

L ’on avoit craint que les Ca- 
tholiques, flatés de 1’exemption 
des Impôts, nJaugmentaíTenc le 
nombre des Séditieux $ mais M. 
le Duc de Roquelaure , M. 
de Bafville 3 dans tous les lieux 
de leur paíTage, les avoient íl 
vivement exhortés à demeurer 
fermes dans leur devoir, qu’au- 
cun ne fe laiífa entrainer dans 
la rébellion.
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L/on avoic auffi sppréhendé 

avec beaucoup de raiíon  ̂ que 
la recraite des SuiíTes devant les 
attroupés , n’eut réveillé l ’ef- 
pric de revolte dans les Ceve- 
nes ; mais la précaurion d’y a - 
Voir faic paíler les Dragons du 
Regiment de Languedoc , qui 
firent fouvenir les Peuples de 
ieurs malheurs paíTez , les re- 
tint , &  Pon fçut depuis auííi , 
qu’ayant été follicites par ceux 
du Vivares à fe joindre à eux ,  
ils avoient refuíé de le faire , 
parce que lorfqudls s’éroient 
foulevés eux-mêmes , ceux du 
Vivares rdavoient pas voulu íe 
révolter.

Cependant, à mefure que les 
Troupes qui étoienc en marche 
arrivoienu ,, Mr. le D u c d e R o -  
quelaureleurfaifoit occuper les 
avenuesdes Bouttieres, Pays af- 
freux.j dont on auroit eu beau­

coup
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coup de peine de chaíTer Jes Re- 
belles; mais il leur en ferma íi 
bien les paíFages , qu’ils ne pu- 
rent jamais y établir.

Enfín , le 4. 5c le y. du mois 
de Ju i l le t , toutes les Troupes 
qu’il attendoit lejoignirent 3 5c 
dans ce même tems, ayant eu 
avis que les Révoltés étoient 
montes du côté de Cheilar 5c 
de Ste. G rev e , il fe mit à la tece 
d’un détachement de Grena- 
dierSjôc deSoldats choiíís , 5c 
marcha droic au Pays ou ils é- 
toientallés ; ordonna aux Re- 
gimens de Languedoc, de Boif- 
íieux , 6c de Quercy , de s’y 
rendre , 5c leur marqua les rou- 
tes qu’ils devoient tenir , afm 
que les uns ou les autres puíFent 
tomber fur laTroupe des Re- 
belles.

Mr. de Bafville , qui fçavoic 
par experience , combien il eíl 

Tome I L  Z z
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important de faire diligence 
dans ces occafionSj ne quicca ja­
mais notre petite armée,& avoic 
íi bien regle toutes choles, que 
quoiqu’elle pailâc par desPays 
arides ôc ruinés, les munitions 
de guerre ôc de bouche la íui- 
voient par tout-. alloient oü on 
les menoit, fans fe rebuter , ni 
par la Jongueur des marches, ni 
par la difticulté des chemins ; 
tandis que la mifere, la faim , 
ou la crainte d’en venir aux 
mains , chaíloit les Revoltes 
devant les Troupes du Roi , 5í  
les obligeoit à s5en eloigner le 
plus qu’ils pouvoient.

Auffi , lorfque Mr. le Duc de 
Roquelaure fut arrive á S. Pier- 
re-ville, ou il avoit cru les trou- 
ver , il y appric que fur le bruitr 
de ía venue , ils sétoient reti­
res du côté de Vernoux , fur la. 
Montagne dlíferlets, au nom-
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bre de deux ou trois miile : que 
là fe croyant en íurecé , ils a- 
voienc faic prêcher , que leurs 
Chefs avoient hautemenc de­
clare qudls y vouloient atren- 
dre nos Troupes , & que mê- 
me j ils avoient eu 1’iníolence 
d ’envoyer ordre à rous les Cu­
res des environs , de iorcir de 
leurs Paroiíles j íur peine de ia 
vie.

Il pric auffi-tôt la réfolurion 
de les aller actaquer fur cetce 
Montagne, pir  trois differens 
endroics. JVir. le Chevalier de 
Miromenil , avec deux Batail- 
lons du Regiment de Quercy , 
dont il eltColonel , euc ordre 
de marcher à Vernoux : le Re- 
gímenc de Dragons de Langue- 
doc à Sc. Ju l ien jô í  il marcha 
lui-même, avec les autres Trou- 
pes , du côté du Cheilar 3 &  de 
Gluiras,

Z  z ij
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Ces Détachemens partírenc 

des environs de St Pierre-ville 
le 8. Juiiiet, á deux heures après 
minuit, &  arriverenc à neuf da 
macin aux lieux ou il leur avoic 
étéordonné de fe rendre^ mais 
quand on voulut commencer 
1 ’attaque , on fut bien furpris 
d’apprendre que les Revoltes 
s ’etoient retires pendant la 
nuit.

On fe mit auffi tôt à foüiller 
laMonragne, les Bois, & tous 
les lieux des environs  ̂pour tâ- 
cher de les trouver, mais ce fut 
inutilement, il n’étoit pas feu- 
lement poffible de fçavoir quel 
chemin ils avoient pris: tous les 
Payíans qu5on trouvoit étoient 
pour eux, &  ne vouloient poinc 
parler , &  ce ne fut qu’à quatre 
heures du foir , que l ’on décou- 
vrit enfin qu’ils avoient tenu la 
route de Cruíol.
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LesTroupes étoient en mou. 

vement depuis crois jours; elles 
avoient extrémement fatigué ce 
jour-là , ayant marche fans re. 
lâche depuis deux heures duma- 
tin jufqu’à quatre du fo ir , par 
des lieux affreux 5 ainíl elles 
étoienc prefque épuifées de for­
ces. Néanmoins, Mr. le Duc 
de Roquelaure voyant qu’il é- 
toitde la derniere conféquence 
de ne point ceíTer de pourfui- 
vre les Rebelles , qu’on ne les 
eut joints, il exhorta vivement 
les Officiers &  lesSoldats, d'em- 
ployer à cette pourfuite ce qui 
leur reftoit de vigueur ; & les 
excita principalement à faire 
encore ce dernier effort ,, par 
Texemple qudl leur en donna 
lui-même.

J 1 ordonna fur le champ au 
Chevalier de Miromenil^de fui- 
.vre les Révoltés à la piíte avec
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les deux Bataillons de Quercy} 
èí comme il y avoit apparence 
au chemin qu’ils avoient pris, 
que leur deífein écoic de fe jet- 
ter dans les Bouttieres par Sainu 
Fortunat , il marcha lui-même 
de ce côté là avec les aucres 
Troupes , palia au-deílus de 
Vernoux , pour les couper , &c 
les mectre entre deux feux.

La conduite &  la diligence 
font prefque tout â la guerre : 
Tout le monde avoüa depuis , 
que c’étoit â cetce marche for- 
cée , que l;on devoit la fín de 
ce foulevemenr. Mr. de Miro- 
menil ne difcontinua poinc de 
íuivre les Revolcés qu’il ne les 
eiit déco iverts , & il les joigníc 
enfin à fix heures du foir près 
d ’un lieu appelle Barjac. Ils 
étoient poftés íur la cime de 
la Montagne de Lei ri s , qui effc 
íorx haute , &  de très-difficile
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accès , au pied de laquelle cou- 
le la petite riviere de BreíTòn. 
Dans la faifon ou l ’on étoic 
alors, il y avoic encore aííez de 
jour pour les combattre. 11 paf- 
ía ce R.uiireau à leur vúê , &c 
eommença à moncer par leur 
droice pour les atcaquer. Dès 
qu’ils apperçurenc qu’on mar- 
choic à eux ils drene couc d’un 
coup un mouvement , qui fíc 
eroire qu’ils s’alloient jecter 
dans un Bois quieft de Paurre 
côré de la Montaome : mais unO 5
momenc après, on les vic reve- 
nir dans leur premier pofte , ils 
s’y rangerenr en bacaille , pré- 
parerenc leurs armes , &  fe mi- 
renc â chanter leurs Pfeaumes.

On étoic aííez près d’eux , 
pour juger' qu’ils n’écoient alors 
qu’environ deux cens, les au- 
tres s’etoient retires dans leurs 
yillages en quiteant la Monta-.
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gne ddííerlecs : Cependant , 
quoiqu’ils fuííenc en íi pecic 
nombre , ils nevoulurent pasfe 
fervir de 1’avancage de la hau- 
teur,, que nous n’avions pú en- 
core gagner fur eux , ils vin- 
rent fieremenc à nous , s’appro- 
cherent à dix pas des Batail- 
lons, &  firent leur décharge un 
génoüil â cerre , avec cetce au- 
dace que le Fanacifme donne 
à ceux à qui il a faic perdre la 
raifon.

Nos Soldacs eíluyerent leur 
feu fans fe rompre; &  quoiqu’ils 
euflent encore à monter 3 ils al- 
lerentíureux d’une maniere íi 
vive &  íi prompte, qu’ils ne leur 
donnerent pas le tems de re- 
charger 3 mais les enfoncerent 
de cous còcez la bayonnecte au 
bouc du fuíil , ruanc cous ceux 
qu’ils pouvoient joindre.Les Revoltes ne laiíTerencpas
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pas encore , quoiqu’accablés de 
toutes pares, de fe defendre juf. 
qu’á la derniere excrémicé , 
de combatcre en defefperés, les 
uns à coups d epées 3 les autres 
avec des faux manchées à re- 
bours^ &  ceux qui n’avoienr pas 
d’aucres armes, fe fervoienc de 
pierres , que le champ du com- 
bar leur fourmíToit abondam- 
menc.

Ce fnt alors qu’on vit faire 
à c e j u f t e c de  Va i s ,  dont j ’ai 
deja parlé , une adion , qu’on 
auroir de la peine à croire, (i 
pluíieurs n’en avoient été  les 
témoins. Cec homme feroce 
n ’ayant plus d’armes à la main 
&  fe voyanc preífé par deuxGre- 
uadiers, qui ne lui donnoienc 
pas le cemps de lever des pier­
res , les faific rous deux par les 
cheveux ; & comme il étoit ex- 
t-rémemenc fo r t , il fe mic á les 

Tome I I .  A a a
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íecoüer l ’un concre Lautre ,̂ avec 
rant de violence, qu’il lesauroic

Í>euc êcre alio mm és , íi un de 
eurs Officiers netoit furvenu , 

qui le perça de pluíieurs coups 
d ’épee au travers du corps, íans 
lui pouvoir faire lâcher prife, 
qu’après qu’il les cúc entraincs 
tous deux par cerre avec l ui , 
êc qu*il eiic expiré fur eux.

11 y en euc plus deíix-vingts 
de tués íur la place , entre lef. 
quels , oucre ce redoutable Juf- 
tec , on trouva auíli Dupont, 
donc il eíl parle dans une des 
Letcres que j ’ai rapportées, Sc 
qui paíloic pour le plus habiie 
deleurs Chefs. Les crente jeu- 
nes hommes de Vais , qui a- 
voient aílaífiné Mr. de Vacan- 
ce , y furenc pfeíque cous tués : 
leur Prédicanc fut auíli trouvé 
parmi les morts ; il étoit vêtu 
d ’une longue robe noire, Sc il
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avoic écé vii dans 1’adion au 
milieu d’eux , les exhortant à 
combaccre.

Par les dépoüilles des mores, 
donc les Soldacs proficerenr, on 
ne douca poinc que les princi- 
paux des Rebelles n’eullent écé 
cues. Le Champ de Bataille íe 
trouva couverc de leurs armes. 
Pour le nombre des bleíles , il 
ne fur paspoílible de le f^avoir: 
laplupart íe trainerenc comme 
ils purenc d’un coce & d’aucre 
dans les B o is , &  ceux qui ne 
purenc pas fuir ne voulurenc 
poinc de quarcier.

Abraham leur G e n e ra l , ne 
combacc c poinc : on íçuc qu’il 
en avoic éce empêchépar deux 
bleflures qu’il avoic recues au 
combac du fieur de la Caze , 
donc il n^ecoic pas encore gué- 
ri ;mais il Fuc vü à cheval 3 ef. 
Gorté de vinge hommes , au

Aaa ij
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íommet d’une moncagne , dJoii 
il fuc ípe&ateur de 1’adion , 
êe prit enfin la fuite avec le dé- 
bris de fes Ge ns , dans les Bois 
du vo!Íinage,oú ils furentpour- 
íuivis jufques bien avanc dans 
la nuic.

La défaice de cette Troupc 
dont la nouvelle fuc répandue 
par-touc, effraya les Rebelles, 
éconna les Mal-incencionnés, 6c 
intimida un nombre indni de 
Scelerats du pays, qui n’acten- 
doient qu’un évenemenc favo. 
rabie à la revolte , pour íe de­
clarei*

Cependant, cette adion,cou­
te complecce qifelle hic,ne laif. 
fa pas de nous couter aífez, par 
la reíiítance opiniâcre qu.1 íirenc 
des Gens, à qui la faim , le de- 
fefpoir , & le Fanacifme , infpi- 
roient 1’audace, la fureur , &£ 
lç mépris de la more.
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M. le Chevalier de Mirome- 

nil, qui combattic à la tece des 
Bataiilons, avec couce la con- 
duite& la valeur poílibles,y fuc 
bleílé d5un coup de pierre à la 
tece , & eut le bras cafle d’un 
coup de fufil. Les deux Capi- 
taines des Grenadiers de loa 
Regiment y furenc tués : il y 
eut encore deux autres Capitai-, 
nes &  crois Lieutenans blcíles, 
dix Soldats tués, une qua- 
rantaine blefles.

Le Sr Dumolard , qui con- 
noifíbit parfaitement le pays,& 
queM. de Bafville avoicdonné 
auChevalier deMiromenil pour 
le conduire, contribua beau- 
coup àcec heureux íuccès, par 
les bons avis qudl lui donna , 
òí par la rouce qu’il fie tenir aux 
deux Baraillons de Quercy,qui 
fe íignalerent dans cecre occa- 
íion , ôc par la diligence qu’ils

Aaa iij
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íirenc dans leur marche, & par 
la valeur avec laquelle ílscom- 
bacrirenc.

Les miferables reftes decette 
cronpe deRevolcez,eurenc cou­
te Ia nuic pour s’éloigner , 
s alier cacher dans les cavernes 
des moncagne?, &  dansle fond 
des bois donr ce pays eft cou- 
verc j aufli le lendemain , &  le 
jour íuívant,quelque recherche 
qu’on en fie de cous cocez, oti 
ne puc trouver qiPune vingcai- 
ne de ces malheureux , qui , 
quelques jours après , furenr 
condamnés d la more, & exé- 
cutezà Vais,  à P r i v a s à  Ver- 
noux.

Le dix de ce même raois, M„ 
le Duc de Roquelatire apprit 
qu’ils s^écoienc rafíemblez en- 
core près de Pierre-Gourde * 
que dans.la nuic ils avoienepaf- 
íé la riviere de R ieux , au nom-
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bre deíbixante, parmi lefquels 
on en avoit vu plufieurs qui é- 
toient bleíléí>j&: que M.de Mon- 
teils, Gentilhomme de ce can­
tou., très-zelé pour le lervice da 
Roi,qui commandoit une Com- 
pagnie franehe avec un Deta-  
chement dedeux cens hommes 
éuoic après eux au Pont des 
Oiiillieres , 6c efperoic de les 
joindre inceílamrnenr.

Sur cet avis, il marcha auííí- 
tôt á Privas, parcequhl y avoic 
apparence que leur deíTein étoic 
de s’approcher des Boutieres y 
6c difpofa les Troupes de ma- 
niere, que quelque parti qu’ils 
p r ií le n ti l  étoit impoíhble qu’« 
on ne tombât fur eux : mars , 
ayanc enfuite été averti qu’ils 
avoientrepaííé la mêmeriviere, 
6c s’étoienr rejettez' dans le 
bois de Pierre - G ou rd e,, d’oii 
ils s’étoienc allez pofter pour

Aaa iiij
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une feconde fois iur la Monta* 
gne de Leiris, il fit marcher de 
ce côté-lá toutes fes forces , par 
quatre differens endroicsavec 
ordre de ne laiíTer dans leur 
marche, ni bois ni cavernes  ̂
ni hameaux . íans 1 es foüiller 
avec la derniere exacticude; ne 
s’agiílant plus que de les trou- 
ver pour les exterminer tout-á- 
íait.

Dans le temps qu’on faifoít 
cette recherche., un homme 
qui avoit été parmi eux depuis 
ie commencement de la revol­
te, Sc que ia faim avoit force 
de fe venir rendre déclara à 
M. de Bafville : que depuis leur 
dèroute, ils ètoient cxtrsmement 
conjlernès 3 &  rèduits a la dernie­
re nècefjttè 5 parce que les M abi- 
tans du pays , qui jufques - là , 
rnalyrè leur mi fere 3 s’ètoient re- 
trancbez  ̂de leur fubjifiance pour
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les nourrir , ne vouloient plus leur 

fournirdcs v ivres: Que nèanmoins 
ile protefioient qu ils combattroicnt 
jufqQà la dcrniere gouttc de leur 
fang -7 &  qiiils ètoient dans l\it- 
tente de quclque fecours 3 qui de- 
•voit bientut arriver.

Comme tous les Priíonníers 
qu’on faifoit fur eux , tenoient 
à-peuprès le mêmefangage, 8c 
parloient de ce fecoursattendu, 
jvi. le Duc de Roquelaure ,6c 
M. de Bafville, jugerenc que 
l ’efperance de ce fecours, qui 
entretenoit leur opiniâtreté 
dans la revolte , venoic fans 
doute d’unelettre de Cavalier, 
qui avoit mande á un de fes A- 
mis ; qu il avoit envoyé dans le 
pays Daniel &  Dupont , &  qu il  
les fuivroit bientòt. En forte qu’- 
ils crurent, que le deílein de 
ceuxqui conduifoient ce foule- 
vementj écoit de remettre de
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nouveau íur Ia Scene ce Gene­
ral Fanarique , comme celui en 
qui les Rebelles avoiént leplus 
de confíance.

Et il étoit vrai que Cava- 
Jier faifoic publiquemenr courir 
le bruic de ía venue, quoiqu’il 
n’y peníat nullemenc, ainfi que 
Ia fuite nous 1’apprit. Cepen- 
à a n z , comme il y avoit beau- 
conp d’apparence quJil devoie 
venir, & qu’il pouvoic être in- 
troduic dans le Vivarès, ou par 
le Dauphiné, avec un Corps de 
Religionnaires 3 qu’il éroit faci- 
le d’y aíTembler, ou par une 
Defcente íur nos cotes; pour 
parer un coup íi dangereux , 
dans la conjon&tire oíi l ’on é- 
toit , íls firenc crois chofes.

Premieremenc j ils informe- 
rentla Cour de la jufte crainte 
ou ilsétoient, & demanderenc 
deux Galeres pour la deffeníe
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des cotes ;reprefentanc aux Mi- 
niíires, qu’elles n’y avoienc ja­
mais éce plus necefiaires

Secondemenc íls écrivirenc 
à ceux qui commandoient en 
Dauphiné ,d ’y obíerverles Re- 
Jigionnaires 5 &  donnerenc des 
ordres pour veiller avec plus 
d’cxaâ:itude qu’on n5avoic en- 
core fait 3 fur tous les endroits 
oü l ’on pouvoic craveríer le Rô- 
ne , depuis íon embouchure 
juíqu’á Lyon.

Ecen troiíiémelieu, ils firenc 
refolucion de meccre touc en 
u fag e p o u r  faire périr promp- 
tement le refte des Revoltez., 
afin que fi Cavalier ou d’au- 
tres, fe préparoíenc à les venir 
joindre, ils en perdiíTent l ’en- 
vie., en apprenant qidils avoienc 
écé entieremenc écrafés.

Il efi vrai que cetce année-là 
il n’arriva rien de ce que M .
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le D ac de Roquelaure , & M. 
de Balville avoienu crainc; mais 
ii femble qu’ils prévirenc alors 
ce qui arriva la fuivante 5 c ’eít- 
à-dire, le projet de revolte que 
nos Ennemis firenc en Dauphi- 
né , òl la delcence qui fuc ef- 
fe&ivement faice au Porc de 
Cecce.

Cependantla refolution d’ex- 
terminer promptemenc les Ac- 
troupés,palia de 1’efprit deceux 
qui 1’avoient prife , dans celuí 
de tous les Offíciers &  de cous 
les Soldars : &; quoiqu’il fuc 
prefque impoíTible defaire plus 
de diligence qu’on n’avoit faic 
Jufqu’alors , on commençad’a- 
bordá agir avec pias de vivaci- 
té qu’on n’avoic encore faic.

Depuis la défaice de leur 
Troupe, qui arriva, comme 
noas avons dic le 8. de Juiller, 
on employa cinq ou fix jours à
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les chercher 5 maisce fut inu- 
tilement.Us avoienu perdu leurs 
meilleurs hommes,prefque tous 
leurs C h e fs , & íFoíoient plus 
paroiureen Campagne. Preílez 
par la faim qui les chaífoic de 
par-touc, &  talonnez par nos 
Troupes,qui ne leur donnoient 
pas le temps de refpirer, ils 
couroienc d e montagneen mon- 
tagne, &  de bois en bois, par 
des pays horribles ; Se comme 
ils en ícavoient mieux les íen- 
tiers que ceux qui les pourfui. 
voienc , touc ce que Pon pou- 
voic faire étoic d’apprendre de 
temps en temps par ou ils 
avoienr paííé j mais il íFétoit 
pas poílible de les joindre.

Eníin Pon appric le 18. du 
mois , qu’ils avoient été vüs du 
côté de Ste. Greve 5 que leur 
Troupe ecoit d5environ cenc 
Jbommes, ayant groíTi par les
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Recrues que le pays leur avoic 
fourni j que de lá, ils avoienc 
voulu entrer dans les Paroif- 
íes voifines , qui écoienc rem- 
plies de Religionnaires , donc 
pluíieurs íe íeroienl joines à eux: 
mais que M. de Truchec, Gen- 
r-ilhomme deces quarciers,leur 
en avoic fermé les paílages avec 
les milices qu’il commandoic j 
en íorce qudls avoienc ecé obli- 
gés derecourner fur leurs pas , 
au Lieu d’oíi ils écoienc parcis.

Ce fuc M. Courren qui re­
cue cec avis à Vernoux , ou il 
écoic indifpoíé : il en informa 
auíli-tòc M. le Duc de Roque- 
laure_, qui marcha d’abord du 
coce des Boucieres , pour def- 
fendre le Pays le plus dange- 
reux j & par fon ordre , M. de 
Cheviré parcic deVernouxavec 
cenc cinquance Dragons á pied du Regiment de Languedoc 9
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dont il eft Lieutenant-Colonelj 
trois Compagnies â cheval du 
Regiment de Dragons de Cha- 
t il lon, arrivé depuis peu j les 
deux Compagnies d’ írlandois 
du fíeur Cote,  & cent Grena- 
diers , pour aller chercher íes 
Revoltez ou ils avoient été vüsj 
Sc 1 lui fut ordonné de ne 
point diicontinuer de ies fui- 
vre , qidil ne les eut joints 6c 
chargés.

Ces Troupes furent íi bicn 
conduites, &  marcherent avec 
tant- de diligence , qu’elles les 
furprirent, 6c les joignirent à 
Senereal le 19. du mois, à trois 
lieures après midi. Us voulu- 
rent d’abord fe retirer , 6c evi- 
ter d’en veniraux mains; mais 
Rí. de Chevireavoit fi bien pris 
íes mefures, pour Jes empêcher 
de s’echapper d’aucun c ô t é , 
qu’ils furenc obligés de faire
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ferme , & de fe battre , malgré 
qu’ils en euíTenc.

Lestrois Compaçnies deDra-\ i O
gons a cheval 3 qui lcs avoienc 
approchez les prerr.iers 3 eííuye- 
rent leur feu deforcprès ,  ôc 
fondirenc enfuite fur eux ÍI vi. 
vement, qu’ils les mirent-en de- 
fordre. Les aucres Troupes qui 
les enveloppoient, les charge- 
renc auíli en même remps. Ils 
prirenc la fuite. On les pour- 

-íuivic d’un côté &  d’aucre juí- 
qu’à la nuic •, &  ils furenc preL 
que cous tués fur la place ou 
pris dans la pourfuire.

Les Payíans du p ays , qui 
étoienc las de les nourrir,& bien 
aifes de s’en defaire 3 couroienc 
après eux pour les arrêter 5 il 
en fuc ainfi pris une quinzaine, 
qu’on crouva encore les armes 
à la main 3 &  qui furenc envo- 
yés à M. le Duc deRoquelau- 

^  re >
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re, qui les fít pendre íur le 
champ.

Enfin cetce nouvclle Trou- 
pe fut entierement défaite; Icur 
Chef feulement , qui écoit ce 
même Abraham dont nous 
avons déja parlé , &  qui fuc vii 
monte fur un chevai blanc, 
crouva le rnoyen de fe fauver, 
parce qu’ayant eu le bras caíTé 
au commencement ducombar, 

1 il pric de bonne heure le parti 
) de la fuite_, tandis qu’on etoit 
* occupé à tailler fes gens en 

pieces.
Cette aflion ne fut pas re- 

| gardée par la vi&oire que nos 
’ Troupes remporcerent 3 car il 
I n ’ecoic pas bien difficile àtann 
1 de braves Gens de vaincre une 
j poignée de gueux : mais il étoic 
: de la derniere conféquence de 
les trouver, de lesjoindre, 6c 
de les battre íi bien , qu’il n’en 
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reftât aucun qui put fervir de' 
lcvain à la revolte dansunpays 
íi gâté  ̂&  il eft cercain qu’il 
falloic touce la diiigence,la con- 
duice , &  la vigueur que M. de 
Cheviré employadanscetteaf- 
faire, pour la rendre aufficom- 
plette qu’elle le fur.

Cependant, commeil n’écoic 
pas poífible de forcer des defeR 
perez à combattrej qu’i ln ’y eut 
du danger à eíluyer , & quelque 
perte à faire, M, Dargentine 
qui commandoiu les Dragons à 
cheval , fuc malheureuíemenc 
tué à la premiere décharge; 
deux autres Capicaines du mê- 
me Corps y furenc bleílés ; & i l  
y euc encore quelques Dragons 
tués & bleílés.

Le lendemain de cette ac- 
tion l’on fçuc avec certicude^ 
que de coute la Troupe des Re- 
coices i i n ’enétoic échapé que
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cinq ou íix , q u i , tout blefíes 
qudls étoient , fe tenoient ca- 

i chés dans le fond des bois, ôc 
dans les trous des rochers , ou 
ils ne pouvoient éviter de perir 
miferablement.

On ne laiíTa pas de faire en- 
core des perquiíitions exa&es 
de cous côcés,qui nefurenc pas 
touc-a-faic inutiles  ̂ puifqu’on 
arreta un Deferceur , appellé 
T ro l ie r ,  qui s’étoir érigé en 
Chef. On le crouva bleílé , 6c 
cache dans une maifon : il fuc 
pris j jugé , condamné â la 

í more, 6c execute.- L'on arreta 
a auíli deux des Revoltez, qui fe 
j trouverent avoir été du nom- 
í bre de ceux qui avoient aíTaífi- 
l né M. de Vacance, 6c qui fu- 
i rent condamnez au fupplice 
j qu’ils avoient merité.

Les exemples de ces trois Sce- 
! leracs,ôc de quelques autres^qui

Bbbij
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avoienc écé pris dans Ia der- 
niere a&ion 3 &  dont les exé- 
cutions furenc faices les jours 
des marchez dans les princi- 
paux lieux du Vivares , éton- 
nerent li forc le pays, aprèsla 
défaice des Rebelles 3 queper- 
íbnne n’ofa plus branler. Nos 
Troupes baccoienc ia campagne 
inuciiement: elles ne rencon- 
troienc que des miferables qui 
mouroíenc de faim : les Conv 
munaurez elles - mêmes leur 
couroienc fus, les amenoienc 
pour les faire punir.

Après cetce derniere derouce 
]’on íçuc cercainemenc , que de 
quacre prineipaux Chefs qu’ils 
avoienc, deux, qui étoienc les 
plus dangereux , avoienc e'cé 
tuez $ èí qu’il ne reftoic que 
Daniel, qui s’écoic íauvé bleífé 
de crois coups de fufil , &  Abra- 
h am , qui écoic auffi propre à
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prophetiíer qidà combactre.

II íeroic difficile de pouvoir 
exprimer 3 qnelle fucla coníber- 
nacion de cous *Ies mal-inren- 
tionnez de la Province , quand 
ils virenr le calme revenu dans 
le Vivares : ils ne pouvoient 
comprendre qu’un fouleve- 
menc fait dans une conjondlu- 
re de temps íi favorable, dans 
un pays íipropre à leurs deííeins 
qui avoit eu d'abord un fuccès 
heureux , òc donc ils avoienc 
conçu de íi belles eíperances y 
eüt été íi-tôc &  íibien appaiféj 
qu’il ne reftâc pas la moindre 
étincelle d'un íi grand embra- 
íemenc.

Aprcs donc que M. le Duc
de Roquelaure , par des exé- 
cutions Miliraires, &  M. de 
Bafville, par des exemples de 
Juftice , eurenr porre la puni- 
cion de la revolce dans cous les
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lieux du Vivares j Sc connu  ̂
que non-feulementil n’y avoic 
plus rien â craindre, mais que 
même ce qu’iis venoient d’y 
faire avoic aíTuré la cranquillicé 
des Cevenes j ils firenc deíTein 
de s’en recourner à Montpellier, 
donc ils écoíenc abfens depuis 
íix íemaines , Sc ou ieur pre- 
fence étoit neceflaire pour 
veiller à la deffenfe des coces r 
Se donner leurs ordres pour le 
paflage desTroupes qui reve- 
noienc alors d’Efpagne.

Avanc que de quiccer le Vi­
vares , comme la Paroiíle de 
Vais écoic la plus coupable du 
pays , le íoulevement y ayann 
commencéjils lui firenc porcer 
la peine de fa rebellion , en y 
faiíanc raíer pluíieurs maifons 
de ceux qui avoienc déja peri 
dela  main des Soldacs ou par 
les fupplices, Sc y mirenc des
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Garnifons aux dépens des Re- 
ligionnaires.

Ils découvrirent auíTi, avant 
leur départ, un Agent íecret 

S des Rebelles , qui faifoit íèm- 
J bJant d’êrre bien incentionné 
] pour le íervice du R o i ; m ais , 
] cette découverte fut faite d’u- 
t ne maniere qui mente que le 
I public en foit informe.

Un ri-che Bourgeois de Ver- 
lnoux,nommé Duelos, avoitun

I frere3 plus jeune que lu i } par- 
mi les Revoltez. Lorfque M. 
jle Duc de Roquelaure arriva. 
j dans le pays, Duelos le fíc prier 

3 de vouloir pardonnerfon frerej 
demanda lapermiffion de luí 

lécrire 3 prometrant qu’il le fe- 
:roitrevenir. On lui aceorda ce 
:qu’il demandoit ; parce qu’on 
létoic bien aifealors d’appren- 
d re , par le retour decechom- 
ine j ce qui fe paíloic parmi Jes
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Rebelles. Duelos écrivit à fon 
frere, &  le lendemain il mon­
tra la réponfe qu’il en avoic re- 
çue j par laquelle bien loin de 
vouloir revenir , il menaçoit 
fon frere de le cuer , pour lui 
en avoir ofé faire la propolition: 
il fé plaignit d’être 1’homme 
du monde le plus malheureux, 
d ’avoir un tel frere ; témoigna 
d’être allarmé de la menace , 

pria M. de Courten de lui 
accorder fa prote&ion.

II arriva que ce frere revolté 
fut tué à 1’adion du i Juillet, 
&c qifon trouva fur lui un billet 
de la main de Duelos, par le- 
quel il avoit mande à fon frere 
de lui écrire une letere ména- 
çance qu’il avoic moncrée. Ce 
billee fuc porré à M. Courten: 
il envoya querir Duelos, quine 
fçavoit rien descei a : il lui fie 
quelques queftions au fujec de
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fon frere ; aufquelles il répon- 
dic en homme plein deconfían- 
c e , 6c parla comme il avoic déja 
fait : mais enfin , M. Coiircen , 
ne pouvanr plus íouffnrfon ef-. 
froncerie, lui apprit la more de 
fon frere , lui fic voir íon pro- 
p r e .é c r ic le  jetea dans la der- 
niere confuíion , 6c le fic ar- 
rêcer,

Le deíTein de ce.Fourbe é- 
toic de pouvoir encrecenir com* 
merce avec les Rebelles., íans 

i rien rifquer ; mais Dieu permit 
| que ía períidie fut découverte. 
I M. de Bafville le fic conduire à 
I la Cicadelle de Montpellier , 
s âvec un aucreBourgeois deVer- 
5 noux appellé Lacger , qu’on. 
) foupçonnoic auíli d’avoir favo- 
t rifé les Attroupcz, pour faire à 
I loilir le Procèsá ces deuxhom- 
s mes^ôc câcher de découvrir par 
Cux, ceux qui avoienc eu part 

T m e  I I ,  C  c c
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â la revolte : mais après qiril 
en eut tire tous les éclairciíle- 
mens dont il avoit beíoin.,com- 
me ils lui avouerent de bonne 
foi plufieurs chofes importantes j 
qu’ils ne íe trouverent pas mê- 
me íi coupables qu’on l ’avoic 
d’abord crujque d’ailleurs tout 
ctoít tranquille, &  qu’on avoit 
fait ailez d ’exemples,, on fecon. 
tenta de Jes détenir en prifon 
tout le temps qu’on le jugea à 
propos 1 òc de tirer d*eux des 
connoiííances, qui pour Pinte- 
rêt public, valoient plus que 
les íupplices aufquels ils au- 
roienc éré condamnez , fi Pon 
avoit eu contr’eux toutes les 
preuves neceíTaires.

M. le Duc de Roquelaure 
étant donc à la veille de Pon 
départ , pour aílurer encore 
mieux en fon abfence la tran- 
quillicé du Vivares,  fitdefar-
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mer tons les Religionnaires 5 èc 
après avoir renvoyé â M. Ie 
Duc de Bervvick les Troupes 
donu il n’avoit plus beíoin, il 
départic celles qui 1 ui reftoient 
en quarre Corps, qu’il poíta à 
Saince Greve , à Vernoux , à 
Saint-Pierre-Ville & i  Privas, 
avec ordre de veiller fans cede 
&  de marcher au premier avis 
qu’on auroic de ia moindre é- 
modonj&ilealaií ía le coniman- 
demencà M. Courten,qui étoín 
inítruit de colic ce qdil y avoit 
â faire , &  connoiííoicparfaice- 
ment le pays.

M. de Baíville de fon cô té ,  
íic laiíTer des farines pour nour- 
rir les Troupes , de Pargenc 
pour les payer , &  recommanda 
au íieur du Molard fon Subde., 
legué dans ce Pays, de conti- 
nuer d'y agir avec la même ví- 
gilance qdil avoit toujours fait,

C c c ij
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Ils parcirent après cela,, l ’un 

&  l’aucre, &: laifierenc ce pays, 
non-feulement auíTi calme que 
s ’il n’y avoic jamais eu le moin- 
dre déíordre  ̂mais encore hors 
d’écac de pouvoir etre troublé 
á 1’avenir, par ies bons ordres 
qudls donnerent pour y conte- 
nir íes peuples dans le devoir.

Ce futainfique ce fouleve- 
ment, qui avoic d’abord éclacé 
d ’une maniere fi vive., fut entie- 
remenc calme dans fíx íemai- 
n e s , que leFanatifme de no- 
tre temps fe vic éceinc dans le 
même pays ou il avoic com- 
mencé 5 car le Ledteurie íou- 
vienc fans douce,d’avoir lu dans 
cecce Hiftoire, que Gabriel Af- 
tier le porta dans le Vivarès 
en i 6<?2. ôc y excita lespremiers 
troubles, qui ne furenc d’abord 
que des Afíemblées d’Imbecil- 
Je s ,  lerquelsne fongeç>ient qu’à
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prophétifer 5 mais qui devin. 
rentdansla fuit€ des Attroupe- 
mens de Scelerats,,qui,joignant 
la rage à la folie.,commirent les 
attencats horriblesque nous a- 
vons déja racontez.

Les deíordres du Vivares é- 
í tant a p p a i f e z l e s  plus íedi- 

tieux desReligionnaires deLan- 
guedoc, ayant perdu toute ef- 
perance de pouvoir rétablir 

ü leur Sede par la revolte , de- 
i; meurerent quelquetemps tran- 
I quilles malgré eux , en atten- 
■á dant une occaíion favorablc 
g pour renouveller les troubles.

En 17 10 .  la prife de Doüay 
par nosEnnemis reveilla leurs 

* efperances. Ils entreprirent auE 
l frtôt de convoquer une Aííem- 
[ blée dans les Ccvenes fur la 

montagne de l ’lrou , près de 
Saumane. Corarne on veilloit 

f toujours de près fur leur con,
C c c  iij
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duice } ils furenc découverrs - 
quoiqu’ils fe fuífenc aíTemblez 
de nuir : On fondic fur eux 5 
ils avoienc des Gens armez  ̂
qui fírenc quelque reíiftance 5 
mais ils furenc diffipez. Leur 
Prédicanc fuc tué , avec trois 
ou quatre de fa troupe. Nous 
y perdímes deux Soldacs ; Sí 
on y fic des Prifonniers , dont 
deux des plus coupables , Sc 
pris les armes á la main , fu­
renc conduics à la Cicadelle de 
Monrpellier, oü M. de Ba£- 
ville adembla le Préíidial de 
cecce Ville j le 24 du mois de 
Juillec , pour y procederá leur 
Jugemenc.

II eíl remarquable 3 que le 
même jour, &  à la même heu- 
re que les Juges s’alTembíoienc, 
une Flocce ennemie , compoíée 
de vingc-íix Vaiíleaux de guer- 
re^ ôc de plufieurs Bâcimens de
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charge , parut fur nos Coces , 
5e fut vue de tousies Habitans 
de Montpellier.

Comme toute la Ville en fut 
d’abord allarmée , &  que les 
mal-inrentionnez des Religion- 
naires s’actendoient âungrand  
évenemenc, quelques Gens ti- 
mides confeillerent à M. de 
Bafville , de differer le Juge- 
ment de ce Procès 3 mais il 
trouva au contraire } qudl etoit 
à propos de cémoigner de la 
fermecé 3 5e de ne donner au- 
eune marque de crainte. 11 fíc 
condamner à lamort ces Pré- 
venus 5 5e les fit exécuter íur Ie 
champ á 1’Efplanade : en forte 
que ces deux miíerables, du 
lieu ou on les faifoic mourir, 
pouvoienc voir cette Flocte qu’- 
on leur avoic tanc promifè ; de 
même que de la Flotte , nos 
Ennemis pouvoienc vo.tr le ,’up-

C c c iiíj
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plice de ces Sujets rebelles, 
pourJefquels ils faifoienc cecce 
entreprife.

Ce fut à la poince da jour 
que cecce Flocce paruc á la 
hauteur de Moncpellier : elle 
écoic rangée fi près de terre, 
que fans Lunecces de longue- 
vúe on pouvoic diftinguer la 
groíleur des VaiíTeaux j &  elle 
etoic difpofée de maniere, 
qu’elle fembioit afFeder de 
moncrer uoutes fes forces pour 
effrayer le pays.

En cec écac , elle demeura 
en pane, depuis le macin juf- 
q u a  trois heures après midi. 
Tous les Habicans de la Coce 
ne douterent poinc qu’elle n’eüc 
quelquegrand deílein $ mais ils 
ne fçavoienc de quel coce iroit 
fondre 1 ’orage. On craignoic , 
tancôc pour Aygues - Morces, 
tancôc pour le Porc de Cecce $
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&i comme les Ennemis paroif- 
foienc indécerminés ou ils 
iroient defcendre , ils jettoient 
également 1’allarme par-tout.

Nousavions fouvent vu íur 
nos Mers des Vaiííeaux enne­
mis, qui s’écoienc contentez de 
fe moncrer ôc de nous ména~ 
cer , fans ofer cencer un Débar- 
quement 3 mais on jugea d’a- 
bord, au grand nombre de 
voiles qui étoienc alors pref- 
qu’atterrées , qu’il n’en íeroit 
pas de même cecce fois lá , ôc. 
que les Ennemis avoienc formé 
le deffein de metcre des Gensà 
terre.

L ’on fçuc dans la íuire , par 
les Priíonniers qu’on fitfur eux 
que cetteFlotte étoit comman- 
dée par le Chevalier Noris An- 
glois 3 & qu’elle écoit venue 
pour exécucer un. projet de 
deícence , que le Sr de Saiílan
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de laVille deBeziers3avoit pro- 
pofé en Pologne au Roí Au- 
gufte , auprès duquel il s’étoic 
retire,lorfqidil íbrtit da Roíau- 
me , pour quelque méconten- 
tement qu’il prétendoit avoir 
reçu des Miniftres, da temps 
<qu’il étoit Lieutenant Colonel 
en France.

Ce Roi avoir envoyé SaiíTan 
aux Etars de Hollande,qui Pa- 
voient enfaire adreílé à la Rei­
ne d’Angleterre. Son projec 
avoir ére accepté 5 &  il avoic 
<été nommé pour commander 
les Tronpes da débarquemenc 
parce qu’il devoit erre fait dans 
fon Pays : &  à ce qae Pon a 
même dic , íur un endroit de la 
Cote qa’il pretendoit lui ap- 
partenir.

Le Chevalier Noris avoir en 
ordre de prendre desTroupes 
à Taragone, au Porc Mahon r
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&  en Italie 5 c^oü les Vaiíleaur, 
íiir differens prétextes, avoienc 
cré envoyés à un Parage , oú. 
laFlotte s5étoit aílemblée , &C 
d5oüelle avoic faic voile fur nos< 
Cotes.

Les Troupes qu’elle portoíc 
étoient compoíees duRegimenc 
de Stanhope, de celui de Goüé- 
ten j de ílx cens Fufíliers, ôc 
de quinze cens Soldats de ia 
Marine ce qui faifoic environ 
trois miile hommes 3 prefque 
tous Anglois : outre cela,  les 
Bâtimens de charge porcoienc 
des munitions de euerre &c des^o
arm es, pour les Peuples qu’on 
avoit deíTein de foulever.

M a is , ce qu’íl y avoit de 
plus à craindre, &  qui ne fuc 
découvert qu’un mois après , 
c ’eft que le deíTein de cette 
defcente étoit iié avec un plus 
grand projet x concerte avec
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rous les Ennemis^de la France 
qui écoic de faire révolter, dans 
ce même tem-s , le Dauphiné , 
la Provence , le Vivares &: les 
Cevenes -y ce qui leur auroic 
peuc-êcre réuffi , fi Mr, le M a ­
rechal de Bervvick n’avoic ar- 
rêté fur nos Frontieres lesTrou- 
pes du D acd e  Savoye, á me- 
íure que Mr. le Duc de Ro- 
quelaure empêcha les Anglois 
de s’écablit íur nos Coces.

11 fut averti des premiers, de 
Parrivée de la Fiotce^ liii &  Mr. 
de Bafville , Ia virent eux mê~ 
mes de leurs fenêtres: 11 s en- 
voyerent auíli-tôc des Couriers 
&  des Ordres de tous côcés 
pour faire approcher de la Mer, 
le peu de Troupes qu!il y avoic 
dans la Province : mais  ̂ com- 
me s’ils euílent prévii ce que 
les Ennemis avoient deífein de 
fa ire , ils eurenc une aue-ntion?
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particuliere à ne point dégarnir 
les Cevenes 6c le Vivares.

Dans le tems qu’ils confui- 
toienc ou ils devoient aller cux- 
niêmes pour la défeníe des Cò- 
tes,,un Courier du íieurDubois, 
Capitaine du Porc de C e t e , 
leur appric fur Je midi , quC 
laProue des VaiíTeaux ennemis 
éroic to.urnée du côté de ce 
Porc 5 & que les vents duSud- 
Eftj qui íe levent à cecce heure- 
lâ 3 dans la faifon ou Pon etoir, 
6c qu’ils avoienc íans doure ac- 
cendus , les y portoient â piei- 
nes yoiles.

Quoique Mr. le Duc de Ro« 
quelaure 6c Mr. de Bafville , 
euííent íbuvent repréfenc.é á la 
Conr  ̂ que les mal-in.cenrion- 
nés de la Provin.ce s’atcendoienc 
à unfecours qui leur devoic ve* 
nir parM er,  6c qu’il écoic né- 
eeflfairedefeprécaurionnercoru»
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cre nne defcente $ neanmoíns 
on s’écoiccoujours flatcé auCon- 
feil da Roi,  que nos Ennemis 
n ’encreprendroienc rien fur nos 
Cores , á caufe des vencs de 
Sud qui y regnenc ordinaire- 
menc: ainíi nous n’avions alors 
à Cece, ni Bâcimens armés , ni 
Galeres , ni Troupes reglées s 
&  le peu de Gens de guerre 
qu’il y avoic en Languedoc, é- 
toienc occupés à concenir les 
Cevenes &  le Vivares ,donc cn 
iie pouvoic les tirer fans dan- 
ger.

Tout ce que Pon avoic donc 
pu faire , avoic écé de meccre 
dans Cece des Milices du Pays 5 
leíquelles ,, n’écanc pas aguer- 
r ies, ne pouvoienc êcre d’un 
forc grand fecours. Par couces 
ces xaiíons , Mr. leDuc deRo- 
quelaure ne íè voyanc pas en 
état de pouvoír défendre ce
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Poíite., concre un figrand nom. 
bre jd’Ennemis , il pru le parti^ 
s’ils s’en rendoienc les maitres, 
de les empêcher de penétrer 
de là dans le Pays 5 &. de les y 
tenir enfermes, juíqu’à ce que 
le fecours qu’il envoya deman- 
der à Mr. le Duc de Noailles , 
qui ecoic alors en Rouííillon, 
fiit arrivé : Et Pon reconnuc 
dans la íuite , que cette con- 
duite avoit fauvé leP ays ,  &  
fait échoüer le deílein des En- 
nemis.

Il étoic cependant aílez dif- 
ficile de les tenir enfermes dans 
ce Pofte. Le fecours que Pon 

: attendoic devoic venir d’aílez 
loin; &  nous iPavions en ac- 
tendant aucunes Troupes à 
leur oppofer. Mr. le Duc de Ro- 
quelaure s'avifa de leur faire 
accroire qu’il n’en manquoic 
p o in t : Et pour cec effet, il par-
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tic promptement de Montpel- 
pellier , ôc fe rendic à Fronci- 
gnan , a-ccompagné de Mr. de 
fiaíville , des Officiers qui fer- 
voienc auprès de iui 3 de quel- 
que Nobleíle , 6c de Gens de 
bonne volonté 3 qui s’ofFrirenc 
de le íuivre  ̂ afm que les En- 
nemis cruíTent, comrae ils ii- 
renc , que puiíque le Comman- 
dant -de la Province étoic en 
perfonne íur les lieux , il n’y 
étoic pasfans êcre bien accom­
pagné 3 &  avec des forces fufíi- 
l-àntes pour s’oppofer à leur def- 
fein.

Frontignan eft une pecice Vil- 
le ficuée fur le bord des Ef- 
tangs , &  éloignée d’une lieué 
du Porc de Cece : c’écoit le 
paíTageparou les Etanemispou- 
voienc encrer dans ie Pays, par 
une Digue appellée la Peiraáe, 
qui joinc ia Plage à la Terra

ferme;
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ferme : II munic ce Poile im~ 
porcanc de couc ce qui écoic 
néceílaire pour le bien défen- 
dre ; òí exhorca ies Habicans 
de ce lieu á faire leur devoir , íi 
l ’on venoic jufqidà eux.

Sur les ÍIx heurçsdu íoir du 
même jour 5 le bruit du*canon 
lui appric ,que les Ennemis en 
vouloienc effecli vemencau Porc 
de Cece j èi l ’on íçuc le len- 
demain au matin , que dans la 
nuic ils avoíentmis á Terre en- 
viron deux mille hommes, der- 
riere la Moncagne de Sc. Clair, 
en un lieu appellé le Vieux- 

. M o le , ou aucrefois le Duc de 

. Moncmorency, Gouverneur de 
Languedoc, avoic eu deílein de 
faire un Porc.

Il n’avoic pas ecé poíTible 
> d’empêcber ce débarquemenc: 
í Le fieur de la Vergne , Lieuce- 
, nane de Galeres , St Capicaine 

T o m ell, Ddd
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General de la Garde Cote }; 
qui commandoit dans Cete 3 
n’avoit ,pour tous Soldats , que 
les Habitans du lieu, &  le Regi- 
menc des Milices du Pays 3 qui 3 
effrayés de la vüé de tant de 
Vaiíleaux , &  du feu de leur ar- 
tillerie*, refuferent d’obéir á fes 
ordres 3 &  ne voulurent jamais, 
dans la nuit, fe porter fur les 
lieux3ou ils auroient piis’oppo~ 
fer â la defcence.

Ainíl le 2 j .  à la pointe du 
jour , les Ennemis, fans trouver 
aucune réíiítance3 s’emparerent 
de la petite Ville de Cete, qui 
étoit fans murs , &  ouverte 
de tous côtez. Le fieur de la 
Vergne tint pourtant quelque 
temps dans PEglife 3 avec un 
petit nombre de Soldats de Mi- 
lice &  d’Habitans • mais après 
quelques coups tirés , ceux qui 
éroient avec lui ayant refufé de
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combatcre , il tuc force d ’ac- 
cepter la Capitulacion qifc n lui 
ofíric^qui fut de fortir avec ies 
Gens éc Jeurs armes , 6c cie íe 
recirer ou ils voudroienr aiier, 

Le petit F o r t , qui eít au 
bout da nouveau Mole , &c ou 
il n’y avoit que dix ou douze 
méchants canons de ler aílez 
mal íervis, relifta encore quel- 
ques lieures. M ais , les  Habi- 
tans du lieu ,  qui le deien- 
doient, voyant leur Ville priíe, 
&  craignanc pour leurs familles, 
ne voulurenc poinc ecouter les 
ordres du íieur Dubois  ̂ qui les 
commandoii: , &  jetterent mê- 
me dans la Mer lesméchesal- 
lumees , afín qu’il ceíTát de fai- 
re tirer : ainíi il fuc obligé de 
capiculer auíli ; & les Ennemis 
furenc alors enciéremem: les 
maírreSj &, de la Ville èc dtf 
Fort.

D d d i j
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Le même jour le ííeur de 
Saiíían marcha droit à Agde 
petite Ville íans defFenfes., íi. 
tuée fur les bords de la Mer , 
à 1’embouchure de la riviere 
d ’Heraut_, &  à quatre lieues au 
couchant de celle de Cere .*•. 
II n’avoit pris avec lui qu’en- 
viron fepr ou huit cens hom- 
mes; mais comme 1’cpouvan- 
te étoic fur la C o t e , &í que 
la frayeurôc larenommée grof- 
íiílent ordinairement les objets, 
on aífura les Habitans qu’il ve- 
noit â eux avec plus de trois 
mille.

DJabord , ainíl qu’il arrive 
dans le tumulte,ils fe parta- 
gerent en diíferens fenrimens. 
Quelques-uns étoient d’avis 
d aller au devant des Ennemis 
pour les combacrre , &  firent 
pour cela quelque mouvemenc, 
ayanc à leur tece le fieur Guü*
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leminec > ci-devant Capicaine 
dansle Reçimenc d’Orleans,& 
alors Commandanc de cecce 
Coce en qualice de Capicaine 
Général.

Leplusgrand nombre* con- 
íideranc qu’ils n’avoient , ni 
Troupes réglées, ni municions, 
ni arcillerie ; & eraignant pour 
des Barques chargées de mar- 
chandiíes, dont la riviere écoic 
couverte , &  pour leurs Ger- 
biers qui écoienc encore aux: 
Aires j furem d’avis de s’enfer- 
mer dans la V i l l e , &  d’y accen- 
dre les Ennemis,

Ce fenciment fuc fuivi j &  le 
íieur Margon, Brigadier des Ar- 
mées du R o i , &  Commandanc 
Général de la Côce , à qui l’e- 
xemple de Cece venoic d’ap- 
prendre qu’on ne devoic pas 
compter íur les Milices , laiíTa 
lesHabicans dans la libertç de
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faire ce qui leur conviendroíc 
le mieux , 6c alia au-devant des 
Troupes que Mr. le Duc de 
Roquelaure lui avoit deftinées.

Ils rfeurent pas plútoc fer- 
mé les Portes de la Ville,qu’un 
Tambour des Ennemis vint les 
fommer de fe rendre : ils refu» 
ferent de le faire, 6c fe difpo- 
ferenc á fe défendre: Ce mê- 
meTambour revint un momenc 
aprèsjdemanda qu’un des Con- 
fuls vint parler à leur Com- 
mandant ; 6c pour oftage du 
Conful, offric un Capitaine du 
Regiment deScanhope : Oníic 
entrer 1’oílage , 6c le Conful 
alia rrouver le íieur de SaiíTan t 
il lui propoía de nouveau de 
faire rendre la Villej il lui ré- 
pondic , qu’on avoit réfolu de 
la défendre. Alors le íieur de 
SaiíTan changea de langage -y 
&  demanda qu’on lui donnâc
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des vivres en payant 3 6c le 
paííage du Ponc de la Riviere 
libre: moyennanc quoi , ilpro- 
mettoit de n’entrer point dans 
la Ville, &  de ne faire aucun 
dégâtau dehors.

11 fit un Ecrit y qui conte» 
noit ces demandes &c ces con- 
ditions : il le íigna de fa main, 
6c le donna au Coníul pour le 
faire agréer au Confeii de Vil» 
le. Cet Ecric ne fuc figné par 
aucun des Habitans 5 mais on 
crut le devoir- approuver : Ec 
pendant le peu de féjour que 
les Ennemis firent aux environs 
d’Agde , ils tinrent íi exadte- 
ment ce qu’ils avoient promis ,̂ 
que íors même que leurs Sol- 
dats entroient dans laVille pour 
acheter des v ivres, ils n’y ve- 
noient qu’en petit nombre , 6c 
pm les défarmoit aux Portes.

L ’on íçut depuis, que le íieur
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de SaiíTan avoit demande le pa£ 
fage libre de ce Pont, non pour 
faire pafler des Gens dans les 
Cevenes, car ce n étoit point 
par-lâ qu’on y pouvoit aller , 
mais par un motif de vaniré f 
qui ecoic de s’alier montrer , 
avec fes Troupes, à la Ville 
de ía naiffance. En eíFec, il fe 
croyoic dcja íi bien érabli íur 
nos Cores , que par une Lec- 
tre quJil écrivit alors à un de 
fes amis de Beziers . on voic 
qu’il commençoit à fe donner 
des airs de Conquerant, caref- 
fant couc le monde , prometa 
tanc Phonneur de ía prote&ion 
á íes Compatrioues ; faifanc des 
honnêtetés aux. Dames , 6c 
médicanc de leur donner des 
feres galantes, pour les réga- 
ler^íc fe conciiier la bienveil- 
lance de ceux qu’il venoit de 
íoumettre. Voici ce qu’il écri- 
v o i c à c e t a m i .  A
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A  Agde le 16.  Juillec 1710.

2/ía deftince , Monjieur 3 m ayant 
renvoye cn Lanquedoc dans une 
ftua tion  qui donne de 1'ejfroi d. 
t-out le monde , je vous prte de 
rafjurer les Mabitans de Bezfcrs> 
afin que Ji jè to is  obliye d'allcr 
de ce cetè-líi, ils foient pcrfuadez^ 
fa r  avance , qu’ils ríont aucun 
dommage à craindre des Troupes 
que je commande , &  de la difci- 
fline defquelles je fuis fans ccffa 
occupé. Les Peuples de cette a i- 
mablc Province , &  fur tont mes 
Compatriotes > rí ayant aucune part 
d l'injujlice des Aíini(ires â mon 
égard ,je ferois injujle moi-mente ,

Í f i  j'avo is quclque volante de leur 
nutre: Les Mabitans de Ccte „ 
&  ceux de cette V ille  , rí ont riett 

fouffert, j'efpere q u il en fera de 
rncmc de ceux de Bezpcrs. Les 

[ T)amcs d‘ Apde 3 quon m a dit y 
I Mre allées y peuvcnt revenir cheẑ  

T o m e lly  E e e
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elles , en toute fure té , avec leurs 
effets : Vcus pouvex  ̂ les ajjurcr, 
quelles y  feront beaucoup refpec- 
tées j par un yrand nombre d’Of- 
ficiers polis 3 &  fort bien fa its . 
Jlfes voyaqes , ( f  mes travaux , 
ne m ont point o té l'idéc de celles 
de Bezjers / je fuis 3 je vous le 
jure , autant leur Serviteur , 
de tous les honnètes Gens q u il y 
a dans cette Ville , que je l ’aye 
jamais été , pour les en convain- 
cre , je leur éparyierai3 f i  je pítis, 
fhorreur de me voir. fétois a fu - 
rement né pour la vertu 5 les M i ~ 
yiiflres injuftes m ont entrainé dans 
le crime , avec une violence a la- 3 
quelle je n ai pu refifter. ^4u ref- 
te 3 on veut me ré pai cr ici d'uns 

Joufie le du mois prochain 5 les 
D  ames de Besfers y  peuvent ve- 
7iir : jim a prefcnce leur fa it  de la  
pcine 3 je me priverai de çe piau  
jír-ld 3 &  ne ferai point da cette 11 
fòte, ]e  fuis 3 C' C.
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Pendanclepeu de Pejour que 

}cs Ennemis íirenc dans Cece : 
&i aux environs d ^ c d e  , cn. O 9
connut par leur maniere d’a- 
gir , &  aux diícours qu’ils çe- 
noienc, que leur principal dcf- 
íein étoit dlactirer les Pçuples 
à leur parti , par les voycs de 
ia douceur, pliitòc que par I3, 
force j ils obíervoienc unecxac- 
te diícipline ; ils ne faiíciene 
aucun torc aux Habirans ; ils 
payoienccout ce qifilsprenoicnç 
pour leurs befoi.nsj ils châiioient 
féveremenc les Soldats qui com. 
mercoienc les moindres violen* 
ces 5 ils ne parloienc que d ’e- 
xempcions de coutes íorces de 
charges &  de 1’avanrage qu’il 
y avoic d’être fous Pçmpire d$ 
Ia Reine Anne.

Ils avoienc cru que les Su* 
jecs du Roi les plus fideles, cou- 
çbez de cccce çonduice , cbraa»

E e e  ij
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1 es par ces offres, &  charmes 
les grandes qualicez, d’une Prin- 
ceíle qui a porte la gioire des 
i\nglois encore plus ioin que 
leur Elizabeth , íe rangeroienn 
de leur cóté : Mais ils furent 
bien éconnez , de voir que touc 
le monde demeura ferme dans 
le devoir , & que pluíieurs mê- 
me de ceux qui , tandis qu’ils 
étoient encore loin , avoiene 
peut être fouhaité leur venue , 
les regardoient aiors de près 
avec horreur : rant il eíl* vrai 
qu’en France, la fídélité pour 
lePrince , &c 1’amour de la Pa- 
crie , íe réveillent au beíoin 3 
dans le cceur des plus mecon- j 
cens.

Tandis que les Ennemis fai-' 
foient ces vaines rentatives pour 
debancher lesPeuples, lesTrou- 
pes queMr.leDuc de Roque- 
iaure accendoic, pour les aL
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ler combaccrevétoient en mar­
che. II avoic laillé Fronrignan 
loas le Commandement de Mr. 
de Geiíen , Lieucenanc Colo- 
n c l , qui íervoic près de lui cn 
Languedoc , auquel il avoic 
dorme de quoi le défendre 5 ÔC 
accompagné deM. de Balville, 
ii éroic allé íe poíter â Meze , 
Village íkué íur les bords de 
TEflang de Thau , pour êcre à 
porcée íuivanc le deííein qu’il 
avoic faic , d^empêcher de là 
les Ennemis de jeccer des Gens 
à cerre avec leurs Chaloupes.

Il n’avoic encore pu êcre 
joinc que par trois Compagnies 
de Cavalerie, quelques Mique- 
lecs j &  des Milices en pecic 
nombre. Avec ce peu de Trou» 
pes, par la bonne concenance 
qu’il leur fíc faire , &  en les 
cenanc continuellement en ac» 
tion , il empêcha touces le$

E e e i i j
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D efcentes qu’iis tenterenc de 
fa ire , au lieu ou il étoic 3 à 
MaríilJan , à Bouzigues , à Ba- 
laruc , 8c aux autres Villages 
qui fone fur les bords de cee 
Ecang.

Leurs Chaloupes y vognoien? 
fans ceife de cous côtez , íon- 
dant par couc la profondeur 
des eaux , pour reconnoícre les 
paífages , 8c tâcher d5encrer 
dans ie Pays. On décachoic fur 
enx , â cous momens, des Bar- 
ques arméeSj qui les al-loiene 
leconnoítre 8c obferver de fort 
près 5 8c il y en euc raême 
deux qui les pourfuivirenc une 
fois jufques dans le Canal de 
Cece.

Voyant qu’ils ne pouvoíenc 
rien faire de ces côcez-lá } ils 
allerenc tâter lè pâílage de la 
Peirade, avec un Décachemenr 
de crois cens h o mm es 5 mais3.
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| Mi*. le Dac de Roqueiaure y 
I avoit donné de d bons ordres 
I 6c ÍI bien muni ce Pofte, qu’ils 
1 rfoíerenc entreprendre dc Ie 
í torcer.

Cependant la prévoyance 
5 qu’il avoic eu d’envoyer un 
)j Courier à Mr.le Duc de Noail- 
f les pour lui demander du fe- 
3 cours fut ie falut de la Cô= 
1 te : Ce Duc étoit aiors au 
JC am p du Boulou j ou il fe dif- 
jpofoic à encrer dans le Lam- 
jpourdan- mais eonfideranc de 
ijquelle conféquence il étoit 
 ̂d ’empêcher les Ennemis de s5é- 
Jtablirfur les Coces de Langue- 
i doc , &  d’erltrer de là dans un 
1 Pavs ou les feux de la revolte 
1 fumoient encore , &  pouvoiene 
f aifemenc fe rali um er , il pric le 
|parti d’aller lui-même en per- 

lonne au fecours de la Provin* 
j ce.

•pEee 111;
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11 fit d’abord un détâche- 

ment de ía petiteArmée.,de mil» 
le Grenadiers ou Solda cs choi-: 
í i s , de neut’ cenc Cavaliers ou 
Dragons , avec douze pieces de 
canon , dont qnelquGò-uns é- 
toient de vinge quatre : ordonw 
na â ces Troupes de marcher 
de jour Sc de nuit , pendant 
quatre heures, Sí de lè repo- 
fer autant de tem ps íucceffive- 
jnent , jufqu’à Beziers, ou elles 
recevroient fes ordres j Sc ren- 
voya íur le champ 5 ce même 
Courier, pour en donner avis 
à Mr. le Duc de Roquelau- 
re..

Ce fecours ayant marche , ii 
partir auíli tôtlui-mêmeen pof- 
te , &  le devanea : ordonnans 
fur fon paíTage.que les vivres 
Sc les rafraichiííèmens fuíTenc 
prêts pour les Troupes qui le 
iuivoient y Sc quon fit bonne
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!j ga-rde fur toutes les Coftes du 
I Rouílillon.

Il ecoic parti da Camp du 
'{ Boulou , qui eíl à fix grandes 
Í lieues au dela de Perpignan, le 
i du mois , à dix heures da 
ij íoir : il arriva à Meze le 26. íui?- 
ij le midi j trois heures après le 
>j Courier qui avoit annoncé Í& 
n venue & dès qu’il fut arrivé 3 
i on tint Coníeil pour aller at- 
I taquer les Ennemis à Agde v 
\ lorfque lesTroupes qui appro° 
m choient feroient arrivées.

Le lendemain, aíin de pou- 
n voir exécuter 3 fans perdre de 
| tems, ce qui avoit été réfolu,M» 
l le Duc de Roquelaure , &  Mr..
’ le Duc de Noailles * partirehc 
1 de M eze, deux heures avant le 1 jour, pour reconnoitre les lieux 
[i par ou ils pourroient paífer pour 

aller aux Ennemis 5 mais ,-com- 
! me ils nepouvoient fair '̂cecce-'
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découverr? íans s‘en approchei%; 
ils prirenr avec eux touc ce qei 
S’y crouva de XLavalerie , 6c n y 
laiíferenc que ce qui nefucpas 
en ecac de les fuivre.

II arriva , par hazard , que 
éecce même nuit les Ennemis- 
avoienr faic deílein de venir 
íurprendre Meze à la poince 
du jour : en force que dans le 
même temps que nosTroupes 
s’en éloignoienc, êc laiíloient ce 
lieu preíque fans défenfe  ̂ ils 
s’en approcherenc avec touces 
leurs Chaloupes , après avoir 
faic femblant , pour nous fur- 
prendre, de vouloir aller d’a- 
bord du côcé de Balaruc.

M n  de Bafville étoic de- 
fneuré dans Meze  ̂ êc cravail- 
Joic alors cranquillemenc dans 
ía chambre , lorfque couc d’un 
coup, on vinc 1 ui dire , que les 
Ennemis paroifldienc íur l’E-
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tang : que cour le lieu écoit en 
ailarme 5 &l que s’il n’y donnoie 
ordre promptemenc.,ils alloienc 
xnettre leurs Gens à cerre.

II fortic auílitôt^ vit lesHa-
Ibitans eíFrayez fuyant avec 
Í leurs familles fans qu’on les
dpút raílurer: II couruc auPort; 
íjfic vice ramaíler une cinquan- 

tairie de Cavaliers , qui n’a- 
j voienc pú fuivre les aucrcs, les 
pofta fur les bords de 1’Etang; 

i le fabre à la main 3 y fk rangei? 
1 auffi ce qu’il rrouva de M f i -  
Jces , 6e leur fíc preíenter leurs 
«armes: ayanc même pris garde 
3 que les Ennemis en s’avançanc 
Iperdoienc de vue notre Cava- 
llerie,  à caufe du terrain qui la 
Icouvroic, il lafit promptemenc 
} paiíer d’un autre c ô t é , afin 
3 qu’ils la priíTent pour une au- 
3 cre Troupe 3 êe tandis qu’on 
I faifoit ces mouvemens f ur  le iu



6 1 2  í-í I S T O Í Í Í .
vage, les tambours & 1 es trorrfr * 
pecces faifoient , par íbn ordre t, |  
un bruit de guerre qui reten-j 
tilloit de coutes pares.

iinfín , dans la íiirprife oíi il 
fe trouva t 6c dans 1’effroi ge­
neral de touc le lieu , il cira 
íl bien parti du peu de g.ens 
qu’on lui avoic laiíié , 6c leur 
íit témoigner tanc dJaííu rance y 
que les ennemis,qui venoient 
fondre íur Meze 5n’oíerent s’en 
approcber 5 6c Ton fçut depuis 
d ’eux-mêmes, que ces mouve. 
roens, faies à propos, les avoient 
tenus en crainte , 6c empêché 
d/aborder.

Auíí i , lorfque 1’Oíficier qui 
alia porter au Roi la nouvelle 
de la délivranee du Port de 
Cete , lui eut raconté ce que 
Mr, de Bafville avoic fait dans 
cecce occaíion , Sa Majefté., qui 
parle toujours obligeament,
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Ipüt s’empêcher de dire , que 
fans ètre homme de guerre , quand 
on d dc la tete, &  de la fermeièt 
on e(l capable de tout.

Cependant, la nouveile de 
i arrivee de Mr. leDuc deNoail- 

jjles , &  du fecours qui le íui- 
'voic , fe rcpandic aufli-tôu par

Itou t , & alia jufqu’aux Enne- 
mis : iis abandonnerenc les en- 
virons d’Agde ou iis avoienc 
commencé à faire des retran- 
chemens â la tête du Pont ôç 
fe recirerent à Cete avec préci- 
pication pour y joindre coutes 
leurs forces.

Sur Pavis de lenr recraire, 
Hir. le Duc de Noailles alia 
en pode à Beziers 3 le 26. pour 
hacer la marche des Troupes_,

Iqui n’écoienc pas loin : donna 
ordre que touc fúc prêc pour 
les embarquer fur le Canal au 
raoment cpfelies arriveroients
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.afín qibelles pu-íienc êcrc tranf-.I 
porcées â Ag de en diligence, 6ç I 
íans êcrc fatiguées.

Ces ordrçs furencíi bicn don- I 
nez , 6c íí ponduellemenc exé- I 
curez j que lcs JBarques, Jes vi- 
^vres, 6c rouces les acures cho- 
fes néceíTaires fe trouverenc 
preces le 27.  à point nommé , 
iorfque les Troupes arriverenc 
avec 1’a.rcillerie ) à 1’lieure mc- 
me qu’on les arcendoit.

Le28. elles furenc porcées a 
iAgde, ou Mr. le Duc de Ro- l 
quelaure , qui s’y écoic déja 1 
rendu avec Mr. de Bafviile , 
rrouva á propos de les laiíler I 
jafraíçhir cinq ou ílx hcures , 
pouraller enfuice combaccre les 
Ennemís â Cece 6c ne leur 
poinc donner le cemps de s’y 
forcifier. Le ap. á quarre heu- 
res du matin , il fe mic en mar­
che , après ayoir fait prendrg
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Úcs devants â un détachemenc 
Ide qaacre yingc Dragons^ com- 
jnandez par le fieur de Pierre- 
levée, qui confen.cic que Je íieur 
Marcha , ci-devanc Capícaine 
dans Louvigni, Paccompagnâc, 
á caufe qu’ii ecoic du P a y s 3ôc 
connoiiToii les lieux.

Llnfancerie écoic comraan* 
dée ,par  Mrs. de Châcillon &ç 
d’Eítaíres?MaréchauxdeCamp; 
Mrs. Píanque , Daufeville òç. 
Sandricourc, Brigadiers : L a  
Cavalerie , par Mrs. Ic Comce 
de Fimarcon , &  le Marquis de 
Cailus, Maréchaux dc Cham. 
Le Comce &  le Marquis de 
Moaiiles, qui ayoient íuivi leur 
frere • tons les Officiers s Gen- 
icilshommes dc Vol.ontaires, qui 
Sroient forcis de Moncpellier , 
jiccompagnoienc, les uns Mr,

I e Duc de Roquelaure , les an* 
;res Mr. le Duc de Noailles,



II y a quarre lieues, comms 
íious avons dic , d’Agde à Ce- 
ce. On y va par une Plage fa- 
bloneuíe , qui 1-épare la Mer 
de PEtang de Tha-u , &. qui a 
environ demi quarc de lieue de 
íargcur. L 5 Ar mee pric d’abord 
fa marche le -long du rivage 
de la ívíer , qui eít le meilleur 
5c leplus coui c chemin : mais ,S 
quand elle approcba de Cete 5 
Mr. le Duc de Roquelaure lui 
•fk prendre une aurre roure , 
qui eft fur le bord de PEtang 5 
parce qiPelle yétok plus à cou- 
-vert des coups de canon , que 
la  Flotte ennemie , qui écokj. 
rangée près de terre>urok íans| 
eeííe.

L ’on s’artendok à une vi-I 
goureufe refíftance 3 les Enne-? 
mis avoient ramaflfe rouc leurj 
monde à Cere : 1-1 en étoir bienj 
yenu quelques avis  ̂q-u’ils com-ji

mençoiena
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íftençoient à s’y rembarquer $

] mais ce pouvoic être une fein- 
I te, pour nous íurprendre : d ’ail- 

ieurs , Fartillerie de leurs Vai£ 
íeaux,qui faiíoicfeu continuei- 

i iement, donnoit lieu de croire 
qu’ils avoient réfolu de nous at« 
tendre, & FArmée s’avançoic 
avec précaution.

Ce qui fit encore mieux crai-  
1 re que les Ennemis avoient deí- 

fein de combattre , c ’eft que- 
dès que le décachement des 
quatre-vinge Dragons fut arri-

»_ Í_ 1  _ \ 1 1 , .  1

l.clecouvrit deux de leurs Trou- 
I pes d’environ cent cinquanre 
i hommes chacune : Fune à Ca. 
i droice du côté de la Mer.j, 

Fautre à fa gaúche , du côté 
| de 1’Etang. II marcha d ’abord- 
• à celle-ci, parce qu5elle.s’ébran=- 
1! loitpour aller joindre l'autre».*

Tome I T Bff.
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mais s’étant jettée derriere des 
rnurailles de vignes ou il ne 
pút la charger 5 il y laiíla qua- 
rance Dragons pour 1’obíerver;

avec les autres , il alia atta- 
quer la Troupe de la droice 3 
fur 1’avis que 1 ai donna le íleur 
Marcha , que celle là battuc 
1’aucre ne pourroic lui échaper.

Mr. le Duc de Roquelaure, 
q u i  écoic déj* aífez près pour 
voir ces mouvemens des Dra­
gons , com manda à un gros 
de Cavalerie de s’avancer au 
galop pour les íoucenir ; mais 
les Dragons ne donnerent pas 
l e  temps à cecte Cavalerie de 
les joindre , ils fondirenc fur 
les Ennemis malgré le canon 
de deux Frégares, qui tiroienc 
fur eux à demi-portée  ̂ôc les ac- 
taquerent íi bruíquemenc,après 
avoir eífuyé leur feu , qu’ils les 
c u lb u c e r e n c  dans la M e r  parmi ,
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des Rochers , ou plufieurs fu- 
rent tuez , une partie noyée f 

le refte , au nombre de íoi- 
xante dix , fait prifonnier, avec 
ies deux Officiers qui les com- 
mandoient: Pun Capicaine An- 
glois,duRegimeut deStanhope* 
nommé King 5 Pautre, fon Lieu- 
tenant, appellé M ead.

II y euu ceci d’aílez remar- 
quable dans cette aétion , que 
ce Capicaine 3 après avoir man­
que leíieur de Pierrelevée d’un 
coup de piftolec , qu’il lui tira 
de fort près, ne vouluc jamais 
accepter le bon quarcier qu’on 
lui offric , &  quJon le lui donna 
malgré lui.

Après que le íieur dePíerre-' 
levée, avec quarance Dragons 
íeulement^euc défait cecceTrou- 
pe, il vouluc aller atcaquer Pau- 
tre ; mais il crouva qu’elle avoic 
fui du côté de Cete 3 ou 3 can^

r f f  n
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dis qu*on Ia pouríuivoit, Mi*.', 
l e D u c d e  Roquelaure3 &: Mr„ 
le Duc de Noailles, qui s’é- 
toienc avancez , gagnerent le; 
liauc de Ia montagne.

Ils avoienc réfolu d’antendre. 
íà rinfancerie. & le  canon , qui 
écoienc encore aílez loin , mais 
5Is jugerenc à propos de ne. 
poinc laiíTer ralentir 1’ardeur 
des Troupes3 6c de prodter de­
la conllernation ou écoienc les. | 
£nnemis..

De la cime de cetre Mon- 
tagne on découvre au pied la 
Yille de Cece, le Port , le 
Mole , di l ’on voic à découverc, 
touc ce qui s’y palie: De-là Mr, : 
le Duc de Roquelaure voyoic 
íes Ennemis fe précipitant da 
jfraut en bas devant les D ra-  
gons3 qui les pourfuivoient Pé*- 
pée daus les reins ; &  il voyoir 
auffi^les Chaloupes^quialloienç-



D U F A N A T I £ M E. 62'5Í 
&  revenoient fans ceííe , char- 
gécs de ceux qui íe rembar- 
quoienc à ia hâte.

Cependanc , comme ii en*̂  
r-endoic de-là , les coups de fu* 
fil qu’on tiroic dans Cete ; 
qu’il voyoic une Frégate á l’en- 
txée du Fort qui faifoit grand 
feu &  quedes aucres Vaiííeaux;, 
&  1’artillerie du Fort., dont-il^ 
etoient les maitres, enfaifoient 
de m êm e, il craignit que les 
Dragons ne trouvaflent de la 
réíiífance: &  il fít deíTein de 
s’avancer jufqifà 1’Egli íe, qui 
eft íituée fur une petice hau- 
ceur au milieu de la Ville ; afirr 
deleurdonner du fecours, s’i l  
étoit néceíTaire , &  de les ani- 
mer par fe préíence,.

II marcha donc â cerre Egli- 
fe avec Mr, le Duc de Noailles* 
&  pendam;- un quart dlheure 
de. çJhemin qifils firenc pour-
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s’y rendre 3à caufe des détours- 
t]u’il ieur falluc faire  ̂ils furenc 
expofez au feu des canons des 
Vaiífeaux & da Fort , qui les 
voyoient depuis les pieds juf- 
qa a la tête. Mr. de Bafville ,

par le même chcmin.
Les Ennemis furenc alors en- i 

tieremenc chaílèz de la Ville s 
en forte qifil n’en reftoit plus 
nn feul cà terre: cependant, la 
Frégate qui écoit â Eentrée du 
P ort , les  Vaiíleaux les plus a-- 
vancez & le Fort  ̂ qu’ils occu- 
poient encore, riroient íans 
ceíTe furnos Troupes, íur 1’Egli- 
íe 5e fur les maifons.

L ’Infanterie 5c les canons ar- 
xiverent en ce tems-là ; &  d’a- 
bord Mr. le Duc de Roque- 
3aure en Et faire trois batteriess 
qu’il Et même changer de pia-
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ce deux ou trois fo is , pour fai- 

! re accroire aux Ennemis qu’il 
I avoit beaucoup d’artillerie : 

L ’on fçut après Fadtion , que 
j  1’Amiral Noris , furpris qu’uti 
| lieu qiril venoic de laiíler íans 

canons , en eút c z é  íl-tot & íi 
bien pourvu , fit retirer la Fré- 

! gate qui étoità Tencrée duPortr 
eouper les cableSjlaiíía trois an» 
crês,, &  íe mic au large avec tous 
les autres VaiíTeaux.

II éroic environ trois hciires- 
aprés-midi &  il ne reftoit à re« 
prendre que le Fort 3 les Enne­
mis y étoient, mais on ne íça- 
voit en quel nombre : on avoic 
íeulement v u ,  que leurs Yaif-  
íeaux s5étoient éloignez avec 
tant de précipitation , qu’ils 
n’avoient pu embarquer ceus 
qu’on y avoit mis.

Le fieur Dauzé , Capitaine 
des Grenadiçrs d’Artois , de-
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manda d’être commandé pouí' 
les aller fommer de íe rendre , 
ou pour les y forcer : Mais Mr,. 
le Duc de Roquelaure ne le 
fcrouva pas à propos , jugeanc 
bien qudls nJy tiendroient pas 
1-ong -temps; 6c ayant réTolu , 
s’ilsne fe rendoient, de les fai. 
í-e attaquer à 1’entrée de la 
miic.

Le íieur Marcha s’ofFrit alors 
cballer feul au Forc , pour fça- 
voir ce qu’ils avoienc deíTein. 
de faire : íon ofrre fuc accep- 
tée ; mais on 1 ai donna quin­
ze Grenadiers 6c deux Sergens 
pour l’accompagner ; il y mar­
cha , avec la. petice Troupe , 
par la Banquecre 3 qui e.ft au 
pied du Mole  ̂ 6c ayanc ran- 
çé ces Soldats en fureré au‘O '
pied du mur , ii demanda à 
parler à celui qui y comrnan- 
á o i c U m  Officier fe préíenta



I
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à une embrafure 5 il le fom- 
ma de fe rendre : Cet Oííi- 
cier lui répondit, qu’il étoit 
prêt à le faire , pourvu qu’on 
lui fít bon quartier.

L ’on apperçut de la Ville que 
le Fort parlementoit; oc lernême 
Sr.Dauzé fuc détaché pour y al- 
ler avec cinquante Grenadiers , 
foutenus par un plus grosCorps 
deTroupes, commandéparMr, 
Planque. Ce Capitaine arriva au 
Fort,dans le temps queles En- 
nemis commençoient à ébran- 
ler leponc-levis j mais, voyant 
qidíls difiFeroient â 1’abactre, &: 
ayant oui que leurs Tambours 
battoient pour demander du fe- 
cours à la Flotte, qui n’étoic 
pas encore fort éloignéej il Hc 
monter huit ou dix Grenadiers 
par une embrafure , monta lui- 
même après eux, fut fuivi du

Tome 11. Ggg
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rede de fa Troupe, fans que les 
Enncmis s’y óppoíaílenc.

lis fe voyoient abandonnez,
£>: ne difFeroienc de íe rendre , 
que parce qu’ils efperoienc cou- 
jours qu’on leur envoyeroic des 
chaloupes 3 mais enfin , effrayez 
de voir une Troupe encree , 
ôc prece à fondre fur eux la 
bayonnecce au bout du fufil, ils 
ne íirenc aucune réíiílance , I 
le rendirent Priíonniers de guer- 
re , au nombre de quatre-vingc 
Suldacs du Regimenc de Scan- 1 
liop avec lcur Capicaine , ap- 
peílé Spcncer, Se un Officier In - 1 
genieur , nommé Wãikins 3 quij 
íui fervoic de Lieucenanc.

Mr. le Duc de Roquelaure, 
après avoir demeuré le refle du 
jour à Cece pour y donner les 
ordres néceílaires; voyanc qu’ilj 
n’y avoic plus rien à faire ,, alia 
à Frontignan, ou il avoit auífi|



D U  F a n a t i s m e . £>27 quelques ordres â donner, 6c s’en retourna le lendemain á Alonrpellier avec Mr. de Baf- ville.Le même jour, M. le Duc de Noailles s ’ y  rendic auíli, parce qu’il ne cruc pas fe devoir éloi- gner , ni ramener íes Troupes, que la Flocce ennemie n’euu en- tieremenc diíparu, &. abandon- né nos Coces : ce qu’elle fc le lendemain 5 en force qu’on ne l Ja revic plus.
Ce fucainfi que cecce expé- dition , qui fit canc de bruic, commençaJ&; finic en f\x jcurs, par le bon ordre , la conduice,Pa&ivicé de M.íe Duc de R.o- 

1 .quelaure 3 qui, avec des Trou- j .pes qui écoienc au pied des Py- renées lorfque les Ennemis : 5’emparoienc de Cece, les en chaífa crois jours après.Eníin, c.e ftjc ainfi qu’échpüa
G g g  ij
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le deílein que nosEnnemis mé- 
ditoient depuis íi long-rems, òí 
que cec heuceux íuccès fic é- 
choüer auíTi le grand projetde 
foulevemenc du Dauphíné , de 
la Provence , du Vivarés & des 
Cevenes 3 qui devoic íiiivre la 
prife du Porc de Cece.

Pour faire voir que le def- 
fein de nos Ennemis écoic de 
faire íoulever l e P a y s 3 ]e dois 
dire ici , que le lendemain de 
cecte expédicion , Mr. de Baí- 
vilie donnant à diner à un des 
Capicaines qu’on avoit pris y 

lui ayanc demande > à quoi 
ils peníoienc d’avoir cru íe pou- 
voir rendre les maírres du Lan- 
suedoc avec deux mille hom- 
mes? Cec Officier lui répon- 
dic 3 que le fieur de Saiíían les 
avoic aíEurez 3 qu’ils n’auroient 
pas plúcôc débarqué que touc 
íe Paysíe dççlareroic pour eux*
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Ce fuc an bonheur , que les 

Ennemis fiílènt íl peu de ré- 
íiítance : on peuc mêrae d ire  ̂
que ce fuc une efpece de mi- 
raclej de ce que de plus de 
mille coups de canon Tqui fu- 
renc tirez ce jour - là , il n’y 
euc pas un íeul homme de 
tué i mais , ce qu’il y euc en 
cela de plus imporcanc c’efb 
que cec cvenemenc défabufa- 
touc-á íaic les Religionnaires 
de la Province, de ces fecours 
maririmes donc les Ennemis de' 
laFrance les entrecenoienc de- 
puis long-tems.

Quelques mois après cetre 
lieureufe expedicion , Mr. de 
Bafville , qui avoic coujours  ̂
des Efpions dans- les Pays voi- 
fins de fon Déparcemenc, fuc 
averti qu’on tramoir depuis 
long-cems quelque cbofe con- 
tre le Service du Roi dans le

Ggg üj
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Dauphiné.Il endonna auíli tôt j 
ayis â Mr, d’Angerviliiers, In­
tendam de cerre Province: mais 
corame il en ctoic alors ab- 
fenc, éranc occupé auprès de 
Mr. le Duc de Bervvick , qui 
commandoic nocre Armes au 
Camp du Pont de Servieres , 
il écrivit au íieur Dubeuf, fon 
Subdelegué , de veiiler à cerre 
affaire  ̂ d ’informer M. deBaí- 
■ ville dece qu'il pourroit dccou- 
vrir , 6c de íuivre exadlemenn 
touces les inílructions qiPii lui 
donneroir.

II ne manqua poinc de Ic 
faire ; êc l ’on découvric , par 
un des Conjurez même , ap- 
pellé Tfèqlife 3 qui revela cout 
de fon pur mouvement , q iiil  
y  avoit cinq ou fix mois qu on 
fe  preparoit dans le Dauphinè â 
un qrand foulevement: que le Duc 
de Savoye &  les Jrlollandois y
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avoient envoyè beaucoup a'argcnt 
que Rifficr , Freau 3 Déjeuns , 
Chapon , Boizecalade , &  quel- 
qucs autres Rcligionnaircs de La 
Ville de Die & des environs , con - 
duifoient cette cntreprife : quils 
avoient dèja engaye fccrcttement 
duns leur Parti 3 trois ou quatre 
mille hommes j expedié des Com- 
mijjions pcur Icver des Compa- 
gnies, achetè des armes &  des 
munitions , &  que le T)uc de Sa~ 
voye devoit cnvoycr un Corps de 
Troupes commandé par leComtede 
la Barre 3au Col de Cabres 3 ow 
les Rèvoltesy àevoient L'aller join- 
dre.

Mais j comme le deíTein de 
ce íouíevement étoic Jié , ain- 
ü que nous 1’avons dic 3 avec 
celui de la deícente des En- 
nemis au Porc de Cece , lorf- 
que ceux qui devoienc pren-

G gg  iiij
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<ire Jcs armes en Dauphiné eu- 
renr appris , que Mr. le Duc 
de Roquelaure avoit battu 
chaílé de nos Cotes les Trou- 
pes du Débarquement 5 &. que 
M. le Duc de Barvvick avoir 
empêché celles du Duc deSa- 
voye de penctrer cn France , 
ce grand Projet de revolte tom­
ba de lui-meme.: ceux qui c- 
toient prêts âfe foulevcr fe tin- 
rent cachez j leurs Cliefs pri- 
rent la f u i t e & la Province de- 
meura tranquille.

II y avoit alors plus de víngt 
ans que Mr, de Bafville tra- 
vailloit à défendre le Langue- 
doc des ravages du Fanatif- 
nie : II avoit aíToupi deux re­
voltes dans le Vivares -y cal­
me les grandes agitations des 
Cevenes j découvert la der- 
niere conjuration deRavanel 
vú diiparoítre la Flotte desFiv
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nenis 3 &  échoüer ie Projet 
de íbulevement da Dauphiné : 
mais Abraham 6í  Claiis ref* 
toient encore j 6cII ne pouvoic 
saíidrer , que le calme donc la 
Province joüiíloit y fut de du- 
rée , tandis que ces deux Sce- 
lerars feroienc dans lePays.

II fuc même averri , en ce 
tem ps-lá , qu’Abraham , guc- 
ri de íes bleíílires, écoic allé 
joindre Claris dans les Ceve- 
nes : qnVis y étoienc eníem- 
b 1 e depuis trois ou quatre 
mois , Sc y avoient renoué fe- 
creccemenc commerce avec le 
Correfpondanc desHollandois, 
par Pencremife d’un certain Sc. 
Julien du Vivares , qui écoic 
un Aéteur nouveau, lequel r 
n ’écanc pas encore eonnu,al- 
1-oic & venoiE fans crainre , Sc 
leur portoic 1’argent que nos 
Ennemis ieur faifoien.tr tenir

v
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pour renouveller lcs défordres.

C ’écoient Ies feuls Chefs des 
Fanati ques qui 1 aí avoienu é- 
chapé : il ne diítoncinuoit poinc 
de Jes faire chercher ; mais 
ils trouvoient tant de gens 
qui leur aidoienu à fe tenir ca- 
chez , qu’il n’en apprenoic au-- 
cunes nouvelles: Enfin , un des 
Eipions, qui faifoic fcmblanc 
d’êcre de leur Parti , &  dont ils 
ne fe défioient point., découvric 
qu’ils avoient un rendez-vòus à 
une Metairie, pròs d’Üíésq dans- 
làquelle un Marchand de cecre 
V i l le ,  appellé Cofte 5 devoic 
leur apporter 1’argent queSainc 
Julien lui avoit remis.

Cet Efpion en averrit auííi- 
tôt Mr, de la Lande , qui les 
íit obferver fecrettement., & en- 
voya une Compagnie de Mique- 
lets, qui inveílirent de tous 
Gotez cette maiíon dans le
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temps qu’ils y étoienc. Abra- 
ham &  Coíle furenc cuez fe 
íauvanc fur le toic. Claris fnc 
blefle &  pris en vie, fautant par 
une fenêtre un piítolec â Ia 
main. On lenr trouva quatre 
ecns ccus, qu’íls venoienc de 
recevoirj & l ’on apprit, par 1 es 
papiers qiPils avoíenc íureux,.  
qu’on leur faifoic efperer des  ̂
íommes plus coníldérables.

On fic fur les lieux le Pro- 
cès aux Cadavres , &  à la mé- 
moire de ceux qui a-voic-nt éré 
ruezj &  le malheureux Claris 
fut conduit dans la Cicadelle 
de Moncpellier, ou trois jours 
après Mr. de Bafville y af- 
íembla lePréíidial de cetue Vil- 
le 5 qui le condamna à la roue,, 
fur laquelle il expira en ícele- 
rat,  eomme il avoic vêcu.

Pour voir le dernier des Fa~
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natiques puni 5 il ne manquoiu 
qu’à faire ârrêcer Saint julienj- 
il ne paroííloit que raremcnc 
en Lanp-uedoc , &  faiíoit fon 
íéjour à Geneve , ayant mê- 
me appris la deftinée de ceux 
dont il vouloic fe fervir pour 
remettre le feu dans les Ce- 
venes , il fe tenoic íur fes gar- 
des , &  médiroic de s’aller ca- 
cher dans les Pavs étrangers 5 
mais Mr. de Baíviile; avoit 
mis tant de gens après 1 ui , 
qu’enfin un de ceux là , ayanc 
íçu qu’il s’écoic embarque íur 
le Lac , pour aller en SuiíTey 
il enavertrtun Lieutenanc d’In- 
fancerie , nommé d’Árquier y 
donc la Compagnie écoit en 
Garnrfon dans un lieu du voi- 
fmage. Ce Lieutenanc pric ÍI 
bien fes mefures , qu’avec un 
baceau } & quelquesSoldats, il
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alia joindre la Barque oü il é- 
roic 3 l’en fie forcir par force, 6c 
Barreta priíonnier en mi endroic 
ou il iPintereíToic, ni les Can- 
tons Suiílès, ni la Republique 
de Geneve; 6c le fit conduire à 
Moncpellier, ou Mr. de Bafville 
eut la fatisfa&ion de juger , 6c 
de condamner à lam ort , le der- 
nier de ceux qui avoient voulu 
recommencer lestroubles.

Depuis ce temps-là jufqu’à 
préfenc,la Province a joui (Pu­
ne parfaice tranquillicé ■, il y a 
même lieu d’efperer que laPaix, 
qui vient d’être publiée avec 
prefque toutes les Puiílances 
de PÉurope 3 ( 1 7 1 4 . )  Faffer- 
mira à Pavenir.

Les plusfenfez des Réligion- 
naires ont fait réflexion., que 
puifque le Fanacifme a été con- 
■ fondu, il n’écoic pas Pouvra-
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châtiez avec la derniere féveri- 
té , & amreroient de nouveau 
dans leur Pays tous les maux 
donc ils avoient été délivrez.

F I N.
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L ’afterifcjue * &  le ehijfre rornam , indi­

quem les pages de U Relation mije à Li 
tête de IT ljícire. A , marque le pr'e- 
mier Tome ;  B , le fecend : A infi ler 
eliiffres qui Jont aprcs A , inâiquenC 
hs pages du prcmier Tome , &  ceux 
qui font après B , eelles du jecondi 
Tome,

A

B D I A  S M  0  R E L , vcritable norrr de l’un des Chefs des Fanatiques , quí fe faiíoit appeücr Catinat. Yoyez. Cati­nat,
Mrahttm , l’un íes quatre Fanatiques que' Cavalier aveít envoyés de Londres pour exciter un foulevement dans le Vivares quel homme c'étoit. B , 5-2 1 . Ecrit en for­me de Manifeüe íigné de lui , & réfSandu1 dans tout le Vivarès. 518. & fuivan-- tes. II fe trouve hors d’état de combat- 

Tme Ih  P anie II,- H h h-
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tre  dans  u n e  o c c a f ío n  ou le s  R e b e l le s  j  j 
d o n t  il é :o i t  le  C h e f ,  fo n t  défaíts.
I I  a  un  bras  ca lle  a u  c õ m m e n c c m e n t  d ’u- 
n e  a u tre  a â i o n  o u  fa  n o u v e l le  T r o u p e  
e ft  e n t ie r e m e n t  d é fa ite  , &  c e r  a c c id e n t  
lu i  fotirnit  le p re te x te  de prendre  d’a b o rd  
Ia  fuice. 169. A p r è s  la  r e v o l t e  du V i v a -  
rè s  a í lo u p ie  , 8c l a  re tra ite  des E n n e m is  
q u i  a v o ie n t  fa ir  une d e fc c n te  fur les c ô - -  
te s  du L a n g u e d o c  , M .  de B a íy i l l e  qui 
f a i fo i t  e h e rc h e r '  A b r a í í a m  , ap p ren d  quhí 
eft daus les C e v e n e s  a v e c  un a utre  C h e F  
des F a n a t iq u e s  ,  ou iis  a v o ie n t  re n o u é  
c o m m e r c e  a v e s  un c o r re íp o n d a n t  d e s H o l -  
l a n d o i s . é j  j . O n  d é c o u v re  un r e n d e z - v o u s  
q u ’ ils a v o i e n t ,  ou o n  kutr p o r t c i t  d c  l’ a r -  
g e n t  p o u r  e x c i te r  de n o s v e a u x  troub les  
d a n :  l.es C e v e n e s .  ^ 3 4  U s  fo n t  in v e f i i s  
dana la  m a í fo n  o u  ils é to ie n t  ;  A b r a h a n r  
y  eft tu é  a v e c  le  M a r c h a n d  qui leu r  a v o i t  
p o rté  dc 1’ a r g e n t , &  C í a r y  1’a u t r e  C h e f  
d es  F a n a t iq u e s  b le íle  &  pris .  lbid. O n  fa it  
i e  p ro c è s  a u x  c a d a v re s  fu r  le  l ieu  ,  6c 
C l a r y  e íl  e n v o y é  à  M o n t p e l l ie r  o í r i l  eft- 
c o n d a n in é  à Ia  r o u e .  6 3 ? .  "

'.Acndemie f o r m é e  à G e n e v e  par le s  M in iftres-  
F r a n ç o is  qui $’ y  é to ien t r e f u g i é s : à  q u e l  
d e í lè in  , &  à q u o i i ls  e m p lo y o ie n t  c e u x  
q u M s  y  j itgeo ient p ro p res .  A ,  1 0 0 .  Que- | 
c e  fut dans  c e t te  A c a d e m ie  que fut f o r ­
m e  le  p ro je t  de fu fe iter  des F a n a t i q u e s ,
&  15 p lan de ce  que  c e s  m aih e u reu x  a u -  
r o ie n t  à  fa ire  &  à  d ire .  1 0 1 .  O n  y  ini-  
p o fe  les m ains  à  d eu x  c é le b r e s  P r é d i -  
eans q u o n  e n v o y e  e n  F r a n c e  : c a r a í l c r e
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de  c e s  d eu x  E m i f la i r e s  ,  leu rs  S e r m o n s ,  
&  1’ a v e u  q u ’ i ls  f ircn t  q u e  c e s  S e r m o n s  
le u rs  a v o ie n t  écé d i f té s  o u  in í ín u é s  à G e -  
n e v e .  i o 2 . V o y e z  Du Serre.

Agde, pet ire  V i l l e  à  q u atre  l ic u e s  du P c r t  
de C e t e .  L e s  E n n e m is  a y a n t  fa it  d efcer .te  
à  C e t e  ,  le  í íe u r  S a i f la n  q u i c o n d u i fo i t  
c e t te  d c f c e n t e ,  m a r c h e  au í l i - tô t  v e r s  A g -  
d e  ,  à la  té te  de  7 .  ou 8 0 0 .  h o m m e s .  B  ,
5 96. D i f f e r e n s  a v i s  des H a b ita n s  en c e t ­
t e  o c c a f io n .  Ibià. U s  p re n n e n t  le  p art i  
d e  s’ e n fe rm e r  d c n s  la  V i l i e  &  de s’ y  d é-  
fe n d re .  Ç97 .  S o m m é s  de  íe  rc n d re  ils r c -  
fu fe n t  de  le  fa ire  &  íe d i fp o fe n t  à la  d é -  
f e n f e .  5 9 8 .  U s  c o n fe n t c n t  q u ’ un des 
C o n f u l s  a i l le  p ar le r  a u  ííeur  S a i í l a n  qui 
d e m a n d o it  c e t te  c o n fé r e n c e  en d o n n a n t  
u n  C a p ir a in e  A n g l o i s  en  ó t a g e  du C o n -  
f u l . / A / ^ .C o n v e n t io n s  faites  d an s  c e t te  cn -  
t r e v ú e  ,  Sc e x a f t iu td e  des E n n e m i s  à le s  
o b fe r v e r .  5 9 9 .  A  q u e l  def le in  iis g a r d e n t  
b e a u c o u p  de m c d e ra t io n  d a n s  lc u r  m a -  
n ie re  d ’a g i r  &  dans  ie u rs  d i fc o u rs  ,  6c 
f o n t  g a r d e r  u n e  e x a d e  d ifc ip i in e  à leurs  
S o l d a t s .  60 3 .  L a  n o u v e l le  de 1’ a r r i v é e  de 
M .  le  D u c  de N o a i l l e s  &  des T r o u p e s  
q u ’ il a m e n o i t  de R o u í l i l l o n  ,  l e u r  f a i t '  
a b a n d o n n e r  a v e c  p ré c ip ita t ío n  le s  e n v i -  
r o n s  d ’ A g d e , p o u r  fe re t i re r  à C e t e .  6i$. 

tâllary ,  c n o i í i  p a r  1’H e r m i t e  l a  S a g i o t t e  ,  
p o u r  i ’u n  de  íe s  L ie u t e n a n s .  B  , 2 4 4 .  I I  
e í l  a traq u e  a v e c  c c n t  h o m m e s  de fa c o m -

Í a g n ie  , p a r  C a v a l i e r  à la  té t e  d e  fep t  o u  
uit c e n s  F a n a t iq u e s .  2 4 5 .  S a  v a h u r  &  

f a  c o n d u i te  o b l ig e n t  les  F a n a t iq u e s  à
H  h h 2
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Fabandonner ap rcs  avoir p c r J u  pluficars- 
des I . urs. 246.

Amnifiie. V o y e z .  ie  B r e t .
Anabatifme , Anabaptiflss. EtabliíTerrrer.t de 

F A n a b a p t i fm e  cn  K o l l a n d e  : T r o u b l c s  &  
íe d it io n s  q u ’ y  e x c i te r e n t  c e u x  q u i furcnc 
í c s  A u te u r s  de  c e t te  fe f te .  A , 8 1 .  E x t r a -  
V a g a n c e s  des A n a b a p t i f te s  qui p rêchoienC  
íu r  ies to it s  des n ia i fo ns  &  aurres  l i e r x  
é l ívé .- .  8 2 .  F in  trag iq u e  de p lufieurs d ’ en- 
t r ’e u x .  8 3 .  Fe ft in  im a g m a ire  d ’une fe iu -  
m e  A n a b a p t i f te .  8 7 .

jíndufc. D e s  troupes  de F a n a t iq u e s  v o n t  
b r id er  Ies m oulin s  du M a rq u is  c F A n d u íe  , 
S e i g n e u r  &  G o u v e r n e u r  de la  V i l le  d; A n -  
du.fe. B  , 1 3 8 .  P u n i t io n  des H ab ita n s  d ’ tm 
V i l l a g e  vo if in  qui a v o i t  reçu  une  bande 
de  ces furietix-. 1 3 9 ,

'An%es. D e s  E m il la i re s  des F a n a t iq u e s  in f lru i -  
f e n t  uti p e t it  g a rc o n  à fa ire  F A n g e  : L e a r  
d e í íe in  dans c e  í t ra ta g e n ie  ,  &  q u e i le s  cn 
f u r - n t  Ies fultes. A ,  2 2 4 .  & fuiv. A u t r c  
íu p p o í i t io n  d’a p p a r it io n  d ’ A n g e s  ,  p o u r  
o b l ig e r  Ies n o u v e a u x  C o n v c r t i s  à a l le r  
f a n s  c ra in te  a u x  a l íè ra b lé es  téd it ieufes .  
2 1 8 .  D e u x  grandes  fil ies font c h o ií ic s  p c u r  
j o i i t r  Ie p e r fo n n a g e  d ’ A n g e s .  2 29. L e u rs  
prét* n d u e s a p p a r i t io n s  & c e q u e i l e s  y  fa i-  
ío ie n t .  2 3 0  çípfuiv. O n  a p p re n d  p a r  c e u x  
qui a v o ic n t  é . é  a r re te s  ,  q u e i le s  é to ie n t  
ces  f i lies q u ’ o n  a v o i t  t r a v e í l ie s  e n  A n -  
g e s .  23 f -

Afotalypfe de S. Tean. L e  M in i íb e  Ju r ie t i  
p o u r  d o n n er  du crédic  à fes p r c d i íb o n s  , 
fe in t  d ’en  a v o i t  t r o u v é  le  íu j c t  dans I e
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texte de 1’ A p o c a ly p f e .  A  , x 8 . 1 0 .  C a l v i n  
lo ü é  p ar  fes S e & a t c u r s  de n ’ a v o i r  pas c n -  
trep r is  d ’a p p ro fo n d ir  le s  a b y fm e s  de  l ’ A — 
p o c a ly p fe .  z o ,  Q u e  c e f t  l a  p ro fa n a t io n  
du M in i í i r e  J u r i e u  ,  en fe jo ü a n t  ira p i i -  
r é m e n t  du f íy lc  m y f t e r ic u x  des P r o p h ê -  
tes  &  de 1’ A p o c a l y p f e  , qu i lui a fait. 
j o ü e r  le  p re m ie r  r o l le  parnri les F a n a t i -  
q u es  de n o t r e  ten ip s .  2 8 .  & fuiv. Q u e  
1’ A p o c a 'y p f e  e í i  de to us  les c c r it s  d iv in c -  
n ie n t  in fp lrés  c e lu i  d o n t  le s  E n t h o u f ía f -  
tes  o.nt le  p lu s  íb u v e n t  a b u fé  : L e ç o n s  
q u o n  d o n n o i t  p o u r  c e la  a u x  e l e v e s  en 
1 ’ a r t  de  p ro p h é t i fe r .  1 0 7 .

jfr-mes.. A p r è s  le s  tro u b le s  a p p a ifés  dans í c  
L a n g u e d o c  , o n  fa it  des r e c h e r c h e s  des 
A r m e s  qui é to ie n t  e n tr e  les  m ain s  d e s  
R e l ig io n n a ir e s  q u  on  o b l ig e  à  les re n d re .  
B j  4 o i .  C o n t i n u a t i o n  de la  r e c h c r c h e  
des  A r m e s  q u ’ on p o u v o i t  a v o i r  c a c h é e s  » 
&  o n  en t rc t iv e  c b a q u e  jo u r .  4 2 1 .  & fuiv„ 
L e s  R e l ig io n n a i r e s  du V i v a r è s  fo n t  p a -  
r e i l le m e n t  d e fa rm é s .  5 7 3 .

Jijjajfinats ré fo lu s  dans le s  A íT em blécs  d es  
F a n a t iq u e s  à ia  p e r íu a f ia n  de  le u rs  P r é ,  
d icants .  A  , 1 4 0 .  N o m b r e  d e  m aflacres-  
en  e x é c u t io n  de c e t te  d é l ib e r a t io n .  JüiJ. 
& fuiv. S u r  q u o i  f o n d o ie n t  c e s  m a i h e u -  
r e u x  P ré d ic a n ts  , le  d ro it  ou  ils  fe préterr-  
d o ie n t  ê tre  de“ c o m m a n d e r  le s  m e u r t r e s  
&  les  a í íã f f inats .  2 4 2 .  V o y e z  Vivem.

Jlflemblées. P r e m ie r e s  A f le m b lé e s  des C a l -  
v in i f te s  dans le  L a n g u e d o c  &  le  D a u p h i -  
n é  ,  après  q u e  le  R o i  eu t  défend u  l ’ e x e r - r 
ei.ee de í e u r R e l i g i o n . l x i v P A u t i e s  AfTens;-

I
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blécs des R e l ig io n n a ir e s  en d i v r r f e s P r o -  
v í n c e s , ou i l  c ít réfolti qu ’ iis p r ê c h e r o ie n t '  
p ar  to u t  , &  s’a f le m b le r o ie n t  ma-tgré les ' 
défen fes  , m ê m c  a v e c  a rm e s  ,  &  q u ’ ils 
c o u r ro ie n t  c o n rre  c e u x  qui s’ y  o p p o f e - '  
r o ie n t .  A , i o .  S u ite s  féd it ieu fes  de ces d é-  
l ib e ra t io n s  en  D a u p h in é  &  en V i v a r e s ,  i r .  
P e t ic e s  A fTem blées nodturnes fa ites  fe c re -  
tè m e n r  par le  F a n a t iq u e  G a b r i e l  A í l i e r ,  
o u  ii r e c o i t  a u  n o m b t e  des in fp irés  fes 
p arens  &  a r a i s ,  &  q ü elq u es  a u t fe s .  1351, 
A lT e m b lé e s  des F a n a t iq u e s  dans le  V i v a -  
rès fur la c im e  des m o n ta g n e s  : R a i fo n s  
p o u rq u o i  ils ch oif í í fo ier ít  le s  l ic u x  é le v é s .  
1 4 4 .  N o m b r e  p ro d ig ie u x  de c e u x  qui fe 
t r o u v o ie n :  dans les A ífe m b lé e s  q u ’ ils fai-  
fo ie n t  dans les B o u t ie rê ? .  1 4 5 .  Im p ru d e n -  
c e  d’ un C a p ita in e  du  R e g im e n t  de F la n -  
á re  , d 5a ttaquer a v e c  d ix  h oram es f e u le -  
m e n t  une  n o ra b re u fe  a f lem blée  de ces  F a -  
r a t iq u e s  qui i’ a í3b m m e ie n t  a v e c  R e u f  de 
fes S o ld a t s .  1 4 6. C e t  é ve n e m e n t  p aro ít -  
ra iracu le t ix  à ces  im beoil le s  , &  le u r  d o n -  
n e  1 ’a u d a c e  de fa ire  dans la íi i ite  des at- 
tro u p e m e n s  p ro d ig ie u x .  1 4 7 .  C e  qui lè  
p affo it  de  plus re m arq u a b le  dans ces  A f -  
f e m b lé e s .  Ibid , & fy.lv. V o y e z  Frophêtss. 
A l l e m b l é e  faire  p o u r  la p re m ic re  fo is  en  
p le in  j o u r ; fâch eufes  fu ites  de ces  A l le m -  
b lé e s  qui d o n n ere n t  l ie u  á y  fou ff ie r  un 
e fprit de r é v o l t e .  i<SS. L e s  rem ed es  q u ’o n  
v e u t  a p p o rte r  d’ a b o rd  p our arrè*er  ces  
d e fo rd re s  , n e  font q u ’ ir r iter  le  m a l .  l í p .  
a v o .  O n  en dorme a v is  à  M .  le  C o m te  de  
B r o g í i e ,  C o m m a n d a n t  dans  le  L a n g u e -
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d o c  , d o n t  le  V i v a r è s  fa it  p a r f ie  , &  à M .  
de  B a f v i l l e  , In t e n d a n t  de Ja P r o v i n c e  , 
q u i  partenc d ’ a b o rd  p o u r  fe  re n d re  fu r  
le s  l i e u x t 1 7 1  O rd re s  q u ’ ils d o n n en t  p o u r  
fa i re  d f f i p e r  le s  a t t ro n p e m e n s  ,  &  c m -  
p é c h e r  le  f o u le v e m e n t  de to u t  le  V i v a ­
r e s .  1 7 3 .  £§> fiitv. L e s  F a n a t iq u e s  a v e r t is  
des d ém a rc h e s  de c e s  M e í l i e u r s j  s’ a t t r o u -  
p e n t  en plus g ran d  nornbre  &  a v e c  p lu s  
d e  fu re u r .  175 ;.  M- de F o lv iü e  C o l o n e l  
du R e g i m e n t  de F la n d re  à la  t ê t e  de 
q u elq u es  T ro u p e s -  re g lé e s  &  de M i i i c e s  
du P a y s  , m a r c h e  d an s  le  h a u t  V i v a r è s  
oii i l  a p p re n d  q u e  to u t  ce  P a y s  eft rem -- 
pli  d’ A í f e m b lé e s  ,  &  très - n o n ib reu fes .  
1 7 8 .  N ’ a y a n t  pas a f íc z  de T r o u p e s  p o u r  
le s  fé p a re r  &  d o n n er  en  m è m e - te m p s  í i i r  
t o u t e s  ces  A f f e m b l c e s ;  i l  fe  d ete rm in e  à  
a l le r  en  a t t a q u e r  u n e  trè s -n o m b re u fe  , &  
m a r c h e  p o u r  la  c h a r g e r .  1 8 0 .  R i d i c u l e  
c o m b a t  de ces* R e b e l le s  &  fo lie  de leurs^ 
P r o p h é t e s  &  de le u rs  p ro p h éte l fes .  1 8 1 ,  
C e t t e  c a n a i l .e  p rend  Ia fu ite  &  fe  jc t te  
d an s  les  b o is  &  dans le s  p ré c ip ic e s .  1 8  i .  
C e t t e  p re m ie re  aé l ion  re t ien t  c e u x  qui 
a v o ie n t  fa ;t  defle in  dc fe  f o u l e v e r  dans  l e  
V i v a r è s  , &  d e fa b u íe  les  m o in s  fo u s  des 
f a u x  P r o p h é t e s .  1 8 3 .  L e s  au tres  A í f e m -  
b lé c s  fe  d iíltpcnt à 1’ a p p ro c h e  des T r o u ­
p e s  , ou  dès q u ’ o n  a v o i t  c o m m e n c é  à en  
tu e r  q u e lq u e s -u n s .  1 8 4 .  M é n a g e n ie n t  de 
M .  de F o l v i l l e  à  1’ é g a id  de  c e s  m a lh e u -  
r e u x  , &  p o u r  une a u tre  A l l e m b l é e  de 
f e p t  à h u it  c e n s  h o n u n e s ,  a u fq u e ls  il  o f -  
f r o i t  de ia  p a r t  du R o i  ie  p a r d o n  du p a f -
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í c  s ’ ils v o u lo ic n t  re n tre r  dans le u rs  m a í -  
f o n s .  1 8 5 .  &  1 8 6 .  J l s  re fu fen t d ’ é co u ter '  
c e u x  q u i le u r  fone e n v o y é s  p o u r  le s  y  
e x h o r t e r  ,  &  veulene  en a i íb m m c r un à  
c o u p s  de pierres. 1 8 6. I I s  í o n t  a t t a q u é s *  
fe defendent c o m m e s  des e n r a g é s ,  &  fo n t  
m is  en fu ite  . E x t r a v a g a n c e  a e  c e ln i  q u i  
éto ic  à leur- têre &  de fa fi l ie  ,  in f ig na  
Prophéte íTe . 1 9 0 .  G u e r i f o n  de Ia m an ie  
de  c e t te  jeune  fil ie  ;  &  fin des ré v o l te s  
du  V i v a r e s .  1 9 1 .  P r é c a u t io n s  que  p ren-  
rrent M r .  de B r o g l i e  &  M .  de B a fv i l f e  ,  
p o u r  e m p ê c h e r  à 1’ a v e n ir  de íem b lab lcs  
m o u v e m e n s .  1 8 1 .  IIs fc re n d e n t  dans le s  '  
C e v e n e s  ou i l  re fto it  q u e lq u es  é t in c e l -  
l e s  de r e m b r a fe n ie n t  q u ’ ils v e n o ie n t  <?é -  
te in d re .  1 9 3 .  O n  c h e r c h e  &  o n  d c e o u -  
y r e  le  C h e f  des F a n a t iq u e s  du V i v a r e s  
q u i a v o i t  é té  1’A u r e u r  de rous ces  d c ío r -  
dres , Jc il  eft tra íné  au g ib e r .  1 9 4 .  1 9  
A íT em blées  des R e l ig io n n a ir e s  dans les  
C e v e n e s  ,  r e c o m m c n c é e s  a v e c  p lus d ’a r -  
deu r q u e  ja m a is .  2 1 7 .  & fuiv. V o y e z ,  
Broujjon 8c Vivem.

Afiier,  ( G a b r i e l )  je u n e  h o m m e  du D a u -  
phiné  , fe d iftingue  au deííus de fes c o m -  
p a g n o n s  , dans 1’ a r t  de p rop üécife r .  A ,  
1 1 6 .  S o r r a n t  de 1’ E c o ie  écab lle  e n D a u -  

p h in é  p o u r  e n fe ig n e r  cet a rt  ,  i l  v a  p ro -  
p h ét i fe r  en V i v a r e s .  Ièid. C e  q u i 1’ att i-  
r a  p r in c ip a lc m e n t du côré  du V i l l a g e  de 
B r e í la c  danstle  m e m e  P a y s .  1 3 7 .  TI co m -  
m u n iq u e  à  fes  p arens  &  à fa rnaitre iíc  
Ie  d o n  de  p ro p h ét ie .  1 3 S .  N o m s  de q u e i -  
q u e s  autres  F a n a t iq u e s  qu ’i l  re e o it  a u

n o m b íc
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n o m b r e  des In íp i ré s .  1 3 ^ .  L a  c ra in te  d 'e -  
t r e  a rré té  fait q u ’iL fe  re t i re  d a n s  le s  B o u t -  
t i e r e s ; d e fc r ip t io n  de  c e  C a n t o n  du V i ­
v a r e s .  1 4 1 .  C e  q i í i l  y  e n fe ig n o it  à  c e u x  
à  q u i  i i  a v o i t  c o m m u n iq u é  ie  d o n  d e  
p ro p h é t ie .  1 4 1 .  M u l t ip i ic a t io n  q i í i l  fait: 
du n o m b re  d es  I n í p i r é s ,  &  ou i ls  te n o ie n t  
le u r s  A í le m b lé e s .  1 4 4 .  O n  1c fa it  c h e r -  
c h e r  après le s  t r o u b le s  d o n t  íl  a v o i t  é t é  
l e  p re m ic r  m o b i le .  1 P 4 .  I I  cft  r e c o n n u  
d an s  u n e  re v i fé  d ’ un R e g i m e n t  oü  i l  s é -  
t o i t  fa it  S o l d a t  , &  c o n d u i t  a u  g ib e t  d an s  
l e  m c m e  ü e u  oii il  a v o i t  c o m n t c n c é  à  
f o u l e v c r  le s  P e u p l e s .  1 9 5 .

jívertiflement, Sorffle , Prophétie , 8c Don ;  
c ’é to ie n t  q u a t r c  d eg té s  p a r  l e íq u e ls  i l  
ía l lo it  p aífer  , p our a r r iv e r  e n  p lu s  h a u t  
G r a d e  du Fa n a ti fm e  : q u e l le  d i f l in d io r t  
o n  fa i fo it  de c e u x  qtii a v o ie n t  reçu  c e s  
d e g ré s .  A  ,  37Ó.

Aygallicrs, (  M r .  d ’ ) G c n t i lh o n im e  d ’ U í e s > 
n o u v e a u  c o n v e r t i  ,  b ien  a f f e & io n n é  a u  
S e r v i c e  du  R o i  ,  va  t r o u v e r  C a v a l i e r ,  
a v e c  la  p e rm ií í io n  de M .  le  M a r e c h a l  
d e  V i l l a r s , p o u r  T e x h o r te r  à  fe re n d re .  
B  ,  3 0 9 .  I I  e ft  r e n v o y é  a v e c  le  S r .  d e  
l a  C o m b e  a u  m c m e  C a v a l i e r  ,  p o u r  l’ e n -  
g a g e r  à a v o i r  u n e  e n trevú é  a v e c  M .  d e  
V i l l a r s  &  M .  de B a f v i l l e ,  &  l ’ y  fo n t  r é -  
fo u d re .  3 1 8 .  M .  d ’ A y g a l l ie r s  a c c o m p a g n e  
C a v a l i e r  l o r f q u i l  v a  au  J a r d in  d es  R c -  
c o l le t s  p o u r  c e t te  e n tr e v í iè .  3 2 1 .

Jiygtie$-Mortes. M .  de M o n t r e v e l  y  e n v o y e  
d es  T r o u p e s  p o u r  p u r g e r  le  P a y s  d e s  
B a n d i t s  qui s ’y  r é f u g i o i e n t ,  & .  c o m m e ij -  
Totne I I .  Partie IL X i  S
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ç o ie n t  à  fo rm e r  une  n o u v e l le  t ro u p c  de 
m eu r tr ie r s .  B  ,  1 4 7 .

Aygue-Vive ,  V i l l a g e  près  de N i í in e s  . L e s  
F a n a t iq u e s  y c o n v o q u e n t  en p le in  jo u r  
u n e  A f le m b ié e  fur les ru incs  d ’ un T e m -  
p le .  B  , i i .  C a v a ü e r  , un de leu rs  C l i e f s ,  
c o m ra e n c e  là  à p aro it re  p our ,a  prerniere  
fo is .  n .  L e s  R e b e l l e s  a f lem b lés  font fu r -  
p ris  p ar  M .  de B r o g l i e  qui en  tue  p lu ííeurs  
& en  fait de p r i ío n n iers  : fuite  de C a v a -  
l ie r  a v e c  une  p art ie  de  Ca T r o ^ p e .  lbid.

B

“B  Agars. S a c c a g e r a e n t  &  in cen d ie  de c e t -  
te  P a r o i í l e  p r les  F a n a t iq u e s .  A  ,  5 6 3 .

Bagnols; cas  e x tra  ordrnaire  a r r iv é  dans cet -  
te  V i l  e , &  qui fut ca u fe  de la  h a in e  qui 
s ’a l lu m a  en tre  le s  a n c ie n s  C a t h o l iq u e s  
&  le s  n o u v e a u x  C o n v e r t i s .  B ,  <4.

Barandon, h o m m e  d a n g e re u x ,  qu s’é r i i e o i t  
en  P r é d i c a n t ,  a r re té  &  c o n d a m n é  à m o rt .  

B 5 44 -•
Barnabaga, C a p i t a in e  des B a r b e ts  des F n -  

n e m is ,  &  fa m e u x  P a r t i f a n ,  pris par P o u l ,  
qu i lui cottpe la  tè te .  A  , 3 1 5 .

Bafville, ( M .  de ) In te n d a n t  de la  P r o v in c e  
de L a n g u e d o c ,  avert i  des A íTem blées &  
de  ia  r é v o ít e  des F a n a t iq u e s  dans le  V i v a -  
rè s  , s’y  tran fp orte  a v e c  M .  de B r o g  ie  
C o m m a n d a n t  dans la  m êrne P r o v in c e .  
A, 1 7 0 .  V o y e z  Broglie. S a  p ru d en ct  &  
fes  m e n a g e m cn s  dans les J u g e m e n s  q u ’ i l  
d o n n e  c o n tre  les p r i ío nn iers  du n o m b re  
de  ces  fédicieux q u o n  iu i  a m c n o it .  18 7 »



D E S  M A T I E R E S .  * j
P r c c a u t io n s  q u e  lu i &  M .  de B r o g i i e  p r e n -  
n e n t  dans ie  V i v a r è s  a p rès  ia  c e i i ã t i o a  
d es  t r o u b le s , p o u r  e m p e c h e r  d e n o u v e a u x  
f o u l e . c m e n s  cians la  :u ite.  1 9z. I l s  v o n c  
dans les  G e v t n e s  p o u r  y éce indre  qtie i-  
q u es  é t in c e l lc s  de o é s  tro u b le  , qui y  
a v o ie n t  p en e t  é . 19 3 .  I n fo rm é  q u ’ i l  s 'é t o ic  
ó l e v é  dans le s  C e v e n e s  de n o u v e a u x  t r o u -  
b le s  , i l  p r c n t  le  p art i  de fe r e n d re  (ur 
l e s  i ietix  a . e c  M .  de B r o g i i e .  3 1 0 .  I I  
-établit à F l o r a c  u n e  C h a m b r e  cie Jufti- 
c c  , p ur j u g e r  c e u x  qui f  r o ie n t  c o u p a -  
b les  de ré b e i i io n .  3 1 1 .  S o n  a p p l ic a r io n  ã 
y e n e t r c r  ie s  deiíc i  ,s des Fanut q u e s , . & à  
en p r e v e n ir  ies c ites .  3 4 6 .  3 5 0 .  (i fc  re n d  
à  A l a : x  fur le  rem  er bruic des ra v a g e s  
q u e  c e s  fu r ie u x  y e x e r^ o ie n t  aux  e n ,  i- 
r o n  . 3 5 * .  I i e n v  y e  exec u te  r en  diftèr n ts  
l ie u x  des R e v o i i e s  , pris le s  a rm  s à ia  
m a i n ,  apres  ia  défaiec  de ie u ts  í ro n p e s .  
3 6 0 .  l i  é rit à  la  C o u r  c  n jo  n :e m e n t  
a v e c  M .  de B r o g i i e  p our d e n u n J e r  de b o n -  
n e s  T r o u  es , p o u r  o ,  p o f  r à des  íu r ie u x  
q u e  le- M  i ice s  du P u y s  n b t o je n c  pas c a -  
p a b  es  de r p r i .n e r .  3 6 6 .  P o u r q u o i  le u rs  
fo l i io ita t io n s  à cet  égard  iu ren t  in u i i ie s .  
3 6 8 .  O r d o n n a n c e s  de M .  de B a  v i i ie  p u-  
b i é e s  dans to u re s  les  C e . e n e s .  3 7 0 .  
B m s e f t e t s  de ces  O r d o n  m e e  . 3 7 1 .  O r -  
d res  que  iu i  &  M . de B  o g í ie  d o n n e n t  après 
q u e  ,a C o u r l e u r  eu t  fai .  I ç a v o ir  í nn c A  
í ib i l i té  dc ie u r  e n v o y e r  i s T r o u p e s  q u ’ i is  
d e r a a n d o ie n t .  3 8 1 .  Tr upes  que  M .  de  
B a fv i l t e  d em an d e  1 ’ année  ( i i ivan te  à l a  
C o u r  ,  ôc q u i iu re n t  e n v o y é e s  en Lan-<
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g u e d o c .  B ,  6. &  7- II  c o n fu lte  a v e c  Ies 
C o m m a n d a n s  d e s T r o u p e s , f u r l e s  m o y e n s  
de  réd u ire  ie s R e b e l i e S j  fa n s  d é t r u i r e e n -  
t iereraen t  le  P a y s  &  les H ab itan s .  29 . I I  
d o n n e  c o n t in u e ü e m e n t  a v is  à la  C o u r  
d e  tous  les  d efo rd res  c o m m is  p ar  les  Fa-« 
n a t iq u e s .  4 7 .  L e  R o i  fe  d éte rm in e  à en- 
v o y e r  dans le  L a n g u e d o c  p lus de T r o u -  
p es  q u e  M .  de B a í v i l l e  n e n  a v o ic  d em an- 
dé. 4 8 .  M o u v e m e n s  q u i l  fe  d on n e  , ou  
i l  a p p re n d  par lu i -m ê m e  c o m b ie n  il  é to it  
diffic i le  de jo in d re  l e s R e b e l l e s  dans le u r s  
re tr a i te s .  50 ,  5 2 .  I I  fa i t  a r rê ter  &  fa it  f a i -  
r e  le  p ro cès  à un ancien  C a t h o l iq u e  qui 
a v o i t  b le ífé  un n o u v e a u  C o n v e r t i  d ’un 
c o u p  de p ifto let.  S o n  o r d o n n a n e e  à  c e t -  
te  Q ccaíion . 5 5 .  S e s p r c c a u t io n s  p our óter 
a u x  R e b e l le s  ies m o y e n s  d’ a v o i r  de la  
p o u d re  ,  &  e m p è c h e r  les bandirs  des au- 
tres  P r o v in c e s  d’ entrer dans les  C e v e n e s .  
5 I I  re d o u b ie  fe s  fo in s  &  fes atrentions 
p o u r  a rré te r  le s  d eford res  des F a n a t iq u e s .  
1 0 0 .  i o j . 106. D é c la r a t io n  du R o i  q u ’ i l  
f a i t  publier dans Le m ê m e  delfe in . 107. 
I n u t i l i t é  de toutes  c e s  p récau tio n s  ,  &  
n o u v e a u x  d efo rd res  des F a n a t iq u e s .  n o .  
fe fu iv . I I  a c c o m p a g n e  M .  le  M a r e c h a l  
d e  M o n t r e v e l  fur les  co tes  de la  m e r ,  afin 
de  d o n n er  les  o rd res  n e c e í ía ire s  p o u r  e m -  
p e c h e r  le s  E n n e m is  d ’y  faire  d e fc e n te .  
1 16. E n le v e m e n t  des je u n e s  g e n s  de p lu -  
f ieurs P a ro i i le s  ,  p o u r  les e m p è c h e r  de íe 
jo in d re  aux  T r o u p e s  des R e b e l le s .  1 3 ^ .  M. de B a fv i l le  d éc o u vre  c e u x  qui f o u r -  
n ií jõ ient de la p o u d re  aux Fanatiques, &
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en fa i t  ro m p re  &  p endre  q u a tre .  1 7 8 -  II 
f a i t  d e m a n d e r  a u  V i c e - L é g a t  à A v i g n o n  
tr o i s  m a lh e u r e u x  qui f a i fo ie n t  lc  m ê m e  
c o m m e r c e  ,  &  le u r  fait fu b ir  le  m ê m e  
fu p p l ic e .  1 7 9. S a  v i g i l a n c e  fa it  fa ire  u n e  
a u tr e  c a p t u r e  c o n í id e ra b le .  2 0 8 .  Eclairc iC- 
íernens q u ’ il  t i re  de la  b o u c h e  de c e u x  
q u ’ il a v o i t  fa it  a r rê t e r .  1 0 9 .  P r o p o í i t io n s  
d e  tro is  b r a v e s  du P a y s ,  p o u r  o b te n ir  ia  
p e r m ií l io n  de l e v e r  des C o m p a g n ie s  de 
g e n s  ch oií is  p o u r  c o u r ir  fu r  le s  F a n a t i -  
q u e s .  2 4 1 .  T e m p e r a m e n t  q u 5il p ren d  
p o u r  a r rê te r  les d e fo rd re s  q u e  f a i fo ie n t  
dans tro is  D io c è f e s  le s  C a m ifa r d s  n o irs  
&  les C a m ifa r d s  b la n c s .  2 6 3 .  S a  v i g i ­
l a n c e  à  fe fa ire  t ra n fp o r te r  p a r  to u t  ou  
í a  p re fe n c e  e ft  n e c e f la i re  , rna lgré  l ’ in- 
e o m m o d it é  de  la  g o u te  d o n t  il e f t  a t t a -  
q u é .  2 7 2 .  I I  fa i t  fa i re  u n e  p erq u if i t io n  de 
c e u x  q u i fo u rn if fo ie n t  des v i v r e s  a u x  F a -  
n a t iq u e s  ,  &  les  e n v o y e  a u x  I f ie s  de S te .  
M a r g u e r i t e .  2 7 4 .  I I  eft o b l ig é  p a r  la  v i o -  
l e n c e  de !a g o u te  d ’ a b a n d o n n e r  le  P a y s  
r e v o l t e ,  &  les  d e fo rd re s  y  r e c o m m e n c e n t  
a v e c  p lus de fu re u r  q u e  ja m a is .  2 7 5 .  I I  
fe  rend  à B e a u c a i r e  p o u r  y  r e c e v o i r  M .  
l e  M a r e c h a l  de  V i l la r s  q u i  v e n o i t  c o m -  
m a n d e r  d an s  la  P r o v in c e .  2 9 0 .  11 in ftru it  
c e  n o u v e a u  C o m m a n d a n t  , de  la  n a t u r e  
d e  la  ré v o l te  , de la  d i fp o í i t io n  du P a y s  ,  
&  du c a ra ê le re  des F a n a t iq u e s .  2.93. I I  
a c c o m p a g n e  M .  de V i i l a r s  dans les  C e -  
Venes. 2 9 5 .  I I  fe  fert  fe c re te m e n t  de 
q u e lq u e s  G e n t i í s h o m m c s  ,  p o u r  in íp ire r  à 
C a v a l i e r  d e  b o n s  f e n t im e n s  &  le  d cter-

Iü 3
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nun^-r à fe f o u m e r r c  3 0 $ .  II f e fe r r r fe s  
m e m c s  p r f o n n e s  p o u r  e n g  g  r C a v a l i e i  
t]ui a v o i t  c-nvoyé fa  fo u m ifà o n  , à a v o i r  
u n e  c o n fe re n c e  a v e c  lui &  M . le  M a r e ­
c h a l .  3 1 8 .  L e u r  er tr< vúe  a v e c  C a v a i i e r ,  
3 1 6 .  Leur= L e tt re s  à h  C o u r  p o u r  fç a -  
v o i r  ce  qu Is f e m ie n t  des F. natiques  ou i 
v i e n d r o ie n t  fe re n d re  ,  &  r o u  q u o i M .  
de B a í v i J l e  n ’éc ,it pas d ’a v is  q i f i l s  e u f -  
f e n t  eu p er .n if l ion  de fe  n-rirer à G  n e ­
v e .  3 3 7 .  33 8 .  L a  C o u r  a p p ro u v e  to u r  c e  
qtie M .  de  V i i i a r s  &  M . de B a f v i l  e a u -  
r o ie n t  jugé  à p r u p o s , &  C a v a i i e r  r . ç o i t  
a v e c  >■ p ard o n  que  le R o i  a v o it  Ia b o n -  
té  de lui e c c o r d c r  ,  le  B r e v e t  de C o l o ­
r e i .  3 4 0 .  A p r e  a foum rffio n  des p r i r c i -  
p a u x  C h c fs  des R e b  l ies  M . de B a f v i l l e  
fa it  .b a t t r e  les  g i b . t s  &  I e ; é c h a f f  uts 
d re flés  en p lu íie  rs en 'ro its .  3 4 1 .  N o u -  
v e l l e  r e v o l t e  des F a n a t iq u e s  e x c i t . e p a r  
R a v a n e l .  làid. D e u x  h o m m e s  t n v o y é s  de  
G c n e v e  p o u r  e x h o r te r  C a v a h  r à  t i n i r  
b o n  , fo n t  a rré ré s  à A v ig n o n  par les fo in s  
de  M . de B a f v i l l e ; c e  que  l ’un d’eux  dé- 
c l a r e .  3 5 0 .  M d B a v i l l e  fa it  le  p ro cès  
à d eu x  O ff .c ie r s  E t r a n g e rs  , F r a n ç o is  
d c  n a t io n  , qui a v o i  nt é té  pris  a v e c  les 
R e l i g i o n n a i r e s  e n v o y é s  p o u r  faire  d e fc e n -  
t e  ( n  L a n g u e d o c .  3 7 4 .  C o m m e n t  M .  de 
B a f v i l l e  fa it  fu rpren dre  R o la n d  qui a v o i t  
n n  r e n d e z - v o u s  dans un C h â t e a u  oii R 

.  d e v o i t  p aller  l a  nuit a v e c  fa  M a ít r e í le .  
3 7 7 .  1 1  fa i t  le  p ro c è s  a u  c a d a v r e  de ce  
f c e l e r a t  qui a v o i t  é té  tué ,  &  fait r o m -  
p r e  c in q  des p r in c ip a u x  de f a  T r o u p e



D E S  M A T IE R F .S . xv
qui a v o i e n t é t é  pris  d a n s c e  C h a t e a u . 3 7 ü .  
Gr-and p ro je t  de f o u le v e m e n t  dans le  
D a u p h in é  d é c o u v e r t  p ar  M .  de  B a f v i l l e  
p ar  ie  m o y e n  d e '  c fp io n s  q u ’ il a v o i r  dans  
to utes  le s  P r o v in c e s  v o i í i n e ' .  3 8 ^ .  11 y  
e n v o y e  un de  fes S u b d e le g u é s  qui d é c o u -  
v r e  to u te  1 ’i n t r i g u e ,  en  d o n n e  a v i s  a u x  
G o m m a n d a n s  d an s  c e t te  P r o v in c e  , &  
le  m o y e n  d ’a l fo u p ir  la  c o n ju r a t io n  dans  
f a  n a i i fa n c e .  3 9 0 .  F in  de la  r é v o l t e  d an s  
l e s  C e v e n n e s  , &  m e fu re s  q u e  p re n n e n c  
M .  de  V i l ia r s  &  M . de B a f v i l l e  p o u r  c n -  
p ê c h e r  un n o u v e a u  fo u l e v e m e n t  dans  la  
l u i t e .  3 í?5>. & fuiv. M .  de B a f v i l l e  v e i i i e  
li b ic n  à m a in te n ir  ia  tra n q u i i i i ré  dans le s  
C e v e n n e s  a p rè s  ie  départ de M .  de V i l ­
ia rs  , q u ’ i l  n e  s’ y  fa it  pendanc lo n g - t e m p s  
a u e u n e  é m o ti  m .  4 1 2 .  l i  fa it  u n e  d é c o u -  
v e r  e im p o r t a n te  p o u r  ia  íeu rt  té  du P a y s .  
4 1 8  V o y e z  Maillé. S e s  fo in s  p o u r  fa i re  
g a r d e r  tous  le s  p a l í a g e s , &  fa ire  a rré ' .er  
to u s  les mal- in te n t io i .n é s  qui re v e n o ie n t  
o u  é to ie n r  e n v o y é s  des P a y s  p o u r  y  
r e n o e v e l l e r  les t r o u b ie s  &  la  r é v o l t e .  
4 2 5 .  & fuiv M .  l e  D u c  de B e r v v i c k  c h o i -  
fi p .u ir c o m u  a n d e r  en L a n ;  u e . io c  , y  a r -  
r i v e : L ta c  de c e t te  P r o v i n c e  à f o n  a r r i -  
v é e .  4 2 ^ .  M .  de B a f v i i l e  1’ in fo rm e  de touc  
c e  qui r e g a rd e  1’é ta t  p ré le n t  d e s c h o í e s ,  
&  1 ’in í l ru i t  de t o u t  ce  q u i a v o i t  éte fa it  
p a r  le  p a l ie  ; &  ils f o r m e n t  1 :  p ia n  de c c  
q u ’ il  y  a v o i t  à 1 ire  à f a v e n i r  p o u r  c o n -  
te n i r  les  P e u p í e s  dans le  d e v o i r .  4 3 1 .  
L e u r  v o y a g e s  l l r  les  c ó t . s ,  afin de p o u r -  
v o i r  à  c c  qui é to it  n e c e f la i rc  p o u r  s ’ o p -

I  i i  4



*vj T  A  B L E
p o f e r  a Ia  d efcen te  q u e  le s  E n n e m i s p r o -  
j c t t o ic n t  de faire. 4 3 3 .  U s  fo n t  de  r e c l i e f  
Ia  v i í ite  des cotes .  4 4 0 .  4 4 1 .  C o n ju r a t io n  
t r a m é e  f e c re te m e n t  d a n s la  P r o v in c e .  4 4 3 .  
C o m m e n t  e l le  cft  d é c o u v e r t e  ;  deífe in  des 
C o n jt i r e s  ,  c a p t u re  des p r in c ip a u x  , 8c 
le u r  Tuppiice. 4 4 4 .  C'7 fitiv. M .  de B a f v i l l e  
ía i t  l e  p ro c è s  à  p lu fieurs  c o m p l ic e s  des 
C o n i u r é s  qui a v o ie n t  été arrêtés  ;  d ivers  
fu p p l ie es  a t i fquels  ils  furent co n d a m n és .  
4 8 3 .  ó» fuiv. M .  de R o q u e la u r e  v ie n t  
c o m m a n d e r  dans la  P r o v in c e  ; in i l ru c -  
tior .s  &  a v is  q u e  lu i  d o n n e  M .  de B a f ­
v i l le .  3 0 2 .  C o m m e n t  M . de B a f v i l l e  eft 
in fo r m e  de  la  c o n d u itc  &  des delfe ins 
des  R e l ig io n n a ir e s  re fu g ie s  dar.s le s  P a y s  
é tra n g e r s  : S e s  o rd re s  p o u r  fa ire  a r ré t e r  
c e u x  q u i  r e t o u r n o i e n t ;  & f o n  e x a ft i tu d e  
ã  c o m m u n iq u e r  à  M .  de R o q u e la u r e  les  
a v i s  q u ’i l  r e c e v o i t  à  c e  fu je t .  3 0 4 .  N o u -  
v e a u  fo u le v e m c n t  dans  l e  V i v a r è s  e x c i ­
t e  p ar  q u a tre  E m íf fa i re s  q u e  C a v a l i e r  
a v o i t  e n v o y é s  de  L o n d r e s  : D é m a r c h e s  
d e  M .  de B a f v i l l e  à  c e t te  o c c a f io n  , &  
le s  o rd re s  q u ’ i l  d o n n e  p o u r  ré p r im e r  c e s  
m o u v e m e n s .  3 1 7 .  fuiv. C e  que  M .  de  
R o q u e l a u r e  &  M .  de B a f v i l l e  font dans 
l e  V i v a r è s  a p rès  ces  tro u b le s  ap p a ifés  ,  
a v a n t  de re to u rn e r  à M o n t p e l l ie r  ou leur 
p r c fe n c e  é to it  n e c e í la i re .  3 7 4 .  & fiúv. A f -  
f e m b lé c  des R c l ig io n n a ir e s  dans les C c -  
v e n c s  a p rè s  la  prife  de D o u a y  p ar  les 
E n n e m i s .  3 8 1 .  S u p p l ic e s  q u e  M .  de B a f ­
v i l l e  fa it  fubir  à  c e u x  q u i fu rent a rré té s  
dans  c e t te  A l fe m b lé e  fcd it icu fe  ,  &  e n -
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7 o y é s  à M o n t p e l l ie r .  55 11 .  A r r iv é e  d !u n e  
F l o t t e  dc V aiíT eaux  E n n e m is  , qu i fc  p r é -  
fc n te  près de M o n t p e l l ie r  d an s  le  d e f le ia  
de  fa ire  d e fcen te  í u r c e t t e  c o t e  , &  p r c -  
c i f é m e n t  dans le  tem ps q u e  les  J u g c s  s’ a f-  
fe m b lo ie n t  p our ju g e r  des p ré ven u s  de  f é -  
d i t io n .  Ibid. A v i s  de g e n s  t im id e s  de  d if-  
fe rer  dans c e t te  c o n j o n d u r e  le  J u g e m e n t ;  
fe r m e té  de M . de B a f v i l l e  qui fa it  e x é -  
c n te r  c e s  fce le ra ts  fur 1’E fp la n a d e  ,  p o u r  
re n d rc  la  F lo t t e  té m o in  riu fu p p l ic e  d e  
c e u x  p o u r  1 ’ a m o u r  d e fq u e ls  e l le  v e n o i t .  
5 8 4 .  M .  de B a f v i l l e  a c c o m p a g n e  M .  de  
R o q u e l a u r e  íl ir  la  c ó te  oü  les  E n n e m is  fe  
d i fp o fo ie n t  à fa ire  d e fc e n te  : O r d r e s  q u ’ i l  
d o n n e  &  fes  d é m a rc h e s  d ep u is  1 ’ a r r iv é e  
de  c ette  F l c t t e .  5 8 8 .  & fuiv. I I  e m p ê c h e  
le s  E n n e m is  de s’ e m p a te r  d’ un V i l l a g e  
p rè s  de C e t e  ,  qu i è to it  r e f té  p re fq u e  fan s  
d é f e n re. 610. C e  q u e  d it  le  R o í  ,  lorE- 
q i f o n  lu i  fit le  ré c it  de  c e t te  a f t io n  d c  
M .  de B a f v i l l e .  61 3 .  M .  de B a f v i l l e  a p r è s  
l a  re tra ite  de la  F lo t t e  e n n e m ie  eft in fo r ­
m e  q u ’ o n  t r a m o it  en D a u p h i n é  q u e lq u e  
c b o fe  c o n tre  1c  S e r v i c e  du R o i  , &  en  
d o n n e  a v i s  à  1’I n t e n d a n t  de c e t te  P r o -  
v i n c e .  629. O n  y  d é c o u v r e  u n e  c o n ju r a -  
t io n  , c e  q u e  d e c la re  u n  des C o n jt t r é s  
après q u ’ o n  Peitt a rrê té .  6 3 0 .  M . de B a f ­
v i l l e  c ra in t  to u jo u rs  de n o u v e a u x  t r o u -  
b le s  dans les C e v c n e s  tandís  q n ’ A b r a -  
h a m  &  C l a r y  f e r o n t  dans  le  P a y s  : I I  
le s  fa it  c h e :c h e r  p ar  t o u t ; a v is  q u ’ il  re -  
ço ir  à leur  fu j« t .  <531. I l s  fo n t  in veft is  
d a n s  a a e  rna i íon  ou  le  n o m m é  C o í l e  l e u r
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p o r t o i t  de F a r g e n t  q u e  le u r  fa i íò ien r re-  
m e t tre  k s  E n n e ra ís  : A b r a h a m  &  C o í l e  
t u é s ,  &  C l a r y  b le fíe  ík p ris  eft c o n d a m -  
n é  à ia  ro u è  p ir M . de B a f v i l i e .  6 35  l í  
a  e n c o re  la  ía t is fa f t ie n  de c o n d a m n e r  à  
l a  m ort  le  n o m r a é  S .  Ju i i e n  , le  d e in ie r  
de  ceu x  qui a v o ie n t  c d é r c h é  à re n o u v e i le r  
le s  t ro u b le s .  6 3 7 .  T r a n q u i l l i t é  ré ia b l ie  
d a n s  les  C e v e n e s  , d ’ ou on  re t i re  les  
T r o u p e  q u ’ o n  y  a v o i :  m ife s  p o u r  les  c o n ­
te  ir .  6351.

Itavdry ,  ( M .  de )  E v ê q u e  de M e n d e  : íe s  
fo in s  en f a v e u r  des C u r é s  &  des C a t h o -  
l iq u e s  des C e v e n e s  ; p o u r  fa i .e  fo  tifier 
c c t te  V i  le  , &  la  p o u rv o i r  d'.s rau n it io n s  
n e c e l ía i r e s  p o u r  s’o p p o fe r  a u x  e n tr e p r i -  
fe s  des F a n a tsq u es .  B ,  2 0 .  S a  c h a r i t ,  p o u r  
le s  re ftes  de  i a  P a r o i l i e  d e  FraiíTinec ,  
é c h a p é s  à la  fureur des F a n a t iq u e s .  ^ 3 .

UayzrA p ro m ier  C o n f u l  de la  S a l le  ,  M in i f -  
tre  c o n v c r t i  ,  eft a l lo m m é  p a r  le s  F a -  
n a t iq u e s .  A , 2 4 0 .

Beaucaire. F a u x  bru it  ré p a n d u  p ar  des  m a l -  
in t e n i io n n é s  ,  q u ’à c a u le  des tro n b les  dis 
L a n g u e d o c  , il  n ’y  a u r o it  p o in t  c e t te  an-

■ n é e - i á  de  fo ire  à B a u c a i r e  : O r d o n n a n -  
c e  de M . de B a f v i l i e  &  fes fo ins  p our 
d e t ro m p e r  les  N e g o c i a m .  B  ,  x 6 6 . C e  que  
fa i t  M .  le  M a r e c h a l  de M o n t r e v e l  p o u r  
p o u r v o i r  à  la  feu reté  de cette  F o ire .  1 7 8 .  
A r r i v é e  de M .  le  M a r é c h a l  de  V i i l a r s  à  
B e a u c a i r e ,  e n v e n a n t  c o m m a n d e r  en L a n ­
g u e d o c .  1 9 0 .

E e c d e j e u ; d éfa ite  de l’une des Troupes des 
F a n a t iq u c s  à Becdejeu. B , 8.
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Beaoít. Antoine & Ifub̂ au Benoit, frere & 

fcrur, reçoivcnt de Gabriel A ft ie r  le don 
de prophétie. A, 139- Impudence d Ifa- 
beau Benoit de foutenir qu’elle eft le S» 
Efprir. 1 5 9 .

Berandon ,  F a n a t iq u e  fa m e u x  p ar  fes m é -  
c h a n c e té s  , eft a r r é t é  &  c o n d a m n é  à Ia  
ro u e  : S a  fu reu r  a v a n t  que  d ‘ecre exécutéo  
B  , 1 S 1 .

Beraud, (  P a u l  ) l’ un des P r o p h ê t e s  F a n a -  
ti ues , à c a u fe  de fo n  n o m  p alie  p a rm i 
ces  in fen fés  p o u r  1’ A p ô r r e  S .  P a u l .  A   ̂
1 9 0 .

Bermond ,  fa lp étr ie r  de N i f m e s  qui fo u rn i f*  
fo it  de  Ia p o u d re  a u x  F a n a t iq u e s  ,  eft 
a r ré t é  &  r o m p u  ,  &  ia  m a i lo n  r a f é t . B  ,  
178.

Bernis : U n e  T r o u p e  de  F a n a t iq u e s  ' t t a q u e  
la  n u it  le  C h â t e a u  de B e r n i s  ,  d oü e l le  
e f t  o b i ig ée  de  fe re r ire r .  B  ,  3 1 .  V o y e z ,  
Nogarec.

Bervvick , (  M. le  D u c  de )  eft c n o i f í  p ar  le  
R o i  p o u r  a l le r  com raa . d . r  e n  L a n g u e -  
d o c .  B  , 4 1 1 .  S o n  a r r i v é e  d an s  la  P r o v i n -  
c e ;  é ta t  oü il  la t r o u v c .  4 : 9 .  D  q u e i le s  
c b o f e ;  il  eft in fo r m é  p ar  M .  de B a f v i l -  
l e  , &  m e fu re s  q i f i l s  prerinent c o n j o i n -  
te m e n t  p o u r  ré v e n ir  de n a u v e a u x  t ro u -  
b le s .  4 3 1 .  I l s  v o n t  v i f ite r  les  c ô ;e s  afín  
d e  p o u r v o i r  à leu r  f t u r e t é  &  e m p è c h e r  
le?  defcen tes  q u e  le s  E n n e m is  p o u rr o ie n t  
e n trep r^ n . lre  d ’y  fa i re .  4 3 3 .  O r a g e  q u i 
f e  fo rm e  fe c r e te m  nt dans la  P r o v i n c e .  
Jbid. & fuiv. M. de B e r v v i c k  fa it  une to u r-  
n é e  dans to us  les  C a r t t o n s  í i i fp e d s  p o u r
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y  m ain te n ir  Ia  t ra n q u il l ité .  4 4 0 .  I I  faít' 
u n  íe c o n d  v o y a g c  p o u r  v i í i te r  toutes  les  
c ô te s  m arit im es  de la  P r o v in c e  ;  c o m -  
m enc i l  p o u r v o i t  à Icur feu reté .  4 4 1 .  L e s  
T r c u p e s  font p a r  fo n  o rd re  des m ouvfc-  
m en s  c o n t in u e is  dans  les  C e v e n e s  p ous  
c h e r c h e r  p a r  to ut le s  R e v o i t é s .  4 4 3 .  D é -  
c o u v e r t e  d ’u ne  c o n fp ira t io n  fo rm é e  d ’ en- 
l e v e r  M .  de B e r w i c k  &  de tuer M .  de 
B a fV i l le .  4 4 4 ,  C o n f e i l  q u e  tien nent M .  
d e  B e r w i c k  &  M .  de B a f v i l l e  p o u r  en 
ê t r e  in fo rm e s  à  fo n d  ,  o rd re s  q u ’ils  d o r v  
n e n t  &  m efu res  q u ’i ls  p re n n e n t  p o u r  c e t  
eítet ; c a p tu re  des p r in c ip a u x  C o n ju r é s  
le u r  fupp lice  &  c e u x  de leurs  c o m p l i -  
c e s  qui fu rent a r rè té s .  44,?. & faiv. R e -  
t o u r  de M . de B e r w i c k  fur  les cô tes  
q u ’orr a v o it  appris  de  la  b o u c h e  des C o n ­
ju rés  é tre  m e n a c é e s  d ’une p r o c h a in e  
d e fc e n te  des E n n e m is .  4 8 7 .  S e s  o rd re s  à  
c e u x  qui g a rd o ie n t  le s  paffages du R h ó -  
n e .  4 8 8 .  I I  e íl  ch o if i  p o u r  a l le r  fa ire  Ie 
l i é g e  de N i c e ,  qu’ il  prend  en peu de jo u rs ,  
&  va  e n fu ite  c c im n a n d e r  les  A r m é e s  eu  
E f p a g n e .  4 9 8 .  S e c ó u r s  q u ’ ii e n v o y e  étant 
C o n l m a n d a n t  e n D a u p h i n é ,  à M .  de R o -  
q u c la u r e  d an s  le  V i y a r è s  , p o u r  r é p r i -  
m e r  un f c u le v e m e n t  qui s 'y  éto ir  fa ir .  
5 3 1 .  I I  a rre te  fur n o s  fro n t ie res  les  T r o u -  
p es  du D u c  de S a v o y e  qui v o u l o i e n t p é -  
n é t r e r  dans le  D a u p h in é  p our y  fa i re  
f o u l e v e r  les  P e u p le s  , dans le  tem ps de 
Ia  defcente  des T r o u p e s  d e l a  F i o t t e  A n >  
g lo i f e  fu r  les  c ô tes  du L a n g u e d o c .  58 8 .

MLuhe ( le Sr.) ci-devant Capitaine au Ré-
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g im e n t  de P ic a r d ie .  L e s  C a l v i n i f t e s  t i e n -  
n e n r  dans fa  m ai fo n  leu rs  A í le m b lé e s  a p r c s  
la  d á fen fe  de 1' e x e r c ic e  de le u r  R e l i g i o n .  
• * l x v . A v e c  q u e lq u e s  F u íe l ie r s  q u ’ i l  a v o i t  
a v e c  l u i , ii  fe d éfen d  c o n cre  les  A r c h e r s  
e n v o y é s  p ar  le  P a r le m e n c  p o u r  1’a r rê re r  
a v e c  Je  M in i f t r e .  7bid. II eft jo i n t  p a r  
p lu í ie u rs  H u g u e n o t s  des e n v ir o n s  , &  qtíi 
f o r c e n t u n  a u t r e G e n t i l b o m n i e  H u g u e n o t ,  
à  p a r ta g e r  le  c o m m a n d e m e n t  a v e c  Je S r .  
B la c h e .  * J x v j .  S a  d é fe re n c e  au-x e x h o r t a -  
t io n s  qui ie u r  fu r e m  ía ires  de  la  p á r r  de  
F E v ê q u e  de V a l e n c e , de faire  rc t i r c r  to u t  
c e  P e u p le .  *  I x v i j .

Bluvignac , c o n n u  p ar  u n e  in f in iré  de  c r u a u -  
té s  , eft a r r ê t é  &  c o n d a m n é  à  ía  r o u è ,  
A  ,  i g i .

Bobaux. V o y e z  Saint Martin de Bobaux.
Bompar, p e t i t  B e r g e r o t ,  l ’un des P r o p h é t e s  

du M in i f t re  J u r i e u .  A ,  1 2 7 .
fonafons, C a p i t a i n e  de M i l i c e  ,  d if l ipe  u n e  

A f le m b J é e  de R e i i g i o n n a i r e s  c o n v o q u é e  
p o u r  p r o je t te r  l a  r e v o l t e  &  les m a f la c re s .  
A ,  3 4 1 .  I I  a tta q u e  une T r o u p e  de  ces  F a -  
natiques  dans la  V a u - N a g e  , m ais  a b a n -  
d o n n é  des í icn s  in t im id es  p ar  le  n o m b r e  ,  
i l  e ft  o b i ig é  de fe  re t i re r .  B  , 3 2 .

Bonnel,  G e n t i lh o m m e  du V i g a n  ,  a la  t ê t e  
t r a n c h é e  ,  c o n v a in c u  d ’a v o i r  é t é p a r m i  les  
F a n a t iq u e s  r e v o l te s  ,  &  ra e u rt  C a t h o l i -  
q u e .  B  , 1 8 0 .

Bonzy,  ( le C a r d in a l  de ) meurt regretté de toute la P r o v in c e .  B , 174.
Bordos,  V i l l a g e  de D a u p h i n c  : D é f a i t e  d ’u -  

n e  T r o u p e  n o m b r e u fe  de H u g u e n o ts  re=
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g l ie  &  à M .  de B a l v í l l e  , c o n im e  q c c ! -  
q u e s - u n s l e  d ifo ien t  , de ré p r im e r  d’a -  
bo rd  les d eíordres  des F a n a t iq u e s ,  &  d ’ t n  
a r rê te r  le  c o u rs  pour F a v e n ir .  3 6 4 .  &fuv. 
P o u r q u o i  les lestres q i f i l s  é cr iv o ie n t  fans 

.ce ife  à l a - C o u r  p o u r  d em and er des T r o u -  
p es  ca p a b le s  de  c o n te n ir  les R e v o l t e s  ,  
fu re n t  in u ti le s .  3 6 8 .  V ig i la n c e  &  a d i v i t é  
de  M  de B r o g l i e  , p o u r  être  à  p o r t é e  
d e  c o u r ir  pú il  f e r o i t  necelTaire. 3 <?<?. 11  
fu rp re n d  des R e b e l le s  a í lem b iés  prcs de 
N i í m e s  ,  les  diffipe &  en fa it  un g r a n d  
n o m b r e  de p r ifo n n iers .  B  , 11. I I  c h e r -  
c h e  les  R e b e l le s  dans p lu íieurs  end roits  
de !a  V a u - N a g e ,  ou ils  é to ie n t  en gran d  
n o m b r e .  3 1 .  I I  en jo in t  u n e  T r o u p e  ,  
1 ’ a ttaqu e  a v e c  peu de m o n d e  &  la  diffi­
p e  ,  m ais  i l  y  perd P o u l ,  tué  d ’un c o u p  
de fuíil .  3 5 .  I I  eft ju í l i f ié  à la  C o u r  d es  
p rè v e n t io n s  d efa va n ta g e u fes  que  q u e lq u e s-  
u n s  a v o ie n t  de  fa  c o n d u i te  p o u r  la  r é -  
d u d io n  des F a n a t iq u e s  des C e v e n e s .  4 8 .  
P o u r q u o i  le  p ro je t  q i f i l  a v o i t  fo rm é  a v e c  
le s  C o m m a n d a n s  des T r o u p e s  c n v o y i e s  
e n  L a n g u e d o c  , de p o u r fu iv re  fans r e lâ -  
c h e  le s  F a n a t iq u e s  ,  d e v ie n t  fa n s  íuccès.  

49-
Broujfon, (  C Ja u d e  ) fa m e u x  P r é d ic a n t  d an s  

le s  C e v e n e s  ,  t r a v a i l le  de t o m e  ía  f o r c e  
à  y  fo u le v e r  les  C a l v i n i í l e s .  A  , 1 0 3 .  S a  
n a i l ía n c e  , &  fo n  c a r a d e r e .  2 0 7 , D é l i b e -  
ra t io n s  qui furent prifes dans fa  p ro p re  
m a i fo n  , &  e n fu ite  dans p lu fieurs P r o v i n -  
g e s ,  &  d o n t  i l  fut un des p r in c ip a u x  A u -  
te i i r s .  2 0 8 .  &  zo?. I I  fe  re t ire  en  S u i l fe

d ‘ o «
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cPoú il é c r i t  des  le t t re s  féd it ie u íe s  q u ’ i l  
fa i t  re p a n d r e  en F r a n c e  p o u r  y  e x c i t e r  
I a  r e v o l t e .  2 1 0 .  S o n  e n tê te m e n t  p o u r  ie s  
P r o p h é tc s  du D a u p h in é  &  du V i v a r è s .  
2 i i .  1 1  fo rm e  le  d e l íe in  de  fo r t i r  de la  
S u i f íe  p o u r  r e v e n ir  en  F r a n c e  t r a v a i i l e r  
a u  r e n v e r fe m e n t  du R o y a u m e .  1 1 2  S o n  
r e t o u r  d an s  le s  C e v e n e s  ,  &  S e r m o n s  
q u ’ il y  d é b ito i t .  1 1 3 .  I I  fe rend  a uprès  
d e  V i v e n s  q u i é to it  à  la  tê te  des S é d i -  
t ie u x  de c e s  C a n t o n s .  2 2 0 .  V i v e n s  Iui 
c o n im u n iq u e  l e  c a r a f t e r e  de M in i f t r e  
q u ’ i l  n ’a v o i t  p as  e n c o r e  q u o i  iu ’il  en  f i t  
l e s  f o n d i o n s .  2 2 1 .  I I  c h a n g e  de n o m d è s  
q i f i l  a reçu  ce  c a r a d e r e  , &  p re n d  un  
C o m p a g n o n  de fes  t r a v a u x .  2 2 2 .  I I  t ra -  
v a i l l e  de c o n c e r t  a v e c  V i v e n s  à f o u l e -  
v e r  ies  R e ü g io n n a i r e s  des C e v e n e s .  2 3  6. 
D ifF e re n c e  des f o n d i o n s  q u e  c e s  d e u x  
P r é d ic a n t s  e x e r c e n t .  2 3 7 .  D é l ib e r a t i o n s  
q u ’ iis fo n t  d an-  une  A f l e m b l é e , d ^ l f a A  
f ín e r  to u s  c e u x  qui s 'o p p o fe r o ie n t  à  l e u r s  
a t t r o u p e m e n s  : M a l fa c re s  en e x é c u t io n  
d e  c e s  d é l ib e ra t io n s .  2 4 0 .  N o m b r e  de c e s  
m e u r t r ie r s  p ris  &  c o n d a m n é s  a u  f u p p l i -  
c e .  2 4 1 .  P a l í a g c s  de r E c r i t u r e  fur l e f -  
q u e l s  ces  P r é d ic a n s  im p ie s  fe fo n d o ie n t  
p o u r  c o m m a n d e r  à leu rs  S e d a t e u r s  le s  
m e u r tre s  &  les  a í fa f f in ats .  2 4 2 .  l i s  p ro -  
je t te n t  de  fa ire  e n tre r  le s  E n n e m is  d an s  
le s  C e v e n e s .  2 4 8 .  P r o je t  é cr it  d e  la  m a in  
d e  B rou lT on  à c e  f u j e t ,  p o u r  ê tre  e n v o y é  
a u  C o m t e  d e S c b o n i b c r g  en S a v o y e .  2 5 0 .  
& fuiv. C e  p r o je t  eft in t e r c e p te  a u x  p o r ­
tes  de  G e n e v e  , &  r e n v o y é  a v e c  c e lu i  
Tome 11. Pame II,. K kk
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q u i  en éto ic  le  p orteu r  ,  à M .  de B a ív i l -  
1 :.  2 5 1 .  BrouíTon eft a v e r t i  de la  d é c o u -  
v e r t e  de fo n  p r o je t  ,  &  de la  rnort de 
y i v e n s .  z6z. I I  tâ c h e  de re n o i ie r  la  n é -  
g o c ia t io n  c o m m e n c é e  a v e c  le  C o m t e  de  
S c h o m b e r g .  2 6 3 .  II  perd en  a p p re n a n t  
les- h eu re u x  fu cc è s  des A r m e s  du R o t ,  
1’e fp e r a n c e  de réu íf ir  à fo m e v e r  les C e v e -  
n e s ,  &  fe  rec irer  en Su ií íe  oü le  c a r a c -  
te re  de M in i f t re  lu i e ft  c o n fe rv é .  2 6 5 .  I I  
p af le  en  H o l la n d e  a v e c  fa  fa m il le  , p u is  
r e v ie n t  en F r a n c c .  2 66. I I  r c t o u r n e  en  
S u ií íe  , rep alfe  d e - là  en H o l la n d e  , &  r e ­
v ie n t  e n c o re  en F r a n c e  p o u r  faire  u n e  
n o u v e l le  te n t a t iv e  de fo u le v e m e n t .  167. 
I I  fe d éte rm in e  à a l ie r  dans le  V iv a r è s  
&  s ’ y  l iv re  à ro u te s  les  fo lies  des f a u x  
P r o p h ê t e s .  2 6 8 .  & fuiv. I I  fo r t  du  V i v a ­
re s  Sc p a r c o u r t  plufietirs P r o v in c e s .  2 7 3 .  
I I  eft re c o n n u  &  a r ré té  à O l e r o n  en  
B e a r n  , &  transfere  à M o n tp eÜ ier  oú o n  
in í lru it  fo n  p ro cès .  2 7 4 .  I I  eft c o n v a in -  
cu  d ’a v o i r  fa it  to u s  fes efForts p o u r  e x c i ­
t e i  le s  P e u p le s  à  la  r é v o l t e  , &  a v o u è  
to ü t .  2 7 8 .  S a  c o n d a ra n a t io n  &  fo n  fu p -  
p l ic e .  2 8 0 .

Brim , m e u r t r ie r  &  in c e n d ia irc  , &  l ’un des 
c o m p l ic e s  des C o n  urés p o u r  le  f o u l e v e ­
m e n t  du L a n g u e d o c  ,  e ft  c o n d a m n é  au 
derni r íu p p l ic e .  B , 4 9 1 .

Burnct E c o í ío i s  , P ro fe í fe u r  à M o n t a u b a n  3 
a f lez  v i f io n n a ire  p o u r  fe  v a n te r  q u i l  e n -  
te n d o it  fo r t  d if t in d lem ent le  bru it  d e s  

S p h e r e s  C e íe f t e s .  A  ,  23»
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 Adets de la Croix. Voycz 

ilancs.
Caüerte. ( S .  G e r m a i n  de ) V o y ;-/ .  S - G er~ 

m ain .
Calvinrftes de F r a n c e  : L a  c o n v e r í ío n  g é n c -  

ra !e  r e m p l i t  F E g l i f e  C a t h o l i q u e  de 
&  je t te  l e  d e fe fp o ir  d an s  Ie parcí P c c -  
te l ia n t .  A  ,  1 2 .  Q u e  Ia p re iv ie -v  eco n  d e  
C h r i f t i a n i f m e  q u e  les  C a J v i n i i k 1; d e n a e n t  
à  le u r?  e n fa n s  ,  e í l  u n e  ío m -  •v .r .áo r .  
p o u r  1’E g l i í è  C a t h o í iq u o .  1 0 4 .  ‘G euGG 
l e u r  a p p re n e n t  p r i n c p n l e r i e n :  
p et its  P í o  h êtes  fe  r c ç a t id ;  n t  en n; . 
l ie u x  p our in fp ire r  a u x  C a l \  o i i f tes  d. !<. 
f o u le v e r .  n p .  L e s  C a l v i n i f t e s  de Fr ; . : i  
c o n ç o iv c n t  de  g r a n d e s  e fp e r a n c e s  du , é- 
ta b l i l íc m e n t  de l e u r  Sedte  , v o y a n t  íe  
T h r ô n e  d A n g l e t e r r e  u itrpé p a r l e P r í n -  
c e  d ’ O r a n g e .  i z o .  V o y c z  Religionnaires.

Calviffon, B o u r g  c o n í id e r a b íe  , ía  í i tu a t io n  , 
&  q uels  en  fo.nt les  S e ig n e u r s .  A  ,  3 3 5 ,  
D a n s  L e n tre v ú e  de C a v a L c r  a v e c  M .  l e  
M a r é c h a l  de V i l l a r s  & M. de B a f v i l l e  , 
o n  c o n v ie n c  que  C a v a l í e r  a v e c  to u te  í a  
T r o u p e  fe  r e n d ro ie n t  à C a l v i í f o n ,  p o u r  
y  a t t e n d r e  la  v o ío n t é  du R o í .  B ,  3 1 7 .  
P o u r q u o i  M .  de  B a í v i l i e  n’ é to it  pas d ’a -  
v i s  q u ’ on  prít  C a l v i f i o n  p o u r  y a f fe m -  
b le r  le s  R é v o l t é s .  3 1 6. S e p t  à h u it  c e n s  
d es  F a n a c iq u es  c o n d u its  p a r  C a v a l í e r  í e  
r c n d e n t  à C a l v i ü o n .  3 3 1 .  L ib e r t e  d o n t  
l is  y jo ü if le n t  p e n d a m  cpaelques jo u rs .  2 3 3 -

K  k  k  z



xxviij T A B L ECartanet y vient avec toute ía Troupc.
3 3 d. T o u s  le s  F a n a t iq u e s  q u i s ’ é to ie n t  
íb u m is  , &  qui s’é to ie n t  rendus à  C a l v i f -  
í o n , paffenc ro u t  d ’ un  c o u p  de ia  f o u -  
m if l io n  à une  n o u v e l le  r é v o l t e  à F in f i i -

f a t io n  de R a v a n e l .  3 4 1 .  I l s  fonr defíe in  
’ é g o r g e r  le  C o m m iíT a ire  O rd o n n a t e u r  &  

un  C a p ir a in e  q u e  M .  le  M a r e c h a l  a v o i t  
m is  dans C a í v i í l o n .  3 4 6. I l s  fo r te n t  a v e c  
p ré c ip i t a t io n  de ce  B o u r g  , p o u r  s ’a l l e r  
j c t t c r  dans le s  b o is .  3 4 8 .

Camifards blancs , n o m  d o n n é  à une T r o u -  
p e  de je u n e s  g e n s , an c ie n s  C a t h o ü q u e s  
a ífem b lés  de p lu fieurs  V i i l a g e s  p our s ’ o p -  
p o f e r  a u x  d efo rd res  des F a n a t iq u e s .  B  , 
?.i9. P o u r q u o i  o n  les  a p p e llo it  au íü  Ca- 
dets de la Croix. I ls  v o n t  c h e r c h e r  les  R é -  
v o l t é s  dans les bo is  ,  &  les  b a tte n t  en 
q u e lq u e s  re n c o n tre s .  Ibid. O n  elt  o b lig é  
de  le u r  d éfen d re  de faire  a u c u n e  e x p é -  , 
d it io n  , ían s  être  c o m m a n d é s  p ar  des C a -  
p íta in es  q u ’o n  m e t  à  leur  t é t e , &  p o u r ­
q u o i .  1 4 0 .  D e u x  c en s  de c e s  C a d e t s  ta i l— 
le n t  en  p ieces  une  T r o u p e  de q uatre  à 
c ín q  cen s  F a n a t iq u e s .  2 5 d. D é f o l a t i o n  
d a n s  tro is  D i o c è f e s ,  oü le s  F a n a t i q u e s ,  
q u ’ o n  n o m m o ir  les C a m ifa r d s  no irs .  ? 
é g o r g e n t  les C a t h o ü q u e s  ,  &  le s  C a m i ­
íards b lancs tu ent les R e l ig io n n a ir e s .  161. 
M o y e n  q u e  rro u v e  la p ru d en ce  de M . de 
B a f v i i l e  p our m o d e re r  le s  v io le n c e s  des 
C a m ifa r d s  b lancs  , &  c o n t in u e r  n e a n -  
m o in s  à fe f e r v i r  de leurs  a rm e s .  Ibid. & 
fuiv.

Camifards noirs. Y o y e z  Camifards blancs,

I
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CAnaan. ( l a  pet ite  ) N o m  q u e  ies  p r é t e n -  

dus R e fo r m é s  d o n n o ie n t  a u tre fo is  à un  
V a l l o n  v o i í in  des C e v e n e s ; &  ce  q pi 
d o n n o it  l ie u  à 1c  n o ra ra e r  a in f i .  A ,  3 3 6.

Candiac , ( l e b o i s  d e )  A í r e m b lé e  de F a n a -  
t i í ju e ;  dans ce  b o is  ,  d if fipée. A ,  3 4 1 .

Capelle , (  la  )  V i l l a g e  des C e v e n e s  : U n  
p e t it  g a rç o n  in f lru i t  p ar  des F a n a t iq u e s  
à  faire  1 ’ A n g e ,  e f i  p la c é  prês de  c e  V i i -  
la g e  p o u r  y  jp ü e r  f o n r o l l e  ;  fon  e n tr e -  
t ien  a v e c  u n e  je u n e  f i lie . A ,  1 2 4 .  S u ite  
de  c e t te  p ré te n d u é  ap p a r it io n  d ’un Arge.

Capon , ( J e  f ie u r )  C a p i t a in e  e n v o y é  p ar  M .  
le  M a r e c h a l  de V i l l a r s  , à C a l v i i í o n  ou  
fe  r e n d o ie n t  les F a n a t iq u e s  qui v o u lo ie n c  
fe fo u m ettre .  B . 3 3 5 .  11 e f l  fu r  le  p o in t  
d ’ê tre  é g o r g é  p ar  ces  f u r i e u x ,  &  C a v a -  
l ie r  lui a id e  à fe g a r a n t ir  p ar  la  fu ite .  3 4 5 .

Cajlunet, l ’ un des G a r d e s  des B o i s  dans  le s  
C e v e n e s  ,  eft cb o if i  p o u r  c o r n m a n d c r  la  
tro i f íé m e  T r o u p e  des R é v o l t é s  : S a  f ig u ­
re  &  fo n  c a r a f t e r e .  A  , 3 3 2 .  I I  fe  ra c t  
en c a m p a g n e  a v e c  les d eu x  a u tre s  T r o u -  
p es .  3 5 0 .  M a ffa c r e s  &  in c e n d ie s  q u ’ i l s  
c o m m e t t e n t .  3 5 2 .  3 5 3 .  L e  n o m b r e  des 
T r o u p e s  des F a n a t iq u e s  é ta n t  a u g m e n té  , 
l e  n o m b r e  de C h e f s  1’ é to i t  a u f l i j  &  c h a -  
c u n  d 'e u x  a v o i t  fa  T r o u p e  , q u ’ i ls  j o i — 
g n o i e n t ,  f é p a r o ie n t ,  d im in u o ie n t  ou  a u g -  
m e n t o ie n t  f e lo n  les o c c a f io n s  ; C a f l a -  
n e t  a y a n t  to u jo u rs  la  f ienne. B  , 3 7 .  S a  
T r o u p e  f a c c a e e  V e b r o n  ,  p il le  le s  H a b i-  
t a n s , brúle  F E g l i f e  &  l a  m a i fo n  du C u -  
r é .  8 1 .  11 p ren d  a v e c  R o l a n d  la  r é f o lu -
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tÍGn de v e n g e r  íur les a n c ie n s  C a t h o l i -  
q u es  la  d éfa ite  de  d eu x  T r o u p e s  de fo n  
p a r t i .  8 5 .  R a v a g e s  &  c ru a u tés  q u ’ ils fo n t  
e n  p lu íieurs  I jeu x .  90. & fuiv. C a í l a n e t  
d o n n e  le  c o m m a n d e m e n t  de fa  T r o u p e  
à  D e la y n e  ,  c o n n u  p ar  une in f in ité  d c  
c r i m e s ,  &  s’a t ta c h e  à p rê ch e r .  1 5  6. D e ­
la y n e  e í l  pris  dans  une  n i a i f o n , &  e n -  
fu i te  ro m p u  ; C a í l a n e t  p our s’ en  c o n í ò -  
l e r  f e m a r i e .  1 5 7 .  S o le m n ité  de ce  m a -  
r ia g e  par les F a n a t iq u e s  qui d o n n en t  à la  
n o u v e f e  é p o u fe  le  n o m  de Frinc ffe des 
Levencs. 1 5 8 .  A d e  de c le m e n c e  d o n t i l  
fe j a d e  en c o n í id era t io n  de ce  m a r ia g e .  
1 5 ^ .  A p r è s  la  red d it io n  de C a v a l i e r  ,  
C a í l a n e t  fe  ren d  a v t c  fa  T r o u p e  à C a l -  
v i l fo n .  33  6. I I  prend ;e parti de fe f o u -  
m e t tr e  après  la  fec o n d e  r é v o l  e fa ite  à  
C a l v i í l o n  , &  ne peut a m e n e r  de fa  T r o u ­
p e  q u e  la  P r o p h é t e l le  M a r ie t t e .  5 8 6 .  I I  
d e m a n d e  d’a l íe r  a v e c  e lle  à G e n e v e  ,  Sc 
i ls  y  fo n t  co n d u its .  .bid. O n  le s  c h a l le  
de  G e n e v e  , &  p o u r q u o i .  4 1 3 .  M .  de 
B a f v i f e  fait a r rê te r  fa  fem m e  ;  vü è s  de  
c e t  I n t e n d a m  en  la  fa i fan t  a r rê te r .  4 2 4 .  
C a í l a n e t  fe d éguife  en g u e u x  , &  p arv ie n t  
ju fq u e  dans les  C e v e n e s .  4 2 7 .  P lu íieu rs  
a u t r t s  des C h t f s  des F a n a t iq u e s  y  r e n -  
tren t  a u íl i .  4 3 4 .  C a í l a n e t  e í l  a rrê té  le  p re -  
n i ic r .  4 3 5 .  C e  qu ’ il dit p o u r  ju í l i f ie r  fon  
re to u r .  4 3 7 .  A v e u  q u ’ il  e íl  o b l ig é  de fai-  
r e  dans p lu íieurs  de fes  in t e r r o g a to ir e s  , 
&  ce  q u ’ il  y  d éc la re .  4 3 8 .  I I  e í l  c o n d a m -  
n é s  à  la  r o u ê , &  les  H a b ita n s  q u i .a v o ie n t  
a id é  à  le  p re n d re  re c o m p e n fé s .  4351.
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Caflelane, v i e u x  G e n t i i h o r a m e , C o m m a n -  

d eu r de  la  V e r n e d e  , é g o r g é  a v e c  fes S e r -  
v i te u rs  &  D o m e f í iq u e s  } p a r  les F a n a t i -  
q u e s .  B  , z i 8 .

Cajlres. S o u le v e m e n s  d an s  le s  D i o c è f e s  de 
V a b r e s  , &  de C a f t r e s  ,  a p p a ifés  dans 
le u r  n a i i la n c c .  B  , zẑ .

Catbolitfues. R a g e  des F a n a t iq u e s  contre  le s  
C a t h o l iq u c s ,  A ,  zyj. 3 0 8 . 3 ^ 1 . 3 6 3 .  O r -  
d o n n a n c e  de  M .  de B a í v i l l e  q u i  m et le s  
C u r e s  ,  le s  E g Ü fes  &  le s  a n c ie n s  C a t h o -  
l iq u e s  fous  la  g a rd e  d es  C o m n u m a u t é s ,  
a v e c  in jo n f t i o n  de v e i l l c r  à 1 ur d é fe n 'e  
à  p e in e  d ’en ré p o n d re .  3 7 0 .  F f l e t  de c e s  
O íd o n n a n c e s .  3 7 1 -  L e s  F a n a t iq u e s  r e -  
p re n n e n t  le u r  f e r o c i t é  , &  r e c o m m e n -  
c e n t  l e u rs  c ru a u tés  c o n t r e  le s  C u r é s  &  
l e s  a n c ie n s  C a t h o l i q u  s. 3 7 3 .  & fuiv. C a s  
e x t ra o rd ín a ir e  q u i ca u fe  le  p re m ie r  é c la t  
d ’une  h a m e  o u v e r t e  entre  le s  a n c ie n s  C a -  
th o i iq u e s  &  les  n o u v e a u x  C o n v e r t i s .  B  „ 
5 4 .  C e t t e  h a in e  e í l  e n c o r e  e x c i té e  p ar  
l e  m a f la c re  des C a t h o l iq u c s  à G e n o u i l -  
I a c  &  Ia C h a m b e r i g a u d .  7 6. L e s  r a v a g e s  
c o n t in u e is  d es  F a n a t iq u e s  fo n t  p e r d r e  p a -  
t i e n c e  a u x  a n c ie n s  C a t h o l i q u e s : C i n q  à 
l i x  c en s  je u n e s  gen s  de  d iv e rs  V i L a g e s  
s ’a t t ro u p e n t  p our s ’ o p p o f e r  à  ces  fu r ie u x .  
2 z p . V o y e z  Comifards blancs. T r o i s  B r a -  
v e s  d em and ent à M .  lc  M a r e c h a l  &  a M .  
d e  B a f v i l l e  la  perm iíT ion  de le v e r  des C o m -  
p a g n ie s  de  C a t h o l iq u e s  > p o u r  cot ir ir  fur 
l e s  F a n a t iq u e s .  1 4 1 .  D i v e r s  e x p é d  t ions  
q u ’ ils f irent a p rès  a v o i r  o b te n u  Ia  p e r -  
p ii í i io n  qui k u t  fut a c c o r d é e .  1 4 z.&fuivr
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Catinat, C o tn m a n d a n t  de la C a v a l e r í e  de 

C a v a l i e r ,  porte  de fa part une Iettre  qu ’ il 
é c r iv o i t  à  M .  de  Ia  L a n d e  p o u r  lu i d e -  
raan d er  a c o n fe re r  a v e c  lu i fu r  Ie defle in  
q u ’i l  a v o i t  de fe fo u m e tt ie .  B  , 3 1 0 .  E n -  
tre t ie n  de M .  de la  L a n d e  a v e c  C a t in a t .  
3 1 1 .  M .  d e l a  L a n d e  le  r e n v o v e  à C a v a ­
l i e r  p o u r  lu i a í f ig n c r  L h e u r e  &  l e  l ie u  ou  
i l  fe re n d ro it  p o u r  s’ a b o u c h e r  a v e c  lu i.  
líid. C a ra d te re  de C a t in a t  ,  &  fo n  v e r i -  
t a b le  n o m .  3 . 1 1 .  I I  a c c o m p a g n e  C a v a l i e r  
a u  re n d e z - v o u s  que  lu i  a v o ie n t  m a rq u e  
M .  le  M a r e c h a l  &  M .  de  B a f v i l l e .  3 2 3 .  L a  
m o r t  de R o la n d  &  la  d éfa ite  de p re fq u c  
to u t e  la  T r o u p e  dc R a v a n e l , fait p re n -  
dre  à  C a t i n a t  le  parti  de fe  fo u m e ttr e  
a v e c  ce l le  d o n t  i l  s’é to it  fait le  C h e f .  
3 8 5 .  I I  eft c o n d u it  à G e n e v e  ou i l  a v o i t  
d em a n d é  d 'a l le r .  3 8 6 .  S o n  re to u r  dans les  
C e v e n e s  a v e c  d ’au tres  des Cb.efs  des R e -  
b e iles  j  &  fe jo ig n e n t  à c e u x  q i f i l s  t r o u -  
v e n t  d ifpofés  à un n o u v e a u  fo u le v e m e n t .  
4 3 4 .  I I  eft d éc la ré  p ar  u n  des c o n ip l ic e s  
d e  la  c o n ju ra t io n  p o u r  un f o u l e v e m e n t ,  
&  d V n l e v e r  M .  de B e r w i o t  &  de  tu e r  M. de B a f v i l l e  ,  p o u r  è tre  un des C h e f s  
d e  1 ’e ntreprife .  4 5 8 .  O n  le  c h e r c h e  dans 
N i f m e s  , o u  l ’ o n  fç a v o it  q u ’i l  éto ic  , fans  
l e  p o u v o ir  tro u v e r .  4 7 6 .  O r d o n n a n c e  de 
M .  de B e r w i e i í  à cette  o c c a f io n .  4 7 7 .  II 
e ft  enfin a rré té  ,  &  c o m m e n t .  4 7 9 .  (jr 
fuiv. J o y e  des Habitans- quand o n  le  v i t  
p r is .  4 8 1 .  1 1  a  1 ’im p u d e n c e  de  p r o p o fe r  
f o n  é c h a n g e  a v e c M .  de T a l i a r d .  4 8 3 .  L u i  
&  R a v a n e l  fone c o n d a m n é s  à étre brú lcs  

• vifs».



D E S  M A T I E R E 5 . x > x u |
vif? . lbid. P ré a ia b le m e n t  a p p l iq u é  à la  
q u ert io n  , C a t i n a t  r e v e le  p lu í ie u rs  de fes  
c o m p l ic e s  4 8 4 .  E x é c u t i o n  de c e s  d eu x  
p r in c ip a u x  C h e f s  de la  C o n ju r a t i o n  , &  
p o u r q u o i  e l ie  n e  fut p as  fa i te  a u x  f ia n i-  
b e a u x .  4 8 5 .

Cavalter , l ’ un des C h e f s  des F a n a t lq u e s  :  
. ou il  c o m m e n c e  à p a r o l t re  : 1 é v i t e  p a r  
, la  fu ite  le s  p o u r fu ite s  de M .  de B r o g l i e ,  

B  , 1 2 . I l  jo in t  ía  T r o u p e  á t e l i e  de  S .  
J e a n  , dans le  d e l ie in  de  fe  je t te r  d a n s  
le  V i v a r e s .  5 ^ .  Q u e l  il  é to ir  > &  à queli ? 
o c c a í io n  i l  fut c h o i í i  p o u r  c o m m a n d e e  
u n e  T r o u p e .  60. L e s  F a n a t iq u e s  le  r e -  
c o n n o i i ie n t  p o u r  l e u r  G é n é r a l  , lu i  d o n -  
nent des G a r d e s  &  un p o u v o ir  a b fo lu  fur 
coutes leu rs  T r o u p c s .  61. R a v a g e  a ft re u x  
de ía  T r o u p e  &  d’ une a u tre  ,  du c ó c é  
ci’ U s è s .  8 2 .  I I  c o u r t  u n  fau x  b ru it  qu , , 
a v o i t  c t e  tu é  dans  u n e  o c c a í io n .  8 8 .  S 
T r o u p e  &  c e l le  d e  R o la n d  fé p a ré e s  p a  
p e lo t o n s  p o u r  p i l le r  p lu íieu rs  V i l l a g e s  ,  
oü  iís b rü len t  le s  E g l i í è s ,  é g o r g e n c  les1 
C u r é s  &  les  a n c ie n s  C a r h o l i q u e s .  i i c í  
<$» fuiv. A v e r t i s  de  la  m a r c h e  de  M .  l e  
M a r e c h a l  de  M o n t r e v e l  p o u r  les  j o i n d r e ,  
ils  íe  fa u v e n t  par d es  fe n t ie r s  im p r a c ic a -  
b les .  1 1 2 .  L e u r  d é fa ite  e n t i e f e  d an s  l e  
P a rn p id o u  ou  ils  s ’ é to ie n t  re t i re s .  1 1 4 .  I f  
'cft d e r c c h e f  ba ttu  , &  les  T r o u p e s  q u ’ i i  
c o m m a n d o it  e n t ie re m e n t  d éfa ites .  146. &  
fuiv. II  a i lc m b ic  de n o u v e i le s  T r o u p e s  ,  
&  il  e ft  e n c o r e  bateu &  m is en fuite-  
1 7 2 .  C rttau té s  in o u ie s  q u ’ il fa i t  c o m m e c -  
i r e  dans tro is  V i l l a g e s .  2 0 2 .  I I  a  l ' in fo »  
Teme II. PartielI, L l l
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i e n c e  d ’e n v o y e r  défier a u  c o m b a t  le  G o u *  
v e r n e u r  de S .  H y p o l i t e  qui le  m ép ri fe .  
2 1 5 .  L a  V a u - N a g e  eft en  p r o y e ,  a u  fec 
& à  l a  f lâm e par les  F a n a t iq u e s  c o n d u i ts  
p a r  C a v a i i e r . '  z i 8 .  In fo le n t e  le tt re  q u ’ it 
a  l a  te m er ité  d’é cr i re  á M .  le  M a r e c h a l  
d e  M o n t r e v e l .  2 2 6. L u i  &  R o la n d  o n t  
1’ a u d a c e  d’a tta q u e r  la  V i l l e  de S o m m i e -  
res  ,  d ’ou  ils  f o n t  o b l ig é s  de fe  re t i re r .  
2 2 8 .  I I  fe  re t i re  a v e c  fa  T r o u p e  du c ô tc  
de N i f m e s ,  &  brú le  , f a c c a g e ,  &  m a f l a -  
c r e  to u t  ce  qui fe re n c o n tre  fur fon p af-  
fa g e .  2 2 9 .  11 r a v a g e  le  P a y s  depuis  N i f ­
m e s  ju fq u ’ à M o n tp e l l ie r .  2 3 4 -  II  eft b a t-  
tu  &  mis en fuite  par M .  de V e r g e t o t .  
2 3 7 .  E t  e n c o re  p ar  M .  de F im a r c o n  à 
N a g e s  ou  i i  a v o i t  reçu des R e c r u è s .  2 3 8 .  
I I  fait de n o u v e a u x  ra v a g e s  dans la  V a u -  
N a g e ,  brü lant les  E g l i f e s  &  les m a i fo n s .  
2 4 7 .  I I  v a  a v e c  R o l a n d  a ttaquer S . G e -  
n iès  , &  y  en tre  fans b e a u c o u p  de réfíf-  
t a n c e  : P i i l a g e s  &  in c e n d ie i  q u ’ i l s y  f o n t , 
&  1’ a b a n d o n n e n t .  2 7 5 -  2 7 6. S u r  la  n o u -  
v e l l e  du départ  de M .  de M o n t r e v e l  de  
la  P r o v in c e  ,  ils  p ro je t te n t  de faire  u n e  
a f l i o n  d ’ é c l a t ,  le jo u r  m êm e  q u ’ il  p a r t i-  
ro i t .  2 7 7 .  M .  le  M a re c h a l  in fo rm e  de le u r  
d e l le in  fo rm e  celu i d’en p rof iter .  1 7 8 .  I l s  
fo n t  a v e r t is  du jo u r  de  fo n  départ  ,  i l s  
ío r te n t  T a m b o u r  battant h o r s  des b o i s ,  
&  v o n t  fe  c a m p e r  près  de B o if t ie res  p a r  
o ü  i l  d e v o i t  paller. 2 8 0 .  M o u v e m e n s  q u e  M. le  M a r e c h a l  fait faire  a u x  T r o u p e s  
p o u r  les  in v e ft i r  de to us  côtés  :  A é t io n  ou ces  Fanatiques fant e at ie re ra e n t
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fa its .  z 3 i .  & fuiv. P e r t e  q u ’ ils  f i re n t  e n  
c e t te  o c c a í lo n .  2 8 3 .  C a v a l i e r  é c h a p p é  d e  
c e t te  d é fa ite  fe  f a u v e  d an s  un  b o is  a v e c  
le  débris  de  Ta C a v a l e r i c .  2 8íT. L c ; re f te  
de  Ta T r o u p e  eft e x t c r m in é  : I I  eft b le l lé  
&  fe  f a u v e  à p ied  dans un b o is  , a p r è s  
a v o i r  q u it t é  fes  habits  p o u r  n ’ ê tre  p a s  
r e c o n n u .  2 8 6. 2 9 1 .  O n  a p p re n d  q u ’ il  í e  
p r c p a r o i t  à r e n t re r  en C a m p a g n e  a p r è i  
a v o i r  ra lfem b lé  d e u x  c e n s  h o m m e s  &  s ’ ê -  
t r e  jo in t  a v e c  R o l a n d .  2 9 7 .  l i s  p re n n e n t  
l a  fuite &  fe d i fp e r íe n t  f c a c h a n t  q u e  M .  
l e  M a . é - h a l  de V i l i a r s  a v o i t  e n v o y é  d es  
T r o u p e s  p o u r  le s  jo in d r e  ,  &  s ’ é to it  m is  
lui- n ie m e  en  m a r c h e  p o u r  les c h e r c h e r .  
2 9 8 - C a v a l i e r  e ft  jo in t  à P ie r r e d o n  ou le s  
F a n a t iq u e s  a v o ie n t  c o n v o q u e  une  A i i e m -  
b ié e  : L e u r  dei fe in  en  la  c o n v o q u a n t  2 7 9 .  
C a v a l i e r  fe  f a u v e ,  f a  T r o u p e  d o n t  o n  
n e  p ut tu e r  q u ’ u n e  t r e n t a in e  ,  fe d i f p e r -  
f e  ;  ce  q u e  d é c la re n t  d eu x  a n c ie n s  C a -  
t h o l iq u e s  q u ’i ls  d e v o ie n t  é g o r g e r  dans  
c e t t e  A l fe m b lé e .  3 0 0 .  C a v a l i e r  p rend  ia  
r é f o l u t i o n  de fe f o u m e t t r e  : L e t t r e  q u ’ i l  
é c r i t  fu r  c e l a  à M . le  M a r é c h a l  de V i l i a r s .  
30 9 -  I I  e n v o y e  aufli  une lc t t  e à  M .  de  l a  
L a n d e  p o u r  lui d e m a n d e r  un r e n d e z - v o u s  
o u  il  put c o n fé r e r  a v e c  lu i  fur le  d e i fe in  
q u ’i l  a v o i t  de  fe re n d re .  3 1 0 .  II fe  re n d  a u  
l ie u  m a r q u é  p ar  M .  de la  L a n d e  , &  a p rès  
l e u r  c o n f é r e n c e  ,  i l l u i r e m e t  u n  E c r i t  e n  
fo r m e  de R e q u ê t e  c o n t e n â n t  fa  f o u m i f -  
( io n .  3 1 4 .  II re m e r c ie  M .  de  la  L a n d e  du

Í tréfent q u i l  v o u l o i t  lu i  fa ire  d e  fa  b o u r-  e. 3 i í .  Teneur de la  R e q u ê t e  de  C a v a -L 11 z
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l i e t .  3 1 1? .  M .  le  M a r é c h a !  e n v o y e  c e t te  
R e q u é t e  à  la  C o u r  p o u r  fç a v o ir  fur c e la  
l a  v o l o n t é  du Rç>i. 3 1 7 .  L u i  &  M  de BaC- 
v i l l e  d eíirant en a ttendanc d ’a v o i r  u n e  
c o n fé re n c e  a v e c  C a v a l i e r ,  il s’ y  r é f o u t ,  
&  le  l ieu  &  le  jo u r  font arrétés  p o u r  c e t ­
t e  e n tre v ü e  : D e f le in  de c e s  M e í l ie u rs  e n  
l a  d em a n d a n t .  3 1 8 .  I I  fe  re n d  au J a r d in  
d es  R e c o l e t s  l ie u  du r e n d e z - v o u s , f o n  ef- 
c o r te  &  fo n  é q u ip a g e .  3 2 2 .  & fuiv. S a  
fo u m if l io n  a u x  p ied s  de M . le  M a r e c h a l  
q u i  ne  v e u t  p o in t  r e c e v o i r  fo n  é p é e .  3 2 ^ .  
S a  d em an d e  , &  la  r é p o n fe  de M .  le  M a -  
y é c h a l .  3 2 7 .  L i e u  ou o n  c o n v ie n t  q u ’ il  fe 
r e n d ro it  a v e c  íà  T r o u p e  ,  p o u r  y  a tte n -  
dre la  v o l o n t é  du  R o i .  3 2 8 .  S a  i in cer ité  
d an s  les  re p o n fe s  q i f i l  fa i t  à plu íieurs 
q u eft ion s  de  M .  de B a f v i i l e .  3 2 9 .  I I  p a r t  
p o u r  a l le r  ra m a lfe r  to u s  fes  g e n s  q u t  
é t o ie n t  d ifperfes  dans  les h autes  C e v e -  
n e s ,  &  a m e n e  à C a lv i f fon  fep t  à h u it  cen s  
d e  ces  F a n a t iq u e s .  3 3 0 .  3 3 1 .  O n  le u r  p e r -  
in e t  d ’y  v iv r e  en to ute  l ib e r te  : R a i f o n s  
d e  c e t te  t o le r a n c e .  3 3 2 .  P r é e a u t io n s  d e  
C a v a l i e r  p o u r  la  feureté  de fa  p e r fo n n e  
d a n s  ce  l ieu .  3 3 5 .  I I  r e ç o i t  des m ain s  
d e  M .  le  M a r é c h a l  le  p ardon que  le  R o i  
a v o i t  eu la  b o n té  de lu i a c c o rd e r  &  à  
c e u x  de fa  T r o u p e  qui s ’ é to ie n t  rendus ,  
a v e c  l e  I i í e v e t  de C o l o n e l  &  une pen-, 
i io n .  340-  D a n s  le  tem ps qu ’ i l  fe  d i fp o -  
fe  à p a r t i r  p our a l le r  fe r v ir  en  E fp a g n e  
a v e c  fon  R é g im e n t  ,  R a v a n e l  fo n  p r in c i­
p a l  L i e u t e n a n t ,  fo u le v e  tous les  F a n a t i ­
q u es  atícrablés à C a lv i íT o n  , &  Ics fait



D E S  M A T I E R E S .  x x x v i j  
p a f le r  de  Ia  fo u m if f io n  à  la  r e v o l t e .  3 4 1 .  
& fuiv. C a v a l i e r  f a i t  in u t i le m e n t  t o u t c e  
t]u’ il p e u t  p o u r  l e s  fa i r e  r e n t r e r  dans le  
d e v o i r .  3 4 4 .11  fu it  ces  R e v o l t e s  qui s'é- 
to ie n t  a l lé  ie t t e r  d a n s  Jes  b o is  : L e t t r e  
q u ’ i l  é c r i t  à M . l e  M a r é c h a l  a v a n t  d ’y  a l -  
le r .  3 4 8 .  I I  v a  a v e c  la  p erm if f io n  de  M .  
d e  V i l l a r s  t r o u v e r  R o l a n d  ,  &  tâ c h e  iftu- 
t i le m e n t  à  Ie  ré fo u d re  à  fe f o u m e t t r e .  
3 5 5 .  R o la n d  a y a n t  e n v o y é  des D e p u t é s  
p o u r  tr a i te r  de  ía  f o u m i í l i o n , C a v a l i e r  
r e t o u r n e  a v e c  e u x ,  t r o u v e  R o la n d  cban -  
g é , &  c o u r t  r i fq u e  de  la  v ie .  3 6 1 .  P I u -  
f ieurs  F a n a t iq u e s  v i e n n e n t  t r o u v e r  C a v a ­
l ie r  à A n d u f e  p o u r  f e r v i r  dans f o n  R é -  
g im e n t .  3 6 4 .  L a  C o u r  a y a n t  c h a n g é  de 
le n t im e n t  fur  la  d e í l in a t io n  de C a v a l i e r ,  
o n  Ie  fa it  p ar t ir  a v e c  fa  T r o u p e  ,  p o u r  
a l le r  f e r v i r  du c ô t é  de  B r i í à c .  3 66. L a  
C o u r  in fo r m é e  d es  d e fo rd re s  q u ’ i ls  c o m -  
m e t to ie n t  fur l a  r o u t e  e n v o y e  o rd re  à 
C a v a l i e r  de fe re t i re r  à G e n e v e  o u  a i l -  
le u rs  a v e c  c e u x  q u i 1 ’ a v o ie n t  fu iv i .  3 6 7 .  
O n  n e  v e u t  p o in t  le s  r e c e v o i r  à G e n e ­
v e  , &  ils  fe  je t t e n t  d an s  le  V a i  d ’ A o í t c  
a v e c  les B a r b e t s  ,  d ’ou  ils fo n t  e n v o y é s  
en  E f p a g n e , &  y  fo n t  p r c fq u e  to u s  tués  
a la  B a t a i l l e  d ’ A l m a n z a .  Wtd. C a v a l i e r  
e n v o y e  de L o n d r e s  oü  il  s’ é to it  r e t i ré  ,  
q u a t r e  F a n a t iq u e s  p o u r  c x c i te r  un f o u -  
l e v e m e n t  dans  Ie V i v a r è s .  $op. O n  d é -  
c o u v r e  c e  c o m p l o t  p a r  d e u x  le t t r e s  in_ 
t e r c e p t é e s ,  d o n t  l ’ une é to it  é c r i t e  de  l a  
m a in  de C a v a l i e r .  5 1 1 .  V o y e z  Abrahnm*  
Daniel, Dupont & Jujlet.

L11 3
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Caze. V o y e z  de la Qaze.
Cete. D elTein  des E n n e m is  de fa i r e  d e fc e n te  

fur  le s  côtes  de L a n g u e d o c  &  de s ’ em p a-  
r e r  du P o r t  de  C e t e .  B  , <$89. M . de R o -  
q u e la u re  ne p o u v a n t  , fau te  de  T r o u p e s ,  
d é R n d r e  1’e n trée  de ce  P o r t ,p r e n d  le  p ar t i  
d e  les y  te n ir  re n fe r m é s .  9̂1 .  I l s  s’ em pa- 
r e n t  de la  V i l l e  &  du F o r t .  5 5 3 .  5514. 
L e u r  m o d e r a t io n  &  le u r  e x a d i t u d e  à te­
n i r  le u rs  S o ld a ts  dans la  d i f c i p l i n e ,  p e n -  
d a n t  le u r  f é jo u r  à C e t e  ; &  q u e l le  é to it  
l e u r  v i ie  en  c e la .  60 3 .  L ’ a r r iv é e  de M .  le  
D u c d e  N o a i ü e s ,  &  du fe c o u rs  q u ’ i l  a m e -  
n o i t ,  fa i t  re t i re r  a v e c  p ré c ip ita t io n  à C e ­
te  , le  D é t a c h e m e n t  q u e  le s  E n n e m is  
a v o i e n t  e n v o y é  a u x  e n v i r o n s  d ’ A g d e .  6 1 3 .  
M a r c h e  des T r o u p e s  du R o i  p o u r  a l ler  
a u x  E n n e m i s  dans C e t e ,  íans le u r  d on-  
n e r  le  tem p s  dc s Y  fort i f ie r .  6 1 4 .  fuiv. 
D é t a i l  des d ifferentes  a d i o n s  des T r o u ­
p e s  en  c e t te  o c c a í io n .  6 i j . & fuiv. L e s  
E n n e m is  fo n t  e n t ie re m e n t  c h a í íe s  de la  
V i l l e ,  &  a b a n d o n n e n t  c e u x  q u ’ iis a v o ie n t  
d a n s  le  F o r t ,  &  q u ’i ls  n ’a v o ie n t  pu r e m -  
b a r q u e r .  6zz. 613 .  C e u x  qui é to ie n t  dans 
l e  F o r t  fe  re n d e n t  p r i f o n n i e r s ,  a v e c  le u r  
C a p i t a i n e  &  un In g e n ie u r  qui lui f e r v o i t  
d e  L ie u te n a n t .  éz .̂ & fuiv.

Cevenes. V o y e z  Bafuille, Broçlie, Fanatiqucs. 
Ckambonas, (  M . de )  E v é q u e  de V iv ie r s  , 

fa i t  à  M .  de B a f v i l l e  un p ré t  c o n í id e r a -  
b le  d ’ a rg e n t  p o u r  p a y e r  l e s  T r o u p e s  qui 
é to ie n t  dans le  V i v a r è s .  B  ,  5 3 3 .  

Chantberigmt : M a íT a c re s ,  in c e n d ie s  &  ra v a -  
g e s  des F a n a t iq u e s  dans la  C h a m b e r i -
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g a u t .  B  , 74.1 •). L e s  a n c ie n s  C a t h o l iq u e s
ã e  c e  P a y s  en p re n n e n t  o c c a l io n  de s ’é "  
l e v e r  c o n t re  le s  R e l i g i o n n a i r e s  n o u v e a u x  
c o n v e r t is  ,  d o n t  ils br í i lent  p lu íie u rs  m a i -  
fo n s  , &  en  tu e n t  q u e lq u e s - u n s .  7 6. R a i -  
fo n s  qui p o r t e r e n t  à e x c u f e r  c e t te  e n -  
tre p r i fe  des C a t h o l iq u e s  , q u o iq u e  c o n ­
tre  les  L o i x  d e  1’ E t a t  &  du C h r i f t i a n i f -  
tne. 7 7 .

Cíamier, fils d ’ un A v o c a t  de M o n t e l i m a r ,  
q u i  s’ é to i t  ren d u  un  des C h e f s  des R e -  
b e l les  dans le  D a u p h i n é ,  e x é c u té  à m o rt .  
*  l x x i j .

Champ-Dcrncrgue , p la in e  dans  le s  C e v e n e s , 
p rè s  de la q u e l le  la  p lu s  re d o u t a b le  T r o u -  
p e  des F a n a t iq u e s  eft ba ttu é  &  m ife  en  
fu ite .  A  ,  3 5 8 ,

Chantrenne,  ( M .  de )  G o u v e r n e u r  d ’ A l a i x  
v a  in v e f t i r  la  C a v e r n e  ou é to it  V i v e n s  P r é -  
d ic a n r  &  C h e f  des F a n a t iq u e s  des C e v e ­
n e s .  A  ,  253). R i f q u e  de  ia  v i e  q u ’i l  c o u r t  
en  c e rte  o c c a l io n .  161.

Cbâteau-Double , V i l l a g e  de D a u p h in é .  A  f- 
f e m b lé e  des C a lv in i f t e s  c o n v o q u é e  à  C h á -  
t e a u - D o u b l e  ,  &  c e  q u i y  fu t  r é f o l u .  *  
Ix v .  L e  S e i g n e u r  du l ie u  en d o rm e a v is  
a u  P a r l e m e n t  qui y  e n v o y e  des A r c h e r s , 
d o n t  un eft tu é  , &  les  autres  o b l ig é s  de 
p re n d re  la  fu ire .  ídem.

Chayla ,  ( 1’ A b b é d e )  A r c h ip r é t r e  de M e n -  
de  &  I n fp e f t e u r  des M i f l i o n s : M o r t  c ru e l -  
l e  q u e  lu i  fo n t  ío u f f r i r  les  F a n a t iq u e s  des 
C e v e n e s .  A  ,  296. Q u e í l e  é to it  la  n a if-  
f a n c e  de c e t  A b b é .  3 0 1 .  F u n e ra i l le s  qui 
lu i  furent fa i te s .  3 0 4 .

L l l  4
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Chênevtrt, C a p i t a in e  de F o f í l i e r s ,  aíTaííiné 

a v e c  fies d e u x  L ie u te n a n t s  &  p re fq u e  to u s  
f e s  S o ld a ts  en  p a í íant dans  un V i l l a g e .  

* 4 -
Çbevailler , jeu r le  h o m m e  p r i fo n n ie r  dans 

la  C i t a d e l l e  de M o n t p e l l ie r  d é c ia re  à  un 
.Eccle f ia ft iq ue  u n e  confip iration qui fe  tra­
mei»- dans p lu fieurs  P ro v in c e s .*  B  ,  4 4 4 .  
P e r q u i f i t io n s  des C o n ju r é s  &  de  leu rs  
c o m p l i c e s : C a p t u r e s  des p r in c ip a u x  C h e f s  
d e  F e n t re p r i fe  ;  le u r  íu p p l ic e  &  ce lu i  de 
le u r s  c o m p l ic e s  qui fu re n t  a r rê té s .  4 4 f .  
43* fuiv. C h e v a i l l e r  e ft  c o n d a m n è  a u  d er-  
n ie r  fupp lice  p our s’ ê tre  tro u v é  atix plus 
c ru e l le s  exp éd it ion s  des F a n a t iq u e s .  4 9 1 .  
Q u e l  il é ro it .  4 9 1 .  C o nfe íT ion  qu 'i l  fait 
d e  fes  c r i m e s ,  &  rep en tir  q u ’ i l  en  té m o i -  
g n e  : d é c ia r e  q u ’ il  eft d’ E v r e u x  en N o r -  
m a n d ie  ,  &  q u e  fo n  v é r i ta b le  n o m  eft 
G u i l l a u m e  D e t o r m e .  4 9 2 .  C i r c o n f ta n c e s  
d e  fa  ra o r t  ,  &  UrtrfâSfoofitions a v e c  le f -  
q u e l le s  il la fiouftre. 4 9 4 .

Cbeviré ,  (  M .  de  )  L ie u te n a n t  C o l o n e l  d u  
R é g i m e n t  de L a n g u e d o c ,  fe ruet en m a r ­
c h e  p o u r  c h e r c h e r  &  c o m b a t t re  les R e ­
v o l t e s  du V i v a r e s .  B  , 5 6 7 .  I I  les  j o i n t , 
l e s  d é f a i t ,  &  les tu e  p r e fq u e  to us  litr 1a 
p ia c e .  56 8.

Cbeynet ,  ( P ie r r e  ) F a n a t iq u e  du V i v a r è  : 
D e  q u e l le  m an iere  il  d ifo it  o u e  1’ cfpric 
p r o p h é t iq u e  c o m n ie n ç o it  à s ’ in t ro d u iie  
c h e z  e u x .  A ,  1 5 8 .

ChriJIine, filie p r o p h é t e l f e ,  íê lo n  M .  J u r i e u :  
P a r a l l e l e  q u ’i l  fait des p ro p n é tie s  de c e t -  
te  fil ie  a v e c  c c l lc s  des plus g ran d s  P r o -  
p h é te s .  A ,  4 1 .
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Ctary, o u  Claris , I ’un  cies p r n c i p a u x  b o u *  

te feu  de la  r é v o l t e  des C e v e n e s  ,  d e m e u -  
r e  c a c h ê  a p rès  que  le s  t r o u b le s  y  fo n t  
a p p a i fé s  ,  n ’a t te n d a n t  q u e  1 ’ o c c a f io n  d ’y  
f o u l e v e r  de n o u v e a u  le s  e n tè té s  du F a -  
n a t i ím e .  B  ,  4 0 5 .  I I  e í l  app crçu  l o r rq u ’ ü  
c o m m e n c e  à  p a ro it re  ,  v i v e r a e n t  p o u r -  
f u i v i ,  &  fe fa u v e  dans !es b o is .  4 1  f .  U n  
d e  fes c o m d i c c s  le  d é c la re  p o u r  un des  
C h e f s  de  la  c o n r p ira t io n  du ío u ie v e m e n t  
q n i f e  t r a m o it  e n  L a n g u e d o c  &  a u tr e s  
P r o v i n c e s .  4 5 8 .  O n  le  c h e r c h e  in u t i le -  
m e n c  dans  M o n t p e l l i e r  , fa r  le  bruic r é -  
p a n d u  q u ’ i l  é to it i  d an s  c e t te  V i l l e .  4 6 ? .  
P c n d a n t  que  M .  de B a f v i l l e  le  faic c h e r -  
c h e r  , i l  a p p te n d  q u ’ A b r a h a r a  &  lu i  
é to ie n t  dans les  C e v e n e s , ou i ls  a v o ie n t  
r e n o u é  c o m m e r c e  , a v e c  u n  c o r r e fp o n -  
d a n t  des H o l  a n d o is .  6 3 3 .  I l s  fo n t  i n v e f -  
tis  dans une  M e t a i r i e  oü l ’ on  a v o i t  dé-  
c o u v e r t  q u ’ ils  a v o ie n t  un  r e n d e z - v o u s .  
6 3 4 .  A b r a h a m  y  eQ tué  en v o u l a n t  fe  
f a u v e r  , &  C l a r i s  b le lfé  &  p r is  en  v ie  ,  
e í l  c o n d a m n ê  à la  r o u ê .  63 3 .

Colbert , ( M .  J o a c h i r n  ) E v c q u e  de M o n t ­
p e l l ie r  : S e s  fo in s  c h a r i t a b l e s ,  &  les  f e -  
c o u r s  qu ’ i l  d o n n e  &  p ro c u r e  à de m ife -  
ra b le s  r e í le s  d ’ H a b ita n s  de  d c u x  P a r o i  -  
fe s  de  fo n  D i o c è f e  * ra v a g é e s  p ar  le s  F a -  
n a t iq u e s .  B  ,  1 0 4 .

Condillac, ( le  f ieur de  ) G e n t i l h o m m e  des 
p r in c ip a u x  de la  P r o v i n c e  de D a u p h i i íé  ,  
e m b ra ife  la  R e l i g i o n  C a t h o l iq u e  après l a  
d é fa ite  det  H u g u e n o t s  ré v o l té s .  * Ix x j .

Coiiffiration u a m é e  d ’ un fo u le v e m e n n  dans
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Ie  L a n g u e d o c  &  autres  P r o v in c c s  ,  &  
d ’ e n le v e r  M .  le  D u c  de B e r w i c k  &  M* 
d e  B a f v i l l e  : c o m m e n t  e lle  eft i c c o u v e r -  
t e ; pr ife  des p r in c ip a u x  C o n ju r é s  , leur 
p u n it io n  ,  &  c e l le  de le u rs  c o m p l ic e s .  
B  , 4 4 4 .  & fuiv.

Corbiere-ia-Prcardíé, P r é d ic a n t  fa m c u x  des 
C e v e n e s  , fe  dit in fp iré  du S .  F.fprit , &  
p e r fu a d e  a u x  f im p les  q u f i l a v o i r l e  don  de 
Ie  c o m m u n iq u e r .  A , 2 2 8 .  S o n  f t ra ta g é m e  
p o u r  c o n v o q u e r  des A f lc m b lé e s  n o m b reu -  
f e s  de R e l ig io n n a ir e s .  zz$. & fuiv. I I  eft 
íu r p r i s  dans une de ces A f l e m b l é c s , p o u r -  
fu iv i  dans fa fu ite  &  tué. 2 5 4 .

Cernely, ( la  d e m o ife i ie  )  f i l ie  cPun G e n t i l -  
h o m n ie  H u g u e n o t  des C e v e n e s ,  &  m a i -  
tre f le  de R o ia n d .  B  , 376. E f t  a rré tée  
p o u r  a v o i r  d o n n é  re tra ite  dans ía  m a i fo n  
a u x  R e b e l le -  , M .  de B a f v i i l e  in ftru it  de 
f o n  in tr ig u e  a v e c  R o i a n d ,  d o n n e  fe c re te -  
m e n t  le= m ains  à fon  é va f io n  , &  p o u r -  
q u o i  3 7  7. E l i e  d o n n e  r e n d e z - v o u s  à R o -  
la n d  dans u n  C h â t e a u , ou i l  fe rend  p o u r  
y c o u c h e r .  Ibid. L e  C h â t e a u  eft i n v e f t i , 
R o i a n d  s ’ é v a d e  &  e l le  fe  l a u v e  fans  étre  
a r ré t é e .  379.

Çefie ,  M a rc h a n d  de la  V i l l e  d ’U f è s  ,  fe 
t r o u v e  a v e c  A b r a h a m  &  C l a r y  a u  re n ­
d e z - v o u s  q u ’ il  le u r  a v o i t  d o n n é  p o u r  leu r  
p o r t e r  de 1 ’ a r g e n t ,  &  eft in veft i  a v e c  e u x ,  
B  ,  6 3 4 .  I I  eft tu é  en fe  la u va n t  fu r  Ie  
t o i t  d e l a  m a i fo n .  633.

Çojiebadié, (  M .  de )  C o m m a n d a n t  du f e -  
c o n d  B a t a i l lo n  du R é ^ im e n t  de C h a r o -  
lo i s  , in v e í t i t  l e  C h â t e a u  ou  é to i t  R o -
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la n d  p o u r  y  p a í le r  Ia  nuit a v e c  fa  m a i -  
tre l le .  B  , 3 7 8 .  R o l a n d  s ’é va d e  à la  f a -  
v e u r  d es  t e n e b r e s ,  i l  elt p o u r fu iv i  &  tu é  
dans  un  folTé o u  i l  s ’ é to i t  je t té .  Ibid. 

Cottems,  c ité  p a r  J u r i e u  c o r a m e  un des P r o -  
p h é te s  de fa  f e d e  ,  &  l ’ un de fes  P r e c u r -  
fe u rs  : E l o g e  q u ’ i l  fa it  de c e  p ré te n d is  
P r o p h ê t e .  A  ,  4 0 .  &  4 1 .

Coudere. (  S a l o m o n  ) V o y e z  Salomon Coudere* 
Coudere ,  n a t i f  d e  M a z e l - R o f a d e  , h o m m e  

c r u e l ,  eft fa i t  C h e f  d ’ u n e  n o u v e l le  T r o u -  
p e  de  F a n a t iq u e s  dans le s  C e v e n e s .  B  , 
1 4 .  I !  c h a n g e  de n o m  &  fe fa it  a p p e l le r  
La Fleur. 1 3 .  C r u a u t é  de c e  m onftre  p o u r  
f o n  p re m ie r  e x p lo i t  a p r è s  q i f i l  eu t  é té  
é i e v é  au  C o m n i a n d e m e n t .  Ibid. & fitiv, 
V o y e z  La Flear.

Ceurbeville y L ie u t e n a n t  C o l o n e l  du R é g i -  
ra e n t  de T o u r n o n ,  m a r c h e  a v e c  un D é -  
t a c h e m e n t  p o n r  d é lo g e r  les F a n a t iq u e s  
d ’ u n e  c a v e r n e  q u i  le u r  f e r v o i t  de  m a g a -  
l in  &  de re tra ite .  B  ,  2 6 7 .  P r o v i í ío n s  qu i l  
t r o u v e  d an s  Ia c a v e r n e  q u e  c . s  v o l  urs 
a v o i e n t  a b a n d o n n é e  à  fo n  a p p r o c h e .  Ibid. 
I I  fu rp re n d  p eu  de jo u r s  après  une T  o u -  
p e  de  F a n a t iq u e s  q i f i l  fo rc e  dans  le s  
m a i fo n s  oü ils  fa i fo ie n t  f  rm e , &  l e s p a f -  
f e  p re fque  ro u s  a u  fil d e  1 ’ é p é e .  2 7 0 .  13 
a c c o m p a g n e  M .  de T o u r n o n  qui a l lo i t  
v o i r  M .  le  M a r é c h a l  à  N i f m e s  , &  r a r n e -  
n e  d ’A n d u fe  le  D é t a c h t m e n t  q u i lu i a v o i t  
f e r v i  d ’ e fc  >rte ju fq u e - là .  3 2 0 .  I I  t o m b e  
d an s  une  e m b u fc a d e  d ’ u n e  T r o u p e  n o m -  
b re u fe  de  F a n a t i q u e s  ,  &  y  eft tué. 3 2 1 .

Courier. Le Courier de Paris à Montpel-
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l i e r  eft a rrê té  p ar  les F a n a t iq u e s  qui p re n -  j 
n e n t  fes c h e v a u x  de  p o f t e ,  v i f i te n t  &  d é-  ' 
c h ire n t  les L e tt re s  qu ’ il  p o rto i t .  B  , 2 2 3 .

Courten, C o l o n e l  Su íf le  , C o m m a n d a n t  en 
V i v a r e s  les  B a t a i l lo n s  de  cette  N a t i o í r ,  
fe  m er en m arc h e  p o u r  c h e r c h e r  les R e -  
be l les  q u i s’ é to ie n t  fo u le v é s  dans c e t te  
P r o v i n c e ,  &  in fo rm e  M .  de R o q u e la u r e  
d e  c e  Ío u íe v e m e n t .  B ,  5 1 7 .  P e r f ia ie  d ’ uri 
D é ta c h e m e rr t  SuilFe q uhl e o m m a n d o it .  
5 3 6 .  fuiv. V o y e z  ]edn Louh.

Creniere; (  J e a n )  il  eft recu dans Ie V i v a -  
rè s  au n o m b r e  des In íp i ré s  ou P r o p h c t e s .
A, 119.

Crijiofle, in í ign e  b a n d i t ,  c o m p a g n o n  &  c c m -  
p lic e  des c r im e s  de R a v a n e l , e ft  a rrê té .
B ,  4 1 5 .  I I  eft c o n d a m n é  à  la  m o r t  a v e c  
d eu x  au tres .  4 1 6 .

Curés, &  autres p e r fo n n e s  m af ía c ré s  en e x é -  
c u t io n  d ’ une d é l ib e ra t io n  a r ré t é e  dans 
u n e  A íT em blée  de F a n a t iq u e s .  A  , 1 4 0 .  
C a u f e  de Ia h a in e  d e s  F a n a t iq u e s  c o n t re  
les  C u r é s  &  le s  E g l i f e s .  1 9 4 .  L e  C u r é  de 
S .  A n d r é  de L a n c iz e  , p ré c ip ité  du C l o -  
c h e r  oü i l  s’ é to it  ré fu g ié .  3 0 8 .  L e  C u ­
ré  de F r u g ie r e s  eft é g o r g é .  3 0 6. A u x  
n o u v e l le s  de ces  a t te n ta ts  la  p lô part  des 
C u r é s  p re n n e n t  la  fu ite  3 1 0 .  R e t o u r  de 
c e u x  q u ia v o i e n t  fui.  3 1 0 .  N o u v e a u x  rr.af- 
íã c re s  des C u r é s .  3 5 1 .  P lu f ie n rs  p re n n e n t  
fte n o u v e a u  la  fu ite  p o u r  é v ite r  le  m é m e  
Ío rt .  3 3 3 .  3 é i .M a íT a c r e  de to u s le s  P rê t re s  
q u i  to m b o ie n t  entre  les m ains  des F a n a ­
t i q u e s . 3 6 3 .  3 7 4 .  B ,  1 3 .  2 8 . 4 1 .  6 3 .  I Í O .  

L e t t r e  P a f t o r a le  de  M .  1’ E v é q u e  de N r C
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m e s  fur  le s  d e fo rd rc s  c o m m is  p a r l e s  F a -  
n a t iq u e s  , &  le  maíTacre q u ’ ils a v o i c n t  
fa its  d e s  C u r é s .  1 8 6 .  & faiv.

D.

t ) ’sfrgentine , C a p i t a i n e  dé D r a g o n s  dtf 
R é g i m e n t  de C h â t i l l o n ,  t u é a v e e  a e u x a u -  
tres  C a p i t a in e s  du m e m e  R é g im e n t .  B  
5 7 0 .

Daudé, ( I e f i e i f r )  J u g e  du V i g a n ,  &  S u b -  
d e le g u é  d e  M .  de B a f v i l l e ,  c ru e l le m c n e  
a l ía íh n é  p ar  le s  F a n a t iq u e s .  3 69. C o n f í d e -  
ra r io n s  q u i  firent d o n n er  c e t te  p la c e  à  fotl 
fils . B  ,  3 7 0 .

Dauphin de F r a n c e .  S e s  e x p é d i t io n s  en  A I -  
ie m a g n e  im p o fe n t  l i le n c e  a u x  O r a c l e s  
des P r o t e í la n s .  A  , 1 1 1 .

Dauphiné. R e l a t io n  des p rem iers  ra o u ve rn c n s  
d es  C a l v j n i f t e s  dans l e  D a u p h in é  q u an d  
l e  R o i  eut d éfend u  1’ e x e r c i c e  p u b l ic  d e  
l a  R e l i g l o n  P .  R .  * l x i i j . P r o p h é t e s  de  l ’un  
&  de 1 ’a u tre  f e x e  qui s’é le v e n t  p arm i l e s  
R d i g i o n n a i r e s  dans le  D a u p h in é  &  d an s  
l e V i v a r è s .  A  , 1.  A lfe tn b lée s  q u ’i l s  y  f o r ­
m e m  de g e n s  q u i a jo u t o ie n t  fo i  à  le u rs  
r c v e r ie s .  z. C e  q u ’en o n r  du p e n fe r  leu rs  
S e é la te u rs  &  en  g é n é ra l  to u s  le s  C a l v i -  
n ií les .  3 .  & fuiv. P r o j e t  de  r e v o l t e  &  d e  
fo u le v e m e n t  dans le  D a u p h i n é  d é c o u v e r t  
&  fan s  f i iccès .  V o y e z  Bajville, Bervvick, 
& Conjuratton,  & Fanatiques,

De la Caze , M a j o r  du R é g im e n t  du B o u l a y  
m a r c h e  a v e c  u n  D é t a c h e m e n t  p o u r  a l le r  
jCombat.trç le s  R é y o l t é s  qui y e n o ie n t  de
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S e r v ic e  d a  R o i  * &  il eít un A g e n t  f e - '  
c re t  des R e b e l le s  fo u le v é s  dans ie  V i v a ­
r e s .  B ,  5 7 5 .  C o n ir u e n t  fa fu p erch er ie  eít 
découv.erre. 5 7 6 .  I I  e ít  a r ré té  &  condtiit  
dans ia C í ta d e i le  de M o n t p e i l i e r  a v e c  un 

a u t r e  B o a r g e o i s  de V e r n o u x  íò u p ç o n n é  
d ’ ítvoir fa v o r i íé  le s  S éd it ie u x .  5 7 7 .  l i s  
a v o ü e n t  l’un &  !’ai i r e  p lu lieurs  c h o fe s  
im p o rta n te s  ; on fe c o n t e n te  de les  te-  
n ir  en  p r i fo n  , &  dans q n ei ie  v u è .  5 7 8 .

Dw M/tyne , L ie a te n a n t  de R o i  de M o n t p e i­
l ie r  ,  fait p e rq u i l i t io n  des C h e f s  de la  
C o n fp i r a t io n  qui fe  t r a m o it  d ’un fo u le -  
v e m e n t .  V o y e z  Confpiration.

Dh Moulin, ( le  M in i itre  )  regard é  p ar  c e u x  
de  fo n  p a r t i , c o r a m e  l ’ un de leu rs  g ra n d s  
P r o p h é t e s  ;  P o u r q u o i  le  M in i itre  J u r i e u  
n e  s’a c c o m m o d e  pas des p ro p h é t ie s  de 
D u  M o u lin  &  d’ autres  fem b la b les  P r o -  
p h è te s .  A ,  59 . &  60. L i v r e  d’ un M in i ít re  
de G e n e v e  dans le q u e l  ii s’ e fforce  de ren -  
dre c ro y a b lc s  les  p r é d id io n s  de D u  M ou-, 
l in  &  de J u r i c u .  99.

I)iipont, l ’ un des quatre  F a n a t iq u e s  e n v o y é s  
de L o n d r e s  par C a v a l i e r ,  p our fa ire  un 
fo u le v e m e n t  dans le  V i v a r e s .  B  , 5 1 5 .  I I  
eít t r o u v é  entre  les m o rts  après  la  dé- 
fa ite  de le u r  T r o u p e .  5 5 4 .

Du Serre, v ie u x  C a iv in i í t e  ,  c h o i f i  p o u r  ré-  
g e n te r  1’ E c o le  é tab lie  en  D a u p h in é  , p o u r  
e n fe ig n e r  l’ art  de p ro p h ét i fe r  &  de p ré d i-  
re  1’ a v e n ir .  A ,  97. Xo i .  C o n d u it e  qui lu i  
e it  f u g g e r é e , p o u r  que ceu x  qu ’ il ih f t ru i -  
r o i t  à  d even ir  P ro p h e te s ,  fuflent p er fu a d és  
g u ’ils  é to ien t véritablenaent in fp irés  du S .

E fprits
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E f p r i t .  1 0 3 .  J e u n e s  g a rç o n s  &  je u n e s  f i l­
ie s  qu ’ i l  c h o if i t  p o u r  en  fa i re  des P r o -  
p h ê te s .  1 0 4 .  In í lru é t io n s  q u ’ il le u r  d o n -  
n e  , &  jeunes  q u ’ il l e u r  fa i t  p ra t iq u e r .  i o f , 
& fuiv. P o f t u r e s  &  g e fte s  du c o r p s  q u ’i i  
l e u r  apprend  ,  p o u r  im p o fe r  a u x  f im ples.  
1 0 0 .  M a n ie r e  a v e c  la q u e l le  íl  c o m m u n i -  
q u o it  le  d o n  de  p ro p h é t ie  à fes e leves* 
i n .  C o m m e n t  í l  c o n g é d ia  c e t  eíTain 
tT E n th o u f ía f te s  , &  les  c i fp e r fa  dans Ie3 
l i e u x  ou i ls  d e v o ie n t  f a i r e  le  p lus de p r o -  
g r è s  ,  l e u r  e n fe ig n a n t  à  c o m m u n iq u e r  
e u x - m ê m e s  le  d o n  de p ro p h é t ie  à  c e u x  
q u ’ ils e n  t r o u v e r o ie n t  d ig n e s .  1 1 3 .

E .

E j  Cclefiajliques. D é l ib e r a t i o n  a r r ê t é e  dans 
u n e  A l le m b lé e  de R e l i g i o n n a i r e s ,  de rriaf- 
f a c r e r  le s  C u r é s  ,  les  E c c le f ía f t iq u e s  &  
a u tr e s  qui v o u d r o ie n t  s ’ o p p o f e r  à leu rs  
A í f e m b l é e s .  A  ,  1 4 0 . 2 P 7 .  V o y e z t ures. 
glifes p il lées  8c b rú lé e s  p ar  les  F a n a t iq u e s .  
A  , 3 0 6 .  3 0 » .  3 3 1 .  3 * 3 .  3 5 7 .  3 6 1 .  3 6 3 .  
O r d o n n a n c e  de M .  de  B a f v i l l e  , p ar  l e f -  
q u e l le s  il inet les  C a t h o l i q u e s  ,  le s  C u ­
rés  &  les  E g l i f e s  fo u s  la  g a rd e  des C o m -  
m u n a u té s .  3 7 0 .  C e t t e  O r d o n n a n c e  a r r e ­
te  p o u r  q u e lq u e  te m p s  le s  r a v a g e s  d es  
F a n a t iq u e s .  3 7 1 .  N o u v e a u x  p il lag es  &  in -  
c e n d ie s  des E g l i f e s .  3 7 3 .  3 7 4 .  8 , 1 7 .  28» 

3 7 -  4 i *  53-  6 4-  7 4 .  V)' 8 2 .  95- 1 1 0 .
fp fuiv.

finfans m is  en  p i e c e s ,  o u  b rú lé s  v i v a n s  f u r  
l e s  co rp s  de le u rs  peres &  m eres  ,  par 

Tom II. Patiie II. M mm
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les  F a n a c iq u e s .  B  , 3 0 3 .

Enlevement des jeu n es  g e n s  des ParoilTes des 
C e v e n e s  qui fo u rn i l fo ie n t  des fe c o u rs  &  
d es  re c ru è s  a u x  T r o u p e s  des F a n a c iq u es .  
L  > r 35-  R a g e  des F an ac iq u es  en
v o y a n t  ces  e n le v e m e n s  qui les p r iv o ie n e  
d e  leu rs  re íTources ;  c e  qui o b l ig e  à le s  
c o n t ín u e r .  1 4 1 .  T r o i s  c en s  jeu n es  h o m -  
m e s  e n lev es  e n  v in g t-q u a tre  h eu res  dans  
v in g t - q u a t r e  ParoilTes au to u r  de N i fm e s  , 
&  e n v o y é s  dans  les p r i ío n s  de R o u í l i l lo n .  
1 4 2 .  C e s  e n le v e m e n s  en fo n t  je t te r  plu-  
i ieu rs  dans le  p art i  des R e b e l l e s .  1 4 ? .  
L e s  e n le v e m e n s  de to us  c e u x  qui éro ien t 
e n  écac de  p o rte r  le s  a r m e s ,  n e  fone pas 
íitffiíFans p o u r  tar ir  ia  fo u rc e  d’ou  les R é -  
v o l t é s  t i ro ie n t  de q u o i  g r o l í i r  leurs  T r o u ­
p e s .  2 1 5 .  O n  p re n d  ia  r é fo iu t io n  de d é -  
t ru ire  e n t ie re m e n t  tre n te -d e u x  P a ro ilT e s ,  
Sc on  o b l ig e  to u s  le s  H ab ita n s  de íè  tra n f-  
p o r t e r  daiis  les l ie u x  qu’ on  le u r  in d iq u e .  
2 2 0 .  N o u v e a u x  e n le v e m e n s  q u ’ o n  fa it  
de  p lu fieurs  p er fo n n es  fu fp e & e s  , a p rès  
q u e  les  t ro u b le s  fo n t  ap p a ifcs  ,  &  dans 
q u e í le  v ü è .  4 0 3 .

Efprit Flechtery E v è q u e  de N i f m e s :  L e t t r e  
P a í l o r a l e  de  c e  P r é l a t  ,  fur les  r a v a g e s  
d es  F a n a t iq u e s .  B ,  1 8 6 .

Efprit Seguier. V o y e z  Seguier.
Etats de L a n q u e d o c .  C e s  E ta ts  fe  t r o u v e n t  

h e u r e u fe m e n t  a ffem blés  dans le  tem p s  de 
Ia  r é v o l t e  d es  F a n a t iq u e s  des C e v e n e s  , 
Sc fe  jo ig n e n t  à M .  de B r o g l i e  &  á  M .  
d e  B a í v i i l e  p o u r  le u r  a id er  à  ré m ed ie r  a u x  
g le fo rd res  de ces  R e b e l le s .  A ,  3 8 5 .  T r o u -
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p e s d o n t  les E t a t s  o r d o n n e n t  la  l e v é c .  B ,  
7 -

F .

! F  Anatiques qui s ’ é le v e n t  dans  Ic D a u p h i ­
n é  &  le  V i v a r è s  : L e u r s  e x t r a v a g a n c e s , 
&  i l lu í io n  de  le u rs  p ré te n d u és  p r o p h é t ie s .  
A ,  I.&  fuiv. Q u e  c e  n ’ e f t p o i n t l e  h a -  
z a r d  qui a  fu íc ité  ce  g ran d  n o m b r e  de 
F a n a t iq u e s  ;  p a r  q u i en  a  é té  fo r m é  l e  
p r o j e t  &  dans  q u e l le  v ü é .  j .  & fuiv. 
V o y e z  Jurieu. D i v e r s  e x e m p le s  du  F a -  
n a t i fm e  des p r in c ip a u x  &  plus c é le b r e s  
p ré te n d u s  R e f o r m é s  1 3 . $ .  fuiv. Q u e  l e  
F a n a t i ím e  des M ' n i c h é e n s , d.>s A n a b . l p -  
t i í l e s  &  d es  G n o f t iq u e s  a é té  le  m o d é le  
d e  c e lu i  des F a n a t iq u e s  &  p ré te n d u s  P r o -  
p h ê tc s  du D a u p h i n é  &  du V i v a r è s .  7 ? .  
E c o l e  é ta b l ie  p o u r  le s  in f lru ire  d an s  l ’ a r t  
d e  p r o p h é â f e r .  9̂ . C e u x  qui fiirent c h o i -  
íis p o u r  c e t  e f fe t  , &  c e  q u ’ o n  le u r  e n -  
íe ig n o i t .  1 0 3 .  & fuiv. C o n a m e n t  ie  d o n  
d e p r o p h é r P  l e u r  é to it  c o m m u n iq u é .  n z .  
C e s  fa u x  P r o p h é t e s  fe  re p a n d e n t  e n  di­
v e r s  l i e u x  p o u r  re p a n d r e  leu rs  p r o p h é t ie s  ,  
&  f o u l e v e r  ie s  m é c o n t e n s .  119. P lu f ie t ir s  
d e  c e s  F a n a t i q u e s  fo n t  a rrê té s  dans  l e  
D a u p h i n é .  1 3 1 .  C o n v e r í l o n  de la  p lú p a rt  
à  1a  f o i  C a t h o l i q u e ,  &  c o m m e n t o n  le s  
í t  r e v e m r  de le u rs  fo l ie s .  1 3 5 .  D é n o ü e -  
m e n t  de la  c o m e d i e  du F a n a t i fm e  dans 
le  D a u p h i n é .  1 3 6 .  L a  m a la d ie  du F a n a -  
t i ím e  palie  dans le  V i v a r è s .  1 3 7 .  & fuiv. 
L e s  J u g e s  des L ie u x  fo n t  a r r ê t e r  p iu fíeu rs  
d e  c e s  F a n a t iq u e s .  1 4 0 .  L e s  autr-es íè  re^

M m j n  z
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t i re n t  dans les  B o u t i e r e s , c a n to n  de c e t -  
te  P r o v i n c e  , ou le u r  S e d e  d ev ie n t  n o m -  
b re u fe .  1 4 4 .  U n  O íh c ie r  qui a v o i t  im pru-  
d e m m e n t  a tta q u é  une n o m b r e u fe  T r o u -  
p e  de ces  F a n a t iq u e s  ,  a v e c  d ix  h o m m e s  
fe u le tn e n t  ,  e ft  a fla ffiné  à c o u p s  de pier- 
r e s  a v e c  n e u f  de fes  S o ld a ts .  1 4 6 .  C o m -  
m e n t  ils fa i fo ie n t  la  c é le b r a t io n  de leurs  
jn y ft e r e s  , la  c o m m u n ic a t io n  du don  de 
p ro p h é t ie  &  la  ré c e p t io n  des P r o p h é te s  
&  P ro p h é te l fe s .  1 4 8 .  & fiiiv. E x t r a v a -  
g a n c e  de  q u e lq u es  - uns qui fout ien n en t 
q u 5ils fo n t  e u x -m ê m e s  le  S .  E fp r i t .  i y p .  
S u r  q u o i  r o u lo ie n t  to u te s  leurs  p r o p h é -  

. t i e s .  1 6 0 .  L e u r  m an ie  lo r fq u e  q u e lq u c  
C a t h o l i q u e  leur  re p ré fe n to it  le  datiger oü 
i l s  s’ e x p o f o i e n t , ou lo r fq u u n  P r é t r e  s ’ e x -  
p o íò i t  d evan t  leu rs  A í fe m b lé e s .  1 66. E B  
p r i t  de r e v o l t e  m ê lé  a v e c  la  m a n ie  de c e s  
E m h o u í ia f t e s .  1 6 8 .  M e fu re s  q u ’on  prend  
p o u r  p r e v e n ir  les  fu ites de le u r  re v o l t e .  
1 7 0 .  & fmv. C e s  d em a rc h e s  le s  fo n t  a f -  
f e m b le r  en plus g ran d  n o m b r e .  1 7 5 .  L e u r s  
A f í e m b l é e s  en d ivers  en d ro its .  1 7 8 .  I l s  
f o n t  m is  en d é r o u t e s p lu íieurs  fo n t  tués  
&  d’au tres  pris .  1 8 0 .  & fniv. M é n a g e m e n t  
q u ’ on  a p o u r  n e  les  pas to us  paf lc r  au  fil 
d e  1’ é p é e .  1 8 4 .  & fuiv. I l s  s’a tt ro u p e n t  
d an s  le s  m ai fo n s  de c e u x  q u i  n ’ a fo ie n t  fe 
p ro d u ire  e n  p ublic .  1 8 8 .  S u ite  de leur  
féd it io n .  i 8 p .  F in  du F a n a t i ím e  dans le  
V i v a r e s .  191. 1 96. F a n a t iq u e s  dans  les 
C e v e n e s .  Z 1 7 . &fuiv. S t ra t a g ê m e  rid icu-  
i e  de q u e lq u e s  E ra i l fa irc s  des F a n a t iq u e s  
d an s  k Di o c è f e  de C a f t r e s ,  p o u r  e m p ê -
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c h e r  le s  n o u v e a u x  C o n v e r t i s  d ’a l l c r  à lar 
M e i l e .  2 1 4 .  & fuiv. V i v e n s  &  B r o u í fo n  
C h e f s  des R e b e l i e s  &  q u i leur  a v o ie n c  
in fp iré  1 ’ e fp r it  de P a n a t i fm e  é ta n t  m o rts  r 
l a  tranqu il l ité  re v ie n t  dans le s  C e v e n e s j  
m a is  des F a n a t iq u e s  a u fq u e ls  ils a v o i e n t  
in fp iré  le u r  fnreur y  d em eu re  c a c h ê s .  2D4. 
L e  F a n a t i fm e  y  r e c o r o m e n c e .  190. zçi. 
L e s  F a n a t iq u e s  n e  g a rd e n t  p lus de m e fu -  
r e s  &  f e f o u l e v e n t  o u v e r t e m e n r . ' 2 $ 3 .  R a -  
v a g e s  &  d e fo rd re s  q u ’ iis c o m m e t te n t .  2 P 4 .  
& fuiv. S o in s  &  m o u v e m e n s  de  M .  de  
B r o g l i e  &  de M .  de B a f v i l l e  p o u r  a p p a i -  
f e r  ces  d e fo rd re s .  3 1 o .  & fuiv. D é fa i t e  
d ’une  des T r o u p e s  de ces  S é d it ie u x  ,  pri-  
fe  de q u e lq u e s  uns de  le u rs  C h e f s  ,  &  
le u r  f u p p l i c e .  3 \6.& fuiv. C e t t e  d é ro u te  
&  ces  e x e m p le s  in t im id e n t  les  F a n a t iq u e s ,  
&  le  c a lm e  fe iv b 'e  ê tre  r e v e n u .  3 2 0 .  N o u ­
v e a u x  p ro je t s  de r e v o l t e  q u e  fo rm e n t  le s  
F a n a t iq u e s  qui t ien n en t  le u rs  d e í le ins  c a ­
c h ê s .  3 2 8 .  I l s  ra f le m b le n t  p ar  l e  m o y e n  
de le u rs  E m i í là i r e s  c e u x  q u ’íls f ç a v o ie n t  
ê tre  dc le u r  p ar t i  &  p ar  la  lo n ét io n  de' 
to u s  ces  S é d it ie u x  leur  n o n ib re  é ta n t  c o n -  
í id e ra b le m e n t  g ro f f i  ,  i ls  f e  d iv i íe n t  en  
p lu íieu rs  T r o u p e s .  32 3 1 .  C h e f s  q u ’ ils  fe 
e h o i l i r e n t .  Ibid. &fuiv. V o y e z  La Porte, 
Roland, , Cajlanet, Cavalier , & c .  V o y e z  
Brozlie » Montrevel, Villars ,  Raquelaure , 
Bafville..

Fefjuet,  (  le  í ieur  de ) G e n t i l h o m m e  des C e -  
v e n e s  e ft  p r ié  de fe t r o u v e r  à  un  r e n d e z -  
v o u s  que  lui d o n n e  la  R o f e  fe ig n a n t  de 
v o u l o i r  f e  re n d re  , &  le  fa it  t u e r r B ,  3 8 7 . .
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FeJUn im a g in a i r e  d’ u n e  je u n e  fem ra e  A n a -  

b a p t i f te .  A ,  8 7 .
Filies t r a ve ft ies  en  A n g e s .  V o y e z  finges.
Flechier. V o y e z  Efprit Flechier.
Flejfieres, l ’un  des C o n ju r é s  ,  &  p r in c ip a -  

l e m e n t  c h a r g é  du fe c r e t  de la  C o n j u r a -  
t io n  p o u r  e n le v e r  MeíTieurs de B e r w i c k  
&  d e B a f n a g e  , eft d e c o u v e r t  dans la  mai« 
f o n  011 i l  é to i t  c a c h ê  a v e c  d eu x  d e s p r i n -  
c ip a u x  des C o n ju r é s .  B  ,  4 ^ 0 .  I I  v e u t  
ru e r  le  P r e v ô t , qu i p o u r  fe  g a ra n t ir  lui 
l â c h e  un  c o u p  de p i fto le t  &  le  tue. 4 5 1 .

Flomc en  P a m p id o u .  U n e  T r o u p e  de F a n a -  
t iq u e s  y  l e v e  1’ é ten d art  de la  ré v o l te .  A ,  
2 1 8 .  C e s  S é d i t ie u x  font a t t a q u é s  &  m is 
e n  d ero u te .  2 1 9. L e s  H a b ita n s  du l ieu  c m -  
p ê c h e n t  q u ’ ils  ne  fo ie n t  tous íu é s  ou  prisr  
en  le u r  d on n an t p affage  fu r  le u r  p o n t  ,  
c o n f ié  à leu r  G a r d e .  lbid. M  de B a f v i l l e  
é ta b l i t  une  C h a m b r e  de Ju f t ic e  à F l o r a c ,  
p o u r  fa i re  le  p ro c è s  a u x  R e b e l le s .  3 1 2 .  
E x é c u t io n s  de tro is  S c e le ra ts  ju gcs  à F l o -  
ra c .  3 15 1 .

Flcrimond de Remond. PalTages de c e t  H i í t o -  
r ien  oú F o n  v o i t  q u e  c e u x  qui a v o ie n t  
íu fc i té  les  F a n a t iq u e s  ,  s ’ é to ie n t  a t t a c h é s  
à  im iter  les E n th o u íia f te s  des M a n ic h é e n s ,  
d es  A n a b n p ti f te s  &  des G n o íH q u e s .  A ,  
7 7  & fuiv. 84 . fp fuiv.

Florimoni, M e u n it  r de proft f l ion  , du l ieu  
d e  G e n e r a c  dans  la  V a u - N a g e ,  d e m a n ­
d e  &  o b tie n t  l a  p e r m iíF o n  de le v e r  u n e  
C o m p a g n i e  de G e n s  ch o if ís  p arm i le s  
C a t h o l i q u e s ,  p o u r  c o u r ir  fur le s  F a n a t i­
q u es .  B, 241. II prend p lu íieurs  de ces  Sce­
lerats. 242.
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Flotard ,  e í l  e m p l o y è  p ar  Ies E n n e m is  q u i  

lu i  fo n t  ten ir  de 1’ a r g e n t  à G c n e v e  ,  
d ’o u  il  1’ e n v o y o i t  à  un h a b ita n t  des C e -  
v e n e s  p o u r  le  d if tr ibuer  à c e u x  qui é t o ie n t  
p r o p r e s  à e x c i te r  le s  d e fo rd re s .  B  , 4 1 ^ .  
I I  efl: o b l ig é  de  s ’en fu ir  de G e n e v e .  4 1 1 »

Flotte de 1 6. V a i f f e a u x  E n n e m is  &  de p i u -  
í ieu rs  B á r im e n s  de c h a r g e ,  qu i fe p r é fe n -  
te  â  la  vú è  de  M o n t p e l l i e r , puis v a  fa i re  
u n e  d e fc en re  à C e t e .  B  ,  5 8 1 .  & fuiv. 
V o y e z  Cete. Sa  r e t r a i t e  de  n o s  c o re s  a p r è s  
l e  m a u v a is  fu c c è s  de la  d e fc e n te  q u ’ e l le  
a v o i t  fa ite .  6 iy.

Foix, ( M .  de ) L ie u t e n a n t  C o l o n e l  du R é -  
g im e n t  de F i m a r c o n ,  D r a g o n s ,  fe d i f t in -  
g u e  p ar  ía  v a ie u r  d a n s  u n e  a é l io n  c o n -  
tre  le s  F a n a t iq u e s .  B  , 1 5 1 .  1 5 1 .

Folville ,  ( M .  d e ) C o l o n e l  du  R é g i m e n t  de  
F l a n d r e ,  tâ c h e  in u t i le m e n t  de  d il l ip er  le s  
A í í e m b l é e s  des F a n a t iq u e s  d an s  le  V i ­
v a r e s .  A  ,  1 7 0 .  I I  ra f fe m b le  l e  p eu  de  
g e n s  de  G u e r r e  q u ’ il y  a v o i t  d an s  le  
P a y s  &  íi iit le s  F a n a t iq u e s  d a n s  to us  les  
l i e u x  ou i l s  fo n t  d es  A í í e m b l é e s  fédit ie ir-  
fe s .  1 7 3 .  <& fuiv. I I  e n tre  dans  le  hautr 
V i v a r è s  a v e c  p e u  de T r o u p e s  r e g l é e s  &  
q u e lq u e s  M i i i c e s .  1 7 8 .  II  a t t a q u e  u n e  
n o m b r e u fe  T r o u p e  de  F a n a t iq u e s  q u ’i l  
d é f a i t , en  tu e  q u e lq u e s - u n s  &  e n  íait de  
p n fo n n ie r s .  t 8 o .  & fuiv. L e  p a r d o n  de  
i o u t  le  p aífé  q u ’ i i  ofFre d e  la  p a r t  du 
R o i  à fe p t  o u  h u i t  c e n s  de  ces  S é d i t i e u x  
a i le m b lé s  íu r  un  c ô t e a u  , &  le u r  r e p o n -  
fe .  i 8 y .  1 1  e n  fa i t  tu er  &  p re n d r e  q u e l -  
q u e s - u n s  &  ia i í íe  te t i re r  le s  a u tres .  18 7 »
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Fnijflnet de Fourques, V i l l a g e  des C e v e n e s  

p eup lé  d ’anciens  C a t h o l iq u e s .  B , 90. R a -  
v a g e s  &  cru au tés  q u ’y  e x e rc e n t  le s  F à -  
n a t iq u e s .  91. D é f o ia t i o n  de c e u x  q u i  
é c h a p e n t  à c e s  fu r ie u x .  93.

Trance. D e i fe in  fo r m é  par les  R e l ig io n n a i -  
res  fugit ifs  de fo u le v e r  les P e u p le s  d a n s  
le  coeur de la F r a n c e  ,  en  m é m e -te m p s  
q id e l le  a u ro it  à ío u te n ir  la  gu erre  c o n -  
t r e  p re fq u e  to utes  le s  P u if la n c e s  de l ’ E u -  
r o p e .  A ,  6. M a c h in a t iò n s  des M in i í l r e s  
ré fug iés  dans les P a y s  E t ra n g e rs  , p o u r  
f o u le v e r  tous les P r in c e s  c o n tre  la  F r a n ­
c e .  1 2 .  L e u r s  e fforts  p o u r  c x e i te r  u n e  
G u e r r e  C i v i l e  a u  d ed ans  du R o y a u r a e .  

jy-
Francefet. Voycz Sauvaire.
Frontignan ,  petire V i l l e  à une  l ieuè  de C e -  

te  ;  M M .  de R o q u c l a u r e  &  de B a f v i l i e  
f e  re n d e n t  à F r o n t ig n a n  p o u r  d o n n er  les  
o rd re s  n e c e f ía ire s  à 1’a r r iv é e  de l a  F lo t-  
t e  E n n e m ie  q u i fe p ré p a ro it  à faire  faire  
u n e  d e fc en te  fur  la  c o te .  B  ,  <$92.

Frugeires, V i l / a g e d e s  C e v e n e s  ,  maíTacres 
&  in c e n d ie s  q u ’y  fo n t  les  R é v o l t é s .  A  * 
30 6 .

Fujiliers. C o r a p a g n ie s  de F u í i l ie rs  é tab lies  
dans le s  p r in c ip au x  V i l l a g e s  des  C e v e n e s  , 
p o u r  c o n t e n ir  les  m a l- in t e n t io n n é s .  A  ,  
3 2 4 .  L e v é e  de tren te -d e u x  C o m p a g n ie s  
d e  F u í i l ie rs  ,  o rd o n n ée  p ar  le s  E t a t s  d e  
i a  P r o v i n c e .  B , 7 .

J G ,



D E S  M A T I E R E S .  I v i J

G.
C r  Abriel Gaillatd ,  dit 1’ A U e m a n d  , 1’ iift 

d es  C o n j u r é s  d ’ une  c o n fp i r a t io n  d é c o u -  
v e r t e  à  M o n t p e l l ie r .  B , 4 5 0 .  V o y e z  Conf- 
piraiion. I I  eft c o n d a m n é  a u  d e rn ie r  f u p -  
p l ic e .  4

G alaad. L i v r e  d’un  M in i ft re  de G e n e v e ,  
in t i t u le  : Le Baume de Galaad ,  p o u r  a p -  
p i íy e r  le s  p ro p h é t ie s  de  D u  M o u l i n  &  d e

, J u r i e u .  A  ,,99.
Galges ,  p e t i te  V i i l c  des C c v e n e s  ;  d e u x  

T r o u p e s  des  F a n a t iq u e s  s ’ é ta n t  jo in t e s  ,  
fe  p ré fe n te n t  d e v a n t  G a n g e s  &  y  fone  re -  
ç u s  fan s  b e a u c o u p  de r é í i u a n c e .  B  ,  n x .  
P o u r q u o i  ils ne  b rú le re n t  p o in t  1 ’ E g l i f e  
&  n ’y  m a f la c r c r e n t  a u c u n  d es  H a b ita n s .  
Ibid. D c p a r t  p ré c ip i t é  de ces  F a n a t i q u e s  
à  la  n o u v e l lc  de  ia  v e n u è  d e ' M .  ie  M a ­
r e c h a l  de  M o n t r e v e l  v e r s  c e t te  V i l le .  nz. 
P u n i t i o n  d es  H a b i t a n s  d e  G a n g e s  ,  p o u r  
a v o i r  o u v e r t  le u rs  p o rtes  à  ces  R e b e l l e s .  
1 1 6.

■ ■ .Gardez, E c c le f ia f t iq u e  m aíTacré p ar  les R e -  
l i g io n n a i r e s .  A  ,  3 5 3 .

I Gely ,  (  P i e r r e ) P a y f a n  a n c ie n  C a t h o l i q u e ,  
f e  fa u v e  d e  c h e z  lu i  p o u r  fe  g a r a n t ir  d e  
l a  c r u a u t é  de Ia  F le u r  : n ia f la c r e  d c  fa  

|  f e m m e  &  de  fe s  d eu x  pet irs  e n fa n s  ,  p ar  
I c e  m o n ftr e .  B  ,  16.
0  Geneve. L e s  M in i ft re s  f u g i t i f s d e  F r a n c e  r é -
1  fu g ié s  à G e n e v e ,  y  f o r m e n t  u n e  A c a d e -  
I m ie  p o u r  e x a m in e r  à  q u o i  é to ie n t  p r o -  
|  p re s  le s  C a l v i n i f t e s  F r a n ç o is  re fu g ié s  e n

Toms II,PmieII. N n n



Iv i i j  T  A  B  L  E
c c ttc  V i l l c .  A  , i o o .  L a  R e p u b l iq u e  dc 
G e n e v e  im p r o u v e  c o n d a m n e  ce  qui fe  
t r a m o  u dans  c e t te  A ç a d e m i e , &  1’ im p o fc  
turef des fau x  P r o p h é c e s .  t o i .  L e s  M i -  
n i l f re s  de G e n e v e  d é c la n ie n t  dans le u rs  
P r ê c h e s  ,  c o n t r e  le s  m aílacres  des F a -  
n a t iq u e s  des C e v e n e s .  3 7 1 .  L a  R e p u b l i ­
q u e  a r e g a r d é  a v e c  h o r r e u r  ces  e x c è s ,  &  
n ’ a ja m a  s a p p ro u v é  leurs  re b e l l io n s .  Ibid.

Gtnouillu , B o u r g  ou  p et ire  V i i l e  d an s  les  
C e v e n e s .  U n e  T r o u p e  de F a n a r iq u e s  a t ­
ra q u e  ce  p o fte  , &  en  eft c h a l le e  B ,  54* 
L a  G a r n i f o n  qui n’ é to it  q u e  de 60. h o m -  
m es  nc  p eu t  ré f i í le r  à u n e  a u tre  T r o u -  
p e  de ces  R c b e i l c s  re v e n u é  en plus g r a n d  
n o m b r e .  71. I l s  m e t te n t  le  feu  a u x  n m -  
ío n s  y o i à n e s  des C a e r n c s  , &  F O rH cier  
q u i y  c o m m  m d o it  ,  o b l ig é  de í o r t i r a ’ e c  
fes  G .  n s , e í l  tu é  a v e c  c in q u a n t e  de fes 
S o l d a t s .  7 3 .  I n f o l c n c e  &  d eford tes  de 
c e s  S c e ie ra t s  quan d  ils  fe  v i r e n t  les mai- 
tres de G e n o u i l l a c .  Ibid. <& fuiv. M .  de 
M o n t r e v e l  e n v o y e  des T r o u p e s  p o u r  en 
c h a í le r  les R é v o l t é s .  8 5 .  D c fa i t e  &  p u -  
n it io n  de  c e s  F a n a t iq u e s .  94 . P i l l a g e  ,  
m eu rtre s  &  inr.endies dans  le  v o i í in a g e  
de G e n o u i l l a c ,  p a r  la  T r o u p e  de J o a n -  
n y .  225.

George ( D a v id  ) n a t i f  de D c l f t , pouíTe le  
F a n a t i fm e  j u f q u à  fe  d ire  l e  M e í l i e ,  c o n -  
çu  du S .  E fp r i t .  A  , i ç .

Çevaudan ,  ( M .  d e )  M a re c h a l  de C a m p  , 
c o n u n a n d a n t  1111 D é t a c h e m c n t  dans le  
D i o c è f e  d U s è s .  B  , 1 5 6 .  11 défait  une 
T r o u p e  de F a n a t iq u e s  ,  d o n t  ii  tue une
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p a r t ie  &  o b l ig e  Ic  r e f ie  à  p re n d r e  Ia  f u i -  
te. 1 7 2 .

Cibsrthn ,  j e u n e  G e n t i l b o m m e  , fe d i f t in g u c  
à  i a  te te  de  v i n g t  V o io n t a i r e s  ,  &  exè 
d a n g e r e u fe m e n t  b le i lé  d an s  u a  c o m b a t  
c o n t r e  le s  F a n a t iq u e s .  A  , 3 5 8 .  3 6 0 .  I I  
cft  p a r  r e c o in p e n íe  fa ít  L ie u t e n a n t  d ’u -  
n c  C o m p a g n i e  dc D r a g o n s .  3 6 0 .

Goidaine , ( d e  )  O f f ic ie r  des E n n e m is  , f o i -  
d i la n t  G e n ü l h o m n i e  de P o i t o u  , &  C a -  
d et  de la  M a i fo n  d o n t  il  p o r t o i t  le  n o m ,  
e ít  pris  a v e c  le s  R e l i g i o n n . i r e s  e n v o y é s  
p o u i  fa ire  d e fc e n te  d an s  ie  L a n g u e d o c  ,  
&  c o n d a n m é  a a v o i r  ia  céte t r a n c b é e .  B ,  

3 7 4 -
Cra>t'lval, (  M .  de ) B r ig a d ie r  d e s  A r m é e s  

du R o i  , jo in t  une ' i r o u p e  des F a n a t i ­
q u es  ,  les  c h a r g e  &  en  tue p lu í ie u r s ,  8c 
d ill ipe  L s  a u tres .  B ,  1 7 7 .  1 1  c h a l le  u n e  
a u tre  T r o u p e  de  c e s  B a n d i t s  , du  P o n t  
de  L u n e l .  2 3 0 .  II  e ft  c o m m a n d é  p o u r  
s o p p o fe r  a u x  r a v a g e s  des F a n a t i q u e s ,  &  
a l l e u r t r  le  t i ra g e  des b a tte a u x  fur ie  b o rd  
du  R h ô n e .  2 7 4 .  M .  le  M a r é c h a l  lui c o n i -  
m u n iq t ie  Ie  p r o j e t  q u ’ il a v o i t  fo r m e  d ’e n -  
v e lo p p e r  le s  T r o u p e s  des F a n a t i q u e s ,  &  
lu i  a f l igne  Ie  l ie u  ou  il  d e v o i t  fe  r e n -  
d re  : p ar t  q u ’ il eu t  dans c e t te  a é i io n  ou  
les  R e b e i l t s  fu re n t  e n t ie r e m e n t  d é fa its .  
2 7 8 . .  & fuiv. S o n  c h e v a l  v e n a n t  d ’ê tre  
tu é  lo u  lu i  , M .  de M o n t r e v e l  lui f a i t  
p r é fe n t  d 'un  d . s  liens a v e c  le q u e l  il  c o n ­
t inue  de  p o u r fu iv r e  le s  débris  de  c e s  F a ­
n a t iq u e s  ju fq u e  dans  les  b o is .  2 8 3 .

Cnmdiers. í  re n te  G r e n a d ie r s  du R é g in ie n t
N n n  z
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de Ia  F a r e  font rc n c o n tr é s  p á r  trois  cen s  
F a n a t iq n e s  qui en tuent une  p ar t ie  a v e c  
le  L ie u t e n a n t  qui les  c o m m a n d o it .  B  , 
HS>. M ép ri fe  d ’ un D é t a c h e m e n t  de G r e -  
n a d i e r s , &  d 'un D é t a c h e m e n t  de M iq u e -  
l e t s  qui íe  c h a r g c n t  fans fe  re c o n n o í t r e  , 
c r o y a n t  a v o ir  a fta ire  a v e c  le s  R e b e i le s .  
1 1 4 .

Gv.i ( D a n i e l  )  le  plus g r a n d  des P r o p b é -  
tes  de la  T r o u p e  de C a v a l i e r  a c c o m -  
p a g n e  ce  C h e f  des F a n a t iq u e s  ju fq u ’a u x  
R e c o l l e t s  de  N i fm c s  oü i l  a l lo i t  t ro u v e r  
M .  le  M a r e c h a l  de V i l la r s  &  M .  de B a f -  
v i l l e .  B , 3 1 3 .  11 d o n n e  à .C a v a l i e r  fa be- 
n e d ié l io n  &  l e v e  b u r le íq u e m e n t  les m ain s  
&  les  y e u x  au  C i e i  p o u r  le  fu c c è s  de i a  
C o n f é r e n c e  ; puís i i  e n tre  dans Ia V i l i e  

. f a i f a n t  les  g r im a c e s  de F a n a c ifm e  , &  v a  
v o i r  ía  n iere .  3 2 5 .  1 1  eft fu iv i  des plus 
in fe n fé s  de la  p o p u lac e  , c h a r m é  de fes  
ar rs de p ro p h cte ,  3 2  6.

Guillaume Poftel, T h e o l o g i e n  &  J u r i f c o n -  
fu l te  P r o t e í l a n t ;  e x t r a v a g a n c e  de  fo n  F a -  
n ati fm e.  A ,  2 6.

Guillaume de Lormc. V o y e z .  Chevailler.
Guilleminet , C a p i t a i n e  d’ une C o m p a g n ie  

d e F u f i l i e r s ,  diffipe u n e  A í í c m b lé e  de R e -  
l ig io n n a ire s  oü  íls  f o rm o ie n t  des p ro je ts  
de  ré v o l te ;  A  , 3 4 1 .

Cuifcard. U n  h o m m e  q u i  fe  fa i fo it  a p p c l le r  
l e  M a rq u is  de G u i f c a r d , &  d e v o it  c o m -  
rnand er les T r o u p e s  du d é b a r q u e m e n t  q u e  
le s  E n n e m is  e n v o y o ie n t  fa ire  en L a n g u e -  
d o c ;  fe  fa u v e  après que  les  T a r t a n e s  qui 
p o r t o i e n t e e s  T r o u p e s  fu re n t  prifes  ou  je t -
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tées à la  c o t e .  3 7 5 .  C e  p ré te n d u  M a rq u is  
d e  G u i f c a r d ,  fu r  ie  p o r t r a i t  q u ’ o n  en fa ir ,  
eft r e c o n m i  p o u r  u n  A b h é  d ’ u n e  v ie  d e -  
r é g l é e ,  &  a í f e z  fo u  p o u r  a v o i r  quicté un  
b o n  B e n e f í c e  , p o u r  fe m e t t r e  à la  téte  
des R é v o l t é s .  Ibid.

H .

H Einjius ,  P e n í io n n a ir e  de H o l l a n d c  : 
P r o j e t  de  r é v o l t e  q u e  c e  P e n í io n n a i r e  
c n v o y o i t  dans  le s  C e v e n e s  p a r  tro is  O f -  
í ic ie r s  re forraés  qui fu re n t  a r rê té s  en  p a f -  
f a n t  le  R h ô n e .  B  , 5 2 6. C o n je é t u r e  fu r  
l a  c o n fo r m i t é  de la  c o n d u i te  des  R é v o l ­
tés  du V i v a r è s ,  a v e c  l e  p la n  de  r é v o l t e  
d o n t  H e n í iu s  a v o i t  fo rm é  le  m o d e le .  f  2 7 .

Henry, f u r n o m m é  M a i f o n  de  C h a r i t é  ;  fo n  
F a n a t i fm e .  A , 2 5 .

Henry, c é le b r e  P r é d ic a n t  e n v o y é  de  G e n e - '  
v e  dans  le  V i v a r è s  p ar  1’ A c a d e m ie  de9 
M in i f t r e s  fug it i fs  : S o n  c a ra é t e re  ,  &  c e  
q u ’ il p r ê c h o i t .  A  , 1 0 2 .

Henry , V a i ;  t &  c o n f id e n t  de B r o u í l o n  , eft 
c h a r g é  p a r  f o n  M a i t r e  de  p o r t e r , ou fa i— 
re  te n ir  en  S a v o y e  ie  p r o j e t  q u ’ il  a v o i t  
d rc í lé  a v e c  V i v e n s  de fa ire  e n tre r  le s  E n -  
néruis d a n s  les  C e v e n e s .  A  , 2 5 1 .  I I  e n  
c h a r g e  un  h o m n ie  qui eft a r ré té  a u x  P o r ­
tes  de G e r ie v c  , íü r  l e q u e l  o n  t r o u v e  le  
p r o j e t  qui e ft  e n v o y é  a v e c  le  P o r t c u r  à 
M .  de B a f v i l l e .  Ibid.

Hermite d e v e n u  P a r t i í a n .  V o y e z  La Sagiotte.
Herouville , ( M .  d ’ ) C o l o n e l  du R é g im e n t  

de H a y n a u t ,  fe  d i í l in g u e  dans une  aétion
N n n  3
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c o n t re  le s  F a n a t iq u e s .  B  ,  1 4 0 .

Hollanie , Hollandws. O n  e n v o y e  de H o l -  
ia n d e  dans le s  C e v e n e s  d es  ger.s a-, e c  
C o m m i í í io n s  d 'O ffi  :e rs  p our é tre  C h c : ’s 
des F a n a r iq u e s  r e v o l te s  , qui fo n t  a r r . -  
tés .  B  , 2 0 8 .  I l s  d é c la re n r  dans  ie u rs  in -  
r e r r o g a t o i r e s ,  5c c e u x q u i  le s  e n v o y o ie n r ,
&  n o m b r e  d’a u tres  fce ie ra ts  qui é to ie n r  
e n v o y é s c o m m e  e u x .  2 0 5 .  I n f t r u d i o n  qui 
l e u r  a v o i t  é té  d o n n e e  de la  p ar t  des H c l -  
la n d o is .  2 1 1 .  M é d a i l le s  f ra p p é e s  en H o l-  
l a n d e  p our les  F a n a r iq u e s .  V o y e z  Mé- 
daille.

Hipitzl des F a n a r iq u e s .  D é c c u v e r t e  d ’ un 
l ie u  c a c h ê  dans un b o is ,  qu i fe r v o i r  d ’H ó -  
p i ta l  a u x  R c v o i t é s  ,  &  ou ils  te n o ie n r  
t o u t e s  Ieurs  m u n it io n s  de g u e r r e  &  de  
b o a c h e .

Horr.itís, (  G e o r s e )  A u t e u r  P r o t e f t a n t ,  r a p -  
p o r i e  le s  fo l ie s  &  le s  v i í io n s  dans le i— 
q a e l ie s  onr d o n n é  p iu íieurs  des p ré .e r .-  
dus R e fo r rn é s .  A  ,  2 4 .

Huc (  F r a n ç o is  ) R e i i g  o n n a ire  , au tre fo is  
d i íc ip le  de B r o u u o n  , &  S o ld a t  dans  les 
T r o u p e s  c o m m a n d é e s  par le  C o i r u e  de 
S c h o m b e r g  en S a v o y e :  V i v e n s  &  B r o u f -  
fo n  s’ adrefl 'ent à ce  S o ld a t  p o u r  p ro u o fe r  
à  c e  C o m r e  de faire  e n trer  le s  E n n e m i  
dans j e s  C e v e n e s .  A  , 2 4 9 .  H u c  e n v o y  
e x p rè s  fur les l ie u x  y fair p o u r  ce la  p lu -  
C eurs  v o y a s j e s ,  p o u r  c o n fé r e r  a v e c  B r o i . f -  
í b n  &  V i v e n s .  lbid. P o u r  ie  re c o m p e n fe r  
de  fes  c o u r iê s  &  de f a  n é g o c  a n o n  , o n  I 
l e f a i t à  fo n  recour en  S.ivoye ,  C . i p i t a i -  I 
n e  de B a r b a s .  2 5 0 .

O
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Jlyeufet , B r e n o u x  , S .  P a u l ,  S o u f i c l l e  &  a u -  

trc s  V i l l a g e s  qui a v o i c n t  donrié r c tra ite  
a u x  R é v o l t é ' ,  ío n t  p i l l é s , b rú lc s  &  ca­
f é s ,  &  le s  H a b i t a r s  , à  P c x c c p t i o n  des 
fe m m e s  ,  des en fan s  &  d es  v ie i la r d s  , 
palies  au  El dc 1’ é p é e .  B  , ipz*

I .

J  Sabeau,  (  la  b e l le  ) B e r g e r e  du V i l l a g e  
de  C r e t  dans le  D a u p l i in é  fe d if t ín gue  
dans  1’ E c o l e  de D u  S e r r e ,  &  furpaffe- fcs 
C o m p a g n o n s  e n  l ’ a r t  de p r o p h é t i f e r .  A  ,  
i r 6 . F o ib le  du M in i l l r e  J u r i e u  p o u r  c e t -  
te  fil ie. Ibiii. &• fuiv. E l ! e  c h o ;f ic  la  V i l -  
le  de  G r e n o b l e  p o u r  y  p u b l ie r  fes p r o -  
p h é c ie s .  np. P r o f e l y t e s  q u e l l e  y  fa it .  
iz i.&  fuiv. C a r a é t e r e  de Ia v e u v e  d ’ un 
C o n f e i l l e r  au  P a r l e m c n t  qui fut du n o ru -  
b re  de c e u x  q u i d o n n e r e a t  dans les  v i -  
f ío n s  de c e t te  F a n a t iq u e  , &  c e  q u e  ío n  
z e l e  lui fit fa i re .  m . & fuiv. L e s  M a -  
g i í l ra rs  fo n t  a r rê re r  I f a b e a u  , a v e c  ia p iü -  
part de  c e u x  à q u i e l ie  a v o i t  c o n n n u n i -  
q u é  ie  d o n  de p r o p h é t ie .  12 ,4 .  b l l e  fe  
r e c o n n o ic  &  fe  c o n v e r t i t  à  la  F o i  G a -  
t h o l iq u e ,  1 3 4 .

Jfíbe.-.u Benoit. V o y e z  Benoit.

J.

J "  Âujferand , P r é v ô t  du D i o c è f e  de M o n t -  
p e i i ie r  , f a i fa n t  p e rq u if i t io n  des C o n j i t r é s  
d ’ une  c o u fp i r a t io n  p o u r  le  fou  e v e rn e n t  
de  p lu f ie u rs  P r o v i n c e s  ,  en  t r o u v c  tro is
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B  ,  4 4 P .  I I  e ft  m a n q u e  d ’ un c o u p  de p if-  
t o l e t  qui lui f a t  t i r é  p a r  l ’ un des t r o i s ,  
au q t ie l  ii  ia c h e  un des  f í e n s , &  le  je t te  
m o r t  fur Ie  p a v é .  4 5 1 .  V o y e z  Confpira- 
tion.

7 ean de Leyde ,  T a i í l e u r  de P r o fc f l io n  ,  &  
C h e f  des P ré c c n d u s  R e f o r m é s ,  fes e x t ra -  
v a g a n c e s  &  fa  m o rt .  A ,  2 5 .  8 f .

Jean- Louis, fu rn o m m è  le Genevois, l ’ im  des 
- C o n j u r é s  d ’ une  c o n fp ira t io n  fo rm é e  de 

f o u l e v e r  le s  P e u p le s  ,  cft  d e c o u v e r t  &  
a r r é t é  a v e c  d e u x  de íès c o m p lic e s .  B  , 
4 4 9 .  4 5 0 .  I i  d em a n d e  q u ’ o n  lu i affeure  
la  v i e  &  p ro m e t  de touc r é v e l e r ,  &  de 
d o n n e r  les m o y e n s  de faire  2 r re te r  les  
p . in c ip a u x  C h e f s  des C o n j u r é s .  4 5  6. C e  
q u ’il d é d a i e  a p rès  q u ’ o n  iu i eut  prornis  
f a  g r a c e .  4 5 7 .  & fuív. I I  t ie n t  p aro le  , 
&  ind ique  que  C a t in a t  &  R a v a n e i  c -o ic n t  
à  N i ím e s .  3 6 3 .  11 c ft  c o n d u it  à  N i f n u s  
p o u r  le s  d éc o u vr ic .  4 6 4 .  I I  ind ique  le s  
m a i fo n s  ,  ou o n  les a r re t e .  4 6 7 .  & fmv. 
A p r è s  1’ e x é c u t io n  des C o n ju r é s  &  de  Ieurs  
c o m p l ic e s  q u ’ on  a v o it  pu a r r ê t e r ,  fes  L e t -  
tres de  G r a c e  a r r iv e n t  de la  C o u r  ;  fo n  
C o l o n e l  le  íait r e p r tn d r e  c o rara e  D e f e r -  
te u r  ,  &  i l  e ft  c o n d a m n é  à Ia m o rt  par 
le  C o n f e i l  d e  G u e r r e .  496- C e  C o l o n e í  
S u i f le  r é v o q u e  l a  S e n t e n c e ,  &  e n  c o n f i -  
d e ra t io n  du fe r v ic e  q u i l  a v o i t  re n d u  à l a  
F r a n c e  , lu i  d o n n e  l a  v i e  ,  Ia l ib e r t é ,  &  
fo n  c o n g é .  4 9 7 .

J ean Mathitu ,  F a n a t iq u e  d ’ une e fp e c e  ftn-  
g u l i e r e .  A  , 8 0 .  S c s  D ire i ,  les  s’ e x p o f t n t  
à  Ia  m o rt  p o u r  le  fo u t ie n  de Ieurs  fo l ie s .  
8 1 ,
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Jcúnes ex ce f f i f s  de quelques F a n a t iq u e s .  A ,  

8 4 .  L e s  jeunes  q u e  D u  S e r r e  faiFoit p r a -  
t iq u e r  à  Fes E l e v e s  p o n r  fe  p rc p a rc r  à 
r e c e v o i r  le  don de p ro p h é t ie .  1 0 6 .  P o u r -  
q u o i  i l  le u r  p re fc r iv o ic  c e s  a b ft in e n c e s .  
lbid.

Jostmry, C h e f  d ’ une  T r o u p e  de F a n a t i q u e s , .  
a t t a q u e  G e n o u i l l a c  ,  d’ 01'1 i l  eft c h a f lc  
a p rè s  y  a v o i r  per.lu  p lu íieurs  de Fes g e n s .  
B ,  5 4 .  I I  y  re to u rn e  a v e c  un íl g r a n d  
n o m b r e ,  q u e  la  G a r n i fo n  n e  peut lu i r é -  
f í í l e r , &  il  fe re n d  m aitre  de ce  P o f t e .  
7 a .  C e s  f a r ie u x  m et te n t  le- feu  a u x  m a i-  
Fons v o i l in e s  des C a F e rn e s  ,  d ’oü 1’ O f f i -  
c i e r  qui y  c o m m a n d o i t  ,  p re ílé  p ar  l e s  
f la r a m e s j  e ft  o b l i g é  de F o r t i r , &  eft tu é  
a v e c  la plus g r a n d e  p ar t ie  de Fes S o l d a t s .  
7 3 .  In F o le n c e  de c e s  S c e le r a t s  Fe v o y a n c  
lu a irrc s  de G e n o u i l l a c .  Ibid. & fuiv. I I -  
Fe jo in t  a v e c  d’a u tre s  C h e f s  d es  F a n a t i ­
q u e s  , &  F a c c a g en t  le  G e va u c ta n .  23  4 . '  
I I  Fe F o um et à  M .  du V i l l a r d  ,  après q u e  
C a v a ü e r  s ’cft  re n d u .  3 ^ 6 .  I I  e n tre  d an s  
ía  n o u v e l le  r e v o l t e  FuFcitée p ar  R a v a n e l .  
3 4 2 .  I I  fa it  d ire  Fouvent à  M .  de  B a F -  
v ü l c  q iF i l  ve u t  Fe F o u m ettre  , m ais  Fans 
e x é c u t io n .  3 6 7 .  II  eft a t t a q u é  &  d é f a i t ,  
&  v ie n t  l e  le n d e m a in  a v e c  le  d éb ris  de  
Fa T r o u p e  &  4 0 .  fu íiIs ,F e  rendre  à M .  de  
Ia L a n d e .  3 9 3 .  I I  p ro m e t  de re p a r e r  p ar  
Fes Ferv ices  le s  m a u x  q u ’ i l  a  fa it? .  O n  
l e  r e n v o y e  d an s  le s  h a u te s  C e v e n e s  o u  
i l  o b l ig e  un  g r a n d  n o m b r e  d c  R é v o l c é s  
à  Fe r e n d r e ;  en rarn ene  d ix -h u i t  P r o p h ê -  
res o u  E r o p h é t e f í e s  ,  &  fa it  r a p p o r te r^
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plu íieurs  fu íris. 3 ^ 5 .  II  eft e n v o y é  a v e s  
ü n e  L ie u te n a n c e  potir fe r v ir  en  E fp a g n e  
cToà il  fe  fatrve. 3 i> 6 .R e p r is  &  re m e n é  à 
M .  de B a fv i i íe  , i l  obtienc un em ploy .c fans  
les  G a b e l l e s  &  une p e n l io n . Jbid. I l p a r t  
uc  ío n  e m p lo y  p o u r  r e v o i r l e s  C e v e n e s ,  
c o n r re  Ia  défenfe  qui lu i en  a v o i t  éí-é 
faite  ; e í i  a r r ê t é ,  &  tué d ’ un c o u p  de íu- 
f i l , v o u ia n t  fe  ía u v e r .  3 9 7 .

J&tjrny. ( N íc o I-j s  ) U n e  n o u v e l le  T r o u p e  de 
F a n a t iq u e s  s 'é le v e  d an s  le  D t o c è fe  d ’U -  
s è s ,  d on t J o i g n y , V a í e t ,  eft fait C h e f .  
A ,  3 8 3 .  S a  p re m ie re  c x p é d it io n .  3 S 4 .

Jonquet, fa i fant c o m in e rc e  de p o u d re  à N i f -  
m e s  ,  c o n v a in c u  d ’en a v o i r  fourn i aux  
F a n a t iq u e s  , & ^ e o h d a ro n é  à ê tre  ro m p u  
&  fa  m a i fo n  ra fée .  B , 178-.

Jonquet, v e n a n t  des P a y s  E t r a n g e r s  p o u r  fe  
je t t e r  dans  les  C e v e n e s  a v e c  une  c o n i -  
m ií l fo n  de  L ie u t e n a n t  c f l  a r rê té .  B ,  2 0 8 .  
C e  que  lu i  &  un au tre  qui a v o it  é té  a r -  
r é té  a v e c  lui d éc la re n t  dans le u r  in te r -  
ro g a to ire .  B ,  *2orr. & O n  condarn-  
n e  à !a m o r t  c e lu i  qu i a v o i t  été a r rê té  en 
n iè m e -te m p s  que  J o n q u e t  q t f o n  re fe rv e  
ju fq u ’ à c e  qu ’ ii  eút plu  au  R o i  d ’ en o r -  
d o n n e r  ; v ú è s  q u ’ on  a v o i t  en  lu i fa i íànr  
c e t te  g r a c e .  2 1 3 .

Jonquet, c o m m a n d a n t  P A v a n t - G a r d e  de la  
T r o u p e  de C a v a l i e r  , eft pris  a v e c  p lu -  
fteurs a u tres  d o n t  ies fu p p l ic e s  fu iven t  de 
près  la  c a p tu re .  B  , 2 4 9.

Jonquet, F u n  des C h e f s  d es  F a n a t i q u e s ,  &  
de la  c o n ju r a t ic n  de f o u le v e r  les  P e u -  
p k s  d e  d iv e r t e s  F / o v i n c e s ,  eft a r rê té  à
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N i f m c s  a v e c  R a v a n e l  &  V i la s .  B  ,  4 6 9 - 
S a  n a i l fan ce  &  fon  c a r a ô e r e .  4 7 0 .  II  elt 
c o n d a m n é  à  ê tre  r o u é  &  jerté  v i v a n t  
d an s  ie  n iê m e  b u c h e r  cu  C a t i n a t  A  K n -  
v a n e l  d e v o ie n t  é tre  b r ú i . s  v i f s .  4 8 3 .  L e u r  
e x é c u t io n  &  p o u r a u o i  e l le  fu t  diíFerée 
a u  jo u r  d ’ a p r è s  le u r  c o n d a m n a t io n .  48 í  . 
I I s  ra e u re n t  fans a u c u n  fe n t im e n t  de R e -  
l ig iu n .  4 8 6 .

Jor.qutere , ( M .  de !a  ) C o m m a n d a n t  d ’ u a  
D é c n c h e m e n t  des T r o u p e s  de Ia  M a r in e  , 
e n v o y é  c o n t r e l e s  F u n a t iq u c s .  B  ,  8 5 .  A t -  
t a q u e , b a r ,  &  m e t  en fu ite  u n e  T r o u p e  
de  c e s  R é v o l t é s .  9 $ .  M a lh e u r e u x  fi iccès  
d ’ im e  a m r e  e x p é d i t i o n , oü 11 e ft  a c c a b l é  
p a r  le  n o m b r e  des F a n a t i q u e s ,  &  bleíTé. 
2 5 7 .  B r u i t  q u e  faic dans íe  m o n d e  c e t te  
m a lh e u r e u fe  a fta ire .  260.

Jofeph, F r a n ç o i s  de n a t io n  ,  fa i fa n t  fa ire  à  
À v i g n o n d e s  P o u d r e s  p our le s  F a n a t iq u e s ,  

e í i  a r ré t é  &  c o n d a m n é  à la  r o u é .  B ,  1 7 9 ^
Jour.lan , L ie u t e n a n r  de  M i l i c e , t u e  V t v e n s  

fur le  p o in t  q u e  c e  F a n a t iq u e  a l l e i t  ti-  
r i r  Un c o u p  de fufil fur M . ' C h a m r e n n e .  
A  , 261. I I  e ft  m a f fa c ré  p a r  le s  R e b e l lc s  
donc  il  a v o i t  a t t i ré  1 ’ in d ig n a t io n .  3 $ j .

Jug ement demhr. I l iu í io n  des p ro p b é t ie s  dc 
q u e iq u e s  F a n a t iq u e s  fur  le  jo u r  de c e  J l i -  
g e m e n t .  A  , 86 . R id ic u le  créd ti l i té  des 
S ié t a t e u r s  de l ’un d e  ces  P r o p h é t e s  q u i 
p a f fe n t  u n e  n u it  fu r  des R o c h e r s ,  a tc e n -  
d a n t  le  m a t in  la  v e n u é  de C h r i f t .  8 7 .

JulUcn ,  ( M .  de ) B r ig a d ic r  des A r m é e s  du 
R o í  : L a  C o u r  F e n v o y e  en  L a n s u e d o c  
p o u r  íe r v ir  fo u s  les  o r d r e s d c M . d e  B r o -
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g l ie .  B , 2 5 .  Q u e l  é to it  c e t  0 (ltc:er. Jl>U. 
l i  p ourd i ic  les R e b e l le s .  45?. 5 1 .  5 3 .  <>3. II 
e ft  a v e r t i  du l ie u  ou il  y  a v o ic  une T r o u -  
p e  n o m b reu fe  de F a n a t iq u e s  , s ’y  rerfd ,  
fó n d  fur e u x  , les  ta i l le  e n  p i e c e s , &  les 
o b l ig e  à prendre  la  fu ite  en  d c ío rd re .  (8. 
I I  fe rend  aiiprès  de M .  Ie M a re c h a l  de 
M o n t r e v e l  p o u r  c o n c e rc é r  a v e c  lu i  le  
p ia n  de  c e  q u ’ il- y  a v o ic  à  faire .  79. I í  
eft e n v o y é  à G e n o u i l l a c  d o n t  les  R é -  
v o l t é s  s’ é to ie n t  ren d u s  m airres .  8 f .  I I  fait 
m e t tre  le  feu au V i l l a g e  de S a u m a n e ,  &  
e n l e v e  une  partie  des H a b ita n s  ,  p o u r  
a v o i r  f a v o r i íe  les  F a n a t iq u e s  qui c o m -  
m e t to ie n t  u n e  in fin ité  de d efo rd res .  1 3 P .  
U n e  T r o u p e  n o m b re u fe  de F a n a t iq u e s  
1 ’ a t t a q u e n t  p our d é l iv re r  le s  p rifon n iers  
q u ’ il c o n d u i fo it  ;  il les  re p o u f le  &  en tue 
p lu íieurs-  1 4 0 .  S o n  a f t iv i té  &  fes précau* 
t io n s  p o u r  d étru ire  le s  t ren te -d e u x  P a -  
ro if te s  c o u p a b le s  d’in t e l ! ig e n c e  a v e c  le s  
R e v o l t e s  , íans  q u e  ni l e s  H ab ita n s  qui 
v o y o i e n t  r a fe r  le u rs  m a i f o n s ,  n i  les  F a ­
n a t iq u e s  a t t ro u p é s ,o fa f le n t  r ien  en trep ren -  
d r e ,  p o u r  F e m p ê c h e r .  2 2 4 .  I I  eft o b l ig é  
d e  fu fp en d re  ces  d é m o li t io n s  p o u r  d e í -  
c e n d re  dans la  p la in e  ,  oú  les F a n a t iq u e s  
fa i fo ie n t  Ics  p lu s  g ran d s  m a u x .  2 3 7 -  1 1  
r e m o n t e  dans les  m o n t a g n e s  , p o u r  á c h e -  
v e r  1’ o u v r a g e  de la  d é m o li t io n  : les raaf-  
fá c re s  &  le s  in c e n d ie s  q u i l  a v o it  fufpert- 
dus , r c c o n im e n c e n t  dans la p la in e .  2 4 6. II m a r c h e  dans l e  V i v a r e s  a p rès  une- 
T r o u p e  de  c in q  011 fix cens des R e v o l t e s  
d e s  C e v c n c s  q u i s ’y  é to ie n t  je t té s  3 les

\
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t a i l l e  en  p ie c c s  , & . . f a i t  p i l ie r  &  ré d u i-  

. r e  en  c e n d re s  le s  l i e u x  q u i Jes a v o ie n t  r e -
- eus. 2 ^ 0 .  2 5 1 .
Jurieu ( le  M in i í l r e  )  eft r e g a r d é  d a n s  f ò n  

p ar t i  c o m m e  un P r o p h é t e . , A  ,  3 .  4 . T I  
j ’ é r ig e  lu i - m ê m e  en P r o p h é t e ,  &  répan.d 
f e s  p r o p h é t ie s .  1 7 .  1 8 .  Q u e  ce  M in i í l r e  
d o i t  ê tre  r e g a r d é  c o m m e  le  p ere  de to u s  
le s  F a n a t iq u e s  qui o n t  p aru  depuis. dans  
fo n  p a r t i .  19. S ’ il  a c ru  fér ieu fem ent, ê tre  
d e v e n u  p ro p h é t e .  2 1 .  C e  qui Fa je t té  
d an s  le  d é r a n g e m e n t  d’e fp r it  ,  &  porte  
à  jo i ie r  le  p r e m ie r  r o l l e  p arm i les  F a n a t i ­
q u e s  de íon, te m p s .  2 8 .  E x a n t e n  de q u e l -  
q u e s - u n e s  de fes  p r é d i d i o n s  ,  d o n t  o n  
fa i t  v o i r  l e  r id ic u le  &  la  fau lfe té .  3 0 .  & 
fuiv. I I  c i te  d e s  P r o p h ê t e s  de fa  S e d e ,  
q u ’i l  v e u t  fa ire  p a f lê r  p o u r  fe s  p ré c u r fe u rs .  
4 0 .  I I  p ré te n d  n é a m u o in s  le s  íu rp a f fe r  
to u s  dans le  d o n  de  p r o ; h é t i e  , &  P in -  
■ teiligence de P é c r i t u r e .  4 3 .  M é d a i l l e  f ra p -  
p é e  en H o l la n d e  , a v e c  u n e  in fc r ip t io n  
q u i  le  q u a l i f ie  de P r o p h é t e .  4 3 .  S o n  v é -  

. r i ta b le  d e i íe in  en fe  d o n n a n t  p o u r  P r o -  
p h c t e .  4 6. & fuiv. I I  in finue  a u x  A n -  
g l o i s  d ’ e x é c u t e r  l e  d ef lé in  qui fe  t r a m o it  
d e  c h a í fe r  l e u r  R o i  de  f o n  T h r ô n e  p o u r  
y  p l a c t r  un  P r i n c e  P r o t e í la n t .  62 .  EfFet 
q u e  le  L i v r e  de  fes  p ro p h ét ie s  p ro d u i í i t  
e n  F r a n c e  fur  le s  e fp r it s  des R e l i g i o n -  
n a ir e s  n o u v e a u x  c o n v e r t i s .  6 7 .  P o u r q u o i  
fe s  p ro p h ét ie s  fo n t  a p p ro u v é e s  p ar  le s  au-  
t r e s  M in i f l r e s  fu g it i f s  du R o y a u m e  ,  

, q u i  en  a v o ie n t  é té  f c a n d a l i fé s .  91. F o i -  
b le í fe  de c e  M in i í l r e  p o u r  u n e  je u n e  B e r »
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g e re  p ro p h éte l fe .  1 1 7 .  S o n  op in iàtreté  à 
fo u te n ir  le s  p rc tend ues  in fp ira t io n s  des 
p et its  P r o p h e t e s , co n tre  le  fen t im en t  de 
c e u x  de ío n  p arti .  1 2 4 .  J o u r n a l  q u ’ il 
a v o i t  ía it  de le u r ;  p aro le s  &  de leurs  a c -  
r ic n s .  1 2 5 .  S e s  la m e n ta t io n s  fu r  l ’ e m -  
p r i fo n n e m en t de ces  F a n a t iq u e s .  1 1 9 .  
R i l é e  q u ’e x c i t a  l a  cor .fu íion de ce  D o c -  
te u r  P r o p h e t e  , a u  d enoüernent de Ia 
C o m é d i e  dti F a n a t i fm e  dans le  D a u p h i -  
n é .  15(?. C o n í o r m i i é  des p r é i i f t io n s  q u e  

f a i fo ie n t  k s  F a n a t iq u e s  , a v e c  c e l ie s  de 
M .  J u r i e u .  160. 1 6 2 .  D i f fe r e n c e  de fes 
p r é d i â i o n s  , a \ e c  c e d e s  d es  F a n a t iq u e s .  
1 6 5 .  S a  d é lo la t io n  v o y a n t  les  féd it ío n s  
des  F a n a t iq u e s  du D a u p h in é  &  du V i v a ­
re s  a p p a i fé e s  , &  q u e  la  faulTeté de fes  
p ré d i it io n s  é to it  m an ife f te .  19 7 -  

J u f ie t , atitrefois L ie u te n a n t  de C a v a l i e r , &  
f u n  d es  q u a tre  F a n a t iq u e s  q u a l  e n v o y e  
d e  L o n d re s  p o u r  ío u le v e r  le  V i v a r e s .  B ,  
5 0 9 .  II  a t t ro u p e  tren te  je u n e s  gens qui 
p re n n e n t  les  a rm es  &  c o u r e n t  de c ó té  &  
c fa u tre  p o u r  ío u le v e r  le  p ays .  5 1 1 .  F o r c e  
é to n n a n te  de ce  ( c e i e r a t ,  &  c c  q u ’ i l  fait 
dans une  o c c a l lo n  oit i l  eft défait a v e c  
fa  T r o u p e .  5 5 3 .  S a  m o rt .  1 5 4 .  

j uJIhs-Veljíus , F u n  des p us fçavans  d e l a  
R e l i g i o n  p rétend uè R e fo r m é e  .• Im p ie té  
&  fo l ie  de fo n  F a n a t i fm e .  A  ,  16.
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K,

K  JmpcrJoling, F a n a t iq u e ,  D i f c ip l c  de J e a n  
M a th ie u  , d o n n a n t  le  S .  E f p r i t  à to u s  
c c u x  q u i l  r c n c o n t r o i t .  A  , 8o.

K W ,  C a p i t a j n c  A n g l o i s  du R c g i m c n t  d e  
S ta n h o p e  ,  com m and ar-t  une  T r o u p e  d e  
i ç o .  h o m ra e s  <Jli d é b a tq u e m e n t  faic à C e -  
te  , eft f a k  p r i fo n n ie r  a v e c  fo n  L i e u t e -  
n a n t ,  fa  T r o u p e  d c fa i te  &  c u lb u t c e  dans 
i a  raer.  B ,  5 1 .? .

L.
Í _ /  / í  Baume Cornillac , V i  l a g c  du D a u -  

p h in é  p r e íq u e  to ut C a l v i n i f l e .  L e s  R é -  
v o l t é s  qui r e fu fc n t  à  C b á t e a u d o u b l e  dç 
fe  re t i re r  c h e z  e u x  ,  v c n t  fe p o f t e r  en  
c e  l ie u  o u  ils f .n c  jo ir .ts  p ar  q u e lq u c s  l i -  
b e r t in s  ,  ils  fo n t  des c o u r fe s  dans l a  
p la in e  p o u r  fub/i fter ,  * l x v i j .  I ls  q u ittc n t  
c e  p o í l e ,  fe re t iren t dans  la  m o n t a g n e ,  
&  fe  je t t c n t  c n fu ite  d an s  l a  F o r é t  d e  
S o u .  Únà. V o y e z  Saint Ruf.

laCaze. V o y e z  C&ze.
La Combe, ( le  f íeu r  de ) q u e  C a v a l i e r  a v o ic  

fc-rvi a u t r e fo i s  ,  v a  le  t r o u v e r  , &  le  d i f -  
p o f e  c n t i t r e m e n t  à fe  re n d re .  B  , 3 0 9 .  
11 e f t e n v o y é  p ar  M .  le  M a r e c h a l  de V i l -  
la rs  &  M .  de B a f v i l l e  ,  à C a v a l i e r  p o u r  
l e  ré fo u d re  à a v o i r  u n e  c n tr e v ú e  a y e c  
eux-  3 1 8 .

la Fare. M a lh e u r  a r r i v é  à un D é t a c h e r a e n t  
d u  R c g im c n t  d e  la  F a r e .  B  , 84 .  U n  a u -
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t r e  D é t a c h e m e n t  du m ê m e  R é g im e n t  
to m b e  dans une  e m b u fc a d e  d es  F a n a t i -  
q u e s ,  &  eft a c c a b lé  p ar  le  g r a n d  n o m -  
b re .  2 1 4 .

. La Fleur , nora q u e  p r it  C o u d e r e  après 
a v o i r  é té  fa it  C o m m a n d a n t  d ’ une  T r o u -  
p e  dc F a n a t iq u e s .  B  ,  1 5 .  V o y e z  Coudere. 
C r u a u t é  de c e  m o n ftre  p o u r  f o n  p r e -  
m i e r e x p l o i r  en  c e t te  q u a l i té .  16. S u r  la  

•p rom efle  du p a rd o n  p ro m is  à  c e u x  qui 
v i e n d e r o ie n t  fe  rend rc  ,  l a  F l e u r  fe  f o u -  
m e t  a v e c  q u e l q u e s - u n s  de (a T r o u p e ,  
&  o n  le u r  fa it  g r a c e .  1 9 7 .  R e v e n a n t  des 
P a y s  E t r a n g e rs  ou il  s ’é to it  re fug ié  , &  
v o u l a n t  re n tre r  dans  le  P a y s  p o u r  y  re-  
n o u v e l le r  fes  o r d r e s ,  i l  eft a rrè té  &  p u ­
n i .  507.

La Lande ,  C o m m a n d a n t  d ’ un  co rp s  de 
T r o u p e s  dans le  L a n g u e d o c , e x te rm in e  
le  débris de la  T r o u p e  de C a v a l i e r  &  de 
c e l l e  de  R o la n d  ,  é c h a p é  de  l a  d éfaite  
q u e  fit des F a n a t iq u e s .  M .  de M o n t r e v e l  
l a  v t i l l e  de fo n  d é p a rt  du L a n g u e d o c .  
2 8 6 .  I I  fait p i l le r  &  brú ler l e s l i e u x  d on t 
le s  H a b ita n s  a v o ie n t  d o n n é  re tra ite  a u x  
R é v o l t é s  ,  &  d o n n e  a v is  à M .  le  M a r e ­
c h a l  de V i l l a r s  de  la  d é c o u v e r t e  q u ’ i l  
a v o i t  fa ite  d ’un l ieu  c a c h ê  qui f e r v o i t  
a u x  R e v o i t é s  d ’ H ô p ita l  &  de  M a g a í in .  
2 9 1 .  292. C a v a l i e r  é cr it  à M. de la  L a n ­
d e  p o u r  le p r ie r  de v o u lo i r  b ien  lu i d o n -  
i ie r  un  r e n d e z - v o u s  ,  p o u r  tra ite r  a v e c  
lu i  de fa fo u m if l io n .  3 1 0 .  E n t r e t ie n  de 
M. de la  L a n d e  a v e c  C a t in a t  ,  p o rte u r  
de la  L e t t r e  de C a v a l i e r .  4 1 2 .  II  r e n v o y e

C a t in a t
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C a t i n a t  p o r t e r  à C a v a  ie r  F a í í ig n â t io n  
du l ie u  o à  i l  Fe re n d r o i t  , s’ y t r a n rp o r t e  
a v e c  p e u  d’ e fc o r t e  ,  &  y  t r o u v e  C a v a -  
l i e r  , a u q u e l  i l  rend  fo n  f re re  qui a v o ic  
é té  p ris  peu  de jo u rs  a u p a r a v a n t .  3 1 3 .  
L e u r  c o n fé r e n c e  f in ie  , M .  de  l a  L a n d e  
r e ç o i t  d e  C a v a l i e r  un  E c r i t  í íg n é  de f a  
m a in  , p o rta n t  fa FoumiíTion. 3 1 4 .  C e  
C h e f  des R e b e l le s  r e m e r c ie  M . de la  L a n ­
de  du p ré fe n t  q u ’i l  v e u t  lu i  fa ire  de í a  
b o u r f e :  l ib e ra l i t é  de M .  de la  L a n d e  à  
c e u x  q u i e f c o r t o ie n t  C a v a l i e r .  3 1 5 .  E n -  
v o y  q u e  faic M .  de la  L a n d e  ,  de  la  Fou- 
m i l í io n  de  C a v a l i e r  ,  à  M .  l e  M a r é c h a l .  
316. M .  de  la  L a n d e  v e u t  b ien  d o n n e r  
a u x  Fa r ia t iq u c s  des O r a g e s  p o ü r  la  Feu- 
re te  de  le u r  C h e f  q u ’ il  a c c o m p a g n e  a u  
C o u v e n t  des R e c o l e t s  p o u r  1’ e n t r e v ü é  
a v e c  M . le  M a r é c h a l  &  M .  de B a f v i l l e .  
322- I I  eft a v e r t i  par M .  de  B a f v i i l e  de 
n e  p o in t  a l le r  à  u n  r e n d e z * v o u s  q u e  lu i 
a v o i t  d onr .é  J o a n n y  , a u t r e  C h e f  des F a -  
n a t iq u e s  , fo u s  p r e t e x t e  de  v o u lo i r  a u í l i  
Fe re n d re .  3 8 8 .  M .  le  D u c  de R o q u e l a u -  
r e  c o n f ie  à Fa v i g i i a n c e  de  v e i l l e r  à c o n -  
te n i r  le s  C e v e n e s  , p e n d a n t  la  n o u v e í -  
Ie  r é v o h e  a r r i v é e  d an s  le  V i v a r è s .  $ 3 4 .

V Aliem and.V o y e z  Gaíriel GailUrd.
Lancize ,  ( S .  A n d r é  d e )  P a ro i íF e  des C e ­

v e n e s  : L e s  F a n a t iq u e s  y  brí i lent F E g l i í e  
&  la  m aiFon C u r i a l e  , &  fo n t  c r u e l le -  
rnent m o u r i r  le  C u r é .  A  , 3 0 8 .

Langueiioc , P r é d ic a n t  F a n a t iq u e  &  V a l e t  
de  V i v e n s  , eft p ris  &  d e c la re  dans ío n  
in t e r r o g a t o i r e  l e  c o m m e r c e  fec re t  de  Fon 
Tome II. Pare. IL  O  o o
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M a itr e  a v e c  q u e lq u e s  D r a g o n s  d’une- 
C o m p a g n ie  qnx é to it  dans les  C e . e n e s .
A ,  1 5 8 .  II  olrre  de c o n d u ire  c e u x  q u ’on  
v o u d ro ic  e n v o y e r  à la  C a v e r n e  ou V i -  
v e n s  d e v o it  fe t r o u v e r  ie  j o a r  m êm e  a v e c  
c e s  D r a g o n s  , &  m o n tre  e f f e d iv e m e n t  
1 ’ e n d ro it  ou il  é to ir .  2 59.

Laperiere , C a p i t a in e  d T n fa n te r ie  , chaiTe 
le s  F a n a t iq u e s  qui a t ta q u o ie n t  G e n o u i l -  
l a c ,  &  y  eft tué. B ,  5 4 ,

Laporte , a u trc fo is  D i fc ip le  de V i v e n s  qui 
1 ’a v o i t  faic M in i ft re  , r e v ie n t  des P a y s  
E t r a n g e i s  dans le  defte in  de f o u k v c r  l e s  
P c u p ie s  des C e ve n e .- .  A ,  3 3 0 .  I i  eft c h u i-  
íi p o u r  c o n n n a n d e r  une  T r o u p e  des R é -  
v o l t é s ,  à la  p la c e  d ’ E fp r i t  S e g u ie r .  tbid. 
Q u a li ré  a jo u té è  à fa d ig n ité  de C o r a -  
m an d an t .  3 3 1 .  I I  fait d o n n er  à R o la n d  
í b n  n e v e u  le  co ro n ian d e m en t d’une fec o n -  
tle T r o u p e .  Ibid. P e n d a n t  q u ’ il c h c r c b c  à 
g r o f f i r  fo n  parci , il eft in fo r m e  que  dans 
une  A l íe m b lé e  renue  dans Ia V a u - N a g e ,  
o n  a v o i t  a r ré té  de fe  fo u le v e r  , &  il  y  
e n v o y e  fon  n e v e u  a v e c  une  l e m e .  3 3 4 .  
E > e fer ip t io n  a b re g é e  de la  V a u - N a g e .  
3 3 5 .  1 1  ne g a rd e  pius de m efu re s  &  fe m e t  
en  c a m p a g n e  a v e c  les trois T r o u p e s  de 
F a n a r iq u e s  3 5 0 .  R a v a g e s  , m aliacres  &■  
â n cen d ies  qu ils  fo n t .  35-1.  &fiuv. I i  e f t  
bacru dans une a & io n  , &  mis en fuite  
a v e c  fa T r o u p e .  3 5 8 .  A u t r e  a d io n  c u i a  
T r o u p e  eít e n t ie r e n n n t  défaite  &  lui iu é . .
B ,  8.

Lnrgentiera, C b e f  des F a n a t iq u e s  : Ses  rava.r 
ges.  d u c ô t é d u  G e v a u d a n .  B  ,  134 . .
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Laqttoite , P ré d ic a n t  d e s  C e v e n e s ,  &  p r in ­

c ip a l  a u te u r  des c ru a u tc s  q u 'y  c x e r ç o ie n c  
le s  F a n a d q u e s .  B ,  a y .  I I  e ft  pris  &  cort- 
d a m n é  à la  r o u è  ou il  e x p ire  e n  f e d e r a * .  
2 0 .
Roje , L ie u te n a n t  de C a f t a n e r .  B .  8 2 .  I I  

d e v ie n t  C h e f  de  la  T r o u p e  a p rès  la  í o u -  
m i í l io n  de  C a í l a n e t .  3 8 6 .  S a  t r a h i fo n  &  
fa^perfid ie  l o r f q t f i l  faic fe m b la n t  de v o u -  
l o i r  aufii fe  re n d re .  3 8 7 .  I I  fe  fo u m e t  e n -  
fin  a v e c  q u é íq u c s  au tres  qui s ’ é t o ie n t  
é r ig e s  c n  petits  C h e f s  , &  a m e n e n t  un  
g ra n d  n o m b r e  de F a n a d q u e s ,  a p rès  Ia  dd- 
fa i te  de leu rs  p r in c ip a u x  C h e f s .  3 ^ 8 .

La Sagioite , G e n t i l h o m m e  de D a u p h i n é ,  
a p rè s  a v o i r  é té  C a p i t a in e  dans  un v i t u x  
C o r p s , fe  rend  H e r m i r e , &  fe  re t ire  d an s  
un H e r m it a g e  près de S o u m ie re s .  B  , 2 4 2 .  
I I  prend la  re fo lu t io n  de re p ren d re  le  p a r ­
ti des A r m e s  c o n t r e  le s  F a n a d q u e s  , c c n -  
fu ite  fur c e la  M .  1’ t v ê q u e  de N i f in e s .  
243-  I I  o b d e n t  de M .  le  M a r e c h a l  l a  p er-  
m i í l io n  de l e v e r  u n e  C o m p a g n i e  de d e u x  
c en s  h o in m c s  q u ’ il c h o i í i ro  r lu i - m é m e  , 
a u í l i - b s e n  q u e  le s  O fn c ie r s  S u b a l te rn e s .  
'ibíd. S e s  e x p é d i t io n s  c o n t re  le s  F a n a t i -  
q u es .  2 4 4 .  ^  fuiv. L e t t r e  de C a v a i i e r  au  
G o u v c r n e u r  de  I s i f m e s  a u  fu je t  de  cec 
H c r m i t e  d e v e n u  P a r t i f a n .  2 4 5 .

La Valette; f a m e u x  P r é d ic a n t  qui a c c o r n -  
p a g n o i t  C a f t a n e t  a p rè s  fo n  r e to u r  de G e ­
n e  ve  dans  le s  C e v e n e s ,  eít  a r ré t é  a v e c  
l u i .  4 3 7 .  S a  c o n d a m n a d o n  &  fa  m o rr .  

B 4 43*-
L a v it : (  S. M ila ire  de  ) I n c e n d ie  de l’Egii-

O  o o 2



fev] T A B. L E
í e  de c e t te  P a r o i í í e  ,  &  de la  M a i fo n  
C u r ia le .  A ,  35  2 .

Le Bret, In te n d a n t  de  D airph iné  , fa i t  e x é -  
c u te r  p lu f ie u rs  C h e f s d e s  Rebelle- '.  * Ix x i j .  
L e t t re s  d ’ A m n i í t ie  que  r e ç o iv e n t  M .  le  
B r e t  &  M .d ’ A g u e f le a u  In te n d a n t  de L a n -  
g u e d o c  ,  p o u r  le s  m utins  qui fe  re t i re -  
r o ie n t  c h e x  e u x .  *  Ix x i i j .  In u t i l i té  de la  p u -  
b l ic a t io n  de c e s  L e t t r e s  : M .  d ’ A g u e í f e a u  
q u i  s’ é to :t  a v a n c é  vers  les R e b e l le s  p our 
le s  e x h o r t e r  à a c c e p te r  F A m n i í l i e  , e ít  
m e n a c é  d ’ê tre  tué. * l x x v j .

Le Fevre; g e n e ro f íté  &  ré fo lu t io n  d ’ un P a r -  
t i c u l ie r  de ce  n o m . B  , 9 7 .  g 8 .

Le Fevre, H a b i t a n t  de N i fm e s  , d em an d e  &  
o b tie n t  l a  p erm ií l io n  de le v e r  une  C o m -  
p a g n ie  de C a t b o í i q u e s  c b o i í is  ,  a v c c  l a -  
q u e l le  il rend  de g r a n d s  fe rv ic e s  c o n t re  
le s  Fan n tiq u es .  B  , 1 4 1 .  & fuiv. L a  S a -  
g io t t e  l e  fa it  un  d e  fes L ie u t e n a s t .  2 4 4 ,  
H a r d ie  en trep r ife  q u ’ il  e x é c u te  en ra p p o r-  
ta n t  à M .  le M a r é c h a l  un p a c q u e t  de le t­
tres  im p o rta n te s  qui a v o i t  é té  e n ie v é  p a r  
u n e  b an d e  des F a n a t iq n e s .  2 6 8 .

Le Genevois V o y e z  Jean-Lotus.
Leyde. V o y e z  Jean de Leyde.
Liron , l ’ un des q u atre  D r a g o n s  qui c n tre -  

te n o it  un c o m m e r c e  fe c re t  a v e c  V i v e n s  
C h e f  des F a n a t iq u e s  des C e v e n e s  , e ft  
a rré ré  a v e c  fes crois C a n n r a d e s  ,  a v o i ie  
l e  f a i t ,  &  ind ique  la  C a v c r n e  oú i l  d e -  
v o i t  fe t r o u v e r  le  f o i r - m é m e  a v e c  V i ­
ve n s .  A ,  2 5 8 .

Lívron,  p eru e  V i l l e  de D a u p h i n é .  U a e  D a  
m c  ,  v e u v e  d ’ un C o n f e i l l e x  au P a r k m e a
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d é  G r e n o b l e  , f e  re t i re  à L i v r o n  p o u r  
p ro p h éc ife r  en  fe u re té .  A  , 1 5 0 .  P r o g r è s  
q u ’ e iíe  y  f a i t  à re n d re  p r o o h ê t e s  ies Mit- 
n a n s  ies plus g ro í l íe r s  d es  e n v i r o n s .  1 3 1 .  
E ! l e  y  e í l  a r rè t é e  a v e c  ia  f i ííe . 1 3 3 .

Luncl. U n e  T r o u p e  de b an d its  F a n a t iq u e s  
b rú len t un des L o g i s  dn P o n t - d e  L u n e l ,  
&  fo n t  m is en fu íte  fu r  le  p o in t  d ’ e n b r u - '  
le r  un  autre .  B  , 2 3 0 .

M.
M Alllé, H a h i t a n t  des C c v c n e s ,  i r ? -

c e v o i t  de 1’ a r g e n t , e n v o y é  par le s  L u m e -  
m is  p o u r  y  e x c i te r  de n o u v e a u x  t r o u b le s 5 
e ít  a r re t e  &  p u n i.  B , 41 .9 .

Malaré, c h a r t é  d ’ o b íe r v e r  la  maitreíTe d e  
R o la n d  p o u r  le  fa ire  fu rp ren d re  lo r fq u d i  
í e r o i t  a v e c  e l le  ,  s ’a c q u i t t e  c x a í t e m e n t  
de  íã  c o m m ií l io n .  B  , 3 7 7 .  I I  r e c o i t  la  
re c o m p e n íe  q u i lu i a v o i t  é té  p r o m i f e . 3 7 9 .

Mallié &  Matplas ,  C h e f s  du C o n f e i l  de 
R o la n d  ,  v i e n n e n t  t r o u v e r  M .  l e  M a r e ­
c h a l  de V i l ia r s  p o u r  tra ite r  a v e c  lu i d e  
l a  íb u m ii l io n  de c e  C h e f  des R é v o l t é s .  
B  , 3 5 8 .  S u ite s  de  le u r  d é p u ta t io n .  3 3 9 .  
& tuiv. L e u r s  h ab its  t r o u v é s  dans un  b o is  
d o n n e n t  i ieu  de c r o i r e  q i t ’ ils a v o ie n t  é té  
tués  p ar  R a v a n e i .  3 6 8 .

Manichéens. Q u e  le u r  F a n a c ifm e  a é té  l e  
m o d é ie  de  ce lu i  des  F .n th o u E a fies  fu íc i -  
tés  en  E ra n c e  p o u r  y  c a u fe r  des G u e r r e s  
C i v i l e s .  A ,  7 5 .  Ce q u e  ra p p o r te  un A u -  
te u r  P r o t e í l a n t  , du F anati fnae  des M a - ,  
n ic b é e n s .  Ibid, .
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Manif.fte cn  fo rm e  de R e q u ê c e  p ré fe n té e  

au R o i  &  à M . le D n c  iic N o a i l i e s  C o r a -  
i l ian d an t  cn  L a n q u e d o c  , p ar  ies C a l v i -  
n iftes  de cetre  P r o v i n c e , a p r è s d a  p ro h i-  
b iu o n  de P e x e r e ic e  p u b lic  c e  le u r  R e ! i -  
g ion . * lx iv .

Marc, v ie l  H é r c t iq u e  ; q u e l  é t o i t  fo n  F a n a -  
ti !n ie .  A  , 8o . S o n  a p p l ic a t io n  p articu í ie -  
re  à c o m m u n iq u e r  le  d o n  de p ro p h ét ie  
a u x  R m in e s .  84.

Marie. L a  pius r e n o m m é e  des ProplíéreíTes 
des F a n a t iq u e s  des C e v e n e s  , app e llée  , 
ia- grande Marte , p ro n o n ç o it  les A r r c t s  
íur la  v ie  ou  la  m ore des C a t h o l iq a e s  ;  
o u  p o u r  r a v a g e r  les  P a ro i f fe s .  B  , 2 4 8 .  
E i l e  eft prife  a v e c  p lu íieurs  autres  q u ’ o n  
fa^r e x é c u te r  à m o rt .  Ibid.

Ã'Juriette ;  f i l e  q u e p o u f e  C a í l a n e t  , &  à 
la q u e l íe  les g . n s  de fa  T ro i t p e  donnenc 
le  n o m  de P r in c e U c  des C e v e n e s .  B ,  1 58. 
E i l e  i’a cco rn p ag n e  &  v ie n t  fe fo u m e ttre  
a v e c  Iui : M a a x  q u ’ e lle  a v o it  fa it  dans le  
P a y s .  3 8 G  E i l e  r e v ie n t  de G e n e v e  , ou  
on  1 ’ a v o i t  c n v o y é e  , &  o fe  fe pré fenter  
à M . de B a í v i l l e  &  lui d e m a n d e r  un  paf-  
fe p o r t  p o u r  en f a i rc  revenrr  fon  m ari.  
4 2 2 .  E i l e  eft a rrê tée  &  en fe rm é e  dam  la  
C i t a d e l le  de M o n t p e l i ie r  : vu è  de  M . de 
B a ív i l l e  par c e t tc  d éccntion . Ibid.

Marine. T r o u p e s  d e  la  M a r in e  dans le s  
C e v e n e s  , c o m m a n d é e s  par M . de la  J o n -  
c h e re .  B  , 8 5 .  95. D e  l ix  m il le  h o m -  
m es  de la  M a r in e  q u ‘on  attendoic  e n c o -  
r-e dans  le  L a n g u e d o c ,  ií n ’ en a rr iv e  que  
,1a  m o in e .  2.34. M a lh e u re u x  fuccès  d u n e
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e x p é d i t io n  , oü  un D é r a c h e m e n t  de  ces  
T r o u p e s  de la  M a r in e  e n v o y é  c o n t re  ies 
F a r a t iq u e s  e ft  a c c a b lé  p a r  le  n o m h re .  
2 5 7 .  B r u i t q u e  fa it  rians le  m o n d e  c e t te  
m a lb e u r e u fe  a ffa ire .  2 6 0 .

ZUrfily , (  M . de  )  C o l o n e l  , eft e n v o y é  
a v e c  M .  J u l i e n  à G e n o u i l l a c  d o n t  ie s  R e -  
b e l íe s  s ’ é to ie n t  rem is  en p o í le f f io n .  B  , 
8 5 .  L e u r  e xpédic ion  à G e n o u i i l a c .  514.

Martel,  C h e f  des F a n a t iq u e s  ,  f a c c a g e  le  
P a y s  du c ô té  du G e v a u d a n .  B  , 2 3 4 .

Martin, O fF .c ier  des E n n e m is  de ! i
V i l l e  de N i f m e s  : I '  e ft  r n u iv é  p a r i r i  
lé s  R e i ig io n n a i r e s  e n v o y é s  p o u r  faire  
d e fc e n te  fu r  n o s  c o t e s  , &  e o n d a m n é  au  
g ib c t .  B ,  3 7 4 .

Maruds: P e r f íd ie  des H ab ita n s  de c e  lien 
p n n ie  p ar  le s  T r o u p e s  du R o i  qui a v o ie n t  
o r d re  de d étru ire  &  b ru lc r  ce  V i l l a g e .  B  T 

8 4 -
Mas de Gaffarel, n o m  d une  M é t a i r i e ,  près  

de la q u e í le  on  d é c o u v r e  le s  T r o u p e s  des 
F a n a t iq u e s  que  p o u r fu iv o  r M .  de B r o -  
g l ie .  B  > 3 3 .  M .  de B r o g l i e  ie s  c h a r g e  
m a lg r é  leur  fu p e r io r i t é  en n o m b re  : I l s  
fe  d é fe n d en t  &  fo n t  g r a n d  fcu , tu e n t  
P o u l  &  b le ffent d a n g e re u íe m c n t  un C a p i -  
ta in e  de D r a g o n s  ,  &  c e t  a c c id e n t  don^ 
n e  de l’ a u d a c e  à ces  R e b e l l e s .  3 5 .  M .  de  
B r o g l i e  &  fo n  fils le  C h e v a ü e r , r a l l i e n t  
l e u r  T r o u p e  qui c o m m e n ç o i t  à  p í ie r  ; 
&  il o b l ig e  enfin  ces  F a n a t iq u e s  à fe  je t -  
te r  dans  le s  b o is  ,  &  à a b a n d o n n e r  c e  
p o fte .  3 6.

Majjjllan ,  (  le  í ie u r  de  )  C a p i t a in e  d ’ u n e
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Compagnie Franche eíl t»é dans u n e  ac-
t io n  o u  les SuiíTes a v e c  le fq u e ls  il  é to it  
e n  d é ta c h e m e m  re fu fe n t  de com b atrre  le s  
R e b e l le s  du V i v a r è s . 'B  , 5 4 0 .

M-aJfillan, (  1’ Abfcé ) v e r t u e u x  Ecfcléfía íír-  
q u e  q u ’o n  a v o i t  mis auprès des F a n a t i -  
q u es  p r ifo n n iers  d an s  la  C i t a d e l l e  de 
M o n t p e l l i e r .  B  , 4 4 4 .  S es  fo ins  &  fa ch a-  
r i té  p o u r  ces  p r ifo n n iers  iu i  a t t i re n t  Ia 
c o n f ia n c e  d ’un jeu n e  l io m rae  qui lui d e ­
c l a r e  un c o m p lo t  q u i  m e n a ç o it  la  P r o -  
v in c e  d ’ un fo u le v e m e n t  , &  d ’c n le v e r  M .  
de  BenvicK & M . de  B a f v i i l e .  4 4 5 .  C e t  
A b b é  e n  in fo r m e  a u í l i - tô t  M .  de  B a f v i i ­
le .  4 4 Í .  S u ite  de c e t te  a ffa ire .  \oycz- 
Confpiration.

Miithieu. V o y e z  Jean Mathieu.
Matplas. Voycz Maliié.
Mc.ían ,  l ’un des P r ê t r e s  é g o r g é s  à Sauve 

p ar  les F a n a t iq u e s  ? P a r t ic u la r i t é s  de la  
m o r t , &  la  c c n v e r f ío n  de  c e lu i  qui a v o i t  
été n o m m é  p o u r  F a í la í lm e r .  B  ,  4 1 .

Maz.ets; 1’tm des B e r g e ;o r s  petits  P r o p h ê -  
tes  du M in i ft re  Ju r ic u .  A ,  1 2 7 .

Meai, L ie u te n a n t  de K i n g ,  C a p i t a in e  A n -  
g l o i s ,  efl: fait p r ifo n n ier  de G u e r r e .  B ,  
6x9. V o y e z  King.

Médaille, f ra p p ée  en H o l l a n d e , fur la q u e l-  
Ie e í l  re p ré fe n té  le  M in iü r e  J u r i c u  a v e c  
l a  q u a l i f íc a t io n  de  P r o p h é te .  A 3 4 Í -  
M e d a i l le  q u ’ o n  t r o u v o i t  fur la  p lúpart 
des F a n a t iq u e s  qui é ro ien t tués o u  pris» 
B ,  i í 2 .  E x p i ic a t io n  des L e tt re s  qtii f e r -  
v o ie n t  de L é g e n d e à  c e t te  M é d a i l l e .  1 2 3 .

Melouz.e. Ravages & incendies que for.t les
F a n a t i -
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F a n a t iq u e s  dans c e t t e  P a r o i í i e  &  p lu — 
fícttrs au t  es.  A  , 3 6 3 .

Monde ,  V i l i e  C a p i t a l e  du  G e v a u d a n  , d e-  
v i e n t  p a r  les foins de  l ’ £ v é q u e  P a íy l e  d e s  
C u r é s  &  des C a t h o l iq u e ?  q u e  le s  r a v a -  
g e s  d es  F a n a t iq u e s  o b l ig c o ie n t  de fu ir .  B ,  
2 0 .

Miedis, P aro iíT e  f ituée  au  m il ie u  des C e v e -  
n e s : O n  e n le v e  to u s  le s  h o m m e s  de c e t -  
te  P a r o i l í e ,  &  o n  le s  e n v o y e  dans  les p r i— 
fons  du R o u f f i l lo n .  B  ,  1 3 6 .  1 3 7 .

Milices. E tab li iTem cnt d ’u n e  le v é e  d c  M i l i -  
ces  dc C a t h o l i q u e s  d an s  ch aq u e  P a r o i f -  
f e  du V i v a r e s  p o u r  e m p é c h e r  le s  a t t r o u -  
p e m e n s  &  le s  r é v o k e s  d es  F a n a c iq u e s  &  
d es  ra a l in te n t io n n é s .  A  ,  191. L a  f u p -  
p re ff io n  dc ces  M i l ic e s  e x p o fe  la  P r o -  
v i n c e  de  L a n g u e d o c  q u i l ’ a v o ;t  d e m a n -  
d é c  , à  de n o u v e a u x  fo u le v e m e n s .  2 0 4 .  
L e s  M i l ic e s  écablies  dans le s  C e v e n e s  ,  
v e i l l c n r  à  Ia  c o n d u i t e  des R e l ig io n n a i -  
r e s  ,  &  fo n t  c o n c in u e l le m e n t  à  ía q u ê te  
d es  P r é d ic a n t s  &  des  A lL em b lées  d é fe n -  
d u e s .  2 3 8 .  L e  g r a n d  n o m b r e  des R é v o l -  
tés  fait q u o n  n e  p eut a r ré te r  le u rs  d e s -  
o rd re s  a v e c  des M i l ic e s  qui t r e m b lo ie n c  
a u  feu l  n o m  de  F a n a t iq u c -s ,  &  on  detuan- 
de  de b o n n e s  T r o u p e s  à l a  C o u r .  3 66.

Miniftres de la  R e l i g i o n  p ré te n d u é  R e f o r m é e  r 
L e u r  c o n f te rn a t io n  &  c e i le  de le u rs  C o n -  
l iü o i r e s  ,  en  v o y a n t  l.-s a tte in te s  q u ’ o n  
d o n n o i t  a u x  E d it s  d e  t o le r a n c e  e n  le u r  
f a v e u r .  A  , 7 .  S e n t im e n s  des p lu s  f c n f é s  
d ’en tre  c u x .  S. Z e l e  a v e u g le  d es  au tres  
p o u r  fe fo u f t ra i re  a u x  O r d o n n a n c e s  p o u t  

Tome II. Fartie II. P  p p
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le u r  ré u n io n  à F E g l i f e .  i o .  P lu f íe u rs  s ’ eií- 
fu ien t  h o rs  du R o y a u m e  ,  &  fo rm e m  ie  
d e í le in  de fo u le v e r  toutes  ie s  P u i f ía n c c s  
q u i l s  p o u rro ic n t  fa i re  i ig u e r  c o n t ra  !a 
F r a n c e .  n .  1 2 .  L e u rs  m ac h in a t io n s  &  

. le u rs  efforts  p o u r  y  p arv e n ir .  1 3 .  V a r i e t é  
d a n s  Ies D o g m e s  des M in iftres  P r o t e f h n s  
í o u c h a n t l e u r  c r o y a n c e  ,  ,& c o m m e n t  ils  
l e s  c h a n g c n t  fu iv a n t  Ies o c c a f io n s .  7 1 .  
fuiv. C e u x  des M in ift re s  qui a v o i e n t  m u r­
m u r e  c o n tre  le s  p ro p h ét ies  de J u r i e u  , 

. le s  a p p ro u v e n t  &  c h e rc h e n t  ie s  m o y e n s  
d ’ en p ro c u re r  r a c c o m p l i i fe m e n t .  9z. & 
fuiv. L e  P r in c c  d ’ O r a n g e  donn e o rd re  
a u x  M in iftre  de p r é c o n i fe r  les p ré d ic t ío n s  
d e  D u m o u l i n  &  de Ju r ie u .  1 1 5 1 . L e s  M in if-  
t r e s T u g it i f s  re fugies  à G e n e v e  y  a v o ie n t  
fo r m e  une  e fp ece  d’ A c a d e m ie  ou l ’ on  
c x a m in o i t  c e u x  de leur  S e d e  qui é to ie n t  
p ro p re s  à  p o r t e r  le s  a rm es  contre  la  F r a n ­
c e  , Sc ceu x  q u i  é to ie n t  ca p a b le s  de fu -  
bor.ner le s  autres  ,  p o u r le s  r e n v o y e r  dans 
l e  P a y s .  1 0 0 .  L e s  M in iftres  de G e n e v e  
blâm.ent dans leurs Prê .ches Ies e x c è s  des 
F a n a t iq u e s  des C e v e n e s .  3 7 2 .

'Mirumm : ( M a d a m e  de ) H o r r e u r  du m a f -  
f a c re  de c e t te  je u n e  D a m e  ,  d ’ une de  fes 
F e m m e s  &  de f o n  C o c h e r ,  é g o rg é s  par 
le s  F a n a t iq u e s .  B  ,  1 3 0 .

%/Iiromenil, ( le  C h e v a í i e r  de )  C o l o n e l  du 
R é g im e n t  de Q u e r c y ,  eft c o m m a n d é  p our 
fu iv r e  le s  R e b e l le s  a v e c  deux  B a t a i l lo n s  
d e  fo n  R é g im e n t .  B  , 5 4 2 .  I I  I e s  jo in t  ,  
l e s  c h a r g e  &  les défait .  550 .  1 1  eft b le f-  
£e dans cette occafion d’un coup de p ier-
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r e  à la  tê te  , &  a un bras ca ffé  cTim c o u p  
de fufil .  5 5 1 .

Miquelets. M .  de B a f v i l l e  d e m a n d e  à la  C o u r  
q u ’ il  lui fút p erm is  de fa ire  v e n i r e n  L a n -  
g u e d o c  des M iq u e le ts  du R o u f f d l o n .  B ,
6 . L a  C o u r  lui a c c o r d e  c e  q u ' i i  d e m a n d e .
7 .  A r r i v é e  des M iq u e le ts  dans le s  C e v e -  
n e s ,  ou  ils r e n d e n t  des fe rv ic e s  im p o r t a n s .  
7p .  órfuiv. V o y e z  Falmereles.

'Moifjinneun n raflacrés  p ar  le s  F a n a t iq u e s .
B  , 1 8 5 .

Molard,  i \ m  des S u b d e le g u é s  de M .  de B a f -  
v i l le  , e ft  e n v o y é  cn D a u p h i n é  oü il d é -  
c o u v r e  to u re  r in c r ig u e  d ’ un p ro je t  de fo u -  
l e v e m e n t  ,  &  d o n n e  le  m o y e n  d ’a f lb i ip ir  
l a  c o n fp ira t io n .  B ,  3 9 0 .

2klolefm , V i l l a g c  du D i o c è f e  d ’ U s è s  d o n t  
les  F a n a t iq u e s  brú lent 4 0 .  m a i fo n s  &  y  
é g o r g e n t  d ix  ou  d o u z e  C a t h o l iq u e s .  B ,  

/ 3 8 .
Mondagour,  fam etix  P r é d ic a n t  &  g ran d  f c e -  

le ra t  ,  e í l  e x é c u té  a v e c  A b r a h a m  Pou- 
g e t  , a u tre  P r é d ic a n t  de  m é m e  c a r a é t e -  
re .  A  ,  3 5 4 .

Monlezun 3 le  C o n f u l  de  c e  l i e u  e í l  m a í fa -  
c r é  e n  p ré fe n c e  de fo n  f i í s , p ar  o rd re  d e  
L a p o r t e .  B  , 1 3 .

Montpcllier; o n  c o m m e n c e  à  c ra in d r c  d a n s  
c e t te  V i i l e  q u e lq u e  ir ru p t io n  des Fana­
t iq u e s  qui r a v a g e o ie n t  le  P a y s  ,  &  o n  
c n  fait g a rd e r  le s  P o r t e s .  B ,  1 0 4 .  

JAontrenjtl ,  (  M . l e  M a r e c h a l  d e )  e í l  c h o í í i  
p o u r  a l le r  c o m m a n d e r  e n  L a n g u e d o c .  B ,  
4 8 .  I I  a r r i v e  à N i fm e s  ou a p iè s  a v o i r  é té  

.B i fo rm é  par M . d e  B a f v i l l e  de  tout ce
1 J P P  *
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qu i re g a rd e  1 ’ é tat des a f f a i r e s , i l  c o n c e r ­
te  a v e c  lu i &  les  O ff ic ie rs  G é n é r a u x  le  
p la n  des ra o y e n s  de  ré d u ire  le s  R é v o l t é s .  
7 í> - C e s  F u r ie u x  re d o u b le n t  ieurs  ra v a g e s  
à  fo n  « rr iv é e .  8o . I I  m et en m o u v e m e n t  
le s  C o m m a n d a n s  des T r o u p e s ,  &  m a r ­
c h e  lu i - r u ê m e  p o u r  c h e r c h e r  d eu x  n o m - 
b re u fe s  T r o u p e s  de F a n a t iq u e s ,  qu ’ il jo in t ;  
i l  l e s  a tta q u e  &  le s  d é fa it .  3 5 .  & fuiv. 
I I  fe  rend  dans la  V a u - N a g e  011 il  défait 
e n c o r e  c e s  R é v o l t é s .  96. I I  m et to u t  en  
u fa g e  p o u r  faire ren trer  les  R e b e l l e s  dans 
1 ’ o b é i í la n c e .  99- 11 e x c i te  l a  N o b l e f l e H u -  
g u e n o t t e  à c o u tr ib u c r  de le u r  c ó t é  à a r -  
r é t e r  le s  d e fo r d fe s  &  le s  fo u le v e m e n s  
d es  F a n a t iq u e s  Ieurs  V a f l a u x .  1 0 2 .  & 
fuiv. A v e r t i  des ra v a g e s  q u e  fa i fo ie n t  du 
c ô t é  de  G a n g e s  des T r o u p e s  d e c e s S c e -  
I e r a t s , i l  v  m a r c h e  p o u r  les  jo in d re .  1 1 2 .  
I I  d o n n e  le  c h a n g e  à ces  R é v o l t é s  q u i 
s ’é to ie n t  fau vés  à fo n  a p p ro c h e  , to m b e  
í u r  e u x  dans le  P a m p id o u  011 ils s ’ é ;o ie n t  
r e t i r é s  ,  &  le s  ta i i le  en  p ieç e s .  1 1 3 .  
fuiv. L e s  p r in c ip a u x  des p r i ío n n ier s  faits  
e n  c e t te  o c c a l io n  e x é c u té s  à m o r t : p u n i-  
t i o n d e s  F la b ita n s  d e  G a n g e s  q u i  les 
a v o ie n t  reçus . 1 1 6 .  L e s  d e fo r d re s  des F a -  
n a t iq u e s  c o n t i n u e n t , q u o iq u e  M .  le  M a -  
í é c h a l  de M o n t r e v e l  fa ífe  to u t  fo n  p o íl i -  
fele p o u r  le s  e rop êch er.  1 2 1 .  I l  fa i t  e n -  
l e v e r  le s  je u n e s  gens  des ParoiíTes qui 
f a v o r i f o ie n t  le s  F a n a t iq u e s .  1 3  y  &fuiv. 
I I  p o u r v o i t  à l a  feu reté  des c o tes  &  de  
l a  F o l r e  de B e a u c a ire  ou il  v a  l u i - m ê m e  
p o u r  p r e v e n ir  l e s  d efo rd res .  1 7 7 .  1 7 8 .
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I I  f a i t  d étru ire  e n t ie r e r a e n t  trc n te  d e u x  
P a r o i i l e s  a v e c  lc u rs  H a m c a u x  &  V i l l a -  
g e s , &  o b l ig e  le s  H ab itan s  à  a l ic r  d a n s  
le s  l i e u x  qui le u r  fo n t  in d iq u e s ,  2 2 0 .  II 
e í l  o b l ig é  de q u it te r  les  C e v e n e s  ,  p o u r  
a l ie r  d e r e c h e f  p o u f v o i r  à  l a  fe u r e té  d es  
c o t e s  o u  il  a v o i t  p aru  des V a i í i e a u x  E n -  
n e m is .  2 2 7 .  I i  e n v o y e  des T r o u p c s  d a n s  
]è  V i v a r e s  à ía  p o u rfu ite  d’ u n e  T r o u p e  
d e  c in q  o u  í ix  c en s  F a n a t iq u e s  q u i  s ’ y  
é to ie n t  je t ré s .  2 5 0 .  T o u t  c e  q u e  iui &  
M .  d e  B  i fv i l íe  p c u v e n t  faire  , n e  p eu t  
e m p c c h e r  les  r a v a g e s  des F a n a t iq u e s  ; r a i -  
fo n s  p o u rq u o i  i l  n ’ éto ic  p as  poíT ible d ’ en  
a r r c t . r  !e c o u r s .  2 ^ 4 . 1 1  m a r c h e  à la  p o u r -  
fu ite  des T r o u p c s  des F a n a t iq u e s  q u i 
a vo ie r .r  par l e u r  g ran d  n ò rn b re  r e m p o r té  
un  a v a m a g e  fur  un  D c t a c h e m e n t  de  la  
M a r i a e  &  c in q u a n te  D r a g o n s  ;  m ais  inu-  
r i lem en t,  2 0 o .  O n  im p u t e  à  f o n  p eu  d’ap -  
p l ic a t to n  i e  m a lh e u r e u x  fu c c è s  de c e  D é ~  
ta c h e in e n t  des T r o u p e s  de la  M a r in e .  Ibid. 
M . le  M a r é c h a l  de V i l l a r s  e íl  n o m m é  p o u f  
a l i e r  c o m m a n d e r  en L a n g u e d o c  en  la  p la -  
c e  de M .  d e  M o n t r e v e l ,  2.6r. D é f o l a t i o n  
de  t r o i s  D ío c è r e s .  262. O r d o n n a n c e  de  
M .  le  M a r é c h a l  dc M o n t r e v e l  p o u r  a r r ê -  
tè r  le s  v io le n c e s  d es  C a d e t s  d e l a  C r o i x ,  
&  p o u r  p o u v o i r  c e p e n d a n t  fe  f e r v i r  d ’e u x  
c o n t r e  les  R e b e l l e s .  2 6 4 .  L e s  C h e f s  des  
F a n a t iq u e s  in fo rm é s  qu’ i l  é to it  fur le  p o in t  
de  p a r t i r  du L a n g u e d o c ,  fo rm e n t  l e d e í -  
fe in  de fa i re  un c o u p  d ’ é c la t  le  jo u r  111c- 
m e  de fo n  d é p a rt  ,  &  il  en  e í l  a Verti : 
O rd re s  q u ’i í  d o n n e  p o u r  en p r o f i t e r , ía
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m a rc h e  p o u r  le s  fa ire  in v e f t i r  &  Ic s - fa i -  
re  ta i l le r  cn p i e c c s , &  le u r  défa ite .  2 7 7 .  
Crfuiv. O ff ic ie rs  qui fe  í ig n a ie re n t  à cc t-  
te  o c c a í io n .  2 3 7 . .

Montvird. L e V i l l a g e  du P o n t  de M o n t v e rd  
c í l  le  p re m ie r  th e a tre  ou les Fanatiques  des 
C e v e n e s  , a y a n t  le v e  1’ é ten d art  de la  re­
v o l t e  , e x c r c s n t  l e u r  fu reu r.  A ,  2 p < .  A f -  
f a í í m t s  &  in cen d ies  q n i l s  y fo n t .  2 í >6. 

fuiv.
Morei. V o y e z  Catinat.
Mortiers à faire  de la  poud re  , t r o ü v é s  dans 

une C a v e r n e  , d e fqu els  les F a n a t iq u e s  fe 
f e r v o i e n t  : P u n i t io n  des' O u v r ie r s  q u ’ o n  
fçiir y  a v o i t  t r a v a i l lé .  B ,  4 1 8 .

Moyfe, F u n  des bo utereux  du fo u le v e m e n t  
d es  C e v e n e s , y  de incure  c a c h ê  a v e c .q u e l -  
q u es  au tres  qui n ’ a t ten d o ie n t  q id une  o c -  
c a í io n  d ’y  ío u l e v e r  de n o u v e a u  les P e u -  
p le s .  B ,  4 0 3 ,  L ’ a d iv i t é  &  la  p rud en ce  de 
M .  le  M a re c h a l  de V i l la r s  &  de. M -  de  
B a fv i l l e  les  e m p é c h e  de renuier.  Ikid.

1 i‘lhr ,  ( l e í i e u r d e )  C a p i t a i n e  SuiíTe e í l  
tu é  par les F a n a t iq u e s  dans 1’ a fn o n  ou  
les  S o ld a ts  Stii fles re fu fcn t de  conrbattre  
c e s  R e v o l t e s  dans le  V i v a r è s .  B ,  5 4 0 .

Muncer, (  T h o n ia s  ) P r e t r e r e n i é ,  D i fc ip le  
de C a r lo ft a d  : R id ic u l i té  de fo n  F a n a t i f -  
m c .  78 .  8 4 .  85 .  S a  te m er ité  &  fa  íin mnU 
h eu ren fe .  75». 8
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N .

i N l  -Ages, l ’ un d es  p r in c ip a u x  V i l í a g e s  d ’ un 
V a i l o n  qui de fon n o m  s ’ a p p e lle  l a  V a u -  
N a g e ,  V o y e z  Vau-N age.

Najjau ( G u i l la u m c  de ) P rirrce  d’O r a n g e .  
V o y e z  O range.

Nice , V i l i e  de"la ' P r o v e n c e  , a p p a rte n a n te  
a u  D u c  de S a v o y e  ; l a  C o u r  a y a n t  fase 
def le in  de farre p re n d re  N i c e  d ’ ou p a r -  
to ie n t  le s  fe c o u r s  q u e  les E n n e m is  en-  
v o y o i e n t  a n x  F a n a t iq u e s  , M  le  D u c  de 
B e r w i c k  e í l  ch o if i  p o u r  c n  a i le r  fã ire  le  
ficgc ,  &  en faic  en  p eu  de jo u rs  l a  c o r l -  

. q u ere .  B  4 5  8.
NicòUs Ivioyfe, P ie r r e  P a u l i c h c  , dic M o n o  

v e r c ,  &  D a n i e l  P o u g e t  , f a r a e u x  p ar  ieu rs  
c r im e s  ; a p rè s  a v o í r  eu  re c o u r s  à  l a  c le -  
n ie n c e  dtv R o i  &  etre  fo r t í s  du R o y a u -  
j n c , f o n t  a rré tés  v o u la n t  re n t te r  dans  le  
P a y s  p o u r  y  fa i re  le s  m é m e s  d e fo r d re s  
q u ’a u p a r a v a n t  , &  fone c o n d a m n é s  a u  
iu p p l ic c .  B ,  $ 0 7 . '

Nifines: L e  v o i f in a g e  &  le  c o m m e r c e  des 
C e v e n e s ' , p o r t e  1’e fpric  de FanaTiftr.e &  
de  r e v o l t e  ju íq u e s  d.:ns la  -V i l ie  de N i £  
n ies  , e o  infecte  la  p o p t i la c e  &  q u e lq u e s -  
uns de fes p r in c ip a u x  H a b ita n s .  A  , 3 3 7 .  
L e s  R e l ig io n n a i r e s  de  c e t te  V i l i e  o n t  
P in í o l e n c e  de fa i re  une  A f lc m b lé é  dans  
un  des F a u x b o u r g s ,  fo u s  les  y e u x  d e M .  
le  M a o c h a l  de  M o n t r e v è i  , &  p e n d a n t  
q u ' i l  y e í l .  B  , i 2 i  P u n i t io n  q u ’ i l e n  ía it .  
129. A H a rm e  des C a t h o i iq u e s  qui é to ie n t
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a l o r ;  à 1’E g l i í e .  1 3 0 .  L e s  R é v o i t é s  brúlenc 
une E g l i f e  p ar  re p ré fa i í ie s  de c c  que M .  
le  M a r e c h a l  a v o i t  fait b r ú k r  le  M o u i in  
ou s’ é to ie n t  a í íe rub lés  les  R e l ig io n n a ir e s  
de N i fm e s .  1 3 1 .  L a  p o p u lac e  de N i C- 
rnes, p r in c ip a le m c n t  c t l l e  des F a u x b o u r g s ,  
t ie n n e n t  le  p a r t i  des R e b e l le s  &  e n lp é -  
c h  ent l e s a n c i e n s  C a t h o l iq u e s  d’a l k r  tra- 
v a i i le r  a u x  c h am p s.  2 7 1 .

^oatllcs. M .  le  D u c  de N o a i i l e s  palie  dans 
le  V i v a r e s  a l ia n t  te n ir  les E ra t s  du L a n -  
g u e d o c  &  p ren d  le  c o m m a n d e m e n t  des 
T r o u p e s  e n v o y é e s  p our ré p r im er  le s  R e -  
b e l le s  qui s ’ y  é :o ie n t  f c u i e v é s .  * I x x v j .  
I I  s’ a v a n c e  p o u r  a l le r  re c o n n o it r e  une  
T r o u p e  de ces  S é d : t ;e u x  r qu i t irent fu r  
lu i  &  lu i tu e n t  u n  D r a g o n  de fon  e fc o r -  
te .  * lx x v i j .  I I  m a r c h e  le  ícndcra.tin  c o n  re  
e u x  à Ia  tê te  de fes  T r o u p e s  , &  m a n ­
q u e  d’ é tre  tué p a r  une  S en r in e l le  qui t i­
r e  fur lu i, * I x x v i i j .T I  c h a r g e  le s  R e v o l t e s  
d o.it  une partie  e í l  tu ée  fur  la  p l a c e ;  &  
a p rè s  a v o i r  m is  ie r e í le  en  fu ite  , i! fa i t  
p e n d re  q u e lq u es-u n s  des prifonn iers  ,  &  
c e t te  a ffa ire  é ta n t  fínie , i l  part du V i v a -  
rè s  p o u r  a l le r  te n i r  le s  E ta t s .  *  Jhidem* 
U n e  F lo t t e  des E n n e m is  a y a n t  fa it  un 
d é b a rq u e m e n t  de T r o u p e s  fur  les cótes  de 
L a n g u e d o c  , M ,  le  D u c  de R o q u e l a u r e  
e n v o y e  d em a n d er  du fe c o u rs  à M .  le  D u c  
de N o a i i l e s  dans le  R o u f f i l lo n .  B  , 591. 
M . d e  N o a i i l e s  à 1’a r r i v é e  du C o u r i e r  de 
M .  de  R o q u e l a u r e , a b a n d o n n e  1 en trep r i-  
f e  q u ’ il m éd ito it  ,  &  prend le  parti  d ’a l-  
Ic r  en  p e r fo n n e  au  fe c o u rs  du L a n g u e -
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d o c .  6 0 7 .  D é t a c h e m e n t  < p r ü  fa it  d e  fa  
p et ite  A r r a é e  ,  lui o r d o n n e  de  m a r c h e r  
jo u r  &  n n i t ,  &  il pare lu i - m ê m e  en p o f -  
te .  6 0 8 .  A r r i v é  le  l e n d c m a in  dans le  V i l -  
Ia g e  près de  C e t e  ou s’ é to it  rendu M .  
dc R o q u c l a u r e  , ii v a  a v e c  lui r e c o u n o i -  
t r e  le s  ü e u x  p ar  oü o n  p o u rro i t  a tta q u e r  
Ies E n n e m is .  609. II  c o u r t  en  p o í le  à 
B e z ie r s  p o u r  h âter  la  m a rc h e  des T r o u -  
p t s  q u ’ il a v o i t  fa i t  p a r t ir  du R o u f l i l l o n  ,  
&  d o n n e r  ies  o rd re s  q u e  to u t  füt p rê t  p o u r  
le u r  tr a n íp o r t  fur le  C a n a l  ju fq u \ i  A g d c .  
6 1 3 .  C e s  T r o u p e s  é tan t a r r i v é e s  à A g d e  
011 M .  de R o q u e la u r c  s ’ é to i t  r e n d u  a v e c  
M .  de B a f v i l l e  ,  to u s  m a r c h e n t  du c ò -  
té de C e r e  p o u r  c o m b a t t r e  les E n n e ­
m is  D é t a i l  de to u t  c e  qui f e  p aí fa  en 
c e t te  o c c a f i o n ,  ju fq u ’ à ce  q u e  ies E n n e -  
ruis c h a í lc s  de C e t e ;  l e u r  F lo t t e  fe r e -  
m e t  au  la rg e  ,  &  enfin  d i fp a ro i t  de la  y ü e ; 
de  n o s  c o t e s .  1 x 4 .  fttiv.

Nogaret-, ( l e í i e u r d e )  C a p i t a in e  des G r c -  
n a d ie rs  du R é g im e n t  de 1 ' i é m o n t  íe  t r o u -  
v e  au  C h â t c a u  de B c r n is  ou  é to it  la  M a r-  
q u ife  de  T o i r a s  , dans le  tenxps q u u n e  
n o m b r e u fe  T r o u p e  des R e b e i l e s  v i e n n e n t  
a t t a q u e r  ce  C h â t e a u  , que  c e t  O íh c ie r  d é-  
fe n d  a v e c  p eu  de  m o n d e ,  &  o b l ig e  le s  
A f la i l la n s  à fe  re t ire r .  B  , 3 1 .

Noris, (  le  C h e v a l i e r  ) C o m m a n d á n t  de  l a  
F l o t e  E n n e m ie  v e n u e  p o u r  fa ire  d è íc e n -  
te  en  L a n g u e d o c . 5 8 5 .  V o y e z  Cete &  Flete. -

Nouveaux Convertis. S t r a t a g é m e  des E m i f -  
fa i re s  des M in i ft re s  P r o t e f t a n s  ,  p o u r  e ra -  
p é c h e r  ie s  n o u v e a u x  C o n v e r t i s  d ’a l l e r . à
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l a  M elfe .  V o y e z  Ange. L e s  nouveaiuc 
C o n v e r t i s  f o n t  e x c iu s  de P e n ro i le m e n t  
dans les T ro u p e s  q u e  les  E t  i t s d e  L n n -  
g u e d o c  font le y e r .  B  , 8. C a s  qui c o m -  
m e n ç a  à d o n n er  l ie u  à faire  éc la t  r la  • 
b a in e  entre  les  a n c ie n s  C a t h o l iq n e s  fe 
le s  n ò u v c a u x  C o n v e r t i s .  5 4 .  O r d o n n a n -  
c e  de M .  de B a fv i l ie  p our en p reven ir  les 
í í iites . p s .  Les  d é fo rd re s  des F a n a t iq u c s  
à G e n o u i l l a c  &  dans le  V a l lo n * de C l ía m -  
b c r ig a u d  e x c i te n t  la  h a in e  &  la  ven g en n -  
c c  des C a t h o l iq u e s  f n r  les  R e l ig io n n a i -  
res  &  les  n o u v e a u x  C o n v e r t i s .  7 6 .  V o y e z  
L arnif a r á s  b h tn c s  & l í c l ig io n n a ir e s .

Wouvd , 0 P ie r r e  ) P u n  des C o m m a n d a n t  
d es  R e l íg io n n a ir e s  r é v o l t é ;  dans  le s  C e -  
v e n e s  , eft pris le s  a rm es  à la  m a i n ,  a v c c  
E fp r i t  S e g u ie r .  A  , 3 1 7 .  11 c it r o u é v i f . '  
3 1 ? - '

O ,

O  F fic iers des T r o u p e s  des R e l ig io n n a ir e s  
e n v o y é s  de H o l la n d c  d an s  le s  C e v e n e s  & '  
dans  le  V iv a r e s  p o u r  y fo t i lever  les P e u -  
p ie s  , d o n t  d eu x  fo n t  a r r é t é j .  B  , 2 0 8 .  
I l s  d è d a r e n t  le s  n o m s  de  p lu íieurs a u -  
tres O íí ic ie r s  e n v o y é s  p o u r  le  m ê m e  d e f  
fe in .  2.09.

Ql vier, M in i írre  P r o t e f l a n t ,  n a t i f  de la  V i l -  
le  d ’A h d u íe  ,  elt r e n v o y c  d a n s  le s  C e v e ­
n e s  p ar  le s - H o lIá n d o is .  Ifad.

G m .‘l & D r u n ie r  , Miniílres des Huguenots ' d : Vivarès , Préíldent aux AHcmbices fé- dicieuíts qti iis fixem à Chaleneon. *
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de leu r  R e l ig io n  , &  fo r m e n t  des C o r a -  
p a g n ic s  a v e c  des O l t k ie r s  , p o u r  fe m a in -  
tc n ir  dans Ia  re v o lte .  Ibnlem,

Oraclas des D iv i n i t c s  des P a y e n s  fe fo n t  
t r o u v c s  q u e lq u e fo is  pius v é r i ta b le s  q u e  
r f o n t  é té  les p r é d id io n s  des prétendu-s 
P r o p h ê t e s  des R e l ig io n n a ir e s .  A  , 8>>. 

Orar.ge ,  ( le  P r in c e  d’ )  G u i lb u im e  de N a f -  
f a u , c í l  ch o i í i  p o u r  C h e f  de 1’ e n t re p r i le  
de  fa i ie  ré ta b l i r  c n  F r a n c e  la  S e d e  d es  
R e l i g i o n n a i r e s , &  de Ia L ig u e  ou d e v o ie n t  
e n tre r  l a  p lü p art  des P u i f la n c e s  de 1’E u r o -  
pe .  A ,  1 4 .  A p r c s  a v o i r  d o n n é  ord re  a u x  
M in i i l re s  de p u b l ie r  dans ieurs  C h a i r e s  Ia  
p r é d i d i o n  de du  M o u l in  ,  c e i ie s  de  J u r i e u  
&  des F a n a t i q u e s ,  i l  fe  je t te  e n  A n g l e -  
t e r r c  d on t i l  u fu rp c  Ie  T h r ó n e .  1 1 ? .  E f -  
p e r a n c e s  q u e  c e t te  u fu rp at io n  d o n n c  a u x  
m é c o n t e n s  F r a n c o is  ,  &  oc.cafion q u ’ en  
p re n n en t  le s  F a n a t iq u e s  de p ro p h c - d fe r  
a v e c  p ius de  h ard ie í íe  Le ré ta b l i l fe m e n t  
p r o c h a in  de  le u r  S e d e  en  F r a n c e .  i 2 0 „ -  

C b / < í» , ( M e I c h io r )  D o d e u r  de Ia S e d e  de  
M u n c e r ,  au  l ie u  de fe v o i r  a c c o m p a g n é  
de  q u a ra n te  m il le  D i f c ip le s  q u ’ il  a v o i t  
p ré d it  d e v o i r  fo r t ir  de  S t r a s b o u r g  a v e c  
lu i  ,  efl: m a n g é  de la  v e r m in e  dans  u n e  
p r i fo n .  A  ,  8 j .

P.

P  Almeroles,  ( le  f íe u r-d e  ) C o m m a n d a n t  
d es  M iq u e le t s  e n v o y é s  dans  le  L a n g u e -  
d o c .  B ,  1 1 4 .  I I  eft b lc ífe  dans  u n e  e x p é -  ' 
d it io n  c o n t re  le s  F a n a t iq u e s .  1 1 6 .  J 1 dé— -
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fait une  bande de  F a n a t iq u e s  qni ío n t  p r c í -  
q u e  to u s  tués íur l a  p la c e .  1 1 7 .  À u t r e  
e x p é d i t io n  oü érant tckr.bé íur une de 
íeurs  T r o u p e s  , il  le s  défait &  en cue plu- 
í ieurs.  1 7 1 .

Parute , ( M .  de ) M a r e c h a l  de C a m p , eft 
n o m m é  p a r  la  C o u r  p o u r  a l le r  fe r v ir  e n  
l a n g u c d o c  fous  ies ordres  de M .  le  M a ­
re c h a l  de M o n r r e v e l  ,  &  fe  rend  a u p iès  
d e  lu i. B , 80. I I  r e m p o rte  d ive rs  a v a n -  
rageç fur  le s  F a n a t iq u e s .  1 1 3  .fafniv.

ParoiJJes f a c c a g é e s  p ar  le s  F a n a t iq u e s  cnii 
y  b ru le n t  le s  E g i i fe s  ,  le s  m ai fo n s  des 
C u r é s  &  des a n c ic n s  C a t h o l iq u e s  ,  &  
m a f ia c re n t  p lu fíeurs p er fo n n es .  A ,
306. 3 0 8 .  3 5 1 . 3 6 1 .  3 6 3 .  3 7 3 . 3 7 4 .  B ,  1 7 .  
2 8 .  $ 3 .  & fuiv. 9\. 1 1 0 .  1 1 7 .  i o i .  1 4 7 .  
T r e n t e - d e u x  P a r o i í le s  dans le fq u elles  i!  
y  a v o i t  plus de  4 0 0 .  V i l la g e s  ou  H a -  
m e a u x  fo n t  condarrm és à ê tre  d ep euplées  
&  d étru ites  e n t ie r e m e n t  ,  p a rce  q id e lle s  
f a v o r i fo ie n t  les  R é v o l t é s .  2 ^ 1 .  25)2. E n -  
le v e m e n t  des jc u n e s  g e n s  dans  p lu íieurs  
P a ro i t íb s .  V o y e z  Enievement.

P afcãlm , i ’un des p et its  B e r g e r s  q u e  J u -  
r ie u  fa i fo it  p a l le r  p o u r  p ro p h ê te s .  A  ,  127.

P íttus- V o y e z  Deleuze.
Paul de Beauclofe , nom que prit Claude BrouiTon , aprèsq u i l  fut faitMimftre. A  , 222. Voyez BrouJJon.
Péire ,  ( M .  ie  C o r i i t c  de )  L ie u t e n a n t - G é -  

n e ra l  de L a n g u c d o c  , m a rc h e  a v e c  1a N o -  
bleíTe dc fo n  C a n t c n  à la  té tc  d’ une  p c -  
tite  A r m é e  , p o u r  jo in d re  M .  de B r o g l ie
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dans la  p o u r fu ite  des  F a n a t iq u e s .  A  , 3 1 1 .  
C e s  T r o u p e s  n ’ a n i v e n c  q u ’apres  q u e  !e s  
R é v o l t é s  o n t  é té  d if l ipés , &  ío n t  r e n -  
v o y é e s .  3 1 2 .

Perrin , P r é d ic a n t  r e n v o y é  dans  le  V i v a ­
re s  p ar  le s  M in i ft re s  F r a n ç o is  re fu g ie s  à  
G e n e v e  ;  fo n  ç a r a & e r e  &  íès  S e n n o n s .  
A  , 1 0 2 .

Peyra. L a  V e r r e r ie  de P e y r a  ,  fititée f u r  
u n e  m o n r a g n e  de D a u p h in é  ,  eft c h o i i ie  
p o u r  y  p la c e r  1’E c o i e  011 du S e r r e  enfei-  
g n e r o i t  à p ro p h é t i fe r  &  p réd ire  1 ’ a v e n ir .  
A , pé. Q u e l le s  é to ie n t  ie s  v ú e s  des C o n -  
duéleurs  de  c e  p io i e t .  lé>id.

Peyrade, d ig u e  a in í i  ap p e llé e  , '  qui jo ín t  Ia  
p la g e  de i a  m e r  à Ia  re rre  fe rm e  p rès  de  
F r o n t ig n a n ,  B  ,  3512. O u v r a g e s  q u ’y  fa it  
fa ire  M .  de R o q u e l a u r e  p o u r  e m p é c h e r  
le s  E n n e m is  q u i  a v o ic n t  d eb arq u é  à C e -  
t e ,  de  p é n é t r e r  d an s  le  P a y s .  3 9 3 .  T e n -  
t a t iv e  que  fo n t  le s  E n n e m is  de s ’ e m p a -  
re r  de c e  p a f la g e  q u ’ i is  n o f e n t  e n tr e p re n -  
d re  de  fo r c e r .  <ío<3.

Peytaut, e n v o y é  de  H o i la n d e  dans les  C e -  
v e n e s  a v e c  u n e  C o m m i í í io n  de C a p i c a i -  
n e  p o u r  c o m m a n d e r  les  R é v o l t é s  , e ft  a r -  

■ r ê t é .  B , 2 0 8 .  C e  q u ’ i l  d é c la r e  dans fo n  
In t e r r o g a t o i r e .  203». & fuiv. S a  c o n d a m -  
n a t i o n  &  fo n  íu p p l ic e .  2 1 3 .

Picq (  G a b r i e l ) eft c h a r g é  d un p a c q u e t  c o n -  
te n a n t  le  p r o je t  de fa ire  e n tr e r  le s  E n ­
n e m is  dans le s  C e v e n e s  ,  &  de le  p o r -  
te r  à G e n e v e  d ’o u  il d e v o it  é tre  e n v o y é  
e n S a v o y e .  A ,  2 3 1 .  I I  eft a r rê té  a u x  P o r ­
t e s  de G e n e y e  &  r e n v o y é  en  L a n g u e d o c
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a v e c  1'E c r i t  q iF ií  p o rto i t .  Uid. I I  a v o i iá  
r o u t , &  c ft  c o n d a m n é  à c t r c  pendu. 2 5 2 .  
T e n e u r  de ce  p ro je t .  Ibid.

Tieredon. A í le m b ié e  n o m b re u íè  de  F a n a t i -  
q u e s  c o n v o q u é e  à - P ie r e d o n ,  dans  iaquel-  
le  C a v a l i e r  .d e v o i t  p ré ch e r  , &  d e u x a n -  

■ ciens C à t h o l iq u e s  y é t r e  é g o r g é s .  B  , 29.9. 
C e t t e  A í le m b ié e  fe dil í ipe  à 1’a p p ro c h e  
d ’ un D é t a c h e m e n t  c o m m a n d é  par M .  de 
M e n o n  qui n ’ en peut jo in d re  q u ’un petie 
n o m b r e  , &  qui f c n t  tués a v e c  d eu x  de 
leu rs  P r o p h é te s  : L e s  deux  V ié t im e s  q u '-  
i l s  a l lo ie n t  é g o r g c r  d e l ivrées .  3 0 0 .

Pierre-Lcvée. ( le  ííetir de ) E x p é d it io n  ou c e t  
O ff iç ie r  a v e c  q u a t re -v in g t  D r a g o n s  d é -  
f a i t  une  T r o u p e  des E-nnemis près de C e -  

‘ te  , &  rea lgré  le  fe u .d e  d eu x  F re g a te s  qui 
t iro iertt fur fa  pet ire  T r o u p e  à deraie  p o r -  
té e  , culbutte  c e u x  q u ’ i l a r t a q u o i t , dans Ia 

-mer ou fur  lc s  r o c h c r s  ,  &  en faic une  
p a r t ie  p r i fo n n ie re  a v e c  le s  O fS c ic r s  q u i  
le s  c o m m a n d o ie n t .  61 5 .  & fuiv. L e  íieur 
d e  P i e r r e - L e v é e  d o n n e  g e n c re u fe m e n t  à  : 

*un C a p i t a in e  qui l ’a v o i t  m a n q u e  d’un c o u p  
d e  p i fto le t  t i ié  de f o i t  p r è s ,  le  b o n  q u ar-  
t ie r  q u e  c e  C a p i t a in e  re fu fc it .  6 1 9 .  I I  
fo n d  fu r  u n e  autre  T r o u p e ,  qui s’ en fu it  
dans  Ia V i l l e .  Ibid. I I  pourfu it  a v e c  
fes  D r a g o n s  ju fq u e  dans l a  V i l l e  les  E n -  
n e m is  q u ’ils  o b l ig e n r  de fe p ré c ip ite r  de 
Jraut en  bas ,  &  de fe  re m b a rq u e r  à  Ia 

T iâte.  6 2 0 .
planque ( M .  )  B t ig a d ie r  des A r m é c s  du 

R o i  ,  défait e n t ie rem en t d eu x  T r o u p e s  
àc F a n a t iq u e s .  B ,  1 4 7 ,  I I  e n v o y e  à  S«
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H y p p o J i t e  p lu ííeurs  p rifon n iers  q u ’ il  a v o i t  
fa it  dans  lc s  h au tes  C e v e n e s .  14.6 . L ’e f -  
c o r t c  de .200. h o m m e s  qui a v o i t  c o n d u it  
c e s  p r i fo n n ie r s  eít  r e n c o n tr é e  §  battuè  à  
fo n  r e t ç u r  ,  p ar  u n e  T r o i i p e  de d o q z c  
c e n s  F a n a t iq u e s .  2 4 7 .

Pont de Lttnel. V o y c z  Lttnsl.
Pont de Montverd. Voycz Montverd.
Portal , ( H c n r i  ) elt choif i  p ar  R ro u í fo n  

p o u r  é tre  ie  c o m p n g n o n  dc fes  tra v a u x .  
A ,  2 1 2 .  I I  çft du n o m b r e  des m eu r tr ic rs  

x o m r a i s  p o u r  a í la f l in er  c e u x  qui s’ o p p o -  
fo ie n t  a u x  a t t ro u p e m e n s  íe d it ie u x  ; p ris  
&  c o n d a m n é .a u  fu p p l ic e .  2 4 1 .

Potelieres; c r u a u t é s  q u ’ e x c r c e n t  les  .F a n a r i -  
q u es  d a n s  c e  V i l l a g e .  B  ,  2 0 2 .

Poudre. P r c c a u t io n s  de M .  de B a f v i l l e  p o u r  
. ó t e r  a u x  R e b e l le s  le s  m o y e n s  d’a v o i r  .de 
l a  p ou d re .  B  ,  P o u d r ie r s  &  M a rc h a p d s  
de  p o u d re  à  N i f m e s  &  à A v i g n o n  ,  &  
q-ui en fo u rn i í io ie n t  a u x  F a n a t i q u e s , fo n t  
a rrê té s  &  punis  de r a o r t .  1 7 8 .  175». Voycz 
Mortiert.

Vouget, ( A b r a h a m  )  P r é d ie a n t  fa m e u x  8c 
g ra n d  f c e l e r a t , e x é c u t é  à m o r t .  A  , 3 5 4 .

Poul , v i e u x  O ff ic ie r  a t t iré  dans le s  C e y e -  
nes par M .  de J 5aCville : S q n  p o r t r a i t ,  &  
c o m m e n t  i l  s ’ é to it  d if t in g u é  en  p lu ficurs  
o c c a í io n s .  A  , 3 1 4 .  I I  a p p re n d  en  c h e r -  
c h a n t  les  R é v o l t é s ,  1’ e n d ro it  ou une  de  
leu rs  T r o u p e s  é to it  c a m p é e  , &  m a r c h e  
d r o i t à  e u x .  A  , 3 1 6 .  I l s  fo n t  fe rm e s ,  l o r f -  
q uo P o u l  fo n d  fu r  e u x  ,  m ais  il  le s  bat  
&  les m et en  f u i t e , &  prend le  C h e f  de  
c e s  F a n a t i q u e s ,  &  c e lu i  q u i  c o m m an d o ic
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fo u s  lu i.  3 1 7 .  L c s C o m m a n d a n s  des C o r a -  
p a g n ie s  de Fu fíl iers  c-tablies en d iyers  
l ie u x  ,  o n t  ordre  d ’ o b é i r .à  P o u l .  3 2 4 ,  I I  
m a rc h e  dans le s  h a u tc s  C e v e n e s .  3 5 4 .  B a t  
&  m et en fuite  Ja  p lu s  n o m b re u fe  T r o u -  
p e  des F a n a t iq u e s .  3 5 7 .  &{uiv. I l e í l f a i t  
C a p i t a in e  d ’une C o ru p a g n ie  de D r a g o n s .  
3 F 1 .  C e t t e  C o n ip a g n ie  eít in c o rp o ré e  
dans  Ie R é g im e n t  de D r a g o n s  le v e s  p ar  
o rd re  des E ra t s .  B ,  8. I I  b a t  les R e v o l ­
tes  en  d iv e r fe s  re n c o n tre s .  Ibid. 1 1  ta i l íe  
e n  p ie c e  3a T r o u p e  de F a n a t iq u e s  c o m -  
m a n d é e  par L a p o r t e ,  &  e n v o y e  á M o n t -  
p e í l i e r  la  tê te  de  ce  C h e f  des R e b e l le s  
q u i a v o it  é té  tué , &  c e l le s  de d o u z e  des 
p r in c ip a u x  qui é to ie n t  r e f lé s  í u r l e  C h a m p  
d e  B a t a i l le .  9. I I  ett tué d ’ un coup  de 
fu íil  en  c h a r g e a n t  une  n o m b reu fe  T r o u -  
p e  de F a n a t iq u e s .  3 5 .

'Pculs,  p et it  V i i l a g e  , d ont le s  Fanatiques  
brü lent 1'E g l i f e  ,  &  y  é g o r g e n t  d’a n c ie n s  
C a t h o l iq u e s .  B ,  3 7 .

prêtres m a l ía c ré s .  V o y e z  Curés &  Paroijfes.
Prophêtes,  P rophéties. N o m b r e  de R e l ig io n -  

n a ires  de  l ’ un &  de 1 ’a utre  f e x e  s’ é le v e n t  
d a n s  le  D a u p h i n é  &  le  V i v a r è s ,  f e v a n -  
ta n t  d ’ê tre  P r o p h ê t e s  &  In íp iré s  du S .  
E fp r i t .  A . 1 .  &  2 . I l lu f ío n  de le u rs  p réd ic-  
t i o n s ,  c o m m e  de ce l les  de leurs  p r iu c i-  
p a u x  M in i í l re s .  3 . &  4 .  P e t i t s  P r o p h ê te s  
dormam du D a u p h in é  &  du V i v a r è s .  ? .  
L e  M in ift re  J u r ie u  s fe r ig e  en P r o p h é t e  :  
P r e n i i e r  L iv r e  de fes  p ro p h ét ie s .  1 7 .  I n -  
íinité  de petits  P r o p h ê te s  que  p ro d u it  c e  
L i v r e  de  J u r i e u  p arm i le s  C a lv i n i í l e s ,
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19. C e  qui a  je t té  ces  p ré te n d u s  P r o p h é ­
te s  dans  1’ é g a re m e n t  d V íp r j t .  28 , Q u e  
c e u x  qui fo rm e re n t  le  d ef lé in  de fu fc i t e r  
le s  n o u v e a u x  P r o p h é t e s  du D a u p h in é  &  
d u  V i v a r è s , p r irent p o u r  m o d e le  le  F a -  
n a t i fm e  d es  M a n ic h é e n s  ,  des A n a b a p t i f -  
t e s , &  des G n o f t iq u e s .  7 3 .  M a n ie r e  a v e c  
la q u e l le  les  A n a b a p t i f te s  in f ta l lo ie n t  le u r s  
P r o p h é t e s .  8 0 .  8 3 .  F in  m a lh e u r e u fe  d e l a  
p lü p a rt  d ’ en tre  eux .  8 3 .  Q u e  les p ré d lc -  
t io n s  d e  ces  a n c ie n s  E n th o u f ia f te s  , c o m -  
m e  c e l le s  des P r o p h é te s  fiufcités en F r a n -  
c e ,  fe font g é n é r a le m e n t  tr o u v é e s  fau f ics .  
89. 90. V ü è s  des M in i f t re s  re fug iés  dans  
le s  Pays  E t r a n g e r s  , en fu fc ita n t  de p e -  
tirs P r o p h é t e s  &  P ro p h é te f lc s .  94. E c o l e  
é t a b l ie  p o u r  e n fe ig n e r  à  d e v e n ir  P r o p h é -  
t e .  95. M o y e f is  im a g in é s  p o u r  q u e  c e u x  
q u ’ o n  v o u l o i t  re n d re  p ro p h é te s  ,  fu flent 
e u x - m ê m e s  p e r íu a d é s  q u ’ ils é to ic n t  infi- 
p irés  du S .  E í p n r .  1 0 3 .  J c u n e s  g a r ç o n s  
&  je u n e s  f i lies ch oif is  p o u r  e n  fa i re  d e s  
P r o p h e t e s  &  des P ro p h c te íT e s ,  &  in f t r u c -  
t io n s  que  le u r  d o n n o i t  c e lu i  qui é to it  p r é -  
p o íé  p o u r  les  in ftru ire .  10 4 .  & fuiv. C o m -  
m e n t  il le u r  c o m m u n iq u o i t  le  d o n  d e  
p ro p h é t ie .  1 1 2 .  D i f p e r f io n  de ces  P r o p h é ­
te s  en  d ive rs  l ie u x .  1 1 3 .  1 1 9 .  C h a q u e  
T r o u p e  d es  F a n a t iq u e s  des C e v e n e s  a un 
P r o p h ê t e  p r i n c i p a l ,  qui e ft  c o n fu lcé  fur 
la  d eftinée d es  P r é t r e s  &  des a n c ie n s  C a -  
th o l iq u e s  qui to m b e n t  en tre  leu rs  m ain s .  
3 7 4 .  D é g r é s  p ar  l e fq u e ls  il f a l lo i t  p a f ie r  
p o u r  a r r i v e r à  la  p er fe é t io n  du Fanatifm e» - 
3 7 6 -  V o y e z  htriett,  Aftier, Efpvit Seguierj■ 
Teme II. Part. II. - Qq q
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Salomon Ceudere.

Q -

Q Uakers, S e c k e r s  &  W a i t e r s ,  tons c o m -  
pris  a u jo u rd ’hui fous le  nora de T r e n i - -  
b le n rs  ou  Q u a k e r s  ,  S e d e  de R e l ig io n -  
n a ires  en  A n g ie r e r r e  ; c e  que íígnifie  le s  
n o m s  donn és  à c e t te  S eé ic  ,  &  i l lu fíon  
&  F a n a t i fm e  de leu r  c r o y a n c e .  A  , 2 7 .

Querei. D e u x  B a t a i i lo n s  du R é g im e n t  de 
Q u e r e i  e n v o y é s  c o n tre  les  R é v o i t é s  dans 
l e  V i v a r e s .  B  , 5 3 2 .  O c c a f io n  ou ce  R é ­
g im e n t  fe  d iftingue. 55 0 .  &fuiv. V o y e z  
Miromenil.

Qutnfon ,  ( M .  de ) G o u v e r n e u r  de P e r p i -  
g n a n  e n v o y e  un C o u r i e r  à M .  le  M a r é -  
c h a l  de V i i l a r s ,  &  à M . de B a fv i l l e  , pour 
le u r  d o n n er  a v is  que des V a i í íe a u x  E n -  
nernis é to ie n t  en trés  dans no s  m ers .  B  >

Aftelet, M a jo r  G é n é r a l  des R é v o h é s  
e ft  p r is ,  c o n d a m n é  à la  ro u é  , &  exécu» 
té .  B  , 1 1 0 .  D ie u  lui fa it  la  g ra c e  de í c  
c o n v e r t i r  a v a n t  fa  m o rt  : c o n n o il la n c e s  
q u ’ il donne á M ,  de B a f v i l l e ,  1 0 1 .

Ravanel , p r in c ip a l  L ie u te n a n t  de C a v a -  
l ie r  ; fa n a i l f a n c e , í o n  portra it  &  fo n  ca- 
ra f te re .  B ,  3 4 2 .  I I  fa it  de n o u v e a u  fo u -  
le v e r  le s  F a n a t iq u e s  qui s’ é to ie n t  r e n d u s ,  
&  les fait paííér  de la  fo u m ií í io n  à la  r e ­
v o l te .  3 4 3 .  & fuiv. II  fait c h a n g e r  à R o - .  
3and  la . r é fo lu t io n  q u ’ il  a v o i t  fo n n é e  d e
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fe  rend re  , &  fo u le v e  f a T r o u p e .  3 6 1 .  P a r  
ío n  e x e m p le  St fo n  o p in iâ trc té  i l  e m p é -  
c h e  une p art ie  des F a n a t iq u e s  de  fe f o u -  
m c t t r e  après la  m ore de R o lu n d  ,  St ne  
v e u t  e n te n d re  p ar le r  q u e  de m e u r tre s  &  
d e  c a r n a g e s .  3 8 1 .  M o u v e m e n s  p o u r  f a i -  
re  p re n d re  c e  M o n f t r e  , Sc d étru irc  ía  
T r o u p e .  3 8 1 .  D é r o u t e  de ces R e b e l l e s ,  
dans la q u e l le  ils  íb n t  p re fq u e  to us  d é -  
tru its .  3 8 4 .  R a v a n e l  q u i  é c h a p e  par l a  
fu ite  fait c o n v ir  le  bru it  q u ’ il é to it  t u é .  
3 8 5 .  C e t t e  d efa ite  de R a v a n e l  a b a t  le  
c o u r a g e  des a u tre s  C h e f s  , Sc fa it  p r e n ­
d re  à C a t in a t  Sc à  C a í i a n e t  le  parti  de 
fe  fo u m e t t r e .  3 8 5 .  R a v a n e l  d e m e u re  o p i-  
n iâ t ré m e n t  a t t a c h é  à la  r é v o i t e  a p r è s  l a  
d é fa ite  o u  la  íb u m if f io n  de to u s  le s  un­
ir e s  C h e f s .  3 4 8 .  I I  eft g é n é r a le m e n t  a b a n -  
d o n n é  de to u s  le s  R e b e l l e s  \ m ais  il fe  
c a c h e  li b ien  q u ’ i l  n ’ eft p as  p oft ib le  de 
l e  t r o n v e r  : A i n í i  ftnit e n t ie re m e n t  la  r e ­
v o l t e  d es  C e v e n e s .  3 çp. O r d r e  e n v o y é  
à  to u s  c e u x  qui c o m m a n d e n t  des T r o u -  
p es  de c h e r c h e r  c o n t in u e l le m e n t  R a v a ­
n e l  Sc fes  a d h e ra n s  , Sc de  le  fa ire  p re n ­
d re  m o rt  ou v i f .  4 0 4 .  I I  fo r t  des C a v e r -  
n e s  q u i lui fe rven t  de r e t r a i t e , il e ft  ap- 
p ercu  Sc p our u iv i  ,  o n  le  m a n q u e .  4 1 5 .  
1 1  eft d e n o n c é  p a r  un de fes  c o m p l ic e s  
c o r a m e  un des p r in c ip a u x  a u te u rs  d’ u r e  
c o n fp i r a t io n  p o u r  fa ire  fo u le v e r  le  L a n -  
g u e d o c  Sc le s  P r o v in c e s  v o i í in è s .  4 5 8 .  
I I  eft d é c o u v e r r  Sc a rrê té  à N i f m e s .  4 6 8 .  
L u i  Sc C a t i n a t  fo n t  c o n á a n m é s  à e tre  
b ru lés  v i fs .  4 8 3 .  1 1  foufFre la  q u e ft ío n

Q q q *
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fan s  q u ’ on  puilfe  lui a r ra c h e r  un feu l m ot, 
L e u r  e x é c u t io n  &  ceU e de deux  de  
le u rs  c o m p l ic e s .  4 8 5 .  P o u r q u o i  iis n e  
fo n t  pas e x é c u t é s  a u x  f la m b e au x  ,  m ais  - 
en  ple in  jo i i r .  lbid.

Raymond ,  P r e v ô t  e n v o y é  par M .  de F o l -  
v i l le  p o u r  offr ir  de la  part du R o i  ie  par- 
d o n  du pafle  à  u n e  T r o u p e  de' R é v o l t é s  
dans  le  V iv a r e s  ,  p o u rv ü  q u ’ ils  fe  re t i-  
ra í íen t  dans leurs  ni : i f o n s , eft o b l ig é  de 
fe  re t i re r  p ro m p te m e n t  ,  p o u r  n e t r e  pas 
a f la f l in é  à  c o u p  de p ierres  p ar  ces  I n -  
fenfés .  A  , 1 8  (-.

Raymond , P r o c u r e u r  à N i fm e s  eft rep ris  
p o u r  a v o i r  écr ir  à  un de  fes  arnis u n e  
le t t r e  p ré ju d ic iab le  à i a  l e v é e  de la  C a p i -  
tat ion , B ,  1 8 1 .

R&z, N o t a i r e  de  la  V o u t e  de V c n t a d o u r ;  
e ft  m a l  recu  des F a n a t iq u e -  fo u le v é s  dans 
l e  V i v a r è s ,  a u fq u e ls  il  é to i t  e n v o y é  p o u r  
le u r  offrir  le  p a rd o n  de le u r  r e v o l te  ,  
s’ i !s  v o u lo ie n t  fe  re t ire r  c h e z  e u x .  A , 1 86.

Religiomaires du D a u p h in é  &  du V i v a r è s ;  
le u rs  p rem iers  fou l  ve m en s .  V o y e z  CW- 
vin:Jles, &  Daupb:rté. A  q u e i  delfcin  le s  
R e l ig io n n a i r e s  fugit ifs  dans 1 s P a y s  t t r a n -  
g e r s  forrnent 1 'en tre p r ife  de fu fc i t e r  e n  
F r a n c e  des P r o p h é te s .  A  ,  6. A v i s  d es  
p lu s  é c la i ré s  &  d ts  plus inftruits des L o i x  
du C lir itliani m e ,  to u c h a n t  le  deílcin  q t f -  
o n  a v o it  de les  reun ir  à 1 E g l i fe .  8 . S c n -  
t im e n t  o p p o fe  des aut es. 1 0 .  L e s  p !u s 
f a f i i e u x  des R e l ig io n n  ires p re n n e n t  le s  
A r m e s  p o u r  fe m ain  c  r  d a n s  1a  i be rt  
de P c x e r c i c e  d e  icur  R e l i g . o n  ;  chát»
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m e n t  des plus c o u p a b le s  ,  &  le  pardort 
q u e  le  R o i  eu t  la  b o n té  d ’a c c o r d e r  a u x  
a u tre s ,  i r .  C o n f ia n c e  des R e i ig io n n a i r e s  
a u x  p ré d iâ io n s  du M in i í i r e  J u r i e u  ,  qu.i 
le s  fait c h a n g e r  de c o n d u ite .  67. G r a n ­
d e s  e fp eran ce s  que  c o n c o iv e n t  le s  R e i i -  
g io n n a ir e s  du ré ta b u í le m e n t  de  le u r  S e c -  - 
t e  en  F r a n c e ,  après  1’ u f u r p a t i o n d u T h r ô -  
n e  d’ A n g l e t e r r e  p a r  un P r i n c e  P ro te f la n t .  
i z o .  A l fe m b lé e s  des R e i ig io n n a i r e s  en 
F r a n c e ,  c o n t re  le s  d é fc n fe s  qui le u r  en 
a v o ie n t  é té  fa ítes .  V o y e z  Jífjcmílées. S o u - :  
l e v e m e n s  d es  R e i ig io n n a i r e s  des C e v e -  
n e s  jtentés p ar  d c u x  P r é d ic a n s .  2 3 6 .  çfj» 
futv. L a  P a i x  de R i f w i c k  fa it  ce i le r  le s  
tro u b le s  e x c i te s  par les R e i ig io n n a i r e s  d a  
V i v a r è s  &  des C e v e n e s .  2 86. L e s  p ré — 
p arat i fs  à une. n o u v e l le  G u c r r e  fo n t  r c -  
n a i t re  les  e fp e ra n c e s  des R e i i g i o n n a i r e s ,  
q u i  c o m m e n c e n t  à r e n o u v e l le r  le u rs  A f -  
íc m b lé e s .  2 8 8 .  Im p o f lu r e  d ’ u n e  fcnuxre 
p o u r  fa i re  ( o u le v e r  les R e i ig io n n a i r e s  
a a n s  l e  D i o c è f e  d ^ s è s ,  i g o .  I ls  fe  fo u -  
l e v e B t  o u v c r te m e n t  dans  le s  C e v e n e s »  • 
2513. V o y : z .  Fa.naticfu.es.

Ribsiute, V i l l a g e  de  la  n a i í la n c e  de C a v a -  
l ie r .  M . le  M . r é c h a l  de M o n t r e v e l  y  fair 
ra fe r  la  m a i ío n  ou é to  t né  c e  C h e f  d es  
F a n a t i q u e s ,  &  p o u r q u o i . B ,  2 2 6. 2 2 7 .

Riviere. L e  n o m m e  la  R i v i e r e  ,  1’ un  des 
e le v e s  de  V i v e n s  , &  F im  des m e iu tr ie r s  
q u ‘i l  c o n m ie t t o i t  p o u r  a fiaf l ine ; c e u x  qui 
v e i l io ie n t  à ia  t a n q u i  i i i é  p ub liq ue  ,  e í l  
pris  &  c o n d u m n é  ati fu p p i ic e .  A  , 1 4 1 .  - 
D é c l a r a t i o n  q u i l  fa it  é ta n t  in t e r r o g e  s
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íitr Ies m otifs  qui fc rvo i  nt de fondemeni: 
a u x  M in i í lres  p o u r  c o m in a n d e r  les  a lfaf-  

- í in a ts .  2 4 2 .
Bjolsind , n e v e u  de L a p o r t e  C h e f  des R c -  

b e l l e s ;  íes qualités  p cr ío n n c lle s .  A  , 3 3 1 .  
I I  eft fait C h e f  d ’une  fec o n d e  T r o u p e  
des R é v o l t é s .  3 3 2 .  L e s  H ab itans  de la  
V a u - N a g è  a y a n t  r é fo lu  dans une  A f le m -  
blée  de fe  T o n le v e r ,  R o la n  1 c ít  ersvoyc  
p ar  Ton o n c le  a v e c  une  l e t t r e ,  p o u r  hâ- 
rcr le  T ou levem èn t. 3 3 4 .  S es  d em a rc h c s  
dans rous les  V i l l a g e s  de ce  V a l l o n  , 
A i i e m b lé e s  q u ’i l  y  faic des p rine ip aux  R c -  
l ig io n n a ire s  , &  c e  q u ’rl leur  repréfen- 
re .  3 3 7 .  I]  y fa it  les  e n r o l le m e n s , c h o i -  
íic ies  O f f i ; eiers ,  &  c o t t i fe  ceu x  qui ne  
f o n t  pas p rop res  à p o rte r  les a rm e s .  333?. 
11 ntarche à l a  tere  de Ta T r o u p e  ta m -  
b o u r  b a ttn n t ,  &  jo in t  les  d eu x  T r o n p e s  
c o m m a n d é e s  par L a p o r t e  &  par C a d a -  
net .  3 5 0 .  R a v a g e s  qiTils  fo n t  d ’a b o rd ,  
3 f 1 • Ò fmv. S o n  o n d e  a y a n t  été  tué dans 
u n ç  o ç c a í io n  , i l  e ff  n o m m é  p o u r  re m -  
p lir  à  Ta p lace  la  quali té  de prender C h e f .  
B  , 1 4 .  I I  a m é n e  de la  V a n -  Nage- un a f -  

• Tez g ran d  n o m b re  d e  fce ie ra ts  pour rets^ 
p la c c r  c e u x  que Ton o n c le  a v o i t  perdus 
en deux  o c c a f i o n s ,  &  p our fo rm e r  e r c o -  
re  une n o u v e l ie  I r o u p e  , d on r C o a d e r e  
e f t f a i t  C o m m a n d a n t .  lbJ.  I I  Turprend 
S a u v e t petite  V i l i e  du D i o c è l e  d !A la ix  : 
C r u a u t é s  qu ’ il e x e r c e  après q u ’ il a  é té  
r e c o n n u  , &  q u ’ ii a  m a n q u é  Ton c o u p .  
3 7 - & fuiv. II  a 1 ’ in fo len ce  d T n v c y e r  une  
le-ttre au G o u v c r n c u r  de S. H ip p o i i t e
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poirr le  défier au c o m b a t .  4 3 .  S a  T r o u -  
p e  e í l  d é fa ite  par c e  G o u v e r n e u r  ,  &  il 
e ft  c o n t ra in t  de fe íà u v e r  d an s  les b o is .  
4 4 .  M ei ía g e rs  p u b lics  a r ré tés  dans le  G e  • 
v a u d a n  p ar  c e t te  T r o u p e  de R o la n d  qua 
fe  fa i l it  des p ac q u c ts  ,  lit touces les le t-  
tres  &  les  d e c h ir e .  80. I I  fe d ifp o fe  à de 
n o u v e a u x  r a v a g e s , p o u r  v e n g e r  l a  d é ­
fa i te  d e  d e u x  d e s T r o u p e s  des R é v o l t é s , 
p a r  M . le  M a re c h a l  de M o n t r e v e l .  8 9 .  
I I  fe jo in t  a v e c  fa  T r o u p e  à  c e l ie  de C a -  
v a l i e r ,  &  e n fu n e  i ls  fép aren t  c e s  deux  
T r o u p e s  p ar  petits  p e lo to n s  : D e f o r c r e s  
q u e  c o m m e t te n t  ces  F u r ie u x .  1 1 0 .  I l s  
fe  r e j o i g n e n t , leu rs  T r o u p e s  font e n t ie -  
re ru e n t  d éfa ites  ,  &  ils- fe f a u v e n r  p ar  ia  
fu ite .  1 4 6 .  ó» fuiv. H o rr ib le s  c ru a u tcs  
q u e  C a v a l i e r  Sc R o la n d  font dans t r o i s  
V i l l a g e s .  2 0 1 .  I l s  v o n t  a t ta q u e r  S o m rn ie -  
res  , d ’ou ils fo n t  obligé» de fc r t t i re r ,  
2 2 8 .  R o la n d  s’ en v a  dans le  D i o c è f e  d’ U -  
sès  , &  bríile &  fa c c a g e  to u t  c e  qu il  t r o u -  
v e  fur fo n  p a f ia g e .  2 1 9 .  H  r a v a g e  le  P a y s  
depuis  À l a i x  ju fq u ’à N if rn e s .  2 3 4 .  L e t -  
tre  in fo le n te  q u ’ il  a r e f f r o n t c r ie  d é c r i re  
a u x  H a b ita n s  de V a l b o r g n e .  2 3 6 .  11 b a t  
u n e  e fc o r t e  e n v o y é e  p ar  M .  de  P la n q u e  
c o n d u irc  d es  p r i fo n n ier s  à S . H i p p o l i t e , 
&  enfie  de ce  fu c c è s  il  v a  brú lcr 1’ F .g life  
d ’un F a u x b o u r g  de c e t te  V i l l e  ,  &  peu de  
jo u r s  a p rè s  le s  M o u l in s  d -A n d u fe .  2 4 7 .  
I I  v a  a v e c  C a v a l i e r  à  la  té t e  de 1 2 0 0 .  
h o ru m e s  a t ta q u e r  S .  G e m è s ,  d on t ils cri-  
fo n c e n t  les  p o r t e s .  2 7 5 .  M e u r t r e s  ,  p i l -  
la g e s  &  in c e n d ie s  qu ’ i ls  y f o n t ,  puis l a -
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b a n d o n n en t .  2 7 6 .  I J s  p ro je t te n t  de fa ire  
u n e  a ô i o n  d ’ c c la t  au depare de M . l e  M a -  
r é c h a l  de M o n t r c v c l  qui c to it  (iir,Ie p o in r  
de q u itter  l e  L a n g u c d o c .  2 7 7 .  M efu re s  
que  prend c e  M a re c h a l  a v c r t i  de le u r  
d eíie in  , qu i les  fa it  in v c ft ir  de to ns  c ô - -  
tés &  les d éfa it  e n t ie re m e n t .  2 7 8 .  &fuiv. 
D é fa i t e s  du re íte  de ia  T r o u p e  de R o -  
ja n d  qui a v o i r  é ch rp  é de  ce  com bata 
2 86  &  i p i .  I I  ra f fe m b le  une  n o m b ret ife  
T ro u p e  de F a n a t iq u e s  a v e c  le fq u e ls  i l  
dre ílè  une erubufcade  à un D é ta c h  m ent 
du R é g im e n t  de T o u r n o n  ,  ou c c lu i  qu i 
le  c o m m a n d o i t , fept autres  O íh c ie rs  8c 
fo ix a n t e  S o  dats fone  tués. 3 2 1 .  I r ré fo lu -  
t io n  de R o la n d  fur c e  q u ‘i l  f e r o i t ,  apres  
q u e  C a v a h e r  &  q u e lq u e s  autres  C h e f s  
des R e b e l l c s  íe  fitrent fo u m is .  3 36 .  C a -  
v a l ie r  v a  le  t r o u v e r  a v e c  la  p erm if l io n  
de  M .  Je  M a re c h a l  de V i l la r s  p o u r  l ’ e x - -  
h o r t e r  à fe  fo u m e ttre  auffi , m ais  il  n e  
p e u t  rien  g a g n e r  fur fo n  efpric. 3 ^ 5 .  M é -  
n a c e s  q u e  lu í fone ies p r in c ip a u x  H a b i-  
rans des C e v c n e s  pour T o b l ig  r à fe ren- 
d re .  3 5 6 .  I I  c o m p rc n d  T im p o íl ib ü ité  de 
íè  fou ten ir  dan- la  r e v o l t e .  3 5 7 .  I I  e n -  
v o y e  les  d eu x  C I v f s  de fo n  C o n f e i l  à  
M .  le  M a r é c '  a 1 ,  p our tra iter  de fa  f o u -  
in i í l io n . 3 5 8 .  R c t o u r  de c c s  D é p u t é s ,  c o n -  
duirs par C a v a l i e r .  l i s  t r o u v e n t  R o la n d  
c h a n g é  , fa  T r o u p e  fo u le v é c  p ar  R a v a n c l ,
&  ils  íorit o b l ig é s  de fe g a ra n t ir  par 1a  
fu ire .  3 6 1 .  R a i f o n  a l leg u ée  p ar  R o la n d  
íu r  c e  c h a n g c m e n t .  3 Í 2 .  II  e f i  furpris  
dans  un C h a t c a u  ,  d ’oú i l  fe  fa u v e  en

c h e tn ife .  -
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c h e m ife .  363. I I  e n v o y e  d e r e c h e f  d e u x  
h o m m e s  à  M .  le  M a r e c h a l  p o u r  lu i  d irc  
q u ’ il  é to it  p r ê t  à  fe  r e n d r e  ,  &  p o u r  d e -  
m a n d e r  u n e  n o u v e l le  a l fu r a n c e  du p a r -  
d o n  q u ’ o n  lu i  p ro ra e t to it .  3 67. D a n s  1c  
ternps q u ’ o n  fe p rép are  à lu i  e n v o y e r r a f -  
f i i r a n c e  q u ’ i l  d e m a n d o i t ,  il  faic f ç a v o i r  
à  M .  le  M a r e c h a l  q u e  fa  T r o u p e  n e  v o u -  
l o i t  p o in t  fe re n d re .  3 6 8 .  R o l a n d  &  l e s  
a u t r e s  C h e f s  d es  F a n a t iq u e s  ,  fo n t  p e n -  
dane t r o i s  o u  q u a t r e  m o is  in c e r ta in s  &  
f lo t ta n ts  e n tr e  ie  p en c h a n t  de la  r é v o l t e  
&  la  n é c e í l i t é  de fe  fo u rc e t t re  ,  &  t a n -  
tó t  d e m e u r a n t  p a i f ib les  ,  &  ta n t ó t  r e n o u -  
v e l l a n t  les  m e u r tre s  &  le u rs  d e f o r d r e s .
3 69. A m o u r s  de R o la n d  a v e c  la  f i l ie  d ’ u n  
v i e u x  G e n t i l h o m m e  H u g u e n o r .  3 7 6 .  M .  
d e  B a l v i l l e  a p p re n d  q u e  la  m a itre f te  d e  
R o l a n d  lu i  a d o n n é  u n  r e n d e z - v o u s  p o u r  
palfer la  n u it  a v e c  e l le  dans un C h â t e a u .  
3 7 7 .  I I  y  e ft  ín v e f t i  , i l  v e u t  fe  f a u v e r  , 
e lt  v i v e m e n t  p o u r fu iv i  il e ft  e n to u ré  d e  
to u s  c ô t é s .  3 7 8 .  I I  fe je t te  dans  un f o f -  
fé  ou i l  e ft  tu é  d’ un c o u p  de f u f i l : P 1 0 -  
c è s  fa i t  à fo n  c a d a v r e  &  à c in q  d es  p r in -  
c ip a u x  de f a  fu ite  prís  d a n s  le  C h â t e a u .  
3 7 í>.

RoqusUure ( M. l e  Duc de )  eft noramé par 
le R u i  pour commander en Languedoc.
B  , 4 9 8 .  J o y e  des P e u p l e s  à fo n  a r r i v e e * *  
dans  c e t te  P r o v i n c e ,  &  é ta t  a u q u e l  i l  l a ^  
t r o u v e .  5 0 0 .  fitiv. A v i s  q u M  r e c o i t  de  
M .  de B a f v i l l e  p o u r  m a in t e n ir  l a  t r a n -  
q u i l l i t é  oii e l le  é to i t  a l o r s , &  p our e m -  
p e c h e r  le s  e fp r i t s  re m u a n s  d ’ y  r e n o u v e t -  
Tome LI. Partie II. R r r



í e r  Ies  d e fo rd re s .  5 0 1 .  I í s  agiíTent íí bien 
d e  c o n c e r t  q u e  par Ieur cond uice  &  le u r  
v i g i l a n c e  iis fonr é c h o i ie r  p c n d a n t  tro is  
a n s  plu fieurs  p ro je t s  de  r e b e l l io n .  503,,, 
T r o i s  f c e le ra ts  &  b o u te fe u x  q u i r e v c -  
n o ie n t  des P a y s  E tra n g e rs  p o u r  fe  g l i f -  
f e r  dans les C e v e n e s , a rrê tés .  Ibii. C r i ­
m e s  d o n t  c e s  m a ih e u re u x  é to ie n t  c o u p a -  
b le s .  5 0 6. P lu f íe u rs  au tres  e n c o re  a r r c -  
tés  &  punis .  5 0 7 .  &  j o B .  M a l g r é  to u te s  
l e s  p ré c a u t io n s  de M .  de R o q u e ia u r e  &  
d e  M .  de B a f v i l l e ,  q u atre  F a n a t iq u e s  e n -  
v o y é s  de L o n d r e s  p ar  C a v a i i e r  p o u r  fo u -  
l e v e r  le  V i v a r è s  ,  t r o u v e n t  Ie  ro o y e n  de  
s’y in t ro d u irc .  50 9 .  C o m m e n c e m e n t  de  
l a  r é v o l t e  d an s  c e t te  P r o v í n c e .  5 1 2 .  ér 
fiiiv. M .  de R o q u e ia u r e  &  M .  de B a f v i l -  
J e  fo n t  in fo r m e s  de ce  fo u le v e m e n t .  5 1 7 .  
I i s  p ar te n t  en d i l ig c n c e  p o u r  fe rend re  
fur  les l ie u x  , &  à p o rté e  d’a l le r  oü le u r  
p ré fe n c e  fe ro it  n é c e f la i re .  5 2 2 .  P u n i t io n  
q u i l s  fo n t  en p allant à N i f m e s j  de q uel-  
q u es  R e l ig io n n a ir e s  qui y  a v o ie n t  c o n -  

'  v o q u é  u n e  A H e m b lé e .  5 2 3 .  E t a t  des T r o u -  
p es  q u ’ il  y  a v o i t  a lo rs  dans la  P r o v i n -  
c e  ,  &  fe c o u rs  qui fu t  e n v o y é  à  M .  de 
R o q u e i a u r e  p ar  M . le  D u c  de B e r w i c s  
c o m m a n d a n t  a lors  e n  D a u p h i n é .  3 3 1 .  
5 3 2 .  O rd re s  q u e  d o n n e  M .  de R o q u e -  
la u re  e n  fe m etta n t  en C a n ip a g n e  p o u r  
ç h c r c h e r  le s  R e b e l le s .  5 3 3 .  I I  íc prépa- 
t c  à a ller  jo in d re  M . C o u r t e n  à  P r i v a s ,  
lo r fq u ^ il  a p p re n d  q u e  des SuilTes du R é -  
g im e n t  de c e  C o l o n e l  a v o ie n t  re fu fé  de 
sombattre les  R e b e l le s  ,  q u o iq u e  fu p e -
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c ieurs  en  n o m b r e .  y$6. II  ju g e  à p r o p o s  
de  r e n v o y e r  c e s  S u i l fe s  à le u rs  B a t a i l l o n s  ,  
d a n s  l a  c ra in te  q u ’ i ls  n e  vinlTent à d e -  
fercer ,  &  fe  je t t e r  p a r m i le s  R e b e l l c s .  
$)?. I I  p a r c o u r t  en  d i l ig e n c e  to u s  le s  
endroics  ou i i  é to ic  n e c e i la i re  de  c o n t e -  
n ir  les  C o m m u n a u t é s  des H a b ita n s  dans  

T o b é i f l a n c e .  5 4 2 .  5 4 3 .  A y a n t  é t é  jo in c  
p a r  to utes  le s  T r o n p e s  q u ’i l  a t t e n d o it  ,  
i i  íe  m c t  en m a r c h e  ,  &  p o u r fu i t  ,  f a i t  
c h e r c h e r  &  p o u r f u iv r e  les  R é v o l t é s  a v e c  
t a n t  d a é t iv i t é  &  de d i l i g e n c e •, q u e  c e s  
S é d i t ie u x  a y a n t  é té  d c fa its  en p lu f ie u rs  
r c n c o n t r e s ,  &  eníin  é c r a fé s ,  c e  f o u l e v e -  
m e n t  e ft  e n t ie r e m e n t  c te in t .  5 4 5 .  
C o n f l e r n a t i o n  d es  m a l - in t e n t io n n é s  de  l a  
P r o v i n c e  ,  v o y a n t  ie  c a lm e  r e v c n u  dans 
Ic  V i v a r è s .  5 7 3 .  M .  de  R o q u c - la u re  &  M .  
de  B a fv i l i e  c o n n o ii ia n t  q u ’ i l  n ’y  a v o i t  p lus 
r ien  à c ra in d r e  dans Ie  V i v a r è s  , ils  í c  
p r c p a r e n t  à r e t o u r n e r  à  M o n t p e l l i e r  
p o u r  v e i l l e r  à l a  fe u re té  d es  c ò t e s  : P u -  
n i t io n  d es  H a b i ta n s  d e  V a i s  o u  a v o i t  
c o m u ie n c é  la  ré v o l tc .  5 7 4 .  U n  A g e n t  fe -  
c re t  d es  R e b e l l e s  ,  qu i f a i fo i t  le m b la n t  
d ’ é tre  b ie n  i n t e n t i o n n é ,  eft d e c o u v e r t  ;  
a v a n t u r e  l in g u l ie re  de  c c t t e  d é c o u v e r t e »  
5 7 5 .  fuiv. O n  fe c o n t e n t e  d e  le  d é t e -  
n i r  e n  p r i f o n ,  &  p o u r q u o i .  5 7 8 .  M .  d e  
R o q u e l a u r e  f a i t  d é fa rm e r  t o u s  les  R e l i -  
g i o n n a i r e s  du V i v a r è s ;  r e n v o y e  à  M .  d c  
B c r w i c k  les  T r o n p e s  v e n u é s  du D a u p h i -  
n é  ,  n ’e n  a y a n t  p lu s  b e f o i n ;  &  p o f te  c e l -  
les  qui re f to ie n t  en  d if fe ren s  l ie u x  p o u r  
v e i l l e r  à  l a  tra n q u i l l i té  du P a y s .  57.9.
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U n e  F l o t t e  E n n e m ie  p a r o i t  fu r  Ies c o ­
tes  à l a  v ü è  cie M o n t p e i i ie r .  5 8 2 .  M a -  
j io eu vre  de c e t t e 'F l o t c e .  5 8 4 .  C o m m a n -  
d ant de  c e t te  FLotte , &  p r o jc t  q t f e l ie  
v e n o i t  e x é c u te r .  5 8 5 .  T r o u p e s  q u ’ e l le  
p o r t o i t .  5 8 7 .  O r d r e s  e n v o y é s  de to u s  c ò -  
té s  p o u r  faire  a p p ro c h e r  de Ia M e r  le  p eu  
de  T r o u p e s  q id il  y  a v o i t  dans l a  P r o -  
v i n c e  , fans d é g a rn ir  Içs  C e y e n e s  &  le  
V i v a r e s .  58 8 .  P c n d a n r  que  M .  de R o q u e -  
la u re  &  M .  de B a í v i l l e  c o n fu lte n t  oü ils 
d o iv e n t  a l le r  p o u r  ia  d éfe n fe  des c o te s  ,  
ils  a p p re n n e n t  que  les  V a i l í e a u x  E n n e -  
m is  fe  d i fp o fo ie n t  à a l ier  à C e t e .  5 8 5 .  
M .  de R o q u e l a u r e  e n v o y e  en R o u íF i l lo n  
d em a n d er  du fec o u rs  à  M .  l e  D u c  de 
N o a i l l e s ,  &  cep e n d an t  prend Ia r é ío iu — 
t io n  d e m p ê c h e r  les E n n e m is  de pénétrer  
dans  le  P a y s .  590. E x p é d ie n t  q u i l  m et  
en  u fa g e  p o u r  fa i re  c ro ire  a u x  E n n e m is  
q u ’ il  ne  m a n q u o it  p as  de T r o u p e s .  5 7 1 .  
M a r c h e s  &  m o u ven u -n s  q u i l  fait p o u r  
m u n ir  les  J ic u x  par oú les E n n e m is  p o u r-  
ro ie n t  e n tre r  dans le  P a y s .  5 5 2 .  D é b a r -  
q u e m e n t  des E n n e m is  a u  P o r t  de  C e t e  , 
d o n t  i ls  s’ e m p a re n t .  5 ^ 3 ,  &fuiv. M .  d e  
R o q u e l a u r e  s ’a p p ro c h e  de la  M er  à  deF- 
íe in  d ’ e m p ê c h e r  les  E n n e m is  de je t te r  des 
g e n s  à te rre  p ar  1’ E ta n g  de T h a u  ,  &  e m -  
p e c h e  a v e c  le  peu de m o n d e  le  deíleiri 
q u ’ ils a v o ie n t  en trep ris  d ’y  fa i re  d e fc e n -  
í e .  6 0 5 .  6 0 6 .  D i l i g e n c e  de M .  ’e D u c  de 
N o a i l l e s  p our v e n ir  jo in d re  M .  le  D u c  
d e  R o q u e l a u r e ,  &  o rd re s  qu!i l  d o n n e  à 
i a  p e t ite  ^ r m é e  q u i l  fa it  p ar t ir  du R o u f-
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f í l lo n  p o u r  le  L a n g u e d o c -  6 0 7 .  & fi*™* 
C o n f e i l  te n u  à F a r r i v é e  de M .  de N o a i t -  
le s  ,  a p r è s  l e q u e l  M .  de  R o q u e l a u r e  &  
lu i  v o n t  r e c o n n o i t fe  les  l i e n x  par oü i ls  
i r o ie n t  a t t a q u e r  les  E n n e m is .  60 9 .  A p r è s  
la  j o n d i o n  des T r o u p e s  v e n u è s d u  R o u P  
í í l l o n ,  ils  ra a rc h en r  à C e t e  ,  &  fo n r  a t -  
ta q u e r  les  E n n e m is  : D é t a i l  de  c c t te  e x -  
p é d it io n .  61 4 .  616. fafuiv. L e s  E n n e m i s  
f o n t  e n t ie r e m e n t  c h a i íé s  d e  la  V i l l e ,  &  
i l  n ’ e n  re f te  à te r r e  q u e  c e u x  qui é to ie n t  
d a n s  le  F o r t  q u i  íb n t  fo r c é s  de  fe  r e n -  
d re  p r i fo n n ie r s  de G u e r r e .  6zz. & fiiiv_ 
M .  le  D u c  de R o q u e l a u r e  v o y a n t  q u ’ i j  

n ’y  a v o i t  p lus r ien  à  faire  a p rè s  a v o i r  d o n  
n é  Fes o rd re s  à C e t e  &  à F r o n t ig n a n  
r e t o u r n e  à  M o n t p e l l i e r  : L a  F l o t t e  E n ’  
n e m ie  d i fp a ro í t  de  n o s  c o t e s .  616. 6ii~ 
D eiTein  des E n n e m is  de fa ire  f o u l e v e r  le- 
P a y s  après  la  p r i le  de C e t e  ,  é c h o u é  p a  
c e t t e  e x p é d it io n .  618. & Juiv.

"Kofittn. Lucrece Roftan recue au nonibre des 
Infpirés avec pluíieurs autres , par Ga­
briel Aftier. A , 1 3 9 .

Roüanez. M .  le  C h e v a i i c r  de R o ü a n e z  , én_ 
v o y é  à C e t e  a v e c  q uatre  G a l e r e s  p o u r  l a  
d é fe n íe  d es  c o t e s ,  p re n d  d e u x  T a r t a n e s  
e h a r g é e s  de c e n t  c in q u a n te  R c l i s j i o r .n a i -  
res  v e n a n ts  de V i l le f ra n e l ie  p o u r  fa i re  d ef-  
e e n t e  en L a n g u e d o c .  B ,  3 7 3 .

Honre. M .  le  C o m t e  du R o u r e  F u n  des L ie t i r  
- te n a n ts  G é n é r a u x  du L a n g u e d o c  , a í fem - 

b le  les  G e n r i l s h o t n m e s  de fon  v o i í i n a g e  
&  q u c iq u e s  M i l i c e s  , p o u r  e m p é c h e r  une  
n o m b r e u fe  T r o u p e  de F a n a t i q u e s  de' í e
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je t te r  dans le  V i v a r è s .  B, 6 f .  II le s  a t ta -  
<jue , to m b e  dans une  e m b u fc a d e  ,  &  
a b a n d o n n e  des M il ic e s  i l  e fi o b l ig é  de f e  
re t í re r .  6 é>.1 1  donrrc a v i s  de  c e t  é cn et à  
M .  J u l i e n  qui s’ y  rend . 6y.

■Rouviere , a r ré t é  à A v i g n o n  p ar  les fo in s  de 
M .  de B a í v i l l e  : D é c l a r a t i o n  q u i l  fait 
é ta n t  in t e r ro g é .  B ,  3 5 0 .

8 « / . L e  í ieur  de S .  R u f  M a r e c h a l  de C n m p  
a r r i v e  d an s  le  D a u p b in é  a v e c  des C a v a -  
l i e r s  &  des D r a g o n s  ; d i í l r ib u t io n  q u3il 
f a i t  de c e s  C o r p s  p our in v e í l i r  le s  R e v o l ­
te s  , &  im p o fl ib i l i té  q u ’ i l  y t r o u v c .  * l x i i j ;  
I I  fe rend près d ’un V i l l a g e  oii ils é to ienc  
a l lé s  au  P r é c h e ,  fond fur  eux  , en tue &  
p re n d  p lu íieu rs  ,  &  fa i t  m ettre  le  feu  à  
l a  m a i íb n  oü le  M in i í l re  &  q u elq u es  au-  
tres  s ’ é to ie n t  je t té s .  *  l x i v .  C o n v e r í i o n  
d ’ un g r a n d  n o m b r e  de H u g u e n o ts  o c c a -  
í io n n é e  p ar  c e t tc  d tfa ire .  *  l x v .  & fuiv.. 
11 pafle  dans le  V i v a r è s  ou i! s ’ é to it  é le -  
v é  une n o u v e i le  r e v o l t e .  * l x i x .  A r r i v é e  
de M .  le  D u c  de N o a iü e s  dans le  V i v a r è s  
ou  il  prend le  c o m m a n d e m e n t  des T r o u -  
p e s .  l x x j .  V o yez .  Noaillcs.

S.

5 5  Agiotte. Voyez La Sagiotte.
Snint André de V a l b o r g n e .  Voyez Valior- 

*ne.
Saint Ceryés. C r u a u t é s  h o rr ib le s  que  les F a -  

n a t iq u e s  ex '  r c e n t  dans le s  V i i l a g e s  de 
P o t e l ie r e s ,  S a t u r a r g u e s , &  fa in t  C e r y é s .  
B  ,  z o í ,  S o in s  ch ar itab les  de i ’£ y é q u e
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d e  M o n t p e l l ie r  p o u r  f e c o u r i r  les  re f te s  
des H a b it a n s  de  S .  Ceryés &  de S a t u r a r -  
g u e s  ,  qu i é to ic n t  fes D i o c è f a i n s .  z o $ .

Saint Chaitè , je u n e  G e n t i lh o m m e  ,  a n c ie n  
C a t h o l i q u e  ,  p erd u  p ar  l a  d é b a u c h e ,  f e  
j e t t e  p arm i Ies F a n a t iq u e s  &  eft fa it  un 
de  le u rs  C h e f s .  B  , 1 4 6. II  fe la í ie  d ’ ê -  
t r e  en  íi m a u v a i fe  c c m p a g n ie  ,  &  fa it  p r i e f  
M e í í i e u r s  le s  C o m m a n d a n t  &  I n t c n d a n t  
d e  Ia  P r o v i n c e  p o u r  o b te n ir  fo n  p a r d o n  : 
R e p o n f e  q n ’ i l  en  re ç o it .  1 6 8 .  O n  c o m -  
r a e n c e  à  fa i re  fo n  p ro c è s  p a r  c o u t u m a -  
c e .  169. A p r è s  s’ é t re  ren d u  v o l o n t a i r e -  
m e n t ,  i l  t a c h e  de ré p a r e r  l a  fa u t e  q u ’i í  
a v o i t  fa ite .  1 1 3 .

Sxint Chrifiol. O n  a r r e t e  un M e u n i e í  d c  e e  
l i c u  , des p lu s  c ru e ls  F a n a t iq u e s  : H o r r e u r  
de  fes  c r i m e s ,  &  fo n  fu p p l ic e .  B ,  106.

Saint Cofme,  C o l o n e l  d ’un R é g i m e n t  de  M i -  
l i c e s  &  I n f p e d e u r  d a n s  Ia  V a u - N u g e  ,  
c ta b l i  p o u r  c o m m a n d e r  des G e n s  de G u e r -  
re  afin d’ e m p é c h e r  le s  A f f c in b lé e s  &  le s  
fo u le v e m e n s  des R e l ig io n n a i r e s .  A  ,  3 1 3 .  
S o n  e x a f t i tu d e  à v e i l l e r  fur la  c o n d u i te  
d es  H a b i t a n s  de f o n  C a n t o n .  3 4 1 .  S o n  
z e l e  p o u r  le  S e r v ic e  du R o i  i r r i te  le s  
R e b e l l c s  qui f o r m c n t  Ia r c fo lu t io n  de  le  
fa i re  tu er  : AíTaíIifis e n  c a m p a g n e  p o u r  
e x é c u t e r  c c  d ef le in .  3 4 1 .  1 1  cft  m a f la c ré .  
3 4 3 .  S u p p l ic e  de fes  a f ía í l ins .  3 4 5 .

Samt Gentes , p e t ite  V i l l e  près de N i f m e s  : 
I r r u p t io n  des F a n a t iq u e s  qui e n fo n c e n t  
le s  P o r t e s  &  y  e n tre n t  fans  b e a u c o u p  de  
r é l i í ta n c c .  B  ,  1 7 3 .  V i g o u r e u f e  ré f i f la n c c  
d e  c in q u a n te  M iq u c le t s  q u i y  é to ie n t  ,

R  r  r  4
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dans une m a ifo n  o u  i l s  s’éto:ent retirés 
a v e c  q u e lq u e s  H a b ita n s .  zj6. M e u r t r e s &  
in c e n d ie s  q u ’y  font le s  F a n a t iq u c s  ,  puis 
a b a n d o n n e n t  le  l ie u .  lbid.

Saint Germain de C a l b e r t e  : L e s  F a n a t iq u e s  
c n tre p re n n e n t  de fo rc e r  ce  B o u r g , c fo ü  
i ls  fo n t  rep o u ffés  &  c o n tra in ts  de fe  re t i -  
r e r .  B  ,  2 3 .  1 4 .

Saint Hilaire. V o y e z  Lavit.
Saint Hippolite. L ’ E g l i f e  d ’ un  F a u x b o u r g  de 

c e r te  V i l l e  eft b rü lé e  p a r  le s  F a n a t iq u e s .  B ,  
147*

Saint Jean, C h e f  d ’une T r o u p e  d e. F a n a t i ­
q u es  des C e v e n e s .  B  , 2 7 .  11 e n tre p re n d  
d e  paifer dans le  V i v a r è s  fo n  P a y s  : V a -  
n ité  dc c c  deíTein : S a  n a i l ía n c e  &  fon  
c a r a f t e r e .  fj>. D e f o r d r e s  de f a  T r o u p e  à 
G o r m i e z .  8 2 .

Saint Jullien ,  n a t i f  du V iv a r è s  , e m p lo y é  
p o u r  p o r t e r  d an s  les C e v e n e s  T a r g e n t  
q u e  les  E n n e m is  f a i fo ie n t  ten ir  à  A b r a -  
h a m  &  C l a r y  p o u r  re n o u v e l le r  l e s  d e f ­
o rd res .  B  , <133. A y a n t  appris  la  d e í l in é e  
de  c  s C h e f s  des F a n a t i q u e s ,  i l  pare de  
G e n c v e  ou i l  f a i fo it  fa  ré í id e n c e  , p o u r  
f e  re fu g ie r  en S u il iè .  636. I I  e ít  a r ré t é  
&  c o n d u i t  à M o n t p e l l i e r  oü i l  eft c o n d a m -  
né à la  m o r t .  63 7 .

5 .  Jullien, S .  L a u r c n t , S .  P a u l ,  S .  P r i v a t  » 
S .  F r e z o u l .  3 6 3 .  V o y e z  Parojjes.

S. Martin de B o b a u x  ; m aflacre  du P a f le u r  
d e c e t t e  P a r o i f le ,  q u i  n e v o u l o i t  p as  a b a n -  
d o n n e r  fo n  t r o u p e a u .  A  , 3 5 3 .

Saint Paul. V o y e z  Hyeufet.
Saint Pterre,  A id e - d e - C a m p  de M ,  I c M a r é -
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c h a l  de V i l l a r s  ,  eít e n v o y é  à  Ia  C o u r  
p o r t e r  la  n o u v e l ie  de la  re d d it io n  de C a -  
v a l i e r .  B  , 3 1 7 .  S o n  r e to u r  de L a n g u e d o c  
p o i t a n t  le  p a r d o n  que  le  R o i  a v o i t  eu l a  
b o n té  d ’a c c o r d e r  à C a v a l i e r  &  à c e u x  d e  
fa  T r o u p e  qui s’é to ie n t  fo u m is .  3 3 9 .

Saint Pol. C o m m a n d a n t  de ia  C a v a l c r i e  de 
R o l a n d , fe  re n d  a v e c  q u e l q u e s - u n s  d e  
fes C a v a l i e r s .  B  ,  3 6 1 .

Saint Ruf V o y e z  Ruf.
Saijjan , ( le  f í e u r )  n a t i f  de  la  V i l l e  de B e -  

z i e r s ,  a u tr e fo i s  C o l o n e l  en  F r a n c e , p r o -  
p o fe  dans les  P a y s  E t r a n g e r s  le p r o je t  d ’u -  
n e  d e fc e n te  en  L a n g u e d o c  , &  d o n n e  l ie u  
à  1’ e n y o y  d^une F l o t t e  p o u r  e x é c u t e r  c e  
p r o je t .  B  , 5 85 -  A r r i v c e  de c e t t e  F lo t t e  &  
d é b a r q u e m e n t  q u ’ e l le  fa it  à  C e t e .  5 9 3 .  
L e  í í e u r  de S a í l ía n  à ia  tê te  d ’ une p a r -  
t ie  des T r o u p e s  du  d é b a r q u e m e n t  m a r c h e  
d ’ a b o r d  à A g d e  à q u a tre  l ieu es  de C e t e .  
5pi5 . S u r  le  re fu s  q u e  fa it  e e t te  V i l l e  de 
le  r e c e v o i r  ,  i l  d e m a n d e  un  C o n f u l  p o u r  
a l l e r  lu i  p a r le r  , &  e n v o y e  un C a p i t a i n e  
e n  ó t a g e .  C o n v e n t i o n s  q u ’ i l  fa it  a v t c  
c e  C o n f u l .  $99. S o n  d e l fe in  en d e m a n -  
d a n t  le  p a ffa^ e  l ib r e  fur le  P a y s .  6 0 0 .  
L e t t r e  q u ’ i l  e c  it  à  un a  m i de B c z i e r s -  
601. I I  fe  r e t i re  a v e c  p r é c ip i t a t io n  à C e ­
te  a v e c  f i  T r o u p e  ,  à  1’ a r r i v é e  d u f e c o u r s  
q u e  M . de N o a i l l e s  a m e n o í t  du RoufliJU 
l o n .  <$13.

Salgas ( M .  d e ) G e n t i l h a m m e  du G e v a u d a n  ,  
e f t  e n g a g é  p ar  C a f t a n e t  à  a íf i fte r  a u x  A f -  
í c .n b lé e s  d es  F a n a t i q u e s ,  &  à e n tr e r  d a n s  
le u r  re v o l te .  B  ,  S i .  I I  e ft  a r rè t é  1  C h i -
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gr in  de C a f t a n e t  a p p ren an t  c e t tc  n o n v e l-  
le .  160. Q u a t r e  de f e s  VaíTaux fes c o m -  
p liees  fo n e  aufli arrêtés  &  punis. íbià. F a i t  
í in g u l ie r a r r iv é  à l ’ un de c e s  m a lh e u re u x .  
161. O n  tra v a i l le  a u  p rocès  de M .  de 
S a lg a s  : D é p o í i t io n s  c o n tre  lu i.  1 6 9 .  1 7 0 .  
I I  eft c o n d a m n e  aux  G a l e r e s .  1 7 1 .

Salles , qu i s ’ é to it  fa it  u n d ò s  C h e f s d e s F a -  
n a t iq u e s ,  fe rend  a v e c  q uatre  a u tres  qui s’ é -  
to ie n t ,  c o m m e  l u i , é r ig é s e n  petits  C h e f s ,  
a u ft l-b ien  que  q u e lq u e s  a u tres  fce le ra ts  
ãnconnu s ju f q i f a l o r s .  B , 3 9 8 .  C a p t u r e  Sc- 
fu p p l ic e  de d ix  ou  d o u z e  fce le ra ts  de Ia> 
b a n d e  dè S a l l e s ,  q u i  a v o ie n t  refufé  de fe  
re n d re  l o r fq t f i l  fe fo u m ir .  a j6*-

SalomonfJoudere eít choiã pour ê tre  l e  P r o -  
p h e te  de L a p o r t e  ,  c o m m a n d a n t  la  p re -  
ru ie íe  T r o u p e  des R é v o l t é s  dáns lè s  C e -  
v e n e s .  A  j  3 3 1 .  S u r l e  point que  L a p o r t e  
a l lo it  ê tre  a t ta  tué p ar  P o u i  ,  il c o n íu lre  
S u lo m e n  qui lui p r o m e t i a  v i ê t o i r e ,  m ais  
c e t te  p ro m e ífe  n ’ e m p êc h e  pas ia d é f a j t e ' 
d e  fa T r o u p e .  3 5 8 .  A u t r e  a f t io n  ou S a l o -  
m o n  C o u r e r e  qu> é t o i t  ?e P ré d ic a n t  Si 
l e  P r o p h è t e  d’ une T r o u p e  de ces  b rigand s,-  
s !enfu it  a v e c  ta n t  de hâte  après leur  d é '  
fa i te  , q u ’ i l  a b a n d o n n e  fa  M u le  , fa  B i -  
b l e ,  &  fes  S erm o n s .  B  ,  1 1 7 .  R e v e n a n t  
d c  G e n e v e  p o u r  re n tre r  dans  les  C e v e n e s  
y  e x c i te r  de n o u v e a u x  t ro u b le s  i l  eft a r ­
r e t e  a v e c  deux  autres  fce le ra ts  à L iv r o n  
c n  D a u p h in é .  3 0 5 .  O n  les c o n d u it  à M o n t -  
p e l i ie r  ou o n  fait le u r  p ro cès .  5 0 7 .

Saudricourt,  ( M . d e )  G o u v e r n e u r  de N T - -  
m es  :-O rd r e s  q i f i l  d o n n e  p.our fa ire  cher-
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c h e r  en  c e t te  V i l l e  &  a r r é t e r  le s  C o n j u -  
rés  d ’une c o n fp i r a t io n  p o u r  fo t i l e v e r  les. 
C e v e n e s  &  les  P r o v i n c e s  v o i ím e s .  B  
4 6 6 . V o y e z  Confpiration.

Sarra ,  P r o p h é te f fe  &  f i l ie  d’un P r o p h é t e  
F a n a t iq u e  ;  fe s  e x t r a v a g a n c e s  d a n s  un  
c o m b a t  ou une  T r o u p e  c f in fe n fé s  p ar ra i  
l e fq u e ís  e l le  é t o i c , f t i t  raife e n  fu ite .  A s 
i ^ o .  E l l e  e ít  b le f fé e  e n  c e t te  o e c a í io n  
&  p r i íe  ; e n fu ite  g u é r ie  de  fa fo ie . I 9 X -

Saturargues: H orr ib les-  c ru a u té s  q u ’y  c o m — 
m ette n t  le s  F a n a t iq u e s .  B  , 2 0 2 .

Saamam V i l l a g e  près d ’A n d u fe  bríiié p a r  
M .  de J u l i e n  3 q u i en  fait a u íE  e n le v e r  u n e  
p a r t ie  des H a b ita n s  p o u rq u o i ,  B , 1 351.. 
t e s  F a n a t iq u e s  v e u le n t  e n l e v e r  à  M .  J u -  
l i e n  les p r i fo n n ier s  q u ’ il  e m m e n o it  de c<r 
l ie u  , &  i ls  fo n t  rep o u lF és ,fan s  q u i l e n  pcr^- 
d e  un feul. 1404

Savoye. L e  D u c  de S a v o y e  fe  p ro p o fe  de fe 
f e r v ir  des p réd iét io ns  des P r o p h é t e s  du- 
D a u p H i n é , &  fe pr p a r e  à fa i re  une i r r u p -  
t io n  en  F r a n c e  de c e  c ô t c - l à .  A ,  97. L e  
R o i  efl: o b l ig é  dc d é c la re r  ia G u e r r e  am  
D u c  de S a v o y e .  B  , 2 3 3 .  L e s  T r o u p e s  du 
D u c  de S a v o y e  fo n t  a rré té e s  fu r  n o s  f ro n -  
tieres  p ar  M .  le  D u c  de B c r w i c k  ,  dans 
l e  tem p s  qu ’ e i le s  v e u le n t  p é n é tr e r  en D a u ^  
p h in é .  5 8 8 .

Sauvatre , ( F r a n ç o is  ) d it  F r a n c e f e t , P r é — 
d ic a n t  , P r o p h c t e  &  C.hef de T r o u p e  dc 
F a n a t i q u e s ,  eft c o n d a n tn é  p o u r  fes  c r i ­
m e s  au d ern ie r  fu p p l ic e .  B ,  4 9 1 -

S.anve, p etite  V i l l e  du D i o c è f e  d ' A l a i x :  R o -  
ia n d  fo rm e  ie d eí íc in  de  i a  fu rpren dre« .



d , 3 7 .  ü  y  e lt  recu a v e c  une  i r o u p e  d e  
3 0 0 .  h o m m e s  fe  d ifan t O f í ic ie r  du R o ic ju i  
m a r c h o it  c o n tre  les  F a n a t iq u e ' .  3S .  I I  eft 
r e c o n n u  en d in an t c h e z  le S e ig n e u r  de ce 
l ie u  , pcmr ce  c u u l  eft , &  a d ro ite m e n r  
e n g a g é  à fo rt ir  ; on  lu i Fcrme Ia p o rte  
p o u r  1’ e n p ê c h e r  de re n tre r  dans le  C l í â -  
te a u .  3 9 .  D e  ra a c  d ’ a vo ir  m an que  fon  c c n p  
i- fait b íi ler 1’E g l i f e  , faíc é g o r g e r  d eu x  
P r é t r e s  &  un C a p u c in  , &  fe re t i re  a v e c  
fa  T r o u p e .  4 1 .  C i r c o n f t a n c e  re m a r q u a b le  
d c  la  mortr de l ’un des P ré t re s  q u ’ il  fit 
é g o r g e r .  4 1 .

Schomberg ( le  C o m t e  de ) c o m m a n d a n t  u n  
C o r p s  de T r o n p e s  en S a v o y e  : P r o p o l i -  
t io n s  qui lu i  font fa ltes  d :  la  p ar t  des 
C h e f s  des F a n a t iq u  s du L a n m e d o c  de 
fa i re  e n tr e r  dans les  C e v e n e s  des T r o u -  
p es  E n n e m ie s .  A  , 2 4 9 .  V o y e z  Vivens. I I  
eft pris à Ia b a ta í l le  de la  M a r fa i l le  &  
m e u r t  de fes b lc ífu re s .  2 6 4 ,

Sackers. V o y e z  Quetkers.
Scgnier, ( E fp r i t  )  P r o p h c t e  F a n a t iq u e  R e ?  

R é v o l t é s  dans les C e v e n e s  ,  eft c o n fu lté  
ftir la  d eft in ce  de  1’ A b b é  de C h a y l a  que  
c e s  S c e íc r a t s  a v o ie n t  e n le v e  de fa m a i -  
f o n .  A  , 1 9 9 .  A  q u c l le  c o n d it io n  ii ofFre 
à cet  A b b é  la c o n fe rv a t io n  d e  fa  v i e .  3 0 0 .  
I I  eft pris  les a rm es  à la  m ain  a v e c  c e -  
1 ui qu i c o m m a n d o it  íb u s  lu i.  3 1 7 .  F e r o -  
c iré  de fa  ré p o n fe  à une  q u eft ion  q u e  lui 
fa i fo it  celi ii  qui 1’ a v o i t  pris . 3 1 8 .  I I  cft  
con .iam r.é  par la  C h a m b r e  de J u f t ic e  é ta -  
b l ic  à F lo r a c  à  ê tre  b rü lé  v i f .  3 1 9 .

S&iargues-. O n  app rend  qu’ une  T r e u p e  d e s
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R e v o l t e s  au n o m b r e  de  8 0 0 .  eft à  S .  
J e a n  de S e r a r g u e s .  B  , 4 y .  M o u v e m e n s  
q u ’ o n  fa i t  p o u r  le s  i n y e í i i r ,  m ais  in u t i -  
le m e n t .  j o .

Serre. Voyez Du Serre.
Severac a i là í í in é  à  c o u p s  de  p ie r re s  fur utl 

g r a n d  c h e m in  par o rd re  d c  V i v e n s  &  
B r o u l f o n ,  &  pourcjuoi.  A ,  2 4 4 .  2 4 5 .L e r t r e  
é c r i t e  de la  m ain  d e  V iv e u s  ,  t r o u v é e  fu r  
le  c o r p s  m o rt  d e  S e v e r a c .  2 4 6.

Sclpcriere (  le  f ieu r  d e )  je u n e  G e n t i l h o m m e  
du G e v a u d a n ,  é g o r g é  p ar  le s  F a n a t iq u e s .  
B ,  n 8. R a i ío n  que  d o n n e  p o u r  fa ire  c e t  
a í la í l in at  , leu r  P r o p h ê t e  c o n fu l t é  fur l a  
d e ít in ée  de c e  G e n t i ih o m u ie .  Ibid.

So/nmieresy V i l l e  des h a u te s  C e v e n e s  .• L e s  
F a n a t iq u e s  v o n t  a t t a q u e r  c e t te  V i l l e  » 
d o n t  o n  a v o i t  été o b l jg é  de t i r e r  la  G a r -  
ni. 'on , fo n d e n t  d ’a b o r d  fur  un  F a u x b o u r g  
y  brü lent q u e lq u e s  m a i fo n s  , &  o b i ig e n t  
les  H a b ita n s  q u i a v o ie n t  p r is  le s  a r m e s ,  
à  re n tre r  dans la  V i l l è .  B  , 2 2 8 .  í ls  a b a n -  
d o n n e n t  ce  F a u x b o u r g  p o u r  te n t e r  le p a f -  
f a g e  p ar  le  C o u v e n t  des  C o r d e l i e r s  q u i 
les  r e ç o i v e n t  à  c o u p s  de f u í i l s , e n t u e n c  
q u e lq u e s - u n s  &  fo rc e n t  les  aucres de f e  
re t i re r .  2251.

Soulevement des R e l ig io n n a i r e s  dans  le  V i ­
v a r e s .  V o y e z  Vivares. S o u l e v e m e n t  t r a m é  
dans  le  D a u p l i in é  , &  d e c o u v e r t  par l a  
v i g i l a n c e  de M .  de B a f v i l l e .  B  , 3 8 9 .  U t l  
de  fes  S u b d e le g u é s  q u i l  e n v o y e  fu r  les  
l i e u x  en d e c o u v r e  to u te  1 ’ i n t r i g u e ,  &  era 
d o n n e  c o n n o i i ía n c e  a u x  C o m m a n d a n t s  
.itens c e t te  F r o v i n c e  ,  a v e c  le  m o y e n
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fo u p ir  l a  c o n ju r a t io n  d an s  fa  naiíTaiiceJ 
3 9 0 .

Soujlelle &  p lu í ie u rs  a u tres  ParoiíTes t!ans 
le s  C e v e n e s  ,  font fa c c a g é e s  p ar  le s  F a -  
n a t iq u e s  , le s  E g l i f e s ,  l e s  m aifo n s  C u r i a -  
l e s  &  c e l le s  des a n c ie n s  C a t h o l iq u e s  p i l -  
lé e s  &  brü lées  , le s  P r ê t r c s  &  to u s  c e u x  
q u i n ’ é ro ie n t  pas du p ar t i  des R é v o l t é s  
m aífacrés .  A -,  3 <53 .  V o y c z  Hyeitfet.

SuiJJes: U n  D é ta c h e m e n t  de  Suif les  p o u v a n t  
ta i l le r  en  p ieces  u n e  T r o u p e  des R é v o l ­
tés dans  le  V i v a r è s ,  r e fu fc n t  de les c h a r ­

t e r  ,  &  fe u le m e n t  d e  p ré fe n te r  leurs  ar­
m es .  B , 5 3 6 .  R a i f o n  de c e t te  in te l l ig e n c e  
-des S u i i le s  a v e c  le s  R e b e l le s .  5 3 8 .  C e s  
S u i í fe s  font r e n v o y é s  à  le u rs  B a t a i l lo n s  
o u  le  C o n f t i l  de  G u e r r e  les  fa it  d éc i-  
m e r  en arrivant* 5 4 0 .

T .

A  Atiles. E x e m p t io n  de T a i i l e s  &  de to u-  
te s  fo r te s  de  S u b f í d e e ,  a c c o rd é e  a u x  H a -  
bitans du P a y s  d o n t  on a v o i t  é té  o b l ig é  
d e  d é m o iir  ou  b rü le r  le s  m a i fo n s  ,  pouc 
le u r  d o n n er  le  m o y e n  de le s  re b â t i r  , &  
re p re n d re  l a  c u l t iu e  de le u rs  te rres .  B  ,  
4 0 0 .

Tarnsiud, C o l o n e l  du R é g im e n t  de íon n o m  } 
e fc o r té  p a r  c e n t  h o m m e s  de fon  R é g im e n t  
p o u r  a l le r  d’ A l a i x  à U s è s , eft e n v e lo p p é  
p a r  une  n o m b r e u fe  T r o u p e  de F a n a t i -  
ques , fe défend  v ig o u r e u íè m e n t  ,  &  e l l  
enfín  o b í ig é  de c ed e r  a u  n o m b r e  , fe  b a t-  
t a m  en  re tra ite  ,  &  p erd  un C a p i t a in c
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&  u n e  p art ie  de  fes S o ld a t s .  B ,  1x9. 13 
fc d i í l in g u e  dans u n e  a d i o n  oü d e u x  T r o i r -  
p es  des F a n a t iq u e s  fo n t  e n t ie r e r a e n t  d é~  
fa i te s .  1 4 7 -  1 5 2 .

Tartmes e n v o y é e s  de  V i l l e f r a n c h e  c h a r g é e s  
de  R e l ig io n n a i r e s  p o u r  je t te r  dans l e s  C e -  
v e n e s .  B ,  . 372 .  V o y e a  Toulouf*.

Te-rt&ra. E x t r a v a g . m c e  des P r o p h é t e s  F a n a ­
t iq u e s  e n  fa i ía n t  ç n tc n d r e  à ie u rs  S e é t a -  
te u rs  q u ’ e n  p ro n o n ç a r .t  Tartara , &  f o u f -  
f lan t  fur le s  T r o u p e s  e n v o y é e s  c o n t r e  e u x ,  
e l le s  í e r o ie n t  fu r  le  ch arnp  m ifes en  f u i -  
te .  1 7 5 .  O c c a í i o n  ou m a lg ré  le s  cr is  de  
Tartara, q u e  fo n t  le s  P r o p h é t e s  &  le s  
P r o p h é t e í f e s  e n  fo u ff la n t  de  to u te  le u r  
f o r c e  , i ls  font fo r c e s  de  p re n d re  Ia  fu i-  
t e ,  &  e e u x  de  le u r  p arti  m is  en  d é r o u t e .  
1 8 2 .  U n e  de Ieurs  P ro p h é t e l fe s  ,  c r iar ie  
~Iartara de to u te  fa  f o r c e  &  fo u f f la n t  c o m -  
m e  u n e  fu r ie  ,  v o i t  í a  T r o u p e  t a i l lé e  en 
p i e c e s , f o n  p e re  tu é  , &  e l l e - m ê m e  b le f -  
Éée &  p r i fe .  1510. E l le  r e c o n n o i t  1’ i l lu í io n  
de l a  p ré te n d u p  v.ertu de l e u r  Tartara, 
191.

'Tejjé ( l e  C o m t e  d e ) B r i g a d i e r  d ’ A r m é e , s ’ a -  
v a n c e  p o u r  r e c o n n o í t r e  q u e lq u e s  p a f la g e s  
p o u r  a l íe r  a u x  R é v o l t é s  du  V i v a r e s  , a v e c  
p e u  de  D r a g o n s .  *  I x x iv .  T r o u v a n t  1*  
p a r t ie  in é g a le  i l  r e p re n d  a u  p et it  pas le  
c h e m in  du  C a m p  , &  eft c o u p é  p ar  u n e  
T r o u p e  de ces  S é d i t ie u x  q u í  l e  d é v a n -  
c e n t  &  1’ a tten dent dans  un d éf i lé .  *  l x x v .  
1 1  íe  t ire  de c e t  e m b a rra s  p a r  fo n  a d re d e  
&  fa f e r m e té .  Ibidem.

Theolcgiens Protejisns: V  a r ia t io n  d e  le u r  doc*
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tr in e  fur  le  c h a n g e m e n t  de le u r  R e l ig io n *  
A , 71.

Thomas Moncer , D i f c íp le  de  L u t h c r  : S es  
e x t r a v a g a n c e s , &  fa  fín. A  ,  2 4 .  2 5 .

Tirbon , C a p i t a in e  dans le  R e g im e n r  de  
F l a n d r e s , eft a f lo m m é  p ar  le s  F a n a t iq u e s  
du V iv a r è s  par fo n  irap ru d e n c e .  A ,  1 4 6.

Tobie Rocayrol, b o m m e  d a n g e re u x  p ar  fes  in- 
t e l l ig e n c e s  a v e c  les  E t r a n g e r s ,  fo n  c o m -  
p a g n o n  , &  le u rs  c o m p l ic e s  , f o n t  a r r ê -  
tés  &  punis .  B  ,  5 0 8 .

To iras, l a  M a rq u ife  de T o i r a s  eft a í l ie g é e  
p ar  les  R é v o l t é s  des C e v e n e s  dans Ie 
C h á t e a u  de B e r n is .  3 1 .  Y o y e z  Nogarer.

Torquato Tajfo , e ft im é p a r  un  gran d  n o m -  
b re  d ’ O u v r a g e s  t r è s - íè n fé s .  A  3 2 3 .  S e s  
r é v e r ie s  au  fti jet  d’un E fp r i t  fam il ic r .  2 4 .

Touloufé , (  M .  le  C o m t e  de ) in fo rm e  M .  de  
V i l i a r s  du d é b a rq u e m e n t  de p lu lieurs  R e -  
l ig io n n a i r c s  à V i i ie fr a n c h e  ,  v e n a n t  des 
P a y s  E t r a n g e r s  p our é tre  e n v o y é s  dans 
le s  C e v e n e s  , a v e c  des a rm es  &  des m u -  
n it io n s .  B  , 3 6 5 .  II  lu i d o n n e  e n c o re  a v i s  
que  tro is  T a r t a n e s  c h a r g é e s  de c e s  R e l i -  
g io n n a ir e s  é to ie n t  p a r t ie s  de  V i l l e f r a n -  
c h e  , e fc o r té e s  p ar  des F r e g a t e s  A n g l o i -  
íe s .  3 7 2 .  S o r t  de ces  T a r t a n e s .  3 7 3 .  V i c -  
to ire  de M .  le  C o m t e  de T o u l o u f é  fur  
les  F lo t t e s  A n g l o i f e s  &  H o l la n d o i fe s .  4 0 7 .

Tour de Belot ,  n o m  d’ une  M e t a ir ie  ou s ’é -  
to ie n t  a ífem b lé es  d eu x  T r o u p e s  de F a n a -  
t iq u e s  qui y  fo n t  d éfa ites .  B  ,  1 4 6 .  ó» 
fuiv.

Tournon , B r ig a d ie r  d ’ A r m é e s  ,  e n v n y é  a v e c  
f o n  R é g i m e n t  p o u r  f e r v i r  dans les C e v e ­

n e s .
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nes. B , 50. Maíheur arrivc à un Déta- 
chement qu’il aVoit pris pour refcorter 
en alíant voir M. Ie Marechal de Villars. 3 ip.

Trokcr, qui s’étoit érigé en Chef des Revol­
tes dans le Vivarès , trouvé cachê après 
la defaite de ccs Rcbelles, & condamné 
au fupplice. B ,  ^7

Ttule { le lieur de la ) Capitaine de Dragons 
eit dans un combat contre les Fanatiques, 
bleffé d’ur> coup de fuíil au traveis du 
corps, & en guerlt. B , 173.

V.

V  Acance, ( M. de ) Gentilhcmme du V i­
vares, veut arrèter les premiers mouve- 
roens de révolte fuícités par les Emiliãí- 
res de Cava ier : Les Séditieux lui dreJp- 
Eent une embufeade & Laílaflinent. B, 513.

Vugnas, Village des Cevenes , faccagé pai 
les Fanatiqucs : Meurtres & incendtes qu’- 
ils y commettent. B , 65.

Vmjjeaux. M. de Bafville obtient de Ia C o u r  
qu’un Bacaillon des Troupes des Vaif- 
feaux aille (ervir en Languedoc. B , 6.

Vdiorgne. Infolente ltttre de Roiand auk 
Habitans de ce lieu. B , 13 6.

V dere Aurelíen, Auteur Proteftant: Sorí fen- 
timent íur les feints Enthouíiafmes des 
Manichéens & des Anebaptiftes. A  , 73.

Vallongue. Pillage & incendie de TEglife & 
du Presbyterede S. Privat de Vallongue, 
& de pliiíieurs autres Paroilícs. A , 352 V

V d s  , ParoiíTe du Vivarès ou comaience- 
Tome II. pxrtie Ih - S ss
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la revolte fufcitée par 1’un des EmiíTai- 
res de Cavaiier. B , 5 1 1 . Punition que 
fait M. le Duc de Roquelaure en ce lieu , 
pour avo r commencé le foulevement. 574.

Vau-N age , Vallon dans les Cevenes ; d'o« 
il eft ainíi nommé. A , 33 5  ̂ Defcription 
dc ce Vallon, & nombre des Eglifes & 
des Temples qu’y avoient les prétendus 
Reformes avant la revocation de 1’Edit 
de Nantes. 336. Pourquoi il appelloient 
ordinairement ce canton Ia petite Ca- 
naan. lbid. Diípoíãtion à la revolte que 
Roland y trouve dans les Habitans. 3 3y* 
tyfuiv. Les Fanatiques tirent de ce Val­
lon des Recruès abondantes pour reparer 
les hommes qu’ils perdent. B ,  14. Dc- 
faite d*un grand nombre de lcurs Trou- 
pes dans ce Vallon. 76. Ravages qn’y 
font les Fanatiques. 2 18. Voyez Cavalier 
& í  oland.

tyauvert , 1’un des Villages de la Vau-Na- 
ge : Aflemblée noôurne qui s’y fait , r 
& dilTipée par un Capitaine de. Milice.. 
A  , 341. C ’eft en ce lieu que fe rendent 
les Sceierats qui venoient de madacrer le 
iieur ce S. Cofme. 343.

Vcbron : Defordres que fait en cette Paroif- 
fc- la Tronpe de Caflanet. B , 82.

Vcrfiu l Le Baron de Verfeuil , nouvean 
converi ett attaqué dans fon Cháteau par 
deux Tvoupes dc Fanatiques , qu’avec peu 
de monde il contrai nt d’abandonner Luc 
enmprife. B , 63.

Verge toe , ( M. de ) Brigadier d,Armée & 
Coionei du RégimentRoyal Contois, bat
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&  m e t  e n  fu ite  l a  T r o u p c  de  C a v a l i e r .  

2 3 7 -
Verrerie ( la  )  de P e y r a  , c h o i f ie  p o u r  y  é t a -  

b l ir  une  E c o l e  ou s ’ e n fe ig n e r o i t  l’ a r t  de  
p r o p h é t i f e r .  A  ,  96. V o y e z  Peyra , Sc 
Du Serre.

Veyrac , ( J a c q u e s )  P a y f a n  de G e n o u i l l a c  , 
e ft  a j r ê t é  dans le  D a u p h i n é  r e v e n a n t  de  
G e n e v e  a v e c  d e u x  in l ig n e s  í c e l e r a t s  
a u íq u e ls  i l  f e r v o i t  de g u id e  p o u r  r e t o u m e r  
dans  le s  C e v e n e s .  B  , 5 0 6. O n  le s  con d u ic  
à  M o n t p e l l ie r  o u o n f a i t l e u r  p ro c è s .  5 0 7 .

ViaU , ( le  í i e u r )  S u b d e le g u é  de M .  d e B a f -  
v i l l e  d an s  les h a u re s  C e v e n e s  ,  e ft  m a f -  
f a c r é  a v e c  fo n  fils &  fo n  n e v e u  ,  p ar  le s  
F a n a t iq u e s .  B  , 3 2 1 .

Vibrac, ( M .  de  )  S e i g n e u r d e  S a u v e ,  eft í í ir-  
p r is  p a r  R e l a n d  q u ’i l  in v i te  à  d in e r  c h e z  
lu i  c o m m e  un  O íf tc ie r  du R o i .  B  ,  3 8 : -  
V o y e z  Sauve.

Vic, í i e u  f u f p e í l ,  ou il  y  a v o i t  tro is  C o m -  
p a g n ie s  p o u r  v e i l l e r  à  la  íè u re té  de c e  
C a n t o n : Im p r u d e n c c  de ce lu i  qu i y  c o m -  
m a n d o i t , &  b r a v o u r e  d e  ío n  L ie u t e n a n c .  
B  ,  1 8 3 .

Vidal, G e n t i l h o m m e  du v o i í in a g e  de T o u -  
l o u f e ,  &  C a p i t a in e  dans le  R é g i r a e n t  de  
M a r í i i y  ; fa b r a v o u r e  &  fa  n io r t .  B  ,  1 7 .

Vidourle, R i v i c r e  au  c o u c h a n c  de la  P i a i n e  
qui jo in t  à l a  V a u - N a g e .  A ,  3 3 6 .

Vignes,  ( P ie r r e  ) eft a r r ê t é  r e v e n a n t  de  
G e n e v e  p o u r  fe j e t t e r  d an s  le s  C e v e n e s ,  
B  , 5 0 $ .  Q u e l  r a n g  i l  a v o i t  te n u  d a n s  l e s  
T r o u p e s  d s F a n a t iq u e s  &  fes  c r im e s .  5 0 6 .  
l i  . eft c o n d u i t  à  M o n t p e l l ie r  ou i l  e x p ie

í> s s 2
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p ^ í  fo n  fu p p lice  les  m au x  q u ’ii  a v o i r  fa its*  
$ 0 7 .

Villard [ M .  d a )  L i c u f  nant C o l o n e l  ré fo r -  
m é  , to m b e  fur une  T r o u p e  de F a n a t i -  
ques  delquels ií tue  u.>e partic  &  d i f i i -  
p e  le  refte. B  , 3 0 0 .  I I  r e ç o i r à  G e n n u i l -  
l a c  Ia fo u m if f io n  de J o a r m y  qui v ie n t  s'y 
rend re  a v e c  fa T r o u p e .  33 6.

VilUrs ( M . le  M a r é c h a i  de ) eft ch o if í  p o u r  
c o m m a n d e r  en L a n g u e d o c .  B  , 26 \. R a v a -  
g e s  des F a n a t iq u e s  dans les  C e v e n c s  tan-  
d is  q i f i l  íe  d i fp o fe  à a l le r  re m p lir  c e t tc  
p la c e .  3 62. S o n  a r r i v é e  à B e a u c a i r e  ou  
M .  de B a fv i l l e  fe r e n l  p o u r  le  r e c e v o i r .  
2 5 0 .  I I  fe rend à N i f n e s  oü ii app rend  
q u e  la  T r o u p e  de R o la n d  &  les  re í le s  de 
c e l le  de C a v a i i e r  é c h a p é s  du c o m b a t  d o n -  
n é  la  v e i l l e d u  d ép a rt  de M .  de M o n t r e -  
v e l  , a v o i t  é té  e x te rm in é e  p ar  M .  d e l a :  
L a n d e .  291. E t  que les l ieux  qui a vo ie n c  
d o n n é  re tra ite  à  ces  bandits  a v o ie n t  é té  
rafés  &  brúlés. 2 ^ 2 .  I i  eft in fo rm e  de l ’é -  
t a t  de to u tes  c h o fes  dans la  P r o v in c e  p : r  
M .  de B a f v i l l e  , &  d e  ce- qui a v o i t  été fait: 
ju fq u e - là  p o u r  réduire  les R é v o F é s : O r -  
d res  q u ’il e n v o y e  à c e u x  qui c o m m a n -  
d o ie n t  les  T r o u p e s  dans l e ;  C c v e n e ~ .  
2513. II  fe  d i fp o fe  à  p art ir  p o u r  s ’ y  ren­
dre  : P ré c a u t io n s  q u ’ il  p ren d  a v a n t  fo n  
d ép a rt .  2 9 4 .  C e  qu ii fa i t  e n te n d ie  à t o u -  
l í s  les C o n m u n a u t é s  fu r  ía  rõ u te  a l lan s  
a u x  C e v e n c s .  2 9 $ .  E f fe t  que font f u r P e f  
p rit  de ces  P e u p le  , le s  r e p ré fe n ta t io n s  
q u ’i i  le u r  fa it  ,  &  la  l ib e rté  q u ’i l  a c c o r d e  
à  p lu/ieurs p r i fo n u ie r s  qui p r o m e t t o ie n t
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cTêtrc fideles .  196. S o u m i í í io n  q u e  fone  
p Ju f íe u rs  des R e b e l le s  fur ia  n o u v e l le  du 
p ardon q u ’ ii o f f ro i t  de  la  part du R o i .  
2 9 7 .  I I  fait m ettre  en m o u v e m e n r  t o u t e s  
le s  T r o u p e s  &  m a rc h e  l u i - m ê m e à  la  pour-  
íu i te  de C a v a l i e r  &  R o la n d  qui f  i í o i e n t  
d es  re c ru è s  p o u r  fe re m e ttre  en c a m p a -  
g n e .  199. & fu-v. M .  le  M a r é r h a l  de V i l — 
la rs  p e rm e t  à d eu x  G e n t i l s h o m m e s  d ’ a l -  
le r  t r o u v e r  C a v a l i e r  p o u r  1’ c x h o r t e r  à  
f e  re n d re .  3 0 9. L e t t r e  p lc in e  d e  íourruf-  
í io n  q u e  lui é c r i t  C a v a l i e r .  Ibid, M .  de 
l a  L a n d e  lu i re m e t  la  R e q u ê t e  de C a ­
va  i ic r  c o n r e n a n t  fa  f o u m iih o n .  3 1 6. I I  
e n v o y e  à la  C o u r  la n o u v e l le  de la  fau -  
n n f f io n  de C a v a l i e r  a v e c  fa  R c q u é t e .  
3 1 7 .  I I  fait e n g a g e r  C a v a l i e r  à u n e  c o n -  
f é r e n c e  a v e c  lu i  &  M . de B a f v i l l e  3 1 8 »  
E n t r e v ú e  de C a v a l i e r  á v e c  c e s  M e f f i e u r s ,, 
&  ce  qui s ’ y  pafTa. 3 2 Í .  C o n í è i l  enrre  M „ 
l e  M a r é c í  a l  &  M .  de B a f v i l l e  fur ce  q u ’ -  
o n  fe r o i t  des R e b e  le s  qui s ’é r o 'e n t  f o u -  
m i s ;  &  ils e n v o y e n t  le u r  fentin ier .r  à Ia* 
C o u r .  3 3 7 .  R e t o u r  du C o u r i e r  q u i a v o i t  
é té  e n v o y é  à la  C o u r  , p o r t a m  la n o u -  
v c l  e du p ard o n  q u e  l e  R o i  a v o i r  bietv  
v o u iu  a c c o r d e r  à  C a v a l i e r  &  à ceu x  qui,  
s ’ é to ie n t  re n d u s .  3 3 0 .  C o r im ie  S a  M a je f t é  
a p p r o u v o i t  ce  q u e  fe ro ie n t  M .  de V i l la r s  
&  M .  de B a f v i l l e  ,  M .  le  M a re c h a l  r e m e t  
à  C a v a l i e r  un  B r e v e r  de C o h r r e l  ; v e c  
u n e  p e n í io n .  3 4 0 .  A p p a v e n c e  de  p a ix  d an s  
les  C e v e n e »  , c h a n g é e  r o u t  d ’un c o u p  en 
u n e  n o u v e l le  r e v o l t e .  3 4 1 .  &■ fuiv. M . l e .  
M a r e c h a l  ruet de n o u v e a u  to u tes  ie s  T r o u -
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p e s  en  m o u v e m e n t  &  re to u rn e  Iit i-m s-  
m e  dans les C e v e n e s  p o u r  ré d u ire  les R e ­
v o l t e s  &  le s  e m p é c b c r  de fubfifter. 3 4 8 .  
R a i f o n s  qui 1’ o b i ig én t  lui &  M .  de B a f -  
v i l i e  à  redouble ;?  leu rs  fo in s  p o u r  la  fe u -  
r é t é  de la  E r ò v i n c e .  3 4 9 .  Ó r d o n n a n c e  
de  M .  le  M a r e c h a l  p o u r  d é fabufer  le  pu-- 
b l ic  q u ’ o n  eist p rorais  a u x  R e b e l l e s  le  r é -  
tabiiíTement d e .L e x e r c ic e  de leu r  R e l i -  
g io n .  3 5 1 . , U n e  le t t re  de C a v a l ie r  fu r  l ’ e f-  
p e r a n c c  de  ra m e n e r  les  R é v o l t é s  par la  
d o u c e u r  , e r g a g e  M .  le  M a r e c h a l  à  d o n -  
n e r  o rd re  aux  T r o u p e s  de s’ a rrè ter .  3 5 4 .  
11 perrnet à C a v a l i e r  d’a l l e r  t r o u v e r  R o ­
la n d  p our 1’ e x h o r te r  à fe  re n d re .  3 5 5 .  L e s  
d e u x  C h e f s  du C o n f e i l  de R o la n d  v i e n -  
n e n t  t r o u v e r  M . le  M a ré c h a l  p o u r  t ra ite r  
d e  la  fou rn iíh on  de c e  C h e f  des R e b e l l e s ,  
fu r  la  p erm il l lo n  q i t i i  en a v o it  a c c o r d é e .  
3 8 8 .  B i l le t s  de feureté  f íg n is  de la  m a in  
de  M .  le  M a r é c h a l , &  promelTcs q u e  fo n t  
c e s  D e p u t é s , de la  p ro c h a in c  fou m if f io n  
de R o l a n d  &  de to u te  fa  T r o u p e .  3 6 0 .  
L ’in c o n fta n c e  de R o la n d .  3 6 1 .  M a r c h e  de 
M .  le  M a r é c h a l  p our furpren dre  la  T r o u ­
p e  de R o la n d .  3 6 1 .  D e s  a v is  q i f i l  r e c o i t  
1’o b l ig e n t  de  q u irter  le s  C e v e n e s  , p o u r  
a i le r  d o n n er  fes fo in s  à la  défen fe  des c o ­
te s .  3 6 4 .  O rd re s  qu ’ il la if le  a v a n t  que de  
p a r t ir .  3 6 5 .  M .  le  C o r a t e  de T o u l o u f e  le  
f a i t  a v e r t i r  que  tro is  T a r t a n e s  c h a r g é e s  
de  R e l ig io n n a ir e s  é to ie n r  p arties  de V i l — 
Je fr a n c h e  a v c c  des F r e g a t e s  ,  p o u r  faire  
d e lc e n te  en L a n g u e d o c .  3 72 .  P r é c a u t io n s  
de M .  le  M a r é c h a l  p o u r  la  d é íen fe  &  l a
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íb u re té  des c o te s .  lbid. P r i !e de  dc ,x  de 
c e s  T a r t a n e s  c h a r g é e s  de  R e l ig io n n a i r c s  
q u i  v e n o ie n t  p o u r  íe  je tte r  dans  le  P a y s  
ré v o l té .  3 7 3 .  D i v e r s  m o u v e m e n s  q u e  M .  
le  M a r e c h a l  ia i t  fa ire  a u x  T r o u p e s ,  p o u r  
d é t ru ire  c e l le  de R a v a n e l .  382..  & fuiv. 
D é f a i t e  de ces  S c c le r a t s .  3 8 4 .  S a u m i í T io n . 
des a u trc s  C h e f s  des R e b e l l e s .  3 8 4 .  3 ^ 4 ,  
F in  de la  r é y o l t e .  3 99- P r é c a u t io n s  q u e  
M .  ie  M a r é c h a l  &  M .  de B a f v i l l e  p re n n e n t  
p o u r  p r é v e n ir  de n o u v e a u x  f o u le v e m e n s ,  
4 0 0 .  fuiv. M .  de V i l l a r s  r e c o i t  o r d r e .  
de  fe re n d re  auprès^ du  R o i  , &  p a r t  d u  
L a n g u e d o e .  4 0  8i

Milla} , F u ji  des  C o n j u r é s  p o u r  le  fo u le -  
v e m e n t  dans le  L a n g u e d o e  &  le s  P r o v i n -  
c e s  v o i f ín e s  ,  eft a r ré té  a v e c  les p r in c i -  
p a u x  C h e f s  de 1’ e n t r e p r i fe .  B  , 4 C ? .  Q u e l  
i l  é t o i t , &  !'es d é m a rc h e s  ju íq u ’ au jo u r  
de  fa-^capture. 4 7 0 .  & fuiv S u p p l ic e  a u -  
q u e l  i l  eft c o n d a m n é .  4 8 3 .  D é e l a r a t io n  
q u ’ i l  fa it  à la  q u e ft io n .  4 8 4 .  S o n  e x é c u -  
r io n  a v e c  c e l le  de tro is  d es  p r in c ip a u x  
C o n ju r é s .  455;.

Vinciel', ( l e f í e u r d e  )  C o n im i f la i r e  O r d o n -  
n n teu r  e n v o y é  à C ã lv i íT o n  p ar  M .  le  M a ­
r e c h a l  de V i l l a r s  : E g a r d s  q u ’i l  a p o u r  le s  
F a n a t iq u e s  qui s’ c to ie n t  fo u m is  &  qui í e .  
r e n d o ie n t  à C ã lv i íT o n .  B ,  3 3 6 .  C e s  fce -  
le ra t s  de  n o u v e a u  R é v o l t é s  fo n t  d e i le in  
d e  le  tu e r  ;  C a v a l i e r  lui d o n n e  le  m o y e n  
dê  fe fa u v e r  p ar  l a f u i t e .  3 4 6 .

Virac : B a r b a r e  e x é c u t io n  que  font les F a n a ­
t iques  à V i r a c  oú i l ;  a v o ie n t  t r o u v é  quát-  
q u e  ré í i f tan ce .  B  , 6 4 .
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Vivares. L a  défa itc  d ’ une  T r o u p e  de Htigiie-» 

n o ts  ré v o l té s  du D a u p b in é  , &  la  p u n i-  
t io n  de c e u x  qui a v o le n t  eu p a r t  à  certe  
p re m ic r e  féd it ion  , rcpar.d ia  te r r e u r  jufi- 
q u e  dans  Ie V i v a r e s  c m  c e u x  de c e tre  P r o -  
v i n c e  s ’a í lem blo ienc  arm es pour fa irc  p.re- 
c h e r  dans le s  ü e u x  in terd its  ,  &  ils  p re n -  
n e n t  le  p ar t i  de d é fa rm er .  *  l x x .  I l s a b a n -  
d o n n e n t  un C h â t e a u  &  d ’ au£re.s P o fte s  
d o n t  ils s ’ é to ien t e m p ares  , p o u r  fe re t i re r  
c h e z  e u x .  * I x x j .  C o n v e r í i o n  de n o m b r e  
de H u g u e n o t s  de c e t te  P r o v in c e  qui e ra -  
b ra f lèn r  Ia R e l ig io n  C a t h o l iq u e .  Ibid. L e s  
H u g u e n o t s  du V i v a r è s  rep ren n en t  le s  ar­
m es  , &  établilLent u n e  A f le m b lé e  fixe, 
* T x x i ’ . T a x e s  im p o fé c s  par les  M in i f i r e s  
q u i  y p fé fid o ren t , &  C o m p a g n ie s  f o r -  
rnées a v e c  des O ff ic ie rs .  * l x x i i j ,  L e  í ieur 
de  S .  R u f  p af lè  dans  le  V i v a r è s  a v e c  des 
T r o u p e s  ,  &  fe p o l lc  près des R e b e i le s .  
I x x iv .  E m b a rra s  oú fe t r o u v e  le  C o m t e  
de  T e f f é ,  B r ig a d ie r  d ’A r m é e  ,  qui é t o i r  
a i i é  a v e c  peu de D r a g o n s  p o u r  P  s re- 
c o n n o ír re.Ibid. L e  fíeur d ’ A g u e l l 'e a u  I u -  
t e n d a n t  de la  P r o v i n c e  s V v a n c e  v e r s  le s  
R e b e i l e s  p o u r  le s  e x h o  ter à a c c e p te r  
1'A m n i f t ie  que  le  R o i  leur o f f r o ; t , eft o b l i-  
g é  de  fe re t i re r .  * l x x v j .  A r r lv é e  de M .  
ie  D u c  de N o a i l l e s  dans le  V i v a r è s  , ou  
i l  p re n d ’ l e  c o m m a n d e m e n r  des T r o u ­
p e s ,  * l x x v i j .  V o y e z  Noailles. N o m b r e  de 
R e l ig io n n a ir e s  fe  dif imts prophétes s ’ éle~ 
v e n t  dans le  D a u p b in é  &  le  V i v a r è s  : 
L e u r s  c x tr a v a g a n c e s .  A ,  i .  & fuiv. P lan 
fo rm e  p a r  c e u x  qui firent d t í ie in  de fu f-

citer-
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c i t e r  c e s  F a n a t iq u e s  dans l e  V i v a r è s  , &  
í i e u x  a d ja c e n ts .  7 5 .  T r a g e d i e  q u e  c o m -  
r a e n c e  à  jo i i e r  dans  le  V i v a r è s  le  P r o -

Í h éte  A í t i e r .  1 3 7 .  &fuiv. 'Voyzz  Jlftier &  
'rophétes. N o m b r e u f e s  A íT em blées  d ’ I n -  

íè n fé s  q u e  ces  F a n a r iq u e s  t r a in o ie n t  a p r è s  
e u x  dans q u e lq u e s  Í ieux  du V i v a r è s .  1 4 4 .

Juiv. O r d r e  q u ’i ls  te n o ie n t  p o u r  f e  t r o u -  
v e r  to u s  à la  fo is  dans u n  ín ê m e  l ie u .  
1 4 7 .  & Juiv. E fp r i r  de r é v o l t e  m ê lé  a v e c  
l a  m a n ie  du F a n a t i fm e  ,  foufH é p a r  lè s  
p r in c ip a u x  &  les  p lu s  f a â i e u x  des n o u - -  
v e a u x  C o n v e r t i s .  1 6 8 .  L e s  J u g e s  d e s  Í ie u x ,  
l e s  C u r e s  , &  d’a n c ie n s  C a t n o l i q u e s  fone 
in u t i le m e n t  ce  q u ’ ils p e u v e n t  p o u r  a r ré t e r  
c e s  d e íô rd rc s .  169. L e  C o l o n e l  du R é g i -  
m e n t  de  F la n d r e  te n t e  f a n s  f u c c è s  d ’ y  re -  
m é d i e r ,  &  en d o n n e  a v i s à  M . d e  B r o g l i c  
C o m m a n d a n t  , &  á M .  de B a f v i l l e  I n -  
te n d â n t  de L a n g u e d o c  d o n t  le  V i v a r è s  
fà i t  p a r t ie .  1 7 0 .  L e u r  d i l ig e n c e  à f e  r e n -  
d re  fu r  les Í ieu x  ,  &  l e u r  deíTein (T em --  
p l o y e r  p lü tôt les  v o y e s  de Ia d o u c e u r  q u e '  
c e l le  de la  f o r c e .  1 7 1 .  P ò u r q u o i  le  m a l  
p a r o i l ío i t  prelTant. Ièid. L e  peu  de T r o u — 
p es  q u ’il  y  a v o i t  dans  le  V i v a r è s  p o u r '  
r é p r im e r  c e t t e  r é v o l t e .  1 7 1 .  O r d r e s  e n -  
v o y é s  dans tous le s  Í ieu x  ou i l  é to i t  n é— 
c e i f a i r e ,  p a r  M .  de B r o g l i e  &  M .  dc B a f -  
v i l l e .  1 7 3 .  L e s  R é v o l t é s  e n f o n t  a v e r t i s 3 
r f e n  fo n t  pas p lus la g e s  ,  &  s ’a t t ro u p e n c  
e n  p lus g r a n d  n o rn b re .  1 7 5 .  O n  e ft  o b l i -  
g c  d ’en  v e n ir  a u x  e x é c u t io n s  M ii i ta i r e s  
p o u r  g a ra n t ir  le  V i v a r è s  dvun fo tr lev e--  
m e n t  g é n é ra l .  1 7 7 .  M a r c h e s  &  m o u v e m e n s  
d es  T r o u p e s  p o u r  d il f iper  ces  a t t r o u p e — 
m e n s  féd it ieu x .  1 7 8 .  &fuiv, R id ic u l é  co m *-  

Home l í ,  Vmtie II, X  C-t
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bac q u ’ e n tre p re n n e n t  ces  F a n a t iq u e s .  1 8 1 J  
L c u r  d a i t e ,  &  e ffet qu^elle pr od u if i t  fur 
l e s  m o in s  fo u s  d es  fau x  P r o p h é t e s ,  &  fu r  
c e u x  q u i  a v o ie n t  fa it  def le in  de f o u l e v e r  
l e  V i v a r è s  en  fe  jo ig n a n t  a u x  F a n a t iq u e s . '  
1 8 3 .  O n  o ffre  à une  A íFem blée  d e R e b e l -  
l e s  qui re f to ie n t  e n c o r e  dans le  V i v a r è s  
q u o n  le u r  p a r d o n n e  l e  p a íT ép o u rvu  q u ’-  
i l s  fe re t i re n t  fu r  le  c h a m p .,  &  ils s’ o p i -  
n iâ t r e n t  dans le u r  r e v o l t e .  1 8 5 .  D é i ü a r -  
c h e s  de M .  de B r o g l i e  p o u r  c o n t e n ir  l e s  
C o m a iu n a u t é s  3 &  P r i fo n n ie r s  ju g é s  p a r  
M .  de B a f v i l l e .  1 8 7 .  A t t ro u p e m e n s  d a n s  
le s  m a i fo n s  p a r  c e u x  qui n ’ o fo ie n t  f e  
p ro d u ire  en  p u b l ic .  1 8 8 .  E x t r a v a g a n c e s  
d u n  P r é d ic a n t  &  de fa  f i lie . 1 9 0 .  I i  eft' 
tu é  a v e c  q u e lq u e s - u n s  de  fes D i f c ip l e s  ,  
&  les a t t ro u p e m e n s  c e i f e m  dans le  V i ­
v a r è s .  1 9 1 .  M e fu r e s  p o u r  e m p ê c h e r  à P a -  
v e n i r  de fem b lab les  m o u v e m e n s .  1,92. T e n ­
ta t iv o  des F a n a t iq u e s  des C e v c n e s  , p o u r  
fe  je t te r  dans le  V iv a r è s  d o n t  ils  t r o u -  
v e n c  le s  p a í fa g e s  défendus ,  &  fo n t  o b l i -  
g é s  de rc b ro u lfe r  chernin. B ,  5 3 .  I l s  e n -  
t r e p r e n n e n t  une f e c o n d e  fo is  d’y  paíTer ,  
&  en fo n t  e n c o r e  repo.uífés. 58 .  C a v a l i e r ;  
re t i re  en  A n g le t e r r e  ,  e n v o y e  de L o n d r e s  
q u a tre  F a n a t iq u e s  p o u r  fo u le v e r  de nou» 
v e a u  le  V i v a r è s  ,  qu i t r o u v e n t  le  m o y e n  
d e  s’y  in tro d u ire .  5 09 . P r e m ie r  a t t ro u p e -  
m e n t  q .i fy  fait l ’un de ces  E n ií f lã ires  :  
C o u r í e s  q u e  f o n t  c e s  S é d it ie u x  n o u v e l lc -  
m e n t  fo u ie v é s  3 p o u r  fa i re  f o u le v e r  le  
P a y s  5 1 2 .  I l s  alTalIinent un G e n t i i h o m -  
m e  qui v e u t  a r rê t e r  ces  m o u v e m e n s  dans 
le u r  n a i l fa n ce .  5 1 3 .  C e  m enrt/e  d e v ie n t  
l e  f ig n a l  dc. la  r e v o l t e ,  &  les  tro is  a u t ies
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E m í  lia ires- dè C à v a l i c r  fe  jo ig n e n t  à  ces  
n ie u r tr ie r s  a v e c  c e  qti’ íls a v o ie n t  ra m a ilé  
d e  f c e le râ t s  dans le  P a y s .  lbid. M a u v a i s  
f u c c è s  de la  d é m a rc h e  d ’ ün O ff ic ie r  S u i f -  
fe  qui a v e c  t ren te  h o m rn e s  f e u le m e n t  c n -  
tr e p re n d  d ’ a l le r  e h e r c h e r  c e s  R é v o l t é s .  
5 1 4 .  D e u x  D é t a c h e m e n s  p lus c o n -  
É d e r a b lc s  fe  m e t te n t  en  m a r c h e  p o u r  a l -  
Ie r  c o m b a t t re  ces  R e b e l l e s , &  ne p e u v c n t  
l e s  t r o u v e r .  5 1 6 .  E c r i t  l ig n é  de la  m a in  
d e  c e lu i  qu i é to ir  à l a  t ê t e  des R é v o l t é s ,  
&  qu’ ils  a v o i e n t  p r is  fo in  de  ré p a n d r e  dans  
t o u t  le  V i v a r è s .  $ 1 8 .  & fuiv. N o m  &  c a -  
ra é fe re  d e  c e lu i  q u i  a v o i t  í ig n é  c e  M a -  
n i f e í l c .  f i i . M .  de R o q u e l á u r e ,  C o m r o a n -  
d a n t  en  L a n g u e d o c  , &  M .  de B a f v i l l e  
in fo r m e s  de  c e  f o u le v e m e n t  fe re n d e n t  fu r  
l e s  l ie u x .  5 2 2 *  P u n i t io n  q u ’ ils  fo n t  de  la  
te m e r i té  des R e l ig io n n a í r e s  de  N i f m e s  q u i 
s ’ é to ie n t  a ffem blés  en  c e  t c m p s - là .  $ 2 3 .  
E è s  R é v o l t é s  font a ttaqués  p a r  le  l ie u r  de  
la  C a z e  ,  &  p re n n e n t  la  fu ite  p o u r  fe  re-  
t i r e r  d an s  le s  B o u t t ie r e s .  5 2 4 .  I ! s  r e n -  
v o y e n t  un S o l d a t  qu ’ ils  a v o ie n t  pris  d an s  
T a d i o n  c o n tre  M .  de la  C a z e , fan s  a v o i r  
fà i t  à  c e  S o ld a t  a u c u n  m a l .  52.4*. N o i n s  
d e s  q tiatre  C h e f s  qui les c o m m a n d o ie n t .  
lbid. M o t i f s  des A u t e u r s  du f o u l e v e m e n t ,  
e n  in fp ira n t  a u x  R é v o l t é s  c e t t e  m o d e r a -  
t i o n .  5 2 7 .  R a i fo r is  p o u r  le fq u e l le s  c e  f o u l e ­
v e m e n t  p a r o i í lo i t  d a n g c re u x  ,  &  p lus à 
c ra in d r e  q u e  ri’ a v o i t  é té  c e lu i  d es  C e v e -  
n e s .  5 2 8 .  & fèiv. S e c o u r s  de  T r o u p e s  
q u e  M .  de  R o q u e l á u r e  r e ç o i t  de M .  le  
D u c  de B e r w i c k  qui c o m m a n d o i t  a lors  
e n  D a u p h i n é .  5 3 2 .  S o in s  de M .  de B a f -  
v i i l e  pour p o u r v a i r  à  la  fubíifflaricé de  l a 1

T - t - t - a i
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P r o v í n c e  5c au  p a y e m e n t  des T fo i íp e s ]  
5 3 2 .  M .  de  R o q u e la u r e  m arc h e  à Ia p o u r -  
fu ite  des R e b e l l e s : O r d r e s  q u ’ i i  d o n n e  à  
t o u t e s  l e s  T r o u p e s  q u ’ i l  m e t  en m o u v e -  
m e n t  p o u r  le s  c h e r c h e r .  J 3 4 .  & fuiv. Lâ- 
c h e t é  d ’ un D é t a c h e m e n t  de  S u if fe s  q u i 
re fu fe n t  de c h a r g e r  les  R é v o l t é s  ;  ra i fo n  
d e  1’in t e l l i g e n c e  d e  c e s  SuiíTes a v e c  le s  
R e b e l l e s ,  5c le u r  pur.itiora. 5 3 6- & fuiv. 
O ff ic ic r s  qui fu re n t  tués dans c e t te  m al-  
h e u re u fe  afta ire  ,  p a r c e  que  le s  R é v o l t é s  
n e  t i re re n t  q u e  fur  eux .  5 4 0 .  C o m m e n t  o n  
re m e d ie  à  c e  m a l h e u r ;  p ré c a u t io n s  p o u r  
e m p ê c h e r  q u ’ il  n’eüt d es  fu itcs  d a n g e re u -  
£es. 5 4 1 .  M .  de R o q u e la u r e  a v e c  to utes  le s  
T r o u p e s  qui 1’ a y o i e n t  j o i n t ,  m a r c h e  d ro it  
o u  il  a v o i t  eu  a v is  q u ’ é to ie n t  les R e b e l ­
le s .  J 4 5 .  A t t e n t io n  de M .  de  B a f v i l l e ,  à  
c e  que  c e t te  p er ite  A r m é e  n e  m a n q u â t  
d ’a ucunes  m u n it io n s .  5 4 6 .  D i f f e r e n s  P o f -  
tes  q u ’o n  fa it  o c c u p e r  p ar  le s  T r o u p e s  
p o u r  a t ta q u e r  de to u s  c ô t é s  les R e b e l le s  
fu r  une  m o n ta g n e  : O n  le s  c h e r c h e  in u t i -  
l e m e n t ,  &  on  a p p re n d  q i f i l s  s’ é t o ie n t r e -  
t i ré s  p e n d a n t  la  nuit. 5 4 7 .  5 4 8 .  O rd re  à 
M .  d *  M iro m e n i l  ,  C o l o n e l  du R é g im e n c  
de  Q u e r e i ,  de les fu iv r e  à  l a  p ifte .  54 9 .  
D é t a i l  du c o m b a t  q u ’ ii leur  l i v r e ,  le u r  ré -  
l i l la n c e  o o in iâ tre  fe  d é fe n d an t  en  d e fe f-  
p e ré s  , le u r  d éfaite  a v e c  le  n o m b r e  &  la  
q u a l i té  de  c e u x  q u ’ ils p erd iren t en  c e i te  
o c c a í io n .  5 5 0 .  & fuiv. P e r t e  qu ’y  f ire n t  
au íf i  le s  d eu x  B a t a i l lo n s  du R é g im e n t  de 
Q u e r e i .  5 5 7 .  C e u x  des R e b e l le s  é ch ^ p -  
p és  de cette  défaite  fe  d if l ipent p en d a n t  
la  n u i t : E x é c u t io n  d ’une v in g ta in e  qui fu ­
r e n t  t r o u v é s  le  le n d e m a in .  5 5 8 .  S u r . l a ,
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n o u v e l le  q u ’i l s  s ’ é to ie n t  ra f íe m b lé s  ,  le s  
T r o u p e s  o n t  o r d re  de  m a rc h e r  o u  i ls  
é t o ie n t ,  & d e  f o u i l l e r p a r  to u t  p o u r  a c h e -  
v e r  de le s  e x te rm in e r .  4 5 9 .  O n  a p p re n d  
q u ’ ils  é to ie n t  réd u its  â 1 ’ e x tre m ité  ,  &  
q u ’ ils  é to ie n t  dans  l ’ a t te n te  d’u n  fe c o u r s .  
5 6 0 .  P r é c a u t i o n s  p o u r  e n ip ê c h e r  q u e  l e  
f e c o u r s  a tren d u  p a r  ces  R e b e l le s  n e  put 
v e n ir  dans le  V i v a r è s .  5 6 2 .  L a  r é fo lu t io n  
d ’e x t e r m in e r  p r o m p t e m e n t  c e s  R é v o l t é s  ,  
p affc  dans  r e f p r i t  de  to u s  les  O ff ic ie r s  &  
d e  to u s  le s  S o l d a t s ,  &  l ’ o n  c o m m e n c e  à 
a g i r  a v e c  plus de v ig u e u r  q u e  ja m a is .  5 6 4 .  
T r o u p e  d es  R é v o l t é s  g r o í l i e  des R e c r u c s  
de  g e n s  dft P a y s .  O n  le s  p o u r í l i i t
Cm s d ifc o n t in u e r  ; o n  le s  o b l ig e  de fe  b a t -  
t r e .  $ 6 7 .  L e u r  d éfa ite  dans la q u e l le  i ls  
f o n t  p re fq u e  to u s  tués fur la  p la c e  : Q u e l -  
q ues-uns  des fu yard s  p ris  p ar  des P a y í â n s ,  
&  pendus fur  le  c h am p . 5 6 8 .  P e rq u if íc io n s  
d e  c e u x  qui a v o ie n t  é c h a p p c ,  &  fu p p l ic e  
de tro is  de ces  S c e le r a t s  q u i íu ren t  t r o u -  
v é s  c a c h ê s .  5 7 1 .  P e r f o n n e  n ’o f e  plus b ra n -  
l e r  a p r è s  c e s  e x é c u t io n s .  5 7 0 .  C o n f i e r n a -  
t io n  des m a l in te n t io n n é s  de la  P r o v i n -  
c e  ,  en  v o y a n t  un fo u lc v e m e n t  íi c o n í i -  
d e r a b le  d if l ipé  e n  íi  peu  d e  te m p s .  5 7 3 .  
C h â t i m e n t  de la  P a r o i l fe  de  V a i s  ou a v o i t  
c o n im e n c é  la  r é v o l t e .  5 7 4 .  O n d é c o u v r e  
un A g e n t  fe c r e t  des R e b e l l e s ,  qu i fa i fb i t  
fem b ia n t  d ’ ê tre  b ie n  in te n t io n n é .  1 7 5 .  Les  
R e l ig io n n a i r e s  du V i v a r è s  fo n t  d é fa rm é s  
p o  ur m ie u x  a l fe u re r  Ia t r a n q u i l l i té  du P a y s .  
5 7 8 .  O rd re s  q u ’ y la i í íén t  M .  de R o q u e -  
la u r e  &  M .  de B a f v i i i e  avanc  le u r  d ép a rt .

9 . V o y e *  Abrahum StJuJlet.
Vivem j  (  F r a n g o i s ) P r é d ic a n t  d a n s  le s  C e ?
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v e n e s   ̂ s’ e fto rc e  d’y  f o u l e v e r  le s  C a l v i -  
r i if les  d ont ce  P a y s  e íl  re m p li .  A ,  2 o y .  
&fuiv. S a  naiíTance , fa  p re m ie re  p r o f e f -  
í io n  &  fo n  c a r a d e r e .  2 1 4 .  2 1 5 .  I I  n e . t ie n t  
p as  p a r o le  a p rès  a v o i r  o b te n u  la  p e r m if -  
í io n  de fo r t i r  de F r a n c e  à c o n d i t io n  d e  
n ’ y  ja m a is  re n trc r .  216. R e v ê t u  du c a r a c -  
re re  de M in i í l r e  q u i l  a v o i t  re ç u  en H o l -  
l a n d e ,  il  fe  jette' dáns le s  C e v e n e s  p o u r  
I ’ y  e x e r c e r ,  &  y  c o m m e n c e  à  fa ire  d es  
A l í e m b lé e s  féd it ieu fes .  2 1 7 .  I I  a tt ire  a p r è s  
lu i  le s  f ce le ra ts  du P a y s ,  &  g e n s  p erdus  
de jdettes  , f a i t  d es  a m a s  d ’ a rm es  ,  de  
p o u d re  &  d e p l o m b ,  &  fe m er  à la  tece de 
c e s  b a n d it s ,  d an s  la  vú è  d’e x c i te r  un fo u -  
le v c m c n t  g é n é r a l  des C e v e n e s -  2 1 7 .  2 1 8 .  
I I  e ít  p o n r fu iv i  &  c h a rg é  par quelques 
T r o u p e s  du R o i ,  m is  en d é ro u te  &  ob Ji-  
g é  de fe  je t te r  a v e c  le s  íiens dans les b o i s . • 
219. O n  l ’y  p o u rfu it  &  il a 1’ ad re ífe  de fe 
íã u v e r .  2 2 0 .  I I  e í l  jo in t  p ar  B r o u l fo n  au- 
q u e l  il  c o n fe re  le  c a r a d e r e  de M in i í lre .  
2 2 1 .  E f fo r ts  de ces  d c u x  P ré d ic a n s  à fai­
r e  f o u l e v e r  les  R e l ig io n n a ir e s  des C e v e ­
n e s .  2 3 7 .  Us p arcag ent les d if fe rentes  fo n c-  
t io n s  que  c h a c u n  d’eux d oit  e x e rc e r .  2 3 7 ,  
La cra i  te  d ’ érre  a rrê tés  les  o b l ig e  à e r -  
r e r  fan s  ceife  ,  &  à n e  fa ire  leu rs  A l f e m -  
b lé es  que  de nuit. 2 3 9 .  D é l ib e r a t io n  q u ’ -  
ãls fo n t  dans leurs  A l fe m b lé e s  ,  d ’ aífaíTi- 
n e r  to u s  c e u x  qui s’ o p p o le ro ie n t  à le u rs  
A t t r o u p e m e n ? .  2 4 0 .  M a ífa c re s  de C u r e s  
&  d ’ a u tres  p er fo n n es  e n  c o n fé q u e n c c  de  
c e t te  d é l ib era t io n .  lbid. S u p p l ic e s  de q uel-  
q u es-u n s  d es  m eu rtr ie rs  qui fo n t  a rré tés .-  
2 4 1 .  Paílages de 1 ’E c r i t u r e  S a in t e  fur l e f -  
q u eis  ces  m a lh e u re u x  P r é d ic a n s  fe  fo n -y
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d o le n c  p o u r  c o m m a n d e r  le s  a f la í í in a ts  à  
le u rs  S e f t a t e u r s  ,  &  re f le x io n s  fur  1’ abus 
q u e  c c s  m a lh e u r e u x  fo n t  de 1’ E c r ic u r e .  
2 4 1 .  & Juiv. L e r t r e  é c r i t e  d e l a  m a i n d c  
V i v e n s  ,  &  m ife  fu r  le  c o r p s  m o r t  d’ u a  
h o r a m e  q u ’ i ls  a v o ie n t  fait a í la ft in er  á 
c o u p  de p ic r re s  d an s  un g r a n d  c h e m in .  
2 4 5 .  juiv. í l s  t r à m e n t d e  fa i re  e n tre r  
le s  E n n e m i s  dans le s  C e v e n e s .  2 4 8 .  L e u c  
im p a t ie n c e  f a r  le s  dela is  de l ’e n v o y  d es  
í e c o u r s  q u ’ ils d e m a n d o ie n t  : P r o j e t  q u ’-  
i ls  e n v o y e n t p a r  é c r i t  au  C o m t e  de S c h o m -  
b e r g  en  S a v o y e .  z ^ o .  & fuiv. I n t e l l i g e n -  
c e  &  c o m m e r c e  f e c r e t  de  V i v e n s  a v e c  
q tie lq u es  D r a g o n s ,  d é c o u v e r t  par un P r é -  
d i c a n t ,  V a l e t  de V i v e n s .  2 5 8 .  V i v e n s  eft 
in v e f t i  dans  u n e  C a v e r n e  ou  il d e v o i t  fe  
t r o u v e r a v e c  e u x l e  j o u r  m ê m e .  2 5 ^ .  D a n s  
le  d a n g c r  ou il fe t r o u v e  il b rü le  íes pa-  
p ie r s  , &  t i re  fu r  c e u x  q u i o c c u p o ie n t  les  
p a í fa g e s  de  la  C a v e r n e , &  en  tu e  q u e l -  
q u es-u n s  ,  &  b ie ífe  un  L ie u t e n a n t .  160. 
Dans te tem p s  q u ’ i l  c o u c h e  en jo u e  le  
C o m m a n d a n t  de la  T r o u p e  p o u r  le  t t r e r , 
u n  Lieutenant de M i l i c e  le  p r é v ie n t  Se­
l e  je t te  m o r t  par te rre  d ’ un c o u p  de  f u -  
í i l .  2 6 1 .  Supplicc de d e u x  fc e le ra ts  q u i 
Taccompagnoient. Jbid. O n  fa it  le  p r o -  
c è s  au cadavre de V i v e n s  qui eft je t té  
dans le  feu .  zèz. V o y e z  Brouflon.

Vtvters (  M .  de  ) E v c q u e  de L o d é v e  qui avoitr, 
t r a v a i l l é  a v e c  f ru it  p o u r  la  R e l i g i o n  dans  
le  V i v a r e s ,  e ft  m a n d é  par le  C o m i n a n -  
d a n t  &  1 ’ I n t c n d a n t ,  d e l e s  a l le r  jo in d r e ,  
d an s  l a  v ü e  de r a m e n e r  p ar  le s  v o y e s  de  
la  d o u c e u r  &  1’e n treru ife  de c e  P r e l a t  ,  
le s  R e l ig io u n a i i e s  q u i s ’ é to ie n t r é Y o lt é s  zar
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c e t tc  P r o v i n c e .  A ,  2 7 1 .  S a  prudetice  &  fk 
c h a r ité  dans c e t te  o c c a í ío n .  1 8 8 . 1 1  v a  après 
q u e  la  r é v o l t e  e f t a p p a i f é e ,  &  q u e  les a t -  
t r o u p e m e n s  féd it ieux  o n t  ce f lé  ,  e x e r c e r  
e n  d ivers  ü e u x  du V i v a r e s  fes t r a v a u x  
A p o í l o l iq u e s .  1 ^ 3 .

Vorftius ,  P ro fe lT eur en T h e o l o g i e  à  B e n -  
then , f e s  im p ieté s  , &  fo l ie  de fes e r re u is .  
A ,

Uses. U n e  T r o u p e  de F a n a t iq u e s  s’è le v e  dans 
l e  D io c è f e  d ’U s è s .  A  , 3 8 3 .  D e u x  C a -  
p i ta in e s  q u i a v e c  peu  de  g e n s  m archenc 
e o n t r e  c e s  l l e b e l l e s  font tu és  , &  c e u x  
q u ’ ils c o m m a n d o ie n t  intim idés p ar  le  g r a n d  
n o m b r e  ,  lâchent 1 c  p ied  fans o f e r  t i rc r .  
3 8 4 .  M a l  q u e  c a u ía  c e t  é c h e c .  3 8 ^ .  M . de  
B a f v i l l e  d em a n d e  à la  C o u r  un B a t a i l ib n  
d es  V a i í f e a u x  p our m e t tre  dans les D í o -  
c è fe s  de N i f m e s & d ’ U s è s .  B  , 6. R a v a g c s  
d es  F a n a t iq u e s  dans le  D i o c è f e  d ’U s è s  &  
tro is  autres  D i o c è f e s .  2 8 .  & faiv. 8 z .  
1 3 2 .  1 3 8 .  O n  o b l ig e  p lu iteurs R e l i g i o n -  
n a ire s  de ce  D i o c è f e  à ren d re  Ieurs a r ­
m e s .  1 4 4 .  In c e n d ie s  &  m aíFacres dans le  
D i o c è f e  d U s è s .  n p . H o r r e u r  du m a í la c re  
d ’ une jeu n e  D a m e  d ’ U s è s .  2 3 0 .  fuiv.

fsès. L e  C o m t e  d U s è s  clt  fu r  íe  p o in t  d’ê — 
tre  é g o r g é  p ar  íix  F a n a t i q u e s ,  &  d e g a -  
g é  p ar  des D r a g o n s .  B  , 2 4 8 .

A iters ,  V o y e z  Quetkers.
Wanderduain , Député de H ò l la n d e  , f a j t '  

d o n n e r  de 1’ a r g e n t  à des O ff ic ie rs  R e l i — 
g io n n a ires  p o u r  fe  re n d re  dans les C e v e *  
nes , &  fe  m e t tre  à  la  tête  des Fanati~-  
ques. B , 109.

W .
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